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AVERTISSEMENT. 


L'impression  du  XI«  ▼oiome  des  Archives  de  la  Noblesse  était  très 
avancée  ao  moment  où  éclata  la  révolution  de  février.  Cet  événement,  qui 
menaçait  d'éfre  fécond  en  troubles ,  détermina  plusieurs  Êimilles  qui 
avaient  entre  les  mains  des  travaux  manuscrits  destinés  à  ce  volume ,  è- 
en  remettre  la  publication  à  des  temps  plus  tranquilles.  Cependant  la 
fièvre  révolutionnaire  qu'avait  aHumée  le  coup  de  main  de  février,  fut  de 
courte  durée.  La  société ,  livrée  par  Tabus  de  la  cenrralisation  à  la  dis- 
crétion d'une  faction  anarcbique,  rentra  en  possession  d'elle-même  par 
\k  victoire  de  jmn.  Les  élections  des  conseils  généraux  et  de  l'Assemblée 
législative  prouvèrent  qu'elle  comprenait  l'étendue  du  péril  dont  l'avait 
sauvée  le  courage  et  la  diseipline  de  l'armée.  Rendue  sage  par  le  inaU 
heur,  elle  usa  du  suffrage  universel  pour  écarter  du  pouvoir  ceux  qui  lui 
avaient  fait  ce  présent  dangereux  dans  l'intérêt  de  leur  ambition ,  elle  y 
appela  des  hommes  dont  la  sagesse  aurait  craint  de  lui  confier  une  arme 
qui  pouvait  la  blesser.  Elle  cessa  de  disputer  à  la  religion  son  empire  sa-» 
lutaire  sur  les  consciences ,  elle  l'appela  même  à  concourir  par  ses  pré- 
ceptes et  ses  exemples  à  l'apaisement  des  esprits.  Enfin  elle  sentit  la  né- 
cessité de  consolider  le  principe  de  l'hérédité,  cette  base  conunune  de  la 
famille  et  de  la  propriété,  que  sapent  à  Fenvi  les  différentes  sectes  du 
communisme ,  et  elle  jugea  que  les  défenseurs  naturels  de  ce  principe 
étaient  surtout  les  citoyens  appartenant  à  des  familles  où  le  souvenir  des 
services  rendus  au  pays  et  des  distinctions  acquises,  se  conserve  et  se 
transmet  comme  la  portion  la  plus  précieuse  de  l'héritage.  Aussi  la  noblesse, 
bien  que  deux  fois  abolie  par  le  gouvernement  provisoire  et  par  l'Assem- 
blée constituante,  fut-elle  un  titre  à  la  confiance  des  électeurs,  et  l'on  voit 
aujourd'hui  siéger  dans  les  conseils  do  pays  un  grand  nombrede  personnes 
notables  que  les  scrupules  honorable  de  leur  conscience  avaient  tenues 
éloignées  des  affaires  sous  le  dernier  règne. 

Dans  cet  état  de  l'opinion,  rien  ne  s'opposait  à  ce  que  les  travaux  his- 
toriques reprissent  leur  cours  suspendu  pendant  plusieurs  mois  avec  la 
vie  intellectuelle  de  la  nation  ;  en  conséquence  l'auteur  des  Archives  de 
la  Noblesse  s'apprêtait  à  continuer  un  ouvrage  qui  se  borne  à  rappeler 
les  monuments  du  passé  sans  attaquer  les  institutions  du  moment,  lors- 
qu'une mort  inopinée  est  venue  l'enlever  à  ses  études.  Atteint  par  le 
choléra  le^U  août  1849,  il  a  succombé  le  surlèndemaîa  «rage de  59  ans. 
Nous  lui  devons,  conune  fils,  un  tribut  d'éloges  que  noire  qualité  de  suc- 
cesseur nous  oblige  de  restreindre  dans  d'étroites  limites. 

CoDune  la  plupart  des  hommes  de  lettres,  sa  vie  est  tout  entière  dans 
ses  ouvrages.  En  donner  Ténumération,  c'est  dire  combien  elle  fut  labo- 
rieuse. A  partir  de  1814,  époque  où  il  commença  sa  carrière  héraldique^. 
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après  avoir  été  successivement  militaire  et  comptable  d'an  établisse- 
ment industriel,  il  rédigea  en  grande  partie  les  ouvrages  suivants  :  comme 
collaborateur  de  M.  de  Saint-Âllais ,  le  Nobiliaire  universel  de  France 
en  18  volumes  et  le  Dictionnaire  encyclopédique  de  la  Noblesse  en  2 
volumes;  comme  collaborateur,  et  depuis  1827  comme  associé  de 
M.  de  Courcelles,  généalogiste  honoraire  du  roi,  le  Dictionnaire  des  gé- 
néraux français  en  9  volumes,  le  Dictionnaire  de  la  [Noblesse  en  5  vo- 
lumes, et  Vffistoire  des  pairs  de  France  el  des  principales  familles  no- 
bles du  royaume  en  12  volumes  in-i)^  Il  fit  paraître  sons  son  propre 
nom  :  le  Dictionnaire  véridigtie  des  maisons  nobles  ou  anoblies,  1818, 
2  vol.  ia-8'',  et  le.présent  ouvrage,  qui,  dans  ses  prévisions,  devait  com- 
prendre 24  volumes.  De  1831  à  1835,  pendant  le  ralentissement  que  la 
révoluti^  de  juillet  amena  dans  ses  travaux,  il  coopéra  à  la  rédaction  du 
Dictionnaire  de  la  Conversation  et  de  la  Lecture.  Les  premiers  volumes 
de  ce  recueil  continuent  un  assez  grand  nombre  d'articles  signés  de  lui 
et  dont  BOUS  ne  citons  que  les  scuvants  qui  se  rapportent  plus  directe- 
ment à  ses  études  habituelles  :  Alsace ,  Angoumoîi,  Anjou,  Anoblisse- 
ment, Aquitaine,  Archer,  Arles,  Armoiries,  Amoul  (Saint),  Artois,  An- 
basson,  Aumale,  Aunis,  Austrasie,  Auvergne,  Banneret,  Barcelonne, 
Béam,  Beauvaisis,  Bigorre, Blason^  Bourbon  Cmaisons  de).  Brie,  Brienne, 
Bugey,  Galatrava  (ordre  de),  Dreux  (comtes  de),  Duc,  Echanson,  Enfants 
de  France.  Il  composa  en  1830  un  mémoire  imprimé  pour  combattre  la 
prétention  de  la  maison  de  Marconnay  au  nom  de  Ghastillon,  éteint  en  la 
personne  de  la  duchesse  d'Uzès.  Enfin  il  répondit  dans  qudmies  bro- 
chures à  des  libelles  dirigés  contre  lui  par  la  jalousie  ou  par  la  vanité 
blessée.  Tous  ses  ouvrages  portent  l'empreinte  de  la  loyauté  de  son  ca- 
ractère. Dans  le  Dictionnaire^éridiqueeiàasûÈlèis  Nobiliaires  de  provinces 
qui  accompagnent  chaque  volume  des  ^rcAiV^s,  il  fait  oomiaitre  avec 
franchise  son  opinion  sur  l'origine  des  familles.  Les  noms  historiques 
étaient  à  ses  yeux  un  patrimoine  national,  dont  la  défense  appartient  à 
chacun.  Aussi,  les  usurpations  scandaleuses  qui  se  sont  produites  en 
cette  matière,  furent-elles  attaquées  par  lui  sans  ménagement.  Les  fa- 
milles qui  lui  confièrent  le  soin  de  leur  histoire  trouvèrent  en  lui,  non 
un  avocat  complaisant,  mais  un  juge  consciencieux,  repoussant  toutes  les 
prétentions  mal  fondées,  plus  soucieux  de  sa  réputation  d'auteur  que  de 
ses  intérêts,  et  toujours  prêt  à  relever  ses  propres  erreurs.  Il  avait 
recueilli ,  par  ses  patientes  recherches  dans  les  cartulaires  d'abbayes  con- 
servés dans  les  dépôts  publics ,  les  traces  d'un  grand  nombre  de  familles 
nobles,  existant  aux  XI%  Xn%  XIIi%XIV  et  XV  siècles.  Il  avait  classé 
alphabétiquement  ce»  renseignements  précieiîK ,  ainsi  que  Tindication  des 
sources  à  consulter  sur  chaque  province,  et  en  avait  formé  un  Trésor 
généalogique^  qui  nous  fournira  des  matériaux  abondants  pour  la  con*- 
tinuation  du  présent  ouvrage.  Dans  le  grand  nombre  d'actes  qu'il  avait 
analysés ,  il  avait  relevé  une  foule  d'observations  destinées  à  former  les 
bases  d'un  traité  qu'il  se  proposait  de  publier  sur  les  institutions  iéodales. 
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Sa  Revue  critique  do  musée  de  Versailîes,  imprimée  daos  le  TX"  volume 
des  Archives  donne ,  en  cette  matière ,  la  mesure  de  son  érudition 
ei  de  la  sûreté  de  son  jugement  Grâce  à  une  connaissance  approfondie 
(k  la  géographie  et  des  monuments  du  moyen-âge ,  il  est  parvenu  à 
édaircir  an  grand  nombre  de  points  obscurs  que  présente  presque  ton- 
jours  rbistoire  des  familles  dans  ces  temps  reculés.  Aussi  sa  mort  est- 
elle  une  perte  sensible  pour  la  branche  des  études  historiques  à  laquelle 
ii  avait  consacré  ses  veilles. 

Notre  intention  est.de  reprendre  son  œuvre  interrompue,  parce  que 
nous  en  comprenons  l'utilité  non-seulement  pour  le?  faâiines  nobles , 
mais  aussi  poui^  l'histoire  des  localités.  Mais  avant  d'entreprendre  cette 
tâche  difficile,  nous  avons  dû  terminer  le  XI«  volume  dfes  Afchii^es  avec 
les  seuls  manuscrits  qui  lui  étaient  destinés ,  et  dont  les  événements  po- 
litiques avaient  retardé  l'impression.  Nous  le  faisons  précéder  de  tables 
générales  qui  feront  des  onze  premiers  volumes,  un  corps  d^ouvrage 
susceptible  d'être  détaché  de  la  continuation. 

Peut-être  objectera-t-on  que  cette  pubUcaliott  est  intempestive ,  et 
que  la  noblesse  étant  abolie  par  la  constitution,  il  p*y  a  plus  à  9*occuper 
d'elle.  A  cela  nous  répondons  que,  malgré  la  bonne  volonté  des  législa- 
teurs de  I8/18,  nous  ne  croyons  pas  la  noblesse  anéantie.  Me  jouissant 
d'aucun  privilège,  pas  même  de  celui  de  s'opposer  à  l'usurpation  de  ses 
titres,  elle  était  et  elle  reste  une  institatiott  sociale  plutôt  que  politique, 
relevant  de  l'opinion  et  non  de  la  loi. 

La  noblesse  repose  sur  fhérédité ,  c^est-à^dirç  sur*  Me  loi  à  la  fois 
naturelle  et  sociale.  Les  parents  transnttettent  à  leurs  eûfiints  lem*  santé, 
leur  tempérament ,  leur  ressemblance.  La  loi  sociale,  à  l'imitation  de 
la  loi  naturelle,  a  voulu  qu'ils  lemr  transmissent  aussi  leurs  biens  et  Feur 
nom,  du  moins  celni  du  père.  A  la  possession  des  Uens  sont  attachées  des 
jouissances  matérielles,  à  celle  du  nom  b  considération  publique ,  si  ce 
nom  a  été  honorablement  porté.  Cette  considération  est  fondée  sur  ce 
que  les  sentiments  du  père  sont  soppcteés  passer  à  ses  enfaUtts  comme  ses 
biens  et  son  nom.  L'identité  dn  notiï  est  tin  signe  sens^fe  qui  rappelle 
aux  divers  membres  d'une  famille  leur  communauté  d'origine*;  elle  établit 
aux  yeux  du  monde  une  solidarité  morale;  motivée  sur  la  disdpline  com« 
mune  \  laquelle  ils  ont  été  soumis  dans  le  semde  la  famille,  et  l'opinioR 
du  monde  à  cet  égard  devient  à  son  tônr  une  raison  pouf  rendre  plus 
étroits  les  liens  de  cette  solidarité.  Lorsqu'une  famille  a  ainsi  mérité  f'es- 
timepnbliqiio pendant  plusieurS'génératioasi  il  y  a  lieu  de  présumer  qu'elle 
persistera  toujours  dans  la  voie  honorable  qu'elle  s'est  tracée,  et  l'on  con- 
çoit qne  k  souverain  (peuple  ou  roi)  lui  accorde  une  distinction  perma- 
nente qui  soit  à  la  fois  une  récompense  de  sa  conduite  passée  et  un  en- 
conragemenl  pour  d'autres  familles  qui  chercheront  à  se  rendre  dignes 
du  même  honneur.  Le  titre  qu'on  lui  confère  alors  ne  fait  que  sanction- 
ner Fœuvre  du  temps  et  de  Topinion.  Ainsi  s'est  formée  et  se  formera 
toujours  la  noblesse  chez  les  peuples  où  la  famille  est  constituée  ;  les  gé- 
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nératioQS  se  suivent  rapidemeat  dans  la  tombe.,  la  lunille  subsiste  à  travers 
les  siècles  avçc  ses  traditions  qui  font  sa  force  et  sa  beauté  morale.  Ce» 
biens  immaiériels  ne  peuvent  loi  être  ravis  par  les  gouvernements  parce 
qu'elle  ne  les  tient  pas  d'eux.  Ils  sont  d'ailleurs  la  base  la  plus  solide  du 
véritable  patriotisme  et  de  la  conservation  des  mœurs,  qui  exercent  elles- 
mêmes  tant  d'influence  sur  l'amélioration  ou  la  d^adation  physique  de 
la  race  Jinnouiine. 

La  noblesse  a  été  honorée  chez  les  peuples  où  le  sentiment  de  la  liberté 
a  été  le  plus  vif,  niais  où  il  s'alliait  au  respect  des  droits  de  la  Êimille.  ^ 
Rome,  lorsque  les  charges  publiques  furent  accessibles  aux  plébéiens,  et 
que  1^  privilèges  des  patriciens  se  réduisirent  au  droit  de  conserver  dans 
leur  demeure  et  de  faire  paraître  à  leurs  funérailles  les  images  de  leurs 
ancêtres,  le  peuple  porta  toujours  de  préférence  ses  choix  sur  les  familles 
dont  les  noms  lui  rappelaient  les  souvenirs  glorieux  de  son  histoire.  En 
Angleterre,  la  noblesse  est  respectée  par  toutes  les  classes  de  la  société, 
même  par  celles  qui,  se  rapprochant  le  plus  d'elle  par  leurs  lumières  et 
par  leurs  richesses,  pourraient  être  4e  plus  tentées  de  lui  envier  ses  hon- 
neurs. 

La  noblesse  existe  cfaeaE  toas'les  peuples  qui  ont  une  histoire.  Cette  ins- 
titution n'est  pas  une  création  arbitraire  du  législateur ,  qu'il  puisse  faire 
disparaître  par  un  simple  acte  de  sa  volonté.  L'abolition  des  titres  ne  sau- 
rait détruire  le  prestige  des  noms  ;  tant  qu'il  y  aura  des  noms  hérédi- 
taires il  y  aura  une  noblesse  qu'on  ne  pourra  attaquer  sans  compromettre 
la  famille  elle-même,  car  les  arguments  qu'on  invoque  contre  l'hérédité 
des  noms  et  des  titres  honorifiques  se  retournent  contre  l'hérédité  des 
biens.  Le  mot  noblesse  ne  sera  pas  plus  efibcé  de  la  langue  française  qu'il 
ne  peut  l'être  de  Thistoire  :  il  continuera  à  désigner  un  petit  nombre  de 
familles  d'élite  où  ks  sentiments  religieux  et  le  culte  de  l'honneur  se 
perpétuent  par  la  tradition.  L'insouciance  de  ces  familles  pour  leur  pro- 
pre histoire  pourrait  seule,  après  un  certain  laps  de  temps ,  faire  dispa- 
raître leurs  traces  de  la  mémoire  de  leurs  contemporains.  Mais  il  n'est 
pas  probable  qu'elles  s'associent  à  la  pensée  qui  a  fait  décréter  leur  dé- 
chéance,et  qu  elles  abdiquent  leur  paflÂéau  profit  des  jalousies  du  présent. 

C'est  dans  le  but  de  concourir  à  la  conservation  de  leurs  souvenirsr 
que  nous  continuerons  la  publication  des  Archives ,  sur  le  même  pian 
et  dans  le  même  esprit  qui  ont  présidé  à  la  rédaction  des  onze  premiers 
volumes. 

J.  Laine  ,  avocat  à  la  cour  d'appel 

Paris,  le  33  février  1850.  * 
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1*  Table  des  noms  et  surnoms  des  familles  dont  les  généalogies  sont 
insérées  dans  les  onze  premiers  Toinmes  des  Archives  de  la  Noblesse. 
^  Table  des  matières  par  provinces. 
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Acary  ,  en  Picardie ,  tome  I  et  addi- 
tions do  même  Tolume,  page  I . 

Acbsirà,  en  Angoumois,  Poitou  et 
Perigqrd,  t.  V. 

d'Agîer ,  Toy.  de  Oelley  d'Asnens. 

d'Anilines ,  toj.  Gautier. 

d'Aignrande,  en  Berry,  etc.,  1, 

d'Airebaudouae,  en  Languedoc,  11  et 
add.  dut.  111,105. 

d'Albignac,  en  Rouergue,  Languedoc, 

d'Aldebert ,  en  Languedoc,  11. 
d'Almazan  (ducs)  ,  toj.  de  Guignard 

de  Saint^Priest. 
d'Altier ,  toj.  de  Bonie. 
d'Ambelle ,  voj.  de  Pindray. 
d*AmiUy  (comtes) ,  Yoy.  de  la  Briffe. 
d'Anduse  (barons,  puis  marquis),  yoy. 

d'Airebandouse. 
d'AngervilUers ,  Toy.  Bauyn. 
Ango ,   en   Normandie ,   Toy.    de   la 

Motte-Ango. 
d'Anlezy (marquis),  voy.  de  Damas,  V, 

d'Anstmde  fbarons) ,   en  Ecosse  et  an 

ducbë  de  Bourgogne,  IX. 
d'Antbenaise  (comtes),  au  Maine  ,  en 

Anjou,  etc.,  Vlll  et    add.    des    t. 

VUl,  57,  etX,  ff. 
d'Antigny  (marquis) ,  voy.  de  Damas, 

V,  l»t. 


d*Ancbier  (comtes) ,    Toy.  de  la  Tour 

d  AuTergoe. 
d'Arbaud,  marquis  de  Jonqura,   en 

Proirence,  Vl,  et  add.  du  t.  VU,  57. 
d'Arbonne  (seigneurs),  voy.  de  Gui- 
gnard de  Saint-Priest. 
d^ Arbouse,  Toy.  de  Veyny  d'Arbouse. 
d'Arcbigny  (barons),  Toy.  de  Beode- 

]iè?re. 
d^Ardennes  ^origine  de   la  maison) , 

Toy.  de  Briey,  appendice,  IX,  I07» 
d'Argence (marquis),  TOJ.  Acfaard. 
d'Argiot  de  la  Ferriére ,  en  Pbitoo ,  en 

Languedoc  ,  etc.  t.  IV.  et  add.  du 

mèm%  Tol.  5. 
d*Argy ,  en  Berry ,  en  Toundne  et  au 

Maine,  X. 
d'Arifat  (marquis),  Toy.  de  Villeneuve. 
d'Arlet  (comtes) ,  Toy.  de  Lespinasse* 
Armynot  du  ChÉtelet ,  en  Bourgogne 

et  en  Cbampagne  ,1. 
d'Amac  (barons) ,  Toy.  de  Salignae- 

Fënelon. 
d' Artaize ,  en  Picardie  et  en  Rethe- 

lois ,  1. 
d'Ascbéres  ^barons) ,  Toy.  de  DeUey 

d'Asnens. 
d'Asnens ,  yoy.  de  Delley  d'Asnens. 
d^Aspresmont  (maison)  en  Lorraine , 

Toy.    de  Bney,  15,  et  appendice 

4S0àlS4. 
Aube  de  Bracquemont,  en  Picardie,  I. 
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d'Aiibevoye  (seigneurs),  voy.  du  Ponti 
d'Aubevoye. 

d'Aubières,  en  Auvergne ,  art.  de  Da- 
mas, V  ,  35  a  S9-  I 

d'Aulps  (seigneurs),  -voy.  d'Arbaud. 

d^Aultanne  (marqnis),  voy.  de  For- 
nier. 

d'Auvcrgny  (seigneurs)  ,  voy.  d'Espi- 
nay-Saint-Luc. 

d'Auxilhon ,  voy.  Dauxilhon. 

d'Avaize  ,  voy,  de  Delley  d'Asnens. 

Aynard  en  Dauphinë  ,  voy.  de  Mon 
teynard. 

B 

de  Bachivilliers  (seigneurs),  Voy.  de 

Gaudechart. 
de  Baigneux  (seigneurs)  ,  voy.  d'Argy. 
de  Bailleul  (comtes) ,  voy.  de  Bryas. 
de  Balazuc  (barons) ,  voy.  de  Borne, 
de  BaliDCourt  (marquis)  ,  •  voy.   Testu 

de  Balincourt. 
de  Barbançon  (marquis),  voy.  du  Prat. 
de  Barde  (comtes)  ,  voy.  le  Roy. 
de  la  Barge  (seignoors) ,  voy.  Char- 
rier, 
de  Bargemont  (seigneurs)  ,  voy.  d'Ar- 

baud. 
deBarie  (barons),  voy.  du  Hamel. 
de  Barisien',  voy.  Gollin  de  Barisien. 
de  la  Bastide  de  Gademoux  (barons) , 

Yoj,  de  Lordat. 
de  Batz ,  en  Condomols,  I. 
de  Baumes  (barons)  ,  voy.  de  Fortia. 
Bauyn,  marquis  de  Ferreuse,  en  Vile  de 

France ,  U. 
de  Baynast,  en  Picardie,  II. 
de  Bazougers  (anciens  seigneurs)  ,   an 

Maine,  voy.  d'Anthenaise. 
de  Bëam  (anciens  vicomtes),  voy.   de 

Gavarret. 
de  Bcaucatre  (barons),  voy.  de  Pecfa- 

pejrou. 
de  Beauchesne  (seigneurs)  ,   -voy,   le 

Mintier. 
de  Beauooroy,  voy.  Acary. 
de  Beancouse(seign«un),  voy»  de  Lau- 

gier  et  de  Bon  de  Laric. 
de  Beauharnais ,  en  France  et  en  Ba< 

vière,  V. 
de  Beaujeu  (sires),  art  de  Damas.V.  i  5, 


de  Beauvais,  voy.  Màngin. 

de  Beauville  ,  voy.  de  Brunet  de  Cas- 

I     telpers. 

de  Beauvoir  (marquis  et  comtes),  voy. 

Hébert, 
de  Beauxhostes  en  Languedoc,  t.  IV. 

add.  des  tom.  IV,  9,  et  V ,  4. 
de  Becddiévre (marquis),  en  Bretagne, 

VI. 
de  Befiroy  en  Champagne ,  t.  1,  add. 

des  t.  lU,  «02,  V,  I,  Vm,  55. 
de  Bëhague  ,  aux  Pays-Bas  ,  en   Ca- 

laisis  ,  en  Artois  ,  1. 
de  Bellaing  ,  voy.  Moreau. 
de  Bellecourt  (seigneurs),  voy.  de  Lau- 

gier. 
de  Belle-Isle  (seigneurs) ,  voy.   de  la 

TuUaye. 
de  Beltrami  ,  au  royaume  de   Naples, 

art.  de  Gëvandan  ,  II,  S. 
de  Benauges  (anciens  vicomtes^  ,  voy. 

de  Gavarret. 
de  Bengy-PuyvaUée ,  en   Berry^,  t.  1. 
de  Benotst  de  la  Prunarède,    en  Lan- 
guedoc, VU,  add.  dn  t.  YUl,  55. 
de  Bëranger  de  Caladon  ,  en  Langue- 
doc, VllL 
Bérault  des  Billiers  ,  en  Berry  ,  lY. 
de  la    Berlière  (seigneurs)  ,    voy.   de 

Gourjault. 
de  Bermont,  en  Franche-Comté,  1. 11, 

add.  des  t.  11,5,111.  105. 
de  Bernard  ou  Bemardy,  en  Dauphiné, 

en  Provence  ,  etc.  IV. 
de  Bemezay  (seigneurs)  ,  voy.  Odart, 
de  Bertrand  (fragment  sur  la  £amiUe), 

art.  de  Gévaudan  ,  U,  7. 
de  Bezaumes  (^anciens  vicomtes) ,  voy. 

de  Gavarret. 
de  Blainville  (marquis),  voy.  Colbert. 
de  Blancmesnil  (comtes)  ,  voy.  de  Tfel- 

ley  d'Asnens. 
de  Bloux  (seigneurs),  voy,  de  DreoiUe. 
dn  Bois  d'Aisy  ,  en  H^ivemàis  ,  1. 
du  Bois  des  Arpentis  ,  en  Danois  et  en 

Touraine  ,  voy.  du  Bois  des  Cours, 
dn  Bois   des    Cours,    au   Perche»  au 

Maine  et  en  Nivernais,  VU  et  add . 

des  t.  YIU,  ftt,  IX,  A4, 
du   Bois-Rouvray  ,    au  Perche  et  en 

Beauce,  voy.  du  Bois  des  Cours. 


Digitized  by 


Google 


TABLES  GÉNÉRALES. 


11 


du  Boisbaudry,  en  Bretagne,  111. 

de  Boisboissel,  trn  basse  Bretagne ,  1, 

add.  de8t.ll,  1,111,  s. 
du    Boiscorbeau  (seignears)  ,  Toy.  de 

Comulier. 
de  Boisgirault   (seignears) ,    voy.   de 

Terres, 
de  Boisgue'rouU  (barons) ,  Yoy.  d*Es- 

pinay-Saînt-Luc . 
de  Boisle    (barons) ,  Toy.  de  Salignac 

Fe'nelon. 
de  Boisnourel    (seigneurs),    yoy.  de 

MalleToue. 
de  Boisseron  (barokis) ,  toy.  de  Gëvau- 

dan. 
de  Boisson  (seignears)  ,  voy.  de  More- 
ton  de  Cbabriilan. 
de  Bonadona,  au  Comté  Venaissin,  Ul. 
de    Bonnet  (barons),  yoy.  de  Ville- 
mur.  « 
de  Bonneyie  ,  en  Auvergne ,  Vl,  add. 

dut.  Vll,»7. 
de  Boiioe ,   en  Yiyarais  et  en  GeVau- 

dan ,  m. 
Boucher ,  en  Champagne  et  en  Picar- 
die, lU^  add.  des  t.  Ul,   406,  IV,  4, 
VlU,  55, X,   98. 
du  Bouchet    (seigneiu?    châtelains) , 

yoy.  du  Pont  d'Aube? oyc. 
de  Bouére  (seigneurs),  au  Maine,  yoy. 

d'Anthenaise. 
du  Bouexic  (yicomtes)  ,  yoy.  de  Bec- 

delièyre. 
de  Bouillon  (ducs),    yoy.de  la  Tour 

d'Auyergne. 
de  la  Boulbéne ,  yoy.  de  Castet. 
de  Bodoire  (barons) ,   yoy.   Testu  de 

Balincourt. 
de  Bourbonne  (marquis),  yoy.  Golbert, 
de  Bottrseville  (marquis),  yoy,  du  Ha- 

mel. 
deBouyet  (barons),  en  Lorraine  et  en 

Champagne ,  XI  et  add.  61. 
de  Boayignies    (barons),  yoy.  de  Ne- 

donchel.. 
de  BoyerdeChoisy,  en  Auvergne,  en 

Provence,  etc.  1,  add.  du  1. 11,  4 , 
de  Bracquemont ,  yoy.  Aube, 
de  Bram  (barons)  ,  yoy.  de  Lordat. 
de  Brazais  (barons) ,  yoy.  du  Hamel 
de  BressoUes,  voy.  de  Retz. 


de  Breteuil  (vicomtes),  voy.  de  Che- 
risy. 

de  Brettes ,  en  Limosin,  I. 

de  Brenil  (vicomtes),  voy.  du  Hamel. 

de  Brezë  (marquis) ,  voy.  de  Maille. 

de  Briaerde  ,  voy.  Van  Cappel. 

de  Briey  (comtes)  ,  en  Lorraine ,  IX  , 
add.  du  t.  XI,  10. 

de  la  BriiTe ,  en  Armagnac ,  Norman- 
die, etc.  X. 

de  Brisay,  en  Touraine,  Vlll. 

de  Brisis  (vicomtes)  voy.  d'Hërail. 

de  Broc  (barons  et  marquis  ) ,  en 
Anjou  et  au  Maine,  IV. 

de  Brossin  de  Mërë,  en  Touraine,  Poi- 
tou et  Soissonnais,  Y,  add.  du  t. 
X,  98. 

du  Bruay  (comtes),  voy,  de  Nedon- 
chel. 

de  Brnnet  de  Castelpers,  en  Rouergue, 
Vil,  add.  du  t.  Vlll,  55. 

de  Bryas  (comtes) ,  en  Artob  et  aux 
Pays-Bas.  IX,  add.  61. 

dé  Bucquoy  (comtes) ,   voy.  de  Kune. 

de  la  Buissiére  (marquis),  voy.  de 
Maulde. 

de  Busancy  (vicomtes)  ,  voy.  de  Che- 
risy. 

de  Busquet,  en  Languedoc,  en  Bour- 
gogne, II. 


de  Cacqueray,    en   Normandie^    IV, 

add.  du  même  vol.  1 0. 
de  Caderousse    (ducs),  voy,    de  Gra- 

mout. 

de  Caladon,  voy.  de  B^ranger. 
de  Calbiac,  en  Agénais,  11. 
de  Caligny  (marquis)  ,  voy.  Hue. 
du  Cannet  (marquis),  voy.  Colbert. 
Cantineau  de  Commacre  ,  en  Poitou  , 

en  Anjou  et  en  Touraine,  111. 
de  Cany   (marquis)  ,   voy.  de  Becde- 

lièvre. 
de  Capdenac  (barons) ,  voy.  de  Len- 

tilhac. 
Van  Cappel,  aux  Pays-Bas  et  en  Cam- 

bresis ,  IV,  add.  du  même  vol.  4  0. 
de  la   Caraterie  (seigneurs) ,  voy.  de 

Comulier. 
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de  Carberjr  (princes)  ,  voy.   Mac*Car 
thy,V,  7l,7i. 

de  Cariât  (premiers  Tioomtes  hérédi- 
taires) en  Auvergne  ,  1. 

de  Caries,  voy.  de  Fornier. 

de  Carmeoé  (seigneurs  châtelains), 
Toy.  le  Mintier. 

Carpentier,  en  Flandre,  en  Nivernais 
et  en  Angleterre ,  XI,  et  add.  du 
même  vol.  1 6. 

des  Carreaux,  voy.  Massif  des  Car- 
reaux. 

de  Cassel  (châtelains  héréditaires)  , 
voy.  deNedpnchel. 

de  Castelhili  (barons),  voy.  Colbert. 

de  Castelnau  (vicomtes),  voy.  d'Albi- 
gnac. 

—      (barons) ,  voy.  de  Richard. 

de  Castelpers  (barons) ,  voy.  de  Brnnet . 

de  Casteras,  en  Comminges,  Bigorre, 
etc.,  IV,  add.  du  même  vol.  3. 

de  Castet,  dans  les  comtés  de  Conse- 
rans,  de  Foix  et  de  Comminges  1. 

de  Castets  eu  Dorthe  (vicomtes),  voy. 
du  Hamel. 

de  la  Celle  (marquis  et  comtes)  ,  en 
Marche,  Poitou,  etc.,  111. 

de  Cély  (marquis) ,  voy.  de  Cornette 

de  Cessac  (barons)  ,  voy.  de  la  Roche- 
Fontenilles. 

de  Cestayrols  (barons),  voy.  de  Penne. 

de  Chabanais  (marquis),  voy.  Col- 
bert. 

de  Chabrillan  (marquis  et  comtes)  , 
voy.  de  Moreton. 

du  Chambge  ,  en  Flandre ,  Vlll ,  add. 
du  même  vol.  57. 

du  Champ  (comtes  et  marquis)  ,  voy. 
de  Borne. 

de  Champ  d'Oiseau  (seigneurs) ,  voy. 
Odart. 

de  Champléger  (branche),  voy.  de 
Damas  ,  V  ,  |52. 

de  Champroux  (barons)  ,  voy.  de  Si- 
ncty. 

de  Champvalier,  voy.  Muguet. 

de  Champvert  (seigneurs),  voy.  de 
Fornier. 

de  Changy  (comtes)  ,  voy.  Carpentier. 

de  la  Charce  (seigneurs)  ,  voy.  de  Ri- 
vière. 


de  Charencey  (seigneurs) ,   voy.  Gou- 

hier. 
Charrier  ,  en  Lyonnais  et  Beaujolais  , 

XI ,  add .  du  même  vol.  1 6. 
de  Chars  ^barons) ,  voy.  Testu  de  Ba- 

lincourt. 
de  Chassy ,    en  INivemais ,    Bèrry  et 

Champagne,  V  ,  add.  et  corr.  du  t. 

VI,  7. 
de  Châteauclos  (vicomtes),  voy.  de  la 

Celle, 
de  Châteaufremont  (marquis),  voy.  de 

Comulier. 
de  Châteauneuf  (marquis) ,  voy.  Col- 
bert* 
de  Châtelaillon  (  barons  ,  comtes    et 

marquis),  voy.  Green  de  Saint-Mar- 

sault. 

du  Châtelet ,  voy.  Armynot.. 
de^  Chaulieu  (barons) ,  voy.   des  Ro- 

tours. 
de  Ghaulnes  (fragments  surlamabon), 

originaire  de  Picardie ,   généalogie 

deLortdeSérignan,  i,  14 
de  Chaumontois  (fragment  sur  les  an^ 

ciens  comtes),  voy.  de  Briey,  appen- 
dice, IX,  4  05. 
delà  Chaussée,  en  Poitou  et  en  Flandre, 

IV  ,  et  add.  du  t.  V,  4. 
de  Chavaignes  (seigneurs   châtelains), 

voy.  du  Pont  d*Aubevoye. 
de  Chefdubois  ,  en  Bretagne,  11. 
de  Chemans  (seigneurs) ,  voy.   Odart. 
de  Chemire  (barons)  ,  voy.  de  Broc, 
de  Cherisy  ,  en  Picardie  ,  VllU 
deÇhery  (seigneurs),  voy.  de  Dreuille. 
de  Chevriéres   (marquis) ,  voy.   de  la 

Croix, 
de  Chevrigny ,  voy.  du  Temple, 
de  Cheylanne  (vicomtes),  en  Auver- 
gne, voy.  de  Murât, 
de  Choisy  ,  voy.  de  Boyer. 
de  la  Cistemette  (seigneurs) ,  voy.  de 

Benoist  de  la  Prunarède. 
de  Qancare,de  Qan  Carthy  (comtes), 

voy.  Mac-Garthy,  V  ,  71,  72. 
de  la  Clayette  (barons)  ,  voy,   de  Les- 

pinasse. 
de  Qérieux  (marquis),  voy.de  la  Croix 

de  Chevriéres. 
de  Clervaux ,   en  Poitou  et  en  Breta- 
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gne ,     1U.  add.  des  t.  IV,    7.  V,  i, 
Vn,  95. 
de  God(^è%  (marquis)  ,  voy.  de  Gra- 

mont. 
Colbert,  en  France  et  en  Angleterre  , 

m  ,  add.  da  t.  IV ,  8. 
de  Golembercq  (barons  et   marquis)  , 

Yoy.  de  Maulde. 
CoUin  de  Barisien  ,  en  Lorraine  ,  lll 
CoUinetde  la  Salle,  en  Lorraine,  voy. 

de  la  Salle, 
de  Comblisy  (-vicomtes) ,  voy.    d'Albî- 

gnac. 
de  Combret  (barons),  voy.  de  Serre  de 

Saint-Roman, 
de  Combronde  (barons),  voy.  de  Les- 

pinasse, 
de    Commacre  (comtes) ,  yoy.  Canti- 

neau. 
le  Gompasseur  ,    marquis   de  Courti 

Tron,  en  Bourgogne^  V.    add.    du 

t.  VI,  7. 
de  la  Oondamine,  Toy.    de  la  Roue- 

Harenc. 
de  Constantin,   en  Quercy  et  en  Përi- 

gord,  U,  add.  des  t.  11,  S,  111,  104 
de  Contamine  (barons  et  yicomtes),  en 

SaToie  et  en    Hainaut,  IV  et  add 

des  t.  VI,  4,  Vil,  97,  Vm,  54  et  IX, 

de  Corbière,  au  Maiue  et  en    Anjou  , 

U,  add.  du  t.  Vil,   95. 
de  Cormaillon  (comtes),  Toy.  de  Da< 

mas,  V,  244. 
de  Cornette,  à  la  Martinique,  XI. 
de  Cornulier  ,  en  Bretagne,  XI, 
de  Corrensaguet  (barons)  ,   voy.  de 

Montault. 
Confibn  de   Kerdellech ,  en  Bretagne, 

de  Cougny,  en  Berry,  IV,  et  add,  du 

même  toI.  10. 
de  Gouppe ,  voy.  de  la  Doubart. 
de  Courbons  (marquis),  Toy.  de  Roux 

de  Laric. 
de  Courcelles  (seigneurs),  voy.  de  Sar 

eus. 
de  Conrpignac  (barons),  voy.  Green  de 

Saint-Marsault, 
de  Courlanrel    (marquis   et  comtes)  , 

au  Maine,  en  Anjou,  en  Dunois,  au 


Ïtays  Cbartrain ,    VU),    add.  du   t. 
X,  55. 
de  Courtenay  ,    (comtes)  ,  voy.  de  la 

Roche-Fontenilles. 
de  Cousan  (sires),  voy.  de  Damas,  V  , 

16. 
de  Ciéty  (seigneurs),  voy.  Carpentier. 
de  Creuilly  (comtes),  voy.  Colbert. 
deCrèvecœnr,  (seigneurs),  voy.   Bou- 
cber. 

—       (barons),  voy.    d'Espi- 
nay-Saint-Luc. 
Croisades  (Revue  des  Salles  des)  ,  IX , 

add.  du  t.  XI,  9. 
de  la  Croisille,  voy.  de  Villeneuve, 
de  Croissy  (marquis),  voy.  Colbert. 
de  la  Croix  de  Cbevrières,  en   Dau  - 

phinë,  Vil. 
du  Cros  (marquis),  voy.  de  Brettes. 
de  Crux  (comtes),  voy,  de  Damas,  V, 

95. 
de  Cruyninghen  (barons),  voy.  Hue  de 

Caligny. 
de  Csemek  (comtes) ,  voy.  Dessoffy. 
de  Cuissotte  (comtes  de  GizaucourtJ  , 

en  Cbampagne,  1. 
de  Cursay  (barons),  voy.  Odart, 
de  Cusack,  en  Irlande  et  en  France,  1. 


de  Damas  en  Forw,  Lyonnais,  Beau- 
jolais, Auvergne,  Vivarais  et  Bour- 
gogne, V,  add.  du  t.  VI,  8. 

de  Dargies  (seigneurs  de),  voy.  de 
Gaudecbart. 

Daùxilhon  ,  en  Languedoc,  U,  add.  du 
t.  111,  4  04, 

de  DcUey  d'Asncns,  originaire  du  pays 
de  Vaud,  vm. 

de  Denonvàle  (marquis  et  comtes)  , 
voy,  deBrisay. 

de  Dlesmond  (princes) ,  voy.  Mac-Car - 
thy,  V,  66. 

Dessofiy  de  Csemek  (comtes) ,  en  Hon- 
grie et  en  France,  11  et  add.  du  t.  XI. 

de  Digoine  (barons),   voy.  de  Damas, 

V,  155. 

de  Dion  (comtes  et  barons),  en  Artois, 
en  Champagne  111,  add,  des  t.  IV,  8, 

VI,  4,  VII,  96. 
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de  Domène  ^(anciens  seigneurs) ,  en 
Dauphinë,  voy.  de  Monteynard. 

de  Dommart  (vicomtes),  voy.  de 
Rune. 

de  la  Doubart,  en  Picardie  et  en  Lor- 
raine 1,  add.  du  1. 111,  «  02. 

de  Douvrin  (seigneurs),  voy.  de  Ne- 
donchel. 

de  Dreuille,  en  Bourbonnais  et  Niver- 
nais, X. 

de  Durfort .  (barons),  voy,  de  Ville- 
mur. 


£ 

d'Ecouché  (barons),  voy.  de  la  Motte- 
Ango,  IV. 

d'Eabhccq  (barons),  voy.  du  Chambgc, 

d'Ëpoisse  (raarcpis),  voy.  de  Pechpey- 
rou. 

d^Eppes  (vicomtes),  voy.  de  Foucault. 

d'Esparron  (seigneurs),  voy.  de  Lau- 
gier. 

d'Espinay-Saint-Luo  ^marquis  et  com- 
tes), en  Normandie,  IX,  add.  du 
même  vol.  61. 

d'Esseville  (comtes),  voy.  de  Gaudé- 
cbart. 

d'Estelan  (marquis),  voy.  d'Espinay 
Saint-Iiuc. 

d'Ëxëa  en  Languedoc,  IV. 

Eynard ,  en  Dauphiné ,  yoy,  de  Mon- 
teynard. 

F 

de  Faure,  dans  le  baut  Languedoc  et 
le  comte  de  Foix,  11,  add.  du  même 
vol.  5. 

de  Faure  (de  Villespassans)  ,  en  Lan- 
guedoc   et  en  Rouergue.  Vlll,  add 

,  du  même  vol.  57. 

de  Favières  (seigneurs),  voy.  du  Bois 
des  Cours. 

du  Fayel  (seigneurs),  voy.  de  Gaude- 
ofaart. 

deFelzins  (barons),  voy.  de  Lentilbac. 

de  Fénelon  (marquis  et  comtes),  voy. 
de  Salignac. 

de  Fennemare,  voy  Rigoult, 

de  Fenouillet  (barons),  voy.  Gollin  de 
Barisien. 

de  Ferfay  (seigneurs),  voy.  de  Hinnis 
dal. 


de  Femoel  (marquis),  voy.  de  Veyny 

d'Arbouse, 
de  Ferrier  du  Châtelet,  en  AJâac&et  en 

Franche-Comtë,    V,    add.  et  corr. 

VI,  9. 
de  la  Ferriére  (marquis,  comtes  et  vi- 
comtes), voy.  d'Argiot. 
de    Ferriéres  (marquis),  voy.   de  la 

Briffe. 
—        (comtes),  voy.  de  Guignard 

de  Saint-Priest. 
de  Fiers  (comtes  et  marquis),  voy.  de 

la  Motte- Ango. 
de  Fontaine,  en  Cambrësis,  en  Flandre 

et  en  Artois,  11,  add.  des  1. 111,  404. 

XI,  4. 
de  la  Fontaine  Saint-Pè»  (seigneurs), 

voy.  le  Mintier. 
de   Fontenilles  (marquis\  voy.  de  la 

Rocbe-Fontenilles. 
de  Fontoy  (barons),  voy.  de  Briey. 
de  Foresta,  marquis  de  la  Roquette  et 

de  Foresta  en  Provence,  I ,  add.  du 

t.  IV,  4. 
de  Fomier   de  Caries  et  de  Foumier 

d'Aultanne,  au  Comté  Venaissin  et 

en  Blésois,  X,   add.  du  même  vol. 

104. 
de  Fortia  (ducs  et  marquis),  au  Comté 

Venaissin  et  a  Paris,  U. 
de   Fossat  (seigneurs),  voy.   de  Lor- 

dat. 
de  Foucault  (comtes  et  vicomtes),  en 

Lorraine,  en  Laonnais  et  en  Valois, 

m,  add.  du  t.  IV,  8. 
de   FouUetourte  (vicomtes),  voy.  de 

Broc, 
de  FouquessoUes    (barons) ,    voy.   de 

Rune. 
de  Fourilles  (marquis),  voy.  le  Lièvre 

de  la  Grange, 
de  Frejeville  (comtes),  voy.  de  Serre 

dé  Siamt-Roman. 
de  Frénoy  (seigneurs),  voy.    de  Gau- 

decbart. 
de  Fresnay-le-Samson  (seîgneurs)^  voy. 

Gouhier. 
de  Frevillers  (seigneurs),  voy.  de  Sar- 

cus. 
de  Fricamps  (seigneurs),  voy,  de  Sar- 

CUff. 
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deFrouyille  (seigneurs),  roj.  Testa  de 

Balincourt. 
de  Famal  (yicomles  el  barons),  Yoy.de 

Hinnisdal. 
de  la  Fuye  de  Marignj  (seigneurs) , 

Yoy.  Odart. 

G 
de  Gabardan  (anciens  Ticomtes),  voy, 

de  Gavarret. 
de  Gageac  (bâtons),  yoy.  du  Reclus, 
de  Gagemon  (comtes),  Tojr.  PrëTost. 
de  GaiUon  (marquis)^  voy.  de  Vion. 
de  Gaix  (barons),  yoy.  de  Richard. 
Galland,  en  Champagne,  en  Tlle  de 

France,    et  en    Alsace  11,  add.  du 

même  yol.  S 
de  la  GalTagne,  Toy.  de  Martel, 
de  Gannat  (barons),  yoy.  de  Veyny 

d'Arbouse, 
de  Garbeck  (seigneurs),  yoy.  de   Ne- 

doncliel. 
de  Gardanne  (seigneurs),  yoy.   d^Ar< 

haud. 
de  la   Garde  (marquis  et  comtes),   en 

Auyergne  et  en  Périgord,  VI,   add. 

du  t.  VU,  40S. 
de  Gaubert,  voy.  de  Roux  de  Laric. 
de  Gandechart  (comtes),  en  Picardie 

et  en  Beauvaisis,  XI. 
de  Gautier,  barons  de  Senez,  en  Pro- 

yence,  11. 
de  Gayarret,  en  Gascogne,  en   Lanra- 

gais  et  en  Haut-Languedoc,  1,  add, 

dest.n,  I,V111,  55. 
de  Gémit  de  Luscan,  en  Armagnac, lU. 
de  Gëyaudan  (anciens  yicomtes),  1. 
de  Gëyaudan  (marqui8),en  Languedoc, 

de  Giére  (seigneurs),  yoy.  de  Montey- 
nard. 

Gilbert  de  Solerac,  en  Champagne , 
VIU. 

de  Gimel  (barons),  yoy.  de  Lentilhac. 

de  Gizaneourt  (comtes),  yoy.  de  Cuis- 
sotte. 

de  Glarenas  (barons),  yoy.  de  Polla- 
lion. 

de  Goethais  ,  en  Flandre,  VI,  add.  du 
même  yol.  4  0. 

Gouhier,  en  Normandie,  XI,  add.  du 
même  vol.  16. 


de  Gourjault  (marquis),  en  Poitou,  XI. 
de   Gramont  (barons),   en   Lomagne, 

yoy.  de  Montault. 
de   éramont,  en    Nayarre,  en    Dau- 

phim^  et   au  ComuS  Venaisrin  ,  111, 

add.  des  t.  m,  4  08,  IV,  9. 
des  Granges  (seigneurs),  yoy.  le  Min- 

ticr. 
Green  de  Saint  -  Marsaolt ,  an  pays 

d^Aunis,  en  Saiutonge,  en  Poitou, 

en  Angoumois,  etc.,  II  et  add.  des  t. 

U,  4,  m,  404,  XI,  4. 
de  Groesbek  (comtes),  Toy.  de  Bryas. 
de   Grosrouyre  (seigaeurs),  yoy.    de 

Vion. 
de  la  Guëpie  (barons),  yoy.  de  Penne, 
de  la  Guère  (comtes),  yoy.  Pantin. 
deGuenrille  (yicomtes),  yoy.deSaint- 

Ouen. 
de  Guignard  de  Saint-Priest ,  en  Gàti- 

nais,  en  Danphinë  et  en  Viyarais, 

IX. 
Guigues   de   Moreton  de  ChabriUan, 

en  Dauphini{,  yoy.  de  Moreton  de 

ChabriUan, 
Guiot  de  Saint-Remy,  en  Lorraine , 

m. 

de  Goitaut  (comtes),  yoy.  dePechpey- 

rou. 
Guy  d'Airebaudouse,  en  Languedoc  , 

yoy.  d'Airebaudouse. 


du  Hamel  (comtes  et  yicomtes),  en  Pi- 
cardie, en  Champagne  et  enGuienne, 
IV,  add.  du  même  yol.  4  0, 

du  Hamel,  en  Normandie  et  en  Cham- 
pagne.  VU,  add.  du  même  yol.  «7. 

de  la  Bamdinière  (seigneurs),  yoy. 
Pantin. 

d'Hannaches  (seigneurs),  yoy.  de  Sar* 
cus. 

d'Hannescamps  (seigneurs) ,  yoy.  de 
Nedonchel. 

d'Harambure,  en  basse  Navarre,  puis 
en  Berry  et  en  Touraine,  I. 

de  Harenc  (comtes  et  marquis),  yoy. 
de  la  Roue-Harenc. 

deHauteriye  (barons),  yoy.  de  Ville- 
neuye. 

du  Hauvel  en  Normandie,  1,  add.  du 
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t.  IV,  U 

Hébert  de  Beauvoir,  en  Normandie , 
lY,  et  add.  du  même  vol.  11. 

Hector  de  Tirpoîl,  en  A.njou  et  en 
Poitou ,  YIU,  «t  add.  du  t.  IX,  58. 

d'Hëmëvillers  (seigneurs),  voy.  de  Gau- 
dechart. 

d'HëraU,  vicomtes  de  firisis,  en  Lan- 
guedoc, en  Vivarais  et  en  Agënais, 
1,  add.  degt.  Il,  4.V,  I 

d'Hérail  de  Lugan,  barons  de  Pierre- 
fort  et  comtes  de  la  Roue,  en  Rouer- 
gu€  et  «n  Auvergne,  I. 

de  la  Uéne  (barons),  voy.  de  B^roy 

d'Hemicourt  (barons) ,  voy.  de  Bryas. 

de  Herzogenberg  (barons),  voy.  Picot, 

de  Heume  (seigneurs),  voy.  de  Hin- 
nisdal. 

de  Hinnisdal  (comtes),  aux  Pays-Bas  et 
en  France,  XI. 

Hue  de  Galigny  ,  en  Normandie,  VU. 

d'icher,  en  Rouergueet  en  LangQe-< 
doc,  U,  add.  des  t.  111,  105,  Vil,  95. 

d'Isbergues  (  seigneurs  )  ,  voy.  de 
Dreuille. 

d'Issards  (seigneurs),  voy.  de  Dreuille. 

dlvory,  en  Champagne,  1,  add.  du 
même  vol.  4. 

J 

de  Jacomel,  en  Picardie  et  en  Langue- 
doc, 11,  et  add.  du  t  HI,  405. 

deJaglu  (seigneurs),  voy.  d'£spinay< 
Saint-Luc.  ^ 

de  Jaligny  (barons) ,  voy.  de  Lespi- 
.  nasse. 

de  la  Jaroussaye  (seigneurs),  voy.  de  la 
Tullaye. 

de  Jayet  (barons),  voy.  de  Veyny  d'Ar- 
bouse. 

de  Jons  (barons),  voy.  de  Guîgnard  de 
Saint-Priest. 

de  Jouques  (marquis),  voy.  d^Arbaud. 
K 

de  Keandale,  en  Ecosse,  voy.  d'Ans- 
trude. 

de  Kerckum  (seigneurs) ,  voy.  de  Hin- 
nisdal. 

de  Kerdellecb,  voy.  G>uffon. 

de  Kergoet  (seigneurs) ,    voy.   de   la 
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Moussaye. 


de  Kersabiec,  voy.  Siochan. 
L 

de  Labat  (seigneurs),  voy.  de  Mon- 
tant, 

de  Lados  (barons),  voy.  du  Hamel,  IV. 

de  Lamourous,  en  Guienne,  11. 

de  la  Lande  (seigneurs) ,  voy.  de  Cor- 
nulier  et  de  Dreuille. 

de  la  Lande-Patry  (barons),  voy.  de  la 
Motte-Ango. 

du  Landel  (marquis),  voy.  de  Cacqu^- 

de  Landemont  (barons),  voy*  Pantin. 

de  Landres  (barons),  voy.  dç  Briey. 

de  Lanrazous,  voy.  de  villoieuve. 

de  Larchamp  (barons),  yoj»  de  la 
Motte-Ango. 

de  Largouet  (comtes),  voy.  de  Coniu- 
liet*. 

de  Laric  (comtes),  voy.  de  Roux  de 
Laric. 

de  Lary  de  la  Tour,  en  Armagnac,  XI. 

dé  Lasse  (seigneurs  chàtelains),voy.  du 
Pont  d'Aubevoyc. 

deLauberdiére  (seigneurs  puis  comtes), 
voy.  du  Pontd'Aubevoyc. 

de  Laugier  (barons  et  comtes)  ,au  Comte 
Venaisain,  en  Provence  et  en  Lor- 
raine, Vlll,  add.  des  t.  Vlll,  57.  IX, 
59,  X,  4  00. 

de  Lausiére,  voy. .  de  Bernard. 

de  Lautrec  (vicomtes),  voy.  de  ViUe- 
mur. 

de  Laval  de  SainU-Mafie  (barons;, 
voy.  de  la  Rivière. 

de  Lavandèi>  voy.  de  Sartiges. 

deLavedan  garons),  voy.  de  la  Roche- 
Fontenilles. 

de  héhélec  (seigneurs),  voy.  le  Min- 
tier. 

de  Lentilbac  (comtes  et  marquis),  en 
Quercy,  Vlll. 

de  Lespinasse,   comtes  de  Langeac  , 
d'Arlet,  etc.  en  Bourgogne,  Auver- 
gne, Champagne,  à  Paris,  1,  add. 
dest.  11,4,111,4  0s. 
de  Leucbtenberg  ("ducs  et  princes) , 

voy.  de  Beauhamais. 
de  Lezat  (fragment  sur  la  famille),  gé- 
néalogie de  Castet,l,  45. 


Digitized  by 


Google 


TABLEE  GÉNÉRALES. 


17 


de  Lezeau  (marquis),  Toy.  de  la  Moite 

Ango. 
deLtaucous  (seigoeun),  Toy.  de  Mos* 

tuejouls. 
de  Lichtenrelde  (Yacoraies),  voy, 

Maulde. 
de     Liessart  (seigneurs)  ,      Toy. 

Chambge. 
<]e  Liesse  (vicomtes),  voy.  de  Foucault, 
de  LieTiu  (seigneurs)»  roy.  de  Nedon- 

cheL 
le  Liéyre,  marquis  de  la  Grange,  en 
l'Ile  de  France,  en  Bourbonnais»  en 
Brie>t  à  Paris,  V. 
Lignand,  marquii  de  Lussac,  en  Berry» 
Poitou,  Angoumois  et  baase  Marcue 
«te,  Vil. 
de  Ligouyer,  voy.  de  Saint-Pem. 
de  Liniéres  (marquis),  voy.  Gilbert, 
de  Lizardiére,  Toy.  de  Broc, 
de  Lodève  (anciens  -vicomtes),  yoy .  de 

Cariât, 
de  Loogueville  (barons),  Toy.  de  Pi- 

cbon. 
de  Looze  (marquis),  Toy.  de  Gbassy. 
de  Lordat,  premiers  barons  du  comte 
de  Foix  et  barons  des  ëtatade  Lan- 
guedoc, XL 
de  Lorgenl  (seigneurs),    roy.   de  la 

Moussaye. 
de  Lorraine  (  origine  des  ducs  de  la 
baute  et  de  la  basse),  yoy.  de  Briey 
IX,  appendice,  p.  108,  I4  7< 
de  Lprt,    marquis  et  comtes  de  S^ri- 
gnan,  en  Languedoc,  1,  add.  du  t. 

de  Loubert  (ba]x>ns),Toy.  de  Salignac- 

Fénelon. 
de  Luciniére  (seigneurs),  toy.  de  G>r^ 

nulier. 
de  Lnrcy-LeTÎs  (marquis), voy.  de  Si- 

nety. 
de.Luscan  (comtes^  Toy.  de  Gémit, 
de  Lussaudière  (seigneurs),  roy,  Pan- 

din. 
de  Luxembourg  forigine  de  la  maison), 

Toy.  de  Briey  iX,  appendice  41*. 

Il 

Mac-Garthy  ,  en  Irlande  et  en  France, 

V. 


Mao-Sheeby,  en  Irlande  et  en  France, 

XI. 
de  Magnac  (marquis),  Toy.de.Salignac- 
Vénikm. 
de  de  Magnanne  (marquis),  yoy.  de'  la 

Tullaj^e. 
du  jde    Maiiy ,    en  Tonratne ,  Anjou  et 
Maine,  V,  add.  du  t.  VI,  •. 
de  Maisoofort (marquis),  voy.  du  Bois 

des  Cours, 
de  MaisoQ'oeuTe,  Toy.  du  Bieu. 
de  Malartic,  en  Guienoe,  IV. 
de  Malfiance  (marquis) ,  Yoy.  de  Dion, 
de   Malleyielle    (marquis),    yoy.     de 

Retz  de  BressoHes. 
de  Malleyoue,  en  Normandie  X,  add. 

du  même  yol.  «  01  • 
de  Malmazet,  en  Viyarais  et  au  Comté 
Veoaissin  IV j  et  add.  des  t.  V,  4  et 
VU,  9. 
Manein  de  Beauyais ,  en  Berry ,  en 

pJtou,  il,  add.  dut.  111,  405. 
de  Manne  (seigneurs),  yoy.  d'Argy. 
du  Marais  (barons),  Toy.  de  Chassy. 
de  Marcieu  (seigneurs),  yoy.  de  Mon- 

teynard. 
de  Marcilly  (branche),  yoy.  de  Damas, 

V,  4S. 
de  Margueritte8,yoy.  deGéyaudan. 
de  Marqnefaye  (co-barons),    yoy.   de 
Faure. 

—         (anciens  seigneurs),  yoy. 
de  Villemur. 
de  Maman  (anciens  yicomtes),  yoy.  de 

Gayarret. 
de  Marsas  (barons),  yoy.   de  Ville- 
mur, 
de  Martel  de  la  Galyagne,  en  Agënais 

IV,  et  add.  du  même  yol.  48. 
Massif  des  Carreaux,  en  Normandie, 

Vm,  add.  des  t.  IX,  59,  X,  4  00. 
de  MatUncourt  (seigneurs),  yoy.  de 

Gaudecbart. 
de  Maulde  (barons  et  comtes),  en  Haî- 
naut,  en  Artois  -et  en  Picardie,  111, 
add.  des  t.  IV,  f,  VU,  96. 
de  Mauléon  (barons), yoy.  de  Gémit  de 

Luscan. 
de  Mauleyrier  (marquis  et  comtés), 
yoy.  Colbert. 

9 
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de  Maumigny,  en  Nivernais,  Yl,  adci« 
da  t.  VU,  ibs. 

de  Mauroy,  en  Champagne,  Vl. 

de  Mauvise,  en  Berry,  Poitou  et  Mar- 
che, X. 

de  Maynadié,  voy,  du  Rieu. 

de  MeerssenboTen,  Yoy.  Olblagers. 

du  Mein  (seigneurs),  Yoy.  de  Moreton 
de  Chabrillao. 

de  Melle  (vicomtes),  voy.  de'Maulde, 

de  Menouville  (seigneurs),  yoy.  Testu 
de  Balincourt. 

de  Méré  (marquis  et  comtes),  Toy.  de 
Brossin. 

du  M esnil-Hubert  (comtesj  ^  voy.  du 
Rieu. 

de  Mesvres  (seigneurs),  yoy.  d'Argy, 

de  Meyruéis  (barons),  yoy.  de  Serre 
de  Saint-Roman. 

de  Meziéres  (barons),  yoy.  d*£spinay 
Saint-Luc. 

de  JMiglob  (seigneurs),  yoy.  de  Mon- 
tant. 

de  Milhaud  (anciens  yicomtes) ,  yoy, 
de  Cariât. 

de  Millas  (marquis),  yoy.  Dauxilhon. 

de  la  Mintaye  (comtes),  yoy.  Picot. 

le  Mintier,  en  Bretagne,  X. 

de  Mirepoix  (barons),  yoy.  de  Batz. 

de  Mison  (marquis) ,  yoy.  d'Arband. 

de  Mobmont  (seigneurs),  yoy.  de  Sar- 
eus. 

de  Moissac  (barons),  yoy.  deForesta. 

de  Molinghem  (marquis),  yoy.  de 
Biyas. 

de  Momonie  (rols)^  yoy.  de  Mac-CSar- 
thy,  V,  <6à  65. 

de  Mons  (seigneurs),  yoy.  Odart. 

de  Mon»,  ^n  Touraine,  VI. 

de  Monstreul  (seigneurs) ,  yoy.  de  Hin- 
nisdal.  ' 

de  Montafilant,  yoy.  du  Temple. 

de  Montagù  (seigneurs),  yoy.de Damas^ 
V,  104. 

de  Montarby^  en  Lorraine  et  en  Cham- 
pagne, Ul,  add.  du  t.  IV,  9. 

de  Montault,  premiers  barons  d'Arma- 
gnac, en  Guienne,  VllI.  add.  du  t. 
XI,  8.  I 

de  Montant  ou  de  Montault,  (barons  et 


marquis)  y  en  Languedoc  et  au  pays 

de  Foix,  XI. 
de  Monteil  (vicomtes),  yoy.  dn  Pouget 

de  NadaiUac,  IV. 
de  Monteynard,  en    Dauphiné  et   en 

Languedoc,   Vil.  add.  des  t.  VIU, 

56,  IX,  54. 
de  Montfrin  (marquis),  yoy.  de  Mon- 
teynard. 
de  Montigny  (barons), yoy.  deBefiroy. 
de  Montlaur  (barons) ,  yoy.  de  Serre 

de  Saint*  Roman, 
de  Montpaon  (barons),  voy.  de  Faure 

de  Villespassans. 
de  Montréal  (marquis),  voy.  de  Fortia. 
de  Montrelais  (barons) ,   yoy.  de  Cor- 

nulier. 
de  Montyrin  (barons) ,  yoy.  deSinety. 
de  Morande  (branche),  yoy.  de  I)amas, 

V,  241. 
Moreau  de  Bellaing,  en  Cambrésis,  en 

Hainaut  et  aux  Pays-Bas,  1. 
de   More,ton   de  Chabrillan,  en  Dau- 

phinë  et  en  Yivarais,  VU,  add.  des 

t.  VU,  4  05,V111.56. 
de  Moriamé  (barons)  ^  yoy.  de  Bry as 

et  de  Nedonchel. 
de  Morsenpliére,  voy.  du  Hauvel. 
de  Mostuejouls,  en  Rouergue,  VU. 
de  la  Mothe-Fénelon  (comtes),  yoy.  de 

Salignac. 
de  la  Motte-Ango,  en  Normandie,  IV, 

et  add.  du  mîmevol.  IS. 
de  la  Motte-Basse  (seigneurs),  yoy.  le 

Mintier. 
de  la  Moussaye  (sires,  marquis  et  com- 
tes), en  Bretagne,  XI. 
de  Mouy  (seigneurs) ,  voy.  de  Sarcus. 
de  Mude  (sires),  yoy.  Goethals. 
Muguet  de  Varange,  en  Bourgogne  et 

en  Lyonnais,  IV. 
de  Murât  (vicomtes),  en  Auvergne,  I , 

add.  du  1. 11, 1  •  Fragments  sur  tou- 
tes les  famiUes  qui  ont  porté  ce  nom. 

Voy.  la  généalogie  de  Murât, 
de  Muret,  voy.  de  Cherisy. 
deMuskery  (chefs  et  yicomtes),   voy. 

Mac-Carlhv,  V,  72. 
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(harons), 


▼oy. 


de 


de    Nabringhi 
Maulde. 

de  Nadaillac  (barons,  comtes  et  mar- 
quis), Yoy.  du  Pbuget. 

de  Naotouillet  (marquis],  voy.du  Prat. 

de  Narboone  (anciens  -ncomtes),  Toy. 
de  VÎHcncuTe. 

deNarcillac  (comtes),  voy.  Pandin. 

de  Nedoncbel  (sires  et  barons),  en  Ar- 
tois, en  Flandre  et  aux  Pays-Bas,  X, 
add.  du  même  vol,  lOI. 

de  Negron  (seigneurs) ,  Toy.  du  Pont 
d*Aubeyoye4 

de  Néron  (seigneurs),  voy.  d*Argy. 

de  Nieuwlandt  (sires),  Toy.   Goethals. 

de  Nouan  (barons),  toy.  de  Fortia. 

de  Noyelles  (barons),  voy.du  Cbambge. 


Odart,  en  Poitou,  Anjou  et  Tonraine, 

X. 
d'Olbreuse  (comtes),  voy*  Prévost  de 

Gagemon, 
OlislagersdeMeerssenhoTcn,  aux  Pays* 

Bas,  11. 
d'Olizy  (barons),  voy.  de  Bcffroy. 
d'Ongles  (barons),  Toy.  d*Arbaud. 
d'Orbigny,  voy,  de  Mons. 
d'Ordre  (barons) ,  voy.  du  Wicquet. 
d'Omacieux  (marquis),    voy.    de  la 

Croix  de  Gnerriéres. 
d'Oro,  en  Gascogne,  IIL 
d'Orouy  (vicomtes),  voy.  de  Foucault. 
d'Oysonville  (marquis  et  comtes),  voy. 

du  Pont  d'AnbflVoye. 
d'Oze,  Toy.  de  Roux  de  Laric. 


de  Pailbés  (barons),  voy.  de  Villemur, 

de  Palaret  (barons),  voy.  de  la  Garde. 

de  PaUnau  (seigneurs  châtelains),  voy. 
d'Argy. 

de  Panât  (vicomtes),  voy.de  Brunct  de 
Castelpers. 

Pandin,  en  Poitou,  Saintonge,  Lan- 
guedoc, etc.,  VU,  add.  des  t.  Vlll, 
57,  X.  99. 
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Pantin,  en  Anjou  et  en  Bretagne,  Vlll, 

add.  du  même  vol.  S7. 
de  Parcoul  (barons),   voy.   Green  de 

Saint-Marsault. 
de  Parempuyre  (barons),  voy,  dfe  Pi^ 

. chon.  ^ 

de  Parigny  (seigneurs),  voy.  Odart. 
de  Paviers  (seigneurs),  voy.  Odart. 
de  Peccadtto  (vicomtes),  voy.  Picot, 
de  Pecbpeyrou  ,    en  Querey    et    en 

Bourgogne,  Vlll. 
de  Peguilhan  (oomtes),  voy.  de  Vilk^ 

mur. 
de  Penne  (  barons  ) ,   en   Languedoc 

et    Querey,    111,  add.    du    même 

vol.  108. 
de  Pentbiévre   (comtes),   voy.  de  la 

Moussaye. 
de  Peri^pase  «(marquis),  voy.  Bauyn. 
de  Perthes,  voy.  Boucher, 
de  Petitéville^ (seigneurs),  voy.  Gou- 

hier. 
du  Peux  (Meneurs),  voy.  de  Mauvise. 
de  Peyronny,  en  Agénais,  et  en  Përi- 

goTO,  tV  et  add.  du  même  vol.  IS, 
de  Pesë   (marquis),   voy.    de    Cour- 

tarvd.  ' 

de  Pichon,  en  Goienne,  VI,  add.  du 

t.  VUl,  W.  ^ 

Picot,  en  Bretagne,  VI, add.  du  t. XI, 7. 
de  Pierrsbasse' ^seigneurs),  voy.  Testu 

de  Baiincourt. 
de  Pierrecourt,  voy.  deSaint-Onen. 
de   Pièhrefort  (barons),  voy.  d'Hërai) 

de  Lugan. 
de  Pierrelatte  (seigneurs) ,     voy.    de 

Moreton  de  ChabriUan. 
de  Piles  (marquis),  voy.  de  Fortia. 
de  Pindray,    en   Poitou,  Satntonge, 

Përigord,  111,  add.  du  t.  Vlll,  54. 
Pinot  du  Petit-Bois,  eq  Bretagne,  IL 
de  Pioger,  en    Normandie,  en  Breta- 
gne, etc,  Vlll. 
de  Pisanoon  (marquis),  voy.de  la  Croix 

de  Chevriéres. 
de  Plëbërel   (vicomtes),   voy.    de  la 

Moussaye. 
du  Plessis  (seigneurs),  voy.  de  Malle- 

voue, 
|de  Plivôt  (vicomtes),  voy.  deCuissotte 
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de  Gizau^jourt. 
de  Plouer  (comte») ,  yoy.  de  la  Mous-' 

saye. 
de  Pogniat  (seigneurs),  voy.  de  Bon- 

neTÎe. 
de  Poisat   (barons),  voy.    de  Vcyny 

d'Arbouse, 
de  Pollalion,  en  VeUy  «t  es  THe  de 

France,  m,  add.dea  t.  IV,  t,  V,  2 
de  Pons  (seigneurs;,  yoy.  d*Ai^y. 
de  Ponsan  (seignenn),  Toy.de  la  Briffe, 
du  Pont  d'AubeYoye,  en  Touraine, 

Anjou,  Maine  et  Beauce,  X,  et  add. 

du  menue  toI.  fOS. 
de  Pontaubrty  (seigneurs),Toy.  Picot, 
de  Pontbriant,  en  Bretagne,  :cn  Beance 

et  en  Périgord,  L 
de  Pontonx  (marquû),  Toy.  d'Oro, 
de  Porqbért»  (seigneura)  i,  jmf.  d'Ar- 

baud.  yo    ,.jil^ 

de  Porohes  (vioomtes),  voVideBengy- 

Puyyallée. 
de  PojflsJban^   yoy.  de  Deiley  d'As- 

nens. 
du  Pouget  de  Nadaillac ,  en  Quercy^ 

en   Përigord  et  dans  la  Haute-Mai^ 

chc,  IV,  et  add.  du  t.  V,  lO* 
de  la  Prade,  voy.  de  Sartiges. 
de  Pradines  (seigneurs  et  comtes),  ydy  • 

de  Fomier* 
du  Prat  (comtes  et  macquis),  en  Auyciw 

gne,  Ue-de-France  et  au  Maine,  Vl, 

addi  dea  t.  VI,  tO,  Vil,  4  OS. 
de  Précipiano  ,    en  Franche*Gomté , 

art.  de  Bermont,  II,  6. 
de  Prèles  (seigneurs),  yoy.  de  Vion. 
de  Prëmont,  yoy.  Van  Gappel. 
le  Prévost,  en  Bretagne,  yoy.  de  Bois- 

boissel. 
Préyost  de  Gagemon,  en  Poitou  et  au 

pays  d*Aunis,lli. 
de  la  Prunarède  (maïquis)^    yoy.  de 

Benoist. 


de  Quenhouet  (seigneurs),   yoy.    le 

Mintier. 
de  Qnerenaing  (marquis),  yoy.  de  Me- 

donchel. 


de  Queriieu  fmarquis),  yoy.  de  Gau- 
dechart. 

de  Qucvilly  (marquis),  roy.  de  Bec- 
delièyre. 

de  Quinemont  (marquis),  en  Tou- 
raine, 11.    - 

de  Qnintin,  ea  Vannes,  (barons),  yoy. 
de  ComuHer. 

n 

de  Rabat  (barons),  yoy.  de  Lordat- 
de  Rambures   (marquis;^,  yoy.    de  la 

Roche-Fontenilles,  X. 
de  Ramonsens  (barons),  yoy.  du  Ha- 

mel,IV. 
de  Rayensberg  (barons),  voy.    de  Ne- 

doncbel. 
des  Rtfaux  (marqob),  en  Champagne, 

du  Reclus,  en  Poitou  et  en  Périgord  , 

IV,  add.  du  même  yol.  18. 
de   Rennes  (barons),   voy.  de  Vtile« 

mur. 
de  Reiz  de  Bressolles)  en  Géyaadaa  et 

en  Auvergne,  111,  add.  du  t.  IV,  t. 
Reyiie  des  Salles  des  Croisades,  IX. 
de  Ileztf  (yicomtes),  yoy.  de  Comu- 

lier. 
de  Richard,  en.  Berry,  tû  Languedoc, 

en  Bretagne,  U. 
de  Ricqneboarg   (baroM),    yoy.    de 

IHon. 
du  Bien,  en  Roaergtte,  Lanmdoc, 

Agënais,    Lorraine,  etc.,  lu,  ajd. 

des  t.  m,  4<^,  Vm,  84,  IX,  M. 
RigouitdeFeiioemare,  en  Normandie, 

IX,  add.  du  même  Tel.  ef  • 
de  Rilly  (marquis),  yoy.  Odtft. 
de  Rion  (barons),  yoy,  d*Oro. 
de  Rivière,  au    Comté    Venaissin    et 

en  Dauphinë^  IX,    add.   du  même 

yol.  61. 
de  la  Riyiére,  Toy«  Acary  et   dcf  Cas- 

teras. 
de  la  Riyoire,  en  Viyarais,  VF. 
de  la  Roche,  en  Roiirg«gtie  et  Beau- 
jolais, V. 
de  la  Rochei#onte«illès^  en  Gtiyttme 

et  en  Picanlî»,  X. 
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delà  Roche-Huon  (seigneurs),  Toy.  du 

Pont  d'Aubcvof^e. 
de  la  RoeheJttllié  (seigneurs  barons), 

TOT.  Charrier, 
de  la  Roche  en  Nort  (barons  et  com- 

les),  Toy.  de  Coranlier. 
de  Rochemaux  (  Ticomtes  )  ,    Tojr. 

Green  de  ^aint-Marsanlt. 
des  Roches-Baritaud  (comtes),  Toy.  de 

Beauharnais,  Y. 
de  Rogermont  (comtes)  Toy.    de  Gui- 

gnard  de  Samt-Prîest. 
de  Romesac  (seigneurs),  Toy.  de  For- 

nier, 
de  Roquenconrt   (seigneurs),   Toy.  de 

Gaudechart. 
de  la  Roquette  (marquis),  Toy.  de  Fo- 

resta. 
de  la  Roqnerieille  (barons),   Toy.  de 

Mostu^ouls. 
de  Rosenaael  (comtes),  Toy.  d^Espi- 

nay -Saint-Lac. 
êeRoCafier,   en  Fraoche-Gomtë,  art. 

deBermont,  11,4  5. 
des  Rotours,  en  Normandie,  U,  add. 

du  même  Toi.  1) 
de  la  Roue  (comtes),  Toy.  d'Hërail  de 

Lugan. 
de  la  Roiie-Harenc,   en  Forés,  en  Au- 

Tergne,en  ViTarais,  et  en  Lyonnais, 

lV,add.dcs  t.  ÏV,  18,  V,  10,  Vr,  5. 
de  Rougemont,  Toy.  du  Temple, 
du  Roussel  (comtes),  yoy.  de  Damas, 

V,  488, 495. 
de  la   Rottssîère  (seigneurs) ,  Toy.  du 

Pont  d^AubeToyCé 
deRouz  de  Laric(originaîredu  royaume 

de  Naples) ,    en   ProTence   et    en 

Baaphinë,  IX. 
le  Roy,  marquis  de  Valanglart  et  com- 
tes de  Barde,  en  Picardie,  1,  add. 

du  t.  Uly  4  08. 
de  Roy  on  (marquis),  Toy,  de  Bryas. 
de  RoyTifte  (Seigneurs),  Toy.  Goufiier. 
Rnflb,  Toy.  de  Roux  de  Laric. 
de  Rune  (marquis),  en  Picardie  et  en 

Artois,  îl,  add.  des  t.  lî,  A,  III, 

4  05. 
de  Rys-€3ianTeroii   garons),  Toy.  Li- 

gnaud  de  Lussac. 


de  Sablé  Tmarquis).  Toy.  Colbert. 
de  Saignes  :  eonktes),  Toy.  de  la  Garde, 
ds  SaUlans  (barons),  T«iy.  de  Serre  de 

Saint-Roman, 
de    Saînt-Andéol  (barons),  Toy.  de 

Malmaset. 
de   Saint- André    (seigneurs  ),  voy.  le 

Mintier. 
de  Saint -Angel  ("comtes),   Toy.  delà 

Garde, 
de  Saint-Cosme  (seigneurs),  Toy.   du 

Bob  des  Cours, 
de  Saint-Cyr  vseigneurs),  Toy.  de  Cor- 
nette* 
de  Saint-Germain  d'Aunay  (seigneurs), 

Toy.  de  MalleToue. 
de  Saint-GerTais  (marquis),  Toy.  d'Al- 

bignac. 
de  âiB^Hypolite  (  seigneurs  ) ,  Toy. 

Pandin. 
de  Sain^Iipîze  (barons),  voy.   de  Les- 

pifiBsse. 
de  Saint Jalle  (marquis),  Toy.de  Mon- 

tault. 
de   Saint'Julîen  (marquis),     roy.   de 

Fortitt. 
de  SaÎDt- Julien  (Ticomtes),  Toy.de Sa- 

lignac-Fénelon. 
de  Saint- Léon  (barons) ,  voy.  de  Ga- 

Tarret. 
de  Saint-Luc  (marquis),  Toy.  d'Eqpî- 

nay-8aint-Luc. 
de  Saînt-Marsault,    voy.  Green. 
de   Saint-Martin    (Ticomtes),    Toy. 

d'Oro. 
de  Saint-Maurice  (marquis),  Toy.  de 

Faure  (de  Villespassans).    ^ 
de  Saînt-<)uen,  en  Normandie,  fll. 
de  Saint-Paul  (barons),  Toy.  de  ViRe- 

mur.  ' 
de  Saint- Pern  (marquis  et  Comtes}yeB 

Bretagne,  t.  Y,  add,  du  t.  XI,  «  . 
de  Saint-Philbert    (seigneurs),  Toy. 

d^Anthenaise. 
de  Saint-Pouange  (marquis)^  Toy.Col- 

bcrt. 
de  Saint-Priest  (comtes  «t  Ticomtes) , 
oy.  de  Guignard  de  Saint-Priest. 
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de  Saint-Quentin  (Ticomtes),  voy.  de 
Gacqueray. 
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de  Soleratt,  yoy .  Gilbert  de  Solerac. 


•de  Saint-Remy    (marquis),  voy:   de  de  Souastre  (barons),  \oy.  de  Fou 


Courtarrel. 

•de  Saint-Remy,  Toy.  Guiot. 

de  Saînt-Sernin,  yoy.  de  Borne. 

de  Saint-Vallier  (comtes)  ,  yoy.  de  la 
Croix  de  Cheyriéres, 

de  Salignac-Fénelon  (marquis  et  com- 
tes), en  Përigord,  Que)-cy,Limosin, 
Poitou,  Angoumois  et  Marche,  IX. 

de  la  Salle,  en  Lorraine,  II, 

de  Sandrans  (barons),  yoy.  Charrier. 

deSarcus  (marquis  et  comtes),  en  Pi- 
cardie, X,  et  add.  du  t.  XI,  1 0. 

de  Saros  (libres  barons  et  comtes  su- 
prêmes), en  Hongrie,  yoy.  Dessofiy. 

<ie  Sarâges  (marquis  et  comtes) ,  en 
Anyergne,  VI,  add.  du  t*  IX,  54. 

de  Sauyeterre  (barons),  yoy.  Dau- 
xilbon. 

de  Sayignac  (barons),  yoy.  de  Lort. 

de  Sayye  (comtes),  yoy.  de  la  Croix  de 
Cheyriéres. 

de  Sediéres  (yicomtes),  yoy,  de  Len- 
tilhac. 

de  Seignan,  yoy.  de  Çasteras. 

de  Seignelay (marquis),  yoy.  Colbert. 

de  Senez  (barons),  yoy.  de  Gautier. 

de  Sept -Fontaines,  yoy.  de  Baynast. 

de  Sërignan  (marquis  et  comtes),  yoy. 
de  Lort. 

de  Serre  de  Saint-Roman,  en  Langue- 
doc et  à  Paris,  IV. 

de  Serres  (comtes),  yov.  de  Borne. 

de  Seryières  (marquis),  yoy.  de  Caste- 
ras. 

de  Seryîés  (comtes),  yoy,  de  Retz  de 
Bressolles. 

de  Sesmaisons  (marquis  et  comtes),  en 
Bretagne  et  Normandie,  V. 

de  Séyelin^ue  (seigneurs),  yoy.  de  Ne- 
donchel, 

de  Sezanne  (comtes),  yoy.deGramont. 

de  Sinety,  en  Proyence,  en  Bourbon > 
nais  et  en  Berry,  t.  III,  add.  et  corr. 
4  08. 

de  Sinopoli  (comtes) ,  yoy.  de  Roux  de 
Laric. 

Siochan  de  Kersabiec,  en  Bretagne , 


IX. 


cault. 

de  Soumia  (barons),  yoy.  de  Çasteras. 
de  Soiimuic  (seigneurs),  toy,  de  Sar- 

tiges, 
de  Spycker,  yoy.  Van  Cappel. 


de  Tarko  (comtes),  en   Hongrie,  yoy. 

Dessoffy. 
de  Tartonne  (seigneurs),  yoy.  de  Trî- 

mond. 
Taupinart  dîe  Tîliére,  en  Orléanais  et 

en  l'Ile  de  France,  IV. 
du  Temple,   au  pays  CÉartram,   IV, 

add.  des  t.  IV,  «2,  VI,  6,  IX,  55. 
de  Teneuil  (seigneurs ),yoy.  d'Argy. 
de  Teryes,en  Poitou  et  en  Anjou,  VlU, 

add.  du  même  yol.  58. 
de  Tessancourt   (marquis),    yoy.    de 

Vion. 
Testu   de    Balincourt,  au  Vexin,  au 

Maine,  en  Languedoc  et  en  Anjon  , 

XL 

de  Thémines  (barons),  yoy.  de  Penne, 
de  Thfeys  (anciens  seigneurs),  yoy.  de 

Monteynard. 
de   Thiaoges  (marquis),  yoy.  de  Da- 
mas, V,  69. 
de  Thoard    (seigneurs),  yoy.  de  Lau- 

gier. 
de  Thor  (barons)  ,  yoy.  de  Gramont. 
de  Tichemont,  vôy.  de  Briey. 
de  Tilloux  (ssigneurs),  yoy.  de  Mau- 

yîse. 
de  Tirpoil  (seigneurs),  yoy.  Hector, 
de  Tonnay-Boutonne  (barons),   yoy^ 

Pandin. 
de  Torcy  (marquis),  yoy.  Colbert. 
de  la  Tour  (comtes),  yoy.  de  Lary. 
de  la  Tour  d^Auyergne  et  de  la  Tour 

Saint-Paulet,  VII,  add.  du  t.  Vlll, 

37. 
de  la  Tour-Landry  (marquis),  yoy.  de 

Maillé, 
de  la  Tourette  (marquis   et   comtes), 

yoy.  de  la  Riyoire. 
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•de  Touraon  (ricomtes),  yoj.  de  Mal- 

mazet. 
de  Tourpes  (barons),  iroy.  d'Anstrude. 
de  TrancheHon^  en  Limonn,  ¥oy.<de 

la  Garde, 
de  Tremar  (comte8),yoy.  Picot, 
de    Trenquellëon   (barons)^    Yoy.   de 

Batz. 
de  Tretz  (barons),  voy.  de  Foresta. 
du  Triadou  (marquis),  Yoy.d'Albignac. 
de  Trimond,  en  ProTcncc,  XI. 
de   ]a  Tullaye,  en  Bretagne    et    en 

Anjou,  XI,  add.  du  même  toI.  16 
de  Turenne  (Ticomtes),    yoy.   de   la 

Tour  d'Auvergne. 

U 

d^Urban  (marquis),  voy.  de  Fortia. 

V 
de   Vacbères (-vicomtes),. Yoy.  deGra- 

mont. 
de  Vair  (comtes),  voy.  de  G>mulier. 
■de  Yalangiart  (marquis),  Yoy.  le  Roy. 
de  Valemes,  (vicomtes),  voy,  de  Ber- 

nardy. 
de  Vabanenier,  voy.  de  Cacqueray. 
deVannes  (seigneurs),  voy.   Carpe  n- 

lier, 
de  Varange  (barons),  voy.  Muguet, 
de  la  Varenne  (seigneurs),  voy.  Cbar- 

rier. 

de  Vauguérin  (seigneurs),  voy.  Odart. 
de  Vaulogë  (vicomtes),  voy.  Picot, 
de  Venancourt  (comtes),  voy.  de  û>r- 

Jiette. 
de  y.etbosc  J^barons),  voy.  Hébert  de 


Beauvoir. 
deVerdier  (vicomtes  puis  marqis), 

voy.  Green  de  Saint-Marsault. 
de  Verpr^  (branche),  voy.  ide  Damas, 

V,  473. 
de  Verrières  (seigneurs)^  voy.  Odart. 
de  Veyny  d'Arbouse,  en  Auvergne,  en 

Bourbonnais,  en  Limpsin  et  en  Cha- 

rolais,  IV. 
de  Viilars  (seieneurs),  voy.  de  Laugier 

et  de  Mauvise. 
de  la  Ville-Esion  (seigneurs),   voy.  le 

Mintier. 

de  la  Ville-au-Fourrier,  voy.  de  Broc, 
de  Villegongis  (seigneurs),  voy.  de  Bri- 

say. 
de  Villemartin,  voy..  de  Gasteras 
de  Villemont  (marquis),  voy.  de  Veyny 

d'Arbouse, 
de  Villemur,  en  Languedoc,  en -Gas- 
cogne et  en  Espagne,  III,  add.  des  t. 

m,  «08,  IV,  9. 
de  Villeneuve  (barons,  marquis,  com- 
tes et  vicomtes),  en  Languedoc,  IV. 
—  (barons  et  marquis), 

voy.  de  Briuet  de  Castelpers. 
de  Villespassans,  en  Languedoc,  voy. 

deFaure. 
de  Villiers  (branobe),  voy.  de  Damas, 

V,  S4  4. 
de  Vion,  en  l'Ile  de  France,  VI. 

w 

de  Wandonne  (barons),  voy.  de  Dion, 
du  Wicquet,  barons  d'Ordre,  en  Hai- 
naut,  etc.,  I«  add.  du  t;  X,  98. 
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Mitièpes  e«flitefliitefi  dans  les  mmuc 
irmÊwoÊÈcm  des  Areliives  de  1»  MoMesse 


Agèrudê,  Génëalt>gîe8  de  Branet  de 
Casteipen,  Cose  Vil,  de  Galbiâc  II , 
à'néimà  de  Bnsû  I ,  de  Martel  de 
la  Oalragne  IV  ,  de  MonUult  VlII , 
de  PeyroDiiy  IV  ,  du  Rien  III. 

^Ziace.  De  Ferrier  du  Cfatolet  V. 

Angleterre,  D'AustradelX  ,  Carpen- 
tierXI.Colbertm. 

jineoumois.  Nobiliaires  de  Limosin 
VlII  etde  la  Roohelle  XI.  GëDëalo- 
nes  d'AclMrd  V ,  'de  Busonet  II , 
Green  de  Saint-MarBaolt   il,  Li- 

Saud  de  Lussac  VII,  Pandin VOL, 
SalîgnaC'Fënelon  IX. 

Arùou.  lyAnthenaise  VIII,  de  Broc  IV. 
Ointîneau  de  GomniacFe  III ,  de  la 
Corbière  U,  de  Gourtarrel  VIII, 
Hector  dellrpoUVIII,de  Maille  V, 
Odai«  X,  Pantin  VlII,  du  Pont 
d'Aaberoye  X ,  de  Tenret  VHI  , 
Testu  de  BAlincourt  XI ,  de  la  Tnl- 
laye  XII. 

Armagnac.  Nobiliaire  de  Montauban 
X.  G^ëalogies  de  la  Brifiê  X ,  de 
Casteras  IV,  de  Gémit  de  Luscan  III, 
de  Lary  de  la  Tour  XI ,  de  Mon 
tault  VlII. 

Armoiries  (Observations  critiques  sur 
les).   Reyue  des  salles    des   ciq' 
des  IX. 

Artois  (Nobiliaire  d')  IX  et  add. 
t.  X,  4  0.  Liste  de  4  S 1  gentilshommes 
qui  ont  assbtë  aux  Etats  d^Artois  en 
4  4U,  IX.  Gën^logies  de  Bryas  IX, 


de  Dion  III,  de  Fontaine  II ,  de  Hin- 
nisdal  XI,  de  Maulde  Hl,  de  Nedoa- 
chel  X ,  de  Rune  II.  F'oir  Boulon- 
nais et  Calaisis. 

Astarac,  Nobiliaire  de  Montauban  X. 

Aunis,  Nobiliaire  de  la  Rochelle  XI. 
Généalogies  de  Green  deSaint-Mar- 
sanlt  II,  Pan^n  VU,  Prévost  de 
Gagemon  III. 

Auvergne  (Nobiliaire  d')  Vil.  Catalo- 
gue des  chanoines  comtes  du  chapi- 
tre de  Brioude  IV .  Gën^logies  de 
Bonnevie  VI ,  de  Boyer  de  Choisy  I, 
de  Cariât  (vicomtes^  I,  de  Caste- 
ras  IV ,  de  Damas  V  ,  de  la  Garde 
VI ,  d'Hérail  de  Lugan  I ,   de  Les- 

Sinassel,  de  Moniejmard  Qbranche 
eBeauUen)  VII,de  MuTat(Ticomtes) 
I ,  du  Prat  VI ,  de  Retzde  Bressol- 
les  III ,  de  la  Roue-Harenc  IV ,  de 
Sartif;e8  VI,  de  la  Tour  d'Auver- 
gne Vn,  de  Veyny  d'Arbouse  IV. 

Beauce.  De  Bnsay  VIII,  de  Gourtar- 
vel  VIU  ,  du  Pont  d'Aubevoye  X  , 
de  Pontbriant  I ,  du  Temple  IV. 

BeoM^olais,  Charrier  XI ,  de  Damas 
V  ,  de  la  Roche  V. 

Beauvaisis,  Nobiliaire  de  Soisson- 
nais  III.  G^nëal.  de  Gaudechart  XI. 

Belgique,  De  Briey  IX. 

du  Berrjr.  lyAiguirande  I,  d*  Ai^  X,  de 

Bengy-Puyvallëe  I,  Berault  desBil- 

UewlV,  de  Chassy  V ,  de  Cougny 

IV,   d'Harambure    I,  Lignaud  de 
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Lusiac  VCI^Maii^ii  de  BcauTaû  (I^ 
de  MauTÎse  X  ,  de  Bichârd  II»  de 
Siuetyllt 

Bifforre,  Nc4>iliaire  de  Mooiau])an  X. 
Gëoéalogîes  d^  Ganteras  IV ,.  de  la 
Rocliei»FoiiteQilljet  X. 

Rléso^.  D'Argj  X,  de  FornUr  de  Car 
les  et  de  Foumer  d*j^uUanne  X. 

BouioÂnais^  Nobiliaire  4?e  Picardie  II. 
GëiSéalogîe  du  Wicquet  I. 

Bourbonnais.  D^Aiguiraode  l,  de 
DreuilleX,  le  Lièvre  de  la  Grange  V^ 
de   Sinctj  III,  de  Ve^ny  IV, 

Bof/rgogne.  D'Anstrude  VIII,  Army- 
Bot  ly  de  fiu$q[uet  II ,  .le  Compas- 
sear  de  €!ourtivroii  V,  de  Damas  V, 
de  Lespîoasse  I,  Muguet  de  Yarange 
IV,  de  PjBcbpeyrou-Goitaut  VIII , 
de  la  Roche  V.  f^oir  Btresse,  Bugey , 
Gharbiaîs,  Maçonnais. 

Bres8€m  1)e  Bernard  de  Lausiére  IV  , 
deOelleyd'AsQeBsVin. 

Bretagne.  D'Anthenaîsè  VIII,  d'Argj 
X ,  de  BecdèlîéTré  \  I,  du  Bobbaudrt 
III;  de  Boisboissei  T,  de  CbefduboSs 
U,  de  QerTaux  UI.  de  ComulierXI, 
Cooffon  cfe  Rerdellech  VI,  U  Min- 
tier  X,  ^0  la  Moussaje  XI»  Picot  de 
Peccaduc  et  de  VaHlogé  Vt,  Pantin 
de  la  Guère  et  de  la  Hamelinière 
Vin,  Pinot  du  Petit^Boîs  II ,  de 
Pioger  VIII,  ie  Pontbriant  I,  le  Pre- 
Toft  I.  de  Slichard  II ,  de  Sainte 
PemV,  de  $esmaisonj|V,Sioehan  de 
Kenabiec  IX,  de  la  Tuljaye  XI. 


I,  de  Lespinassf  I,  de  Mauro/  VI, 
de  Montarbv  lll,  de  Pîçger  VIII, 
des  IWaux  V.  f^oir  Rerbelols 

Charolais,  De  VtynT  d'Arbouse  IV. 

Ckarirain  (pays).  Foir  Beauoe. 

Contmmges.  t^olûllaire ,  de  ttoiitair« 
ban  A^  GeQ^lojpcs4ic  GasteraVlV, 
^«Cast<»tl.  .  ,, 

€omta^  f^enai^in^  De  Bertraudll, 
.  de  BonadpiKa  Xll,  de  Focnier  de  Car- 
ies et  de  Feurnier  d'AuUaBoe  X, 
de  Fortia  JI,  de  Gramont  ill,  de 
Lancier  VIII,  de  Malmas^tlV»  de 
Rivière  IX,  de  Triniond  Xf. 

Condomoù»  De  Batz  L 

Croisades  {Régime  des  salk^dct)  IX  et 
add.  des  t.  X  et  XI* 

Dauphiné,  DeJ^iiàrd -de  Lausiére  IV, 
de  la  Cpoi^^Cbevrièrea  VD,  de 
Dellej  d'A^P  VIII,  Former  X, 
de  Gramont  III,  de  Cuigttard  de 
Saint-PriettfX,  deMonteynard  VII, 
de  Moreton  de  '  Cbabrillan  VI I«  de 
Rivière  IX,  de  Roux  del^ariclX. 

Diois.  Dfi  Bfonteynard  VII. 

Dunois,  bu  Hoid  de»  Arpends  VII,  de 
Çouitarvel  VIIL 

Flandre.  Garpentier  de  Vannes  XI, 
du  Cbarabge  VIII,  de  la  Cbaussëe 
SSy  de  Fontainell^  Goethals  VL 

Foiit^  Nobiliaire  de  Montauban  X. 
G^n^alogiefe  de  Cattéras  IV^  4e  Ças- 
t^i  î,.deFàqre  de'Massabraell,  de 
JiezatLcl<i  Wdat  XL.de  Montant 
XL 


n^ûgie  de  le  Lièvre  de  Vkj&range  V, 

Brioude  (iiihapitre  de)  :  catalogue  dte 
chanoiiies  comtes  JTV. 

Bi^e^.Dê  Bernard  de  LâusîèrelV. 

Caiotsii,  Nobiliaire  de  Picardie  IL 
Généalogie  de  Behagu^  I. 

CamèWjw.  Van  Çappel  |V,  Carpen- 
tîer  XL  de  Fontaine  H,  >toreau  de 
Bellaing  I,t}u. Wicquet  L 

ChoMaçne  l[Nobiliaire  de)  VI.  Ge'- 
néalosies  d'Ardennes  (  comtes  ) 
IX,  (de  Beffroy  I,  Boucher  HL  dé 
Bouvet  IX ,  delà  BriiTe  X,  de  Çhassy 
V,  Cbaumontois  (coIn^s  de)  IX*,  de 
Cuissotte  de  Gi'aucourt  I ,  de  Dion 
in,  Gallund  n,  Gilbert  de  Solerac 
Vin,  du  Hamel  du  Breuil  VII ,  du 
Hamel  de   Saint-Remy  IV.    d'Ivoryl 


Brie.  Nobiliaire  de'Sôisspnnàîs  tiL  Gé-  Fore^,  Jh  Damas  y,  4^  j»  lione^Ha- 


retfc  IV;  . 

FrtUutherComié.  De  Bermoat  II,  de 
Delley  f  Asnens.  VIH,  de  Ferrier  du 
Cbâtelet  V,  <&  ^ëcip&Qp  Q^.de 
Ro^alier^lL  • . 

Gascogne»  De  Gavait  L  d'Oro/  de 
Ponloi\^III^de  Vill^mar  QI.  Foir 
Armagnac,  Astaric^.  Êigorre,,  Lo- 
'magne. 

Gdttnaisi  Guignard  de  Saiat-Priest  IX . 

Gevéuiâan.  O^Albîgnac  VII,  de'  Borne 
III,  de  Retz  de  BressolWa  IH. 

Graiswaudâfi .  De  ÎM  ont«^y  n ard  Vil . 

Guienne.  Nobiliaire  de  IVfontauban  X. 
Généalogies  d*Albignac  sVlI,  du 
Hamel  IV,  de  Lamourous  II,  de 
Malartic  IV,  de  Pichon  VL  de  lu 
Roche^Foti lénifies  X.  Voit  Agénais, 
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TÂBU&   «ÊHÊftALES. 


PirîgorJ,    Qnercy  , 


CoadomoM, 
Bouergué. 

SUinaut.  De  Contamine  lY  ,  de 
MauMe  lU,  Horeau  de  Bellaîng  I, 
du  Wîcqùctl. 

Hongrie  i  Dessofiy  dé  CIsemeck  II. 

ile'de  France»  wujn  de  Ferreuse  II, 
de  Dellejr  d'AsMos  Vlft,  de  Dion 
m,  Galhrnd  U\  le  LîéVre  d»  la 
Grange  Y^  de  Pollalion  III,  du 
PratVi;  Taupinart  de  lllière  IV  , 
de  Vien  Vi/f^ot>  Beau^^aisU,  Ga- 
tînaà,  Laonn^îs,  ^oyonnaû,  Paru, 
S'oissonnais,  Yalois,  Vexin. 

Irlande.  De  Çufack  1,  Mao^Iarthy  V, 
Mao^Sheehy  X|. 

Halte,  Belttami  II,  Ruflo  IX. 

Languedoc.  D'Mr^mâoaaeîl^  d'Aï- 
b»nac  Vn,  d'Al^Kt  U,  d*Argiot 
'  delaFerrlère  IV^^MIainheitesIV, 
deBenoisldelaPri^atMeVII,  de 
^  Bërafager  de  Caladoii  YIU,  de  Bru> 
^  nU  de  Gastelpen  de  Panât  YII,  de 
Busqœt  tl ,  de  Casteras  IV,  Dauxil- 
bon  II,  d*Exëa  IV,  de  Faure  de 
Masiabrac  II,  dé  Fàure  (de  YilW 
passans)  YIII,  de  Gatarret  I,  Guy 
II,  dmaOBriflls  I,  dlcbef  I^ 
ide  Jacoftiel  II,  de  Lordat'XI,  de 
Lort  de  Sërignan  I,  dé  Montant  X|, 
de  Monteynard  VII,  Pandin  dé 
Nardllac  "VII,  de  Penne  m,  de 
Aiebard  II,  du.  Riea  III,  de  $ene 
deSaint-Roman  IV,Testu  dé  Aalin- 
courtXI,  de  Triraend  Xf,  de  VîUe- 
mnr  III,  de  Villeneuve  IV.  p^oin 
G)^audan,Jjauraguai8,' Velay,  Vi- 

ZtfOitJMÛ.' ^Nobiliaire  â<  Soissôanait 
Ht  Généalogie  de  Foucault  m. 

LaurOgUdiUm  De  GaTarret  I,  de  labour 

,    Saitat-Paulel  VII. 

Limoim  (Nobil^iSv  deyVIII.  Gen^- 
logies  de  Brettes  L  de  la  (htàe  YI, 
Green  de  Saint-MananU  lî,  â^  àa-^ 
lignac-Fénèlon  IX,  de  '  Yeyny  IV. 

j^ORuigne.  Nobiliaire  de  Mon  tâubanX, 
Généalogie  de  Montault  VlII. 

torraike.  d^Aspiiemont  iXé  de  BouTet 
IX.  de  Briey  IX,  Collin  de  Bari- 
sien  m,  GoUînei  de  la  Salle  U,  de  la 
Boubart  I,  de  Foucault  III,  Guiot 
de  SaintpRemy  III,  de  Laugier  VIII, 
de  Lorraine  (ducs)  IX,  de  Mon< 
Urby  m. 


Luxembpurg  (maison  de)  IX. 

Lyonnais.  Charrier  XL  de  Damas  V, 
Muguet  de  Varange  IV,  de  la  Roue 
Harenç  IV.  l/oir  Beaujolais,  Forez* 

Maçonnais.  Cbarrie|^  XI. 

Maine.  DAnthenaiseVIil,  d*ArgyX, 
de  Éazéugers  Vni,4iu  Bois  ded  Cours 
Va.de  BouéreVm.de  Broc  IV, 
de  la  Corbière  II,  de  Courtarvel 
Vin,  de  Maillé  V,  du  Pont  d'Aube- 
voye  X,  du  Prat  VI,  Tes'tu  de  Ba- 
lincourtXl. 

Marché*  Nobiliaiiie  de  Liraosiiï  VIII. 
Généalogies  d*Aîguirande  I ,  de  la 
CeUe  III,  Lignaud  de  Lussac  VII, 
de  Mauvise  X.  du  Poiu;et  de  Na- 
daillac  IV,  de  Salignao-  rénelon  IX. 

Martinique,  De  Cacqueray  ,IV,  de 
Cornette  de  Venancourt  aL 

Montauban  (Nobiliaire  de  la  généra- 
lité de)  X. 

NofMKrre.  De  Gramont  IH,  dllaram* 
bure'I. 

Ifebouzan.  Nobiliaire  de  Montau- 
ban X. 

Ifivernais.  Du  Bdîs  d^Aîsy  't,  du  Bob 
des  Cours  VU,  Carpentierde  Cbangy 
XI,  de  Gkas^yV,  de  Dreoille  X, 
de  MaumignvYI. 

ïforniandie,  D  AntbenaiseVIIIy.de  ia 
Briffe  X,  de  Cacqueray  IV,  d'Èspi- 
nay  Saint-Luc  lA,  Goabier.de  Cba- 
rencey  XI,  du  Ilamel  VII,  du  Hau- 
Yell,  Hébert  de  Beauvoir  IV,  Hue 
de  Caligny  V|I,  de  MalleToue  X , 
Massif  des  Carreaux  VIII,  de  la 
Motte -Ango  IV,  de  Koger  VHI , 
RigoiilC  de  FennemarelA,  desRo- 
tours*^!!,  de  Saint  Ouen  VVL,  de  Ses- 
niaisdns  V. 

Noyonnaiê.    Nobiliaire    de    Soisson- 

nais  lU. 
Orléanaig.,  De  Beaùbarhàis  Y,  Taupi- 
nart de  Tilière  IV.  F'oif  Beauee  , 
Bléatis,  DùBois,  Vendoinob. 
Paris.  De  la  Briffe  X,  Colbért  IH,  de 
Fortîà  U,  de  Lespinassi^  I,  le  Lièvre 
'  de  la  Grange  V»  de  Sette  de  Sain t- 

honian  IV. 
Pays-Bas,  De  Behague  I,  de  Bryas  IX , 
Van  Capnel  IV ,  de  Hinnisdal  XI  » 
Moreau  de  Bellaing  I,  de  Nedon- 
cbd  X,  Olislagers  de  Meerssenbo- 
Ten  II. 
Perche.  Du  Bois  des  Couct  VII. 
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PérigariL  Ackanl  V,  «k  la  CeUe  Uî , 
de  GoDstantin  II,  de  la  Garde  de 
Saignes  VI,  de  Veyronnj  IV,  de 
IHadray  UI,  de  PonlbriaDd  I ,  du 
Pouget  de  NadaiUac  IV,  du  Reclnt 

IV,  de  ^t^ae-Fëneloo  IX. 
Picardie  (Nobiliaires  de^  If  et  de  Sois- 

sonnais  III.  Gënëalogies  d'Acary  I , 
d'Artaize  I,  Aab^  de  Braoquemont  I, 
de  Bayoast  II,  Boucher  de  Perthes 
et  de  GréTeccenr  III ,  de  Chaulnes  I, 
de  Chërisy  VIII,  de  la  Doubart  I, 
de  Gaudechart  XI,  du  Hamel  IV, 
de  Jacomel  II,  de  Maulde  III,  de  la 
Roche-Fontenilles  X^le  Roj  de  Barde 
et  de  Valanglart  I,  de  Rune  II,  de 
SarçDs  X. 
Poitou.  Acbard  V,  d'Argiot  IV,  de 
Brisay  VIII,   de    Brossin  de  Méré 

V,  Cantineau  de  Commacre  III,  de 
U  Celle  m,  de  U  Chaussée  IV,  de 
Oenrauz  lU,  de  Gouijault  XI 
Green  de  Saint- MarsauU  U,  Hector  S 
de  Tirpoil  VlII.  Lignaud  de  Lussac 
VII,  Manein  de  BeauTais  II,  de 
MauTÎse  X»  Odart  X,  Pandin  de 
NarciUac  VII,  Pantin  de  la  Guère 
VUI,  de  Pindraj  III,  PreTost  de 
Gagemon  III,  du  Reclus  IV,  de  Ter- 
TCi  Vffl,  de  Salignac-Fénelon  IX. 

Provence^  D'Aibaud  âé  Jouqpes  I^ 
d'Argiot  de  la  Perrière  IV,  de  Ber- 
nard de  Lausiére  rV,  de  Boyer  de 
Chois)rI,de  Forasta  I,  de  Gautier 
de  Senes  U,  deLaugier  VIII,  de  Ri 
TÎèrQ  IX,  de  Roux  de  Laric  IX,  de 
SiiMty  m,  de  TrîmondXI. 

ÇtÊotre-raUécs  (Aure ,  Neste  ,.  Ba- 
rousse ,  Magioac).  Nobiliaire  de 
Montauban  X. 

Qntercf»  Nobâiaire  de  Montauban  X. 
Généalogies  de  OmsUtitin  IV,  de 
la  €*»de  de  Saignes  VI,  de  Lcntil- 


bac  VIII»   de  Pechpejrroit*Guîtaut 
VIII,  de    Penne  111,  du  Pouget  de 
NadaiUac    IV,  de    Salignac-Féne- 
Ion  IX. 
Réthehië.  Nobiliaire   de  Champagne 

VI.  Généalogie  d'Artaize  I. 
Rivière  Verdun,  Nobiliaire  de  Mon* 

tauban  X. 
Rochelle  (Nobiliaire  de  la  généralité 

deU)Xl. 
Rouerjtue.  Nobiliaire  de  Montauban 

X.  Généalogies  d'Albignac  VU»  de 
Brunet  de  Castelpers  VII,  de  Faure 
(de  Villespassans)  VIII,  d'Herail  de 
Lugan  I,  d'icberll,  de  Mostuejouls 

VII,  du  Rieu  II. 
Saintonge.  Nobiliaire  de  la  Rochelle 

XI.  Généalogies  de  U  Celle  111, 
Green  de  Saint-Marsault  II,  de  Pin- 
draj m. 

Savoie.  De  Contamine  IV^  « 

Soisêonnaiê  (NolnUairB  de)  111. 

Suisse.  DrDellejd'AsnensVlll. 

Touraine,  lyArgy  X,  du  Boi«  des  Ar-* 
pentis  VU,  de  Brisay  Vlll,  de  Bros- 
sin  de  Méré  V,  Cantineau  de  Com- 
macre m,  d^Harambure  1,  de  Maillé 
V,  de  Mens  VI,  Odart  deParigny  et 
de  Rilly  X,  du  Pont  d'Aubevoye  X, 
de  Quineroont  11. 

f^4il0ts.  Nobiliaire  de  Soissonnais  UI. 
Généalogie  de  Foucault  UI. 

Velay.  De  PoUaKon  UI. 

F'endomois,  D^ArgyX. 

f^ersaÙies  (Ret ue  critique  du  musée 
de)  IX  et  add.  des  t.  X  et  XI. 

Fexin  Français.  Testu ,  de  Balin- 
conrt  XI. 

Vivarais^  DeBome  UI,  deGnignard  de 
Saint-Priett  IX,  d'Hérailde  Brisb 
1,  de  MalmazetlV,  de  |foreton  de 
CbabriUan  VU,  de  la  Riyoire  VI , 
de  la  Roue-Harcvc  1  V« 
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Seigneurs  dâttichbs,  dk  Vanivbs,  de  Fléchinet,  d'Aomont, 
DE  Waignon,  d'Auxois,  en  Cambrétis  et  en  Flandre  ;  sei- 
gneurs  de  Berthier,  de  Grécy,  de  Marignt,  de  Ratillt, 

DE  MaCHT,  de  LàYEAU,    DU  QuARTIER-DaMAS  ,  DE  GOURTOIS, 
DE  LA  ThUILERIE,  DE  MONT,  DBS  PaYILLONS,  DE  BEAUDÉDUIT, 

DE  Yanzé,  comtes  de  Cuangt,  en  Nivernais;  seigneurs 
d'ârlet,  de  Huntington,  etc.,  baronets  d* Angleterre. 


ÀBMB8  î  d'azur,  à  l'étoHe  d'or^ 
accompagnée  de  5  croissants  d*ar- 
gent{i). 

Couronne  de  marquis. 

Supporta  :  deux  lions. 

Devise  :  Dieu  m'aide!... 


(l)  Ces  armes  sont  ainsi  portées  depuis  1479;  antérieurement 
reçu  î^tait  :  d^azur^  au  cheuron  d'or^  accompagne  de  5  croissants 
d^argentJ^oijA  indiquerons  dans  le  texte  d'autres  brisures  adoptées 
par  Tes  branches  cadettes*  (Voir  VAmorial  de  la  généralité  de 
Moulins f  fol.,  74,  81,  ei  l'Amorial  de  P ancien  duché  de  IVi- 
vemais,  par  M.  Georges  de  Soultraît.) 
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l  CARPENTIER  MM^^   VANNË&, 

H  est  fait  mention  de  la  famille  CARPENTIEK  et 
des  diverses  branches  qu'elle  a  formées  en  Cambré-* 
sis,  en  Flandre  ,  en  Nivernais  et  en  Angleterre  dans 
plusieurs  historiens.  Jean  le  Garpentier,  étranger  à 
cette  maison,  comme  il  le  dit  lui-même  dans  son  His- 
toire de  Camhray ,  IIl'  partie ,  p.  369 ,  cite  la  tradi- 
tion qui  la  fait  descendre  d^un  puîné  des  seigneurs  de 
Gouy,  et  mentionne  une  charte  du  cartulaire  (le  Van- 
chelies  de  l'an  1 1 60  où  Barthélemi  et  Renaud  Carpen- 
lier  sont  rappelés  comme  bienfaiteurs  de  cette  ab- 
baye. Moréri,  dans  son  Dictionnaire  historique^  et  la 
Chenaye  des  Bois,  dans  son  Dictionnaire  de  la  Noblesse 
ont  reproduit  les  mêmes  faits  avec  plus  de  détails 
sur  les  filiations;  et  V Histoire  des  Grands  Officiers 
de  la  Couronne^  t.  IX.  p.  470,  contient  un  fragment 
sur  la  branche  de  Crécy.  Nous  donnons  un  travail 
plus  complet  sur  cette  femille  et  ses  diverses  bran- 
ches, d'après  ses  titres  et  documents  visés  dans  un 
arrêt  du  conseil  d'état  du  27  mai  1669. 

De  Renaud  Carpentier^  vivant  en  1160,  étaient  is* 
sus  par  divers  degrés  Godefroi  et  Siger  Carpentier 
qui  firent  une  donation  à  l'abbaye  de  Vauchelles  en 
1280.  Godefroi  fut  seigneur  de  Danièle  et  d'Aves- 
nes-les-Aubert,  au  diocèse  de  Camhray.  Siger,  sei- 
gneur d'Attiches,  est  le  premier  depuis  lequel  la 
filiation  se  suit  sans  interruption. 

I.  Siger  GARPBNTifiR,  chevalier,  seigneur  d'Attiches 
et  de  Vannes-les-Lille,  avoué  de  Cisoihg,  épousa , 
.r^'uTl^J^s  b"m..vers  1240,  Berthe  de  Todrmigwies,  dame  d'Erquing- 
durg^nV  hem,  dans  la  châtellenie  de  Lille.  En  1265,  il  donna  les 

dîmes  d'Attiches  à  Tabbaye  de  Cisoing.(£?i>«.  de  Cam- 
hray  p.  370).  Par  acte  du  vendredi  (  1"  juillet)  après 
roctavedela  fête  de  Saint-Pierre  et  Saint^Paul  1267, 
messire  Siger  Carpentier,  qualifié  chevalier,  seigneur 
d'Att  ches  et  de  Vannes,  avoue  deCisoing,  fit  un  don 
en  avancement  d  hoirie  à  son  fils  Anseau ,  en  laveur 
de  sor  mariage  avec  Renette  de  Neufville.  [Orig.  en 
parchemin  y  scellé  du  sceau  de  Siger  Carpentier  ^  et 
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visé  dans  f  arrêt  de  1669.)  Les  chroniques  qui  rap- 
,  pellent  Siger  Garpentier  disent  qu'il  fut  un  des  plus 
signalés  chevaliers  de  son  temps.  Il  eut  pour  (ils  : 

II.  Anseau  CA&PBNTtea,  I^  du  nom,  dit  h  la  Belle 
Barbe,  chçtalier.  seigneur  d'Ârtiches  et  de  Vannes, 
épousa,  en  1267,  Renettç  dbNbufvillb,  comme  onj,^*;*^^;;^^^"^^^ 
la  vu  à  l'article  de  son  père.  Il  servit  dans  toutes  $âs>*«' 
gaerrçs  Gui  de  Danipierre,  comte  de  Flandre^  et  fut 
armé  chevalier  de  sa  main.  II  fut  du  nombre  des  sei- 
gneurs flamands  qui^  ayant  partagé  la  captivité  de  ce 
comte  en  France,  ramenèrent  son  corps  en  1305  et 
assistèrent  à  ses  obsèques  dans  llabbaye  de  Flines. 
Anseau  eut  pour  fils  : 

m.  Ârthus  Carpeutieii,  P' du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Vannes,  épousa  fort  jeune  Jeanne  de  HAif-a«*îiw"*T".ïgi« 
GoùA^RT.  Il  obtint  de  Robert  III,  comte  de  Flandre, îp"^y;";'be^„4.';{ 
en  considération  de  ses  services  et  de  Ceux  rendus  "»•«»*►'*•  <*'o'^- 

r  Anseau  Carpentier,  son  père,  la  cession  de  tous 
les  droits  que  le  comte  avait  sur  la  terre  de  Vannes, 
par  charte  datée  de  la  veille  de  la  Purification  de 
Notre-Dame,  1322.  {Original  en  parch^  pisé  dam  là 
maintenue  de  1661)).  Àrthus  eut  deux  fils  : 


pai 
les 


4**  Gui  Carpentier,  seigneur  de  Vannes  après  Arthus.  S'ëtant 
^tinë  à  l'ëtat  ecclésiastique,  il  se  démit  de  son  fief  en  fa- 
Tenr  de  son  frère  André,  Tisita  le  tombeau.de  Jésus-Christ 
à  Jérusalem  ,  et  fut  reçu  frère  dans  la  nailiÊe  .du  Saint- 
Sépulcre.  A  son  retour,  Robert  III,  comte  de  Flandve,  le 
nomma  son  aumônier,  et  lui  donna  la  préyôté  de  Sainte  . 
Pierre,  à  Cassel,  où  il  mourut  en  4  848  ; 

S*  André,  qui  a  continué  la  postérité. 

IV.  André  Carpentier,  écuyer,  seigneur  de  Vannes 
par  la  résignation  de  son  frère  Gui^  épousa,  vers    ^-e^^,,,.,.,. 
1308,  Me  d^Ekquiiighem,  rappelée  avec  lui  dans  pn  <i'or»iiu  lioo  de  •*- 
acte  de  1372.  André  fit  partie  du  corps  flamand  quem*'d'"'^'«aiM;"'à 
le  comte  Louis  l*f,  dit  de  Nevers,  conduisit  au  roîi%^^"1'et^^rp.';tr. 
Philippe  de  Valois; dans  la  guerre  contre  les  Àn-'.V^,''^'^'»"»'*"^'- 
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glais,  et  périt  avec  ce  comte  à  la  bataille  de  Crécy, 
en  1346. 

V.  Ânscau  Caupehtier,  Ib  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Vannes,  fils  unique  "d'Andié  et  dlde  d*Er- 
quingliem,  né  vers  1309,  épousa ,  vers  1330,  Agnès 
MCoMHimi    DE  CoMMiKEs,  dame  de  Waignon.  Ces  époux  firent 
îrDr^oïric'iimw'^'^âttr  sur  le  marché  de  Lille  une  très -belle  maison 
îï  **»!? è"rî.«!?"'^°  appelait  encore  en  1669  la  maison  Carpentter, 
durr  «Tor.  et  îls  constituèrent  une  rente  à  Thôpital  de  Saint- 

Julien  de  cette  ville.  Agnès  mouriit  en  1369  et 
Anseau  en  1 37 1.  Leur  tombeau  se  voyait  dans  Téglise 
de  Saint- Julien.  Ils  avaient  eu  trois  nls  : 

i^  Baudouin,  dont  on  parlera  ci-après; 

%•  Jean  Carpentier,  religieux  à  l'abbaye  de   Saint- Waast 
d'Arras; 

S*  Edenne  Carpentier,  religieux  de  Tabbaje  de  Saint-ftertio, 

Suit  abbë  de  Bourgelles,  où  il  fut  inhumé  sont  une  tombe 
e  marbre  de  quatre  pieds  de  hauteur.  On  y  voyait  son 
effigie  en  bronze  avec  les  écussons  d'armes  de  ses  quartiers. 

VL  Baudouin  Garpbntibr,  chevalier,  seigneur  de 
Yannes,  de  Waignon,  etc.,  lieutenant  du  bailli  de 
Lille,  né  vers  1331)  épousa  en  premières  noces  en 
bmac»j^  ^.^  cette  ville,  vers  1350,  Marie  Bolacee,  héritière  de  la 
dv^.  iailli^a«n  terre  ei  seigneurie  de  Bertbier  ou  Bertrier,  en  Ni- 
lu^ttik/*^'*""^ semais,  demoiselle  d'honneur  de  Marguerite,  com- 
tesse db  Flandre^  veuve  du  comte  Louis  l'c,  dit 
de  Nevers.  Elle  était  fille  de  Charles  Bolacre ,  che- 
valier«  seigneur  de  Corbigny«  et  de  Marie  de  Chéry. 
En  1372,  Baudouin  Carpentier,  qualifié  chevalier, 
seigneur  de  Vannes  et  a  Attiches ,  et  dame  Marie 
Bolacre ,  sa  femme ,  firent  une  donation  à  Tabbaye 
de  Cantimpré,  à  la  charge  par  les  religieux  de  faire 
des  prières  pour  le  repos  des  âmes  aAnseau  Car- 
pentier et  d*Agnès  «de  Commines,  père  et  mère  du 
donateur,  et  de  celles  d'André  Carpentier  et  dlde 
d'Erquinghem,  ses  aïeul  et  aïeule,  de  Gt|i  Carpentier, 
son  oncle,  d'Àrthus  Carpentier  seigneur  de  Vannes, 
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et  de  Jeanne  de  Hangotiarc»  ses  bisaïeul  et  bisaïeule. 
{Orig.  enparch.,  scellé  de  4  sceaux  en  cire  verte  çt 
i^isé  dans  F  arrêt  de  i669.}  Baudouin  épousa  en  se- 
condes noces  Jeanne  duPovt»  des  seigneurs  de  Bon-  i,«»dé°V^'ét'  «iv 
vignes,  en  la  chatelleniede  Lille.  Il  mourut  en  1889,  *"'- 
ayant  eu  cinq  enfanté  : 

Du  premier  lit: 
!•  Sobier,  dont  l'arttisle  suit; 

t*  Elisabeth  Carpentier,  mariée  aT<c  ÙwDtLnmeÙorwmimilXf 
'  fîeor  d«  Gooaecourt,  lieutenant  au  bailliage  de  Lens; 
s*  AmeIber|pB  Carpentier»  femme  de  Jean  de  la  Fosse,  cbe- 

iraUer,  tcicneur  de  Rombîie  et  de  Saint*Hilaire.  On  Toit 
,  par  les  ardbiTes  de  relise  de  Rombise  qu'ils  lui  firent  une 

donation  de  11  mnids  à  prendreannueUement  sur  la  dtme 

de  Saint-Hilaire.  Bs  eurent  un  fils  dont  postëritë; 

Du  second  Ut: 

4*  nieolas  Carpentier,  chanoine  de  Soignies.  'DéputU  àemm 
chapitre  à  Rome,  pour  obtenir  quelques  nouTcaux  priri- 
l^es,  il  s'acquit  par  son  saroir  et  son  <9oquence  beaucoup 
dé  crédit  auprès  du  pape  Jean  XXm,  qui  le  créa  son  pré- 
lat domestiaue  et  assistant  au  trftne  pontifical,  pnis  érêoue 
m  |i0rti&iisde«CastraTalet,  sufiVagant  de  TarcheTêchë  d'A- 
navarze.  Il  ibourut  à  Rome  en  1418,  et  fut  inhumé  dans 
régllse  dite  jéra  cœli,  du  courent  des  frères  mineurs; 

S*  Jean  Carpentier,  sogneur  deWaignon.Pourse  distinguer 
de  ses  frèrâs,  il  s'appelait  /e  Carpentier  et  chargeait  la  dme 
do^  cherron  de  ses  armes ,  d^une  canette  de  gueides  pour 
•brisure.  B  eut  de  son  mariage  ayec  Jeanne- ^«reîer,  dite  % 
Ma/piot,  fille  de  Charles  Mercier,  dit  Happiot,  conseiller 
au  conseil  d'Artob,  et  de  Marie  de  Thiembronne,  un  fils  : 

Jean  le  Carpentier,  seigneur  de  Waignon,  qui  fît  partie 
d^un  corps  de  S,000  hommes  lerë  par  Philippe  le 
Bon,  duc  de' Bourgogne,  en  I49S.  Une  lettre  des  ar- 
chives  deMarchiennes  £ut  mention  de  lui  de  ses  deux 
femmes  et  le  qualifie  nobie  et  honore' seigneur.  Il  arait 
ëpousë  :  l«  â  17  ans,  Sophie  f^an  F'iueten,  dont  il  eut 
un  fils,  ci-après  nommé  ;  fC^nroDragon,  morte  sans 
enfents; 

Jacques  le  Carpentier,  seigneur  de  Waignon,  mort 

à  Gand  le  s  S  mars  1441.  Son  épouse  Jeanne  de 

TUmJmièe,  fille  de  Génml  de  ThieuUdne,  et  de 

Sainte  de  Tenrempnde,  monmt  le  I S  ao(^  de  la 

même  année.  Ds  furent  inhumés  dans  Téglise  de 

Saint-BaTon.  Il  eut  un  fik  et  trois  filles  : 

L  Jean  le  Carpentier,  seigneur  de  Waignon, 

capitaine  et  châtelain  du  château  de  Dinant. 

Emmanuel  Suyro,  dans  ses  annales  de 

Flandre,  fol.   457,  dit  qu'il  fut  décapité 

dans  une  rébellion  par  les  mutins  de  Dinant. 
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Il  laisia  <le  sop  mariage  «Tfc  Charlotte  de 
'Maubtitj  lin  fils  : 

Walerand  le  Carpentiek*,  seigneur  deWai- 
gDon,  ëpoux  de  Marie Dionnoù^  fiDe  de 
Simon  Diotinois  et  de  Jeanfie  d'Abbé; 

•  IletIU.  Valentine  et  Madeleine  le  Carpentiery 
religieuses  à  Tabbaye  '  de  Marquette,  aœurt 
jumelles  j 
IV.  Catherine  le  Garpentier,  m^nëe  arec 
Wauthier  de  Pintaftour,  qui  fut  tuë  en 
Tarm^  du' duc  Charles  le  Tëmëfaire  à  la 
bataille  de  Nancy  en  U77.  Il  était  fils  de 
Pierre  de  Pintafloar,  capitaine  d*fn£einterie 
commandant  à  l'EcluseenFlandre.  Wauthier 
edt  un  fils,  capitaine  de  cayalerie,  dont  était 
issu  Pierre  de  PinUflour,  êréque  de  Tour- 
nay  en  4575. 

VII .  SohierCÀRPBNTiBBy  écuyer,  seigneur  deVatines 

en  Flandre  et  de  Berthier  en  Nivernais,  grand  bailli 

de  la  ville  deMenin,  épousa,  vers  1370,  Eléonore 

DB  Thibvlaine,  damed  Aumont,  fille  de  Giranlde 

bu"ié^"?"i!ïîIÎ'%rTWeulaine,  par  actedujour  clelaCir€oncision(l'' jan- 

f'*"".''**®  i»"«^*'  *  vier)  1 888,  passé  sous  le  sceau  de  la  cour  deBruxeues, 

la  bande  de  gueulefl.  i,./         ^*^  .  '»  /^«i  ••         »         i        • 

dïr''^rîîhlinu'ÏÏÎ  **  Carpeuticr,  énoncé  fils  de  messire.  Baudouin 

le  wai/    '"  *  '"'  Garpentier,  chevalier,  seigneur  de  Vannes,  et  de  dame 

Marie  Bolacre,  et  qualifie  grand-bailli  de  Méniu,auB 

droits  d'Eléonore  de  Thieulaine,  safemiacie,  et  de 

0       1  eur  fils  Arthus  Garpentier,  transigea  avec  Daniel  de 

Thieulaine  et  Catherine  de  la  Souche,  sur  le  (>artage 

de  la  succession  de  Guillaume  de  Thieulaine.  {Orig. 

en  parchemin  visé,  dans  Tàrrét  du  conseil  d'état 

de  1669).  Sohier  laissa  trois  fils  et  une  fiUç  : 

I*  Arthus,  II*  du  nom,  qui  «uit  ; 

f  Sohier  Garpentier,     ) .,  ^rrwt  sous  M.  de  Hallwyn,  en 
'  i  armëe  du  duc  de  Boui^gogne,  tues 


mtoer,  j^  , 


!•  Sandnd  Garpentier,  j  ^  j^  bauUle  d'Azincourt,  en  144  5  ; 

y*  Jeanne  Garpentier,  religieuse  au  monastère  de  Flines,  au 
diocèse  d*Arras,  morte  en  .4441. 

VIIL  Arthus  Gabpbiitibb  ,  II*  du  nom ,  seigneur 

de  Vannes,  d'Aumont  et  de  Berthier,  épousa  à 

d/V*""-T"*i»^"^^®'^^  ^^^^  1398  Louise   db  Bouchavbsnb  (1),  fille 

rrois «ngreiée  d'or,  dc   N...  dc   Villemoutée  ct  dc  Guillaume  de  Bou- 

JKa»  d*or,  ■  la  croix 

«ngreiée  de  gutiiies.      „         .  .■■■,.  i    n ■■ .  ■  ■  ■    ^  .* 

(«)  Ce  nom  est  quelquej&>it  ëcrit  de  Bouchavannes. 


Digitized  by 


Google 


CÀBPBHTIBII    DK   VÀITKIIS.  7 

cbavesne.  Anhttsfut  tué  en  chassant  dtins  la  foret  de 
Nieppe  en  1431.  Ses  enfants  furent  : 

I  ^  Guillaume,  mentionne  diaprés  ; 

9®  François  Carpentier,  cheyalier,  seigneur  d'Aumont  en  la 
châteUenie  de  Lill  ((!},  né  en  4415  ,  marié  à  48  ans,  en 
la  ville  de  Neyers,  en  4  4SS,  av^c  Jeanne  de^frre.  Il  fu  tca- 
pitaine  des  lanciers  de  Charles  b  Téméraire,  duc  de  Bour- 
gogne, et  grand  bailli  de  Courtray.  [Arrêt  du  conseil  de 
4  669.)  il  s^éiait  trouyé  sous  ce  prince,  alors  comte  de  Cha- 
rolais,  à  la  bataille  de  Montlhéry,  en  4  480.  De  plusieurs 
enfants  issus  de  son  mariage,  un  seul  lui  survécut  : 

Jacques  Carpentier  ,  chevalier  ,  seigneur  d'Âumont  en 
Flandre  et  de  Berthieren  la  châteUenie  de  Prémery^  en 
Nivernais,  néà'Nev«r8«n  4484,  marié,  en  4468,  avec 
Françoise  de  F^ntmunr^  proche  parente  de  Bierr 
de  Fontenay,  évêque  de  Nevers,  Jacques  Carpentier 
mourut  sans  enfants  à  Arras  vers  4  485,  par  son  tes- 
tament, daté  du  4  6  octobre  4  479  ,  et  dans  lequel  il 
rappelle  François  Carpentier,  cheyalier,seigneurd'Au«- 
moet,  capitaine  de  kt  garde  des  lanciers  du  doc  de 
Bourgogne ,  et  bailli  d«  Coartray^  «on  père,  e)t  djime 
Jeanne  de  Serre^  sa  mère,  il  institua  ColinetCaipentier; 
sou  cousin  germain,  fîb  de  Guillaume  Carpentier,  che- 
valier, seigneur  de  Yannes,  et  de  dame  Renette  de 
WainottVÎUe,  son  l^ataire  universel,  à  la  diarge  par 
lui  de  porter  ses  arwies^  (d^ax^r,  à  8  .er^iêtatOfi  4''»r^ 
gent  et  une  étoile  $!or  en  ccpur')^  arm  s  portées  depuis 
lors  par  tous  les  descendants  de  CoHnet.  [Extrait  de 
i arrêt  du  conseil  <fe  4  689)  ; 

S*  Jean  Carpentier,  grand  bailli  de  la  châteUenie  de  Cour- 
tray. Le  seigneur  de  ViUers,  dans  une  généalogie  ée  la 
famiUè  dressée  par  lui  en  4  688,  rapporte  que  Jean  ayant 
servi  de  second  à  son  frère  François  dans  un  dael  contre 
deuK  seigneurs  de  lacmir  du  duc  de  Bourgogne  ^  et  4(yant 
tué  son  adversaire,  les  deux  frères  furent  obUgés  de  s'exi- 
ler. Françob  passa  en  France  et  Jean  ien  Angleterre,  où 
il  épousa,  en  4  486,  Catherine  Neville.  Son  iji^  Arthus 
épousa  l'héritière  de  Huntington,  dame  de  Huntington  et 
d  Arley.  Les  descendïints  de  ceux-ci  fuirent  baronets  d'An- 
gleterre, et  s'allièrent  auxteaisons  éTffaUhurthon  (barons 
deDiifton),  Spencer,  Aylesbuty,  SaUsbery,  d*Oisset,  de 


(4)  Comme  cadet  U  avait  changé  le  cheifron  porté  par  ses  an- 
cêtres et  ses  aînés  en  une  étoile  ;  et  son  écu  était  :  d^  azur  y  a  /V- 
t0ik  d'ar^  acoonijpmgiÊee  de  5  croiêsmnu  d'argent. 
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Lee ,  Godwin  et  Brown  (  Ticomtes  de  Montégu  )^  Le.  gé- 
néalogiste anglais  Paul  Arline,  fait  connaître  Tétat  de  cette 
branche  jusqu'en  4669.  On  la  croit  éteinte; 
4^  Louise  Carpentier,  mariée,  par  dispense  dn  pape,  avec  son. 
cousin  issu  de  germain  ,  Robert  de  la  Fosse ,  dit  Martel, 
seigneur  de  Rombise  et.Saint-Hilàire,  fils  d'autre  Robert 
de  la  Fbsse,  seigneur  de  Rombise,  et  d'Anne  de  Mailly; 
ce  dernier  fils  de  Jean  de  la  Fosse,  cheyalier,  seigneur  de 
Rombbe  et  de  Saint-HOaire,  et  d'Amelberge  Carpentier. 

Vm.  Guillaume  Cabpentier  ,  chevalier,  seigneur 
dé  Vannes,  de  Fléchînet,  etc.,  né  vers  1400,  fut  gou- 
verneur de  Thérouenne.  II  est  qualifié  damoiseau 
dans  l'aveu  qu'il  rendit,  le  26  novembre  1421 ,  à  la 
châtellenie  de  Lille ,  comme  fils  aine  de  feu  Ârthus 
Carpentier  et  de  Louise  de  Bouchavesne,  pour  la  sei- 
gneurie de  Vannes.  {Orig.  en  parchemin ^  scellé  du 
sceau  de  lachâteltenie  de  Lillcy  et  visé  dans  T arrêt  de 
dZZ-^tTk'Tïo.rnaintemte  de  1669).  Guillaume  Carpentier  épousa, 
•"••"«•• '*^*"''  "«-vers  1428,  Renette  nE  Waihonville,  fille  de  Charle- 
magne,  seigneur  de  WamonviUe  en  Hamant,  lieute- 
nant grand  prévôt  de  Valenciennes ,  et  de  Marie  de 
Rampemont.  Par  un  acte  de  rachat  de  Tannée  1458 , 
scellé  du  sceau  de  Fabbaye  de  Notre  Dame  de  Can- 
timpré,  on  voit  que  feu  messire  Guillaume  Carpentier, 
chevalier,  gouverneur  de  la  ville  deThérouenne,  avait 
laissé  de  Renette  de  Wainonville  trois  fils.  Il  eut  aussi 
deux  filles.  {Maintenue  de  1669).  Voici  les  noms  de 
ces  enfants  : 

«o  Arthus,  II1«  du  nom,  qui  suit  ; 

â<»  Baudouin  Carpentier ,  seigneur  d'Auxois,  mort  sans  pos- 
teritié  ; 

S*  Colinet,  auteur  de  la  Ba anche  de  Cbahat,  rapportée  ci- 
après  ; 

««Renette  Carpentier,  mariée  à  Godefroi  de  Boulogne-^ 
seigneur  de  Leenbosch,  en  la  châtellenie  de  Toumay»  Elle 
mourut  sans  enfants  et  fut  inhumée  dan»  Tëglise  de  Saint- 
Brice  de  Toumay; 

a»  Aldegonde  Carpentier,  mariée  avec  Théodore  de  Preu- 
(f  homme,  chevalier,  vicomte  de  Bligny,  dans  la  châtellenie 
d'Ath. 

IX.  Arthus  GARP£ifTi£fi9  IIP  du  nom,  écuyer,  sei- 
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Sneur  deVannes  et  deFl  échiDet^mentionné  dans  Tacte 
e  rachat  de  1458  et  dans  une  procuration  que  lui  et 
Baudouin  donnèrent  à  Golinet)  leur  frère,  )e  15  jan* 
viér  1462  {arrêt  de  1669),  épousa  Sainte  de  WAS-j^i'^'^^v^d* 
QCEBAL,  fille  de  Jean,  seigneur  de  Wasquehal  en  Pe- j^'^^^'o""*  **" 
vêle,  chevalier.  Il  eut  de  ce  mariage  deux  garçons  et 
une  fille  : 

1  **  Glande  Carpentier,  écuyer,  seigneur  de  Vannes  et  de  Flë- 
chinet,  marie  avec  Elëonore  de  Lannoy,  fille  de  Sidrac 
de  LannojT.  H  mourut  sans  postérité  le  iS  mai  I4QS.  Lui  et 
sa  femme  furent  inhuma  dans  l'église  de  Vannes,  où 
Claude  avait  fondé  une  messe  de  requiem-^ 

fio  Robert  qui  s^it  ; 

5®  Françoise  Carpentier,  mariée  avec  Lié  vin  de  Hauport, 
seigneur  de  Camoy*.  Ce  seigneur  ayant  été  tué  près  de 
Saint-Amand  par  Jean  des  Prez  et  ses  complices  ,  Fran- 
çoise Carpentier  se  rendit  religieuse  au  monastère  de 
Flines. 

X.  Robert  Càrpemtier,  écuyer,  seigneur  de  Vannes 
et  de  Fléchinet,  surnommé  le  Moine,  avait  été  novice 
en  labbaye  de  Wameton  5  mais  n'ayant  pas  encore 

fait  ses  vœux  à  la  mort  de  son  frère,  il  en  sortit  pour     ,.i^«„„ . 
recueillir  ses  biens.  Il  ai  allia  avec  Honorine  d'Assi-'^j*  *■''  •»'*' 
GifiES,  fille  dePontus,  seigneur d'Assignies^  chevalier, 
et  de  Sainte  Pinchon.  Elle  le  rendit  père  de  : 

A^  Gossuin,  qui  suit; 

2®  Sainte  Carpentier,  mariée  avec  Wautier  de  H^ienacourt, 

Gouverneur  de  l'Ecluse.  Ils  furent  inhumés  dans  relise  de 
aint-Donat  à  Bruges; 
S<»  Hélène  Carpentier,  religieuse  au  couvent  de  N.-D.  deSion 
à  Audenarde* 

4«  Louise  Carpentier,  femme  de  Gérard  de  Gilion^  licencié 
ès-Iois,  greffier  de  la  gouvernance  d'Ârraset  depufs  conseil- 
1er  au  conseil  d'Artois.  Us  furent  inhumés  dans  l'église 

.   Saiot-^icaise  d'Arras. 

XI.  GossuinGÀKPEKTiBR,  écuyer,  seigneur  de  Van- 
nes et  de  Fléchinet,  lieutenant  de  la  compagnie  des 

gens  d'armes  du  comte  d'Egmont,  épousa  Marguerite    •»  uardio.  : 
nEHAumoN,  fille  d'Eustacne  de  Haudion,  seigneur iigM"dw  .*»,», 
de  Giberchies,  de  laquelle  il  eut  cinq  enfants  :  *  *'*' 
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4^  Gofisuin  Carpentier  dit  le  Jeane,  qui  fut  après  'son  père 
yeatenant  des  gens  d'armes  du  comte  d'Egmont.  il  fut 
tué  à  la  bataille  de  Dteux  en  4  562  ; 

S*  Arthus  Carpentier,  aeigneiir  de  f  lëichînet,  marie  avec  $ëa- 
trÎK  de  Ghistelles,  dont  il  n'eut  pasd'enfans.  Il  avait  vendu 
la  terre  de  Vannes  au  seigneur  de  Saint-Aubin,  fiéatrik 
de  GfaisteUes,  sa  veuve,  fit  annuler  cette  vente,  à  cause  de 
ses  reprises  dotales,  par  sentence  rendue  au  parl^nent  de 
Malines  le  18  juillet  4  579,  et  elle  fit  le  relief  de  la  terre 
de  Vannes  en  la  cour  féodale  de  Lille  par  Ghislain  du 
Mont,  son  fondé  de  pouvoir  ; 

3<>  Colin  Carpentier,  dit  Tiercelet,  eeuyer,  seigneur  de  Van- 
nes et  de  Flëchinet  après  ses  frères  Gossuin  et  Arthus.  U 
céda  tous  ses  biens  à  ses  sœurs  Jossine  et  Hildegonde  et 
prit  Fhabit  religieux  en  Tabbaye  .de  Vicogne»  ou  il  mou- 
rut à  rage  de  67  ans; 

A<»  Jessine  Carpentier,  dame  de  Fiéohinet  et  de  Vannes  en 
partie,  mariée,  par  contrat  paasé  en  la  ville  de  Toumay  en 
1 5A9,'  avec  messire  Amoul  de  Landas^  seigneur  de  Ferwez 
{arrêt  de  maintenue  de  4  669).  Après  la  mort  de  Jossîne, 
Amoul  se  remaria  avec  Anne  aËnnetières,  fille  de  Jacques 
d'Ennetières,  et  de  Catherine  de  ChastiUon.  H  aTiiit  e«  de 
Jossine  Carpentier  un  fils  et  une  fille  : 

A<  Arnoul  de  Landas,  chevalier^  seigneur  de  Fléchinet, 
marié  avec  Albertine  Bruant  de  Monceeai.  Us  fondè- 
rent le  ciottre  des  Brigittines  de  Perwez,  et  furent  in- 
humas dans  r^^ise  de  ee  oouvent>  dans  un  caveau  *  wi 
.  .     pied  du  grand  avtei.  ils  eurelitpoor  fils  unique  : 

Claude  de  Landas,  seignenroe  Fléchinet  et  de 'Mon- 
ceau, d^uté  du  corps  de  la  noblesse  de  la  châ- 
tellenie  de  Toumay,  marié  avec  Jeanne  de  Beau- 
fort,  fille  4e  mesairjç  Colard  de  Beaufort.  Il 
mourut  peu  après  son  mariage,  sans  postérité.  Sa 
succession  fut  disputée  par  les  enfants  de  Jeanne 
de  Landas,  sa  tante,  et  ceux  de  messire  Mathurin 
deBouzenton,  seigneur  de  Lomprez,  ses  cousins; 

B.  Jeanne  de  {jandas,.  dame  de  Séréghcih,  mariée  à 
messire  Mathieu  du  Chastel^  chevalier,  seigneur  de 
Lommeny  et  de  Gifontaine  ^  grand-prévôt  de  Saint- 
Amand,etrun  des  premiers  jurisconsultes  de  son  temps. 
Envoyé  par  Jean  deBerghes.  archevêque  de  Cambray, 
au  pape  Paul  V ,  ce  pondfe  l«i  dmma  la.  4iharge  d*au- 
ditew  dfs  «ausQs  ^  Pajs-9a^.  |i  Qioarut  i  Home , 
laissait  un  .fils  «t  une.  fiUe  : 

a.  Don  Antowo  du  .Çhastell,  seigneur  de  Sérégbem, 
de  liomme^y  et  de  Gifoxutaine,  Ueutenant-^éné- 
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rai  des  galères  du  pape  Gr^oire  XV,  marié  avec 
Diane  CaraccioU ,  comtesse  d'Astor^a  ,  dame 
de  Lomelino  en  Sicile ,  fîile  de  don  Tiberio  Ca- 
raocioli,  comte  d'Astoi^a,  et  de  dona  Laure  Cici- 
nella.  0  eut  de  ce  mariage  deux  fils  et  me  âUe  ; 

h.  Chariotte  du  Chaste!,  mariée  à  Jean  Grema, 
conseiller  du  roi  et  maître  de  la  chambre  des 
comptes  à  Lille.  Elle  prétendit  aux  bieos  de 
Claude  de  Landas,  son  cousin,  à  Texclusion  des 
enfants  de  son  frère,  soutenant  que  la  représen- 
tation avait  lieu  poor  ses  biens  régis  par  la  cou- 
tMme  de  Lille  ; 

5"*  Hildegonde  Carpentier,  dame  de  Vannes,  mariée  à  messire 
Florent  ^e  Bouzenton,  chevalier,  seigneur  de  Lomprez,  qui 
en  eut  on  fils  : 

Mathieu  de  Bouzenton,  cheyalier,  seigneur  de  Lomprez 
et  de  Vannes,  marié  aree  Conotance  de  BroymH^  is- 
sue des  anciens  ^mAes  de  Guedin»  en  Hongrie» 


BRANCHE  DE  CHANGY, 
En  Nwemais.  (S^ula  exi$ta«gte). 

IX.  Colinet  Garpentieb^  écuyer,  fils  puiné  dç  i 
sire  Guillaume  Carpentier ^  chevalier,  seigneur  de 
Vannes  et  de  Fléchinet,  gaiivemeur  de  Tfaérouenne, 
et  de  .dane  fienet^e  de  WainonvUle,  naquit  en  143 1 . 
Le  15  janvier  1462,  suivantacte  passé  sous  les  sceaux 
des  bourguemestres  de  Lille,  U  reçut  .prociwation  de 
ses  frères  Ârthus  et  Baudouin,  pour  sudvre  sur  ceux 
de  la  maison  de  Serre,  en  Nivernais,. la  restitution 
de  leurs  parts  respectives  en  la  t^re  et  seigneurie 
de  Berthier,  qui  leur  appartenait  du  côté  de  Marie 
Bolacre,  leur  trisaïeule.  (Uriginal  en  parchepiin  visé 
dans  Tairêtde  1669).  Colinet  éppusaaupays  de  Ne- 
vers,  par  contrat  du  \&  janvier  1463  (  <^.  st,)  Jeanne, 
dite  Jeanneton  de  Savight,  fille  de  Guillaume  de  Sa-|,.Bd'^av"ei  de 
viçiy,  et  héritière  de  la  terre  et  seigneiu'ie  de  Crécy,  «"•"*«'  •*•  *  »'**="• 
qui  aepuis  lors  est  demeurée  daps  la  famille  d^  Car- 

f rentier.  Colinet  devint  au^si  seig;neur  d'Auipond  p^r 
e  testament  de  son  cousin  germain,  Jacques  Carpei^- 
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tier,  chevalier,  seigneur  dudit  lieu,  du  16  octo- 
bre  1479.  A  partir  de  cette  époque,  comme  légataire 
universel  dudit  Jacques,  Cohnet  en  adopta  les  armes 
en  changeant  le  cheyron.  des  siennes  contre  une  étoile 
(tor  en  cœur^  ce  qui  fut  exécuté  par  tous  $es  descen- 
dants. (Original  en  parchemin.,  arrêt  du  conseil  de 
1669).  Colinet  eut  deux  enfants: 

I*  Jean,  I*'  du  nom,  qui  suit  ; 

2^  Françoise  Garpentier,  née  à  Crécy  en  1465,  morte  san» 
alliance. 

X.  Jean  Carpentier,  P'  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  Grécv,  né  en  1464,  épousa  par  contrat  du  12  juin 
1491,  (dans  lequel  il  est  énoncé  fils  de  Colinet  Car- 

d«  rrnrple'"a'u'sau.pentier,  écuver,  et  de  Jeanneton  de  Savicnv),  Mar- 

toir  érbiqneté  d'ar- '^  '  Sm  i  il  -.         J 

geiit  et  d«  gutuicB guérite  DE  Magnien  ,   avec  laquelle ,   par  acte   du 
d«  2  i.r«.  I  ^^^^  jg  1^  même  année,  il  fit  une  vente  au  profit  de 

messire  Clerembauld  de  Magnien.  {Arrêt  de  mainte-- 
nuede  1669).  Jean  Carpentiermourut  à  Crécy  en  1525,. 
et  fut  inhumé  dans  Téglise  de  Saint-Etienne  de  Ne- 
verS;  où  sa  femme  fut  aussi  enterrée.  De  leur  mariage 
sont  provenus  : 

4*  Cliarles,  I*'  du  nokn,  qui  suit  ; 

S**  Jean  Carpentier,  prieur  de  Longuesalle  en  .i596 ,  mort 
en  4  536; 

S*»  Antoine  darpentier,  mort   au  service  du   roi  en -Italie 
en  45S6; 

•  4*  Claude  Carpentier,  écuyer,  lieutenant  d^une  compagnie 
d'infanterie,  qui,  par  acte  du  4  a  octobre  4  527,  vendit  à 
Charles,  son  frère  aîné,  et  à  Catherine  de  Courmondrain, 
sa  femme,  ses  droits  dans  la  terre  et  seigneurie  de  Cre'cjr. 
{Arrêt  de  4  669); 

5**  Jeanne  Carpentier  .  i 

-h  Twr  j  1  •     /^         .'  '       i     mortes  jeonds. 
6*>  Madeleine  Carpentier,      I  * 

XI.  Charles  Cakfentieb,  !•'  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Crécy,  fit  un  partage  avec  ses  frères  Jean 
et  Claude  le  3  octobre  1 527  ,  et  eut  pour  soin  droit 
d  aînesse  les  deux  tiers  de  la  terre  et  seigneurie  de 
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Crécy.  {Orig.  en  parchemin;  airêt  de  1669).  Il  avait 
époasé  Catherine  DE  CociKBioiffDRAiN ,  inhumée  aiDsiS'^eïïâT-u^'iei 
que  lui  dans  Téçlise  de  Saint-Etienne  à  Nevers.  Il  eng;ï,%X7éd'oï,'*.« 
avait  eu  deux  fils  et  une  fille  :  ^^^  ^^^  l'tZ^ 

de  Ijf  4'M«r. 

4*  Jean,  II«  du  nom,  qaisait; 

S®  Charles  Carpentier,  priear  de  Longuesalle  après  son  oncle 
Jean,  en  15S6; 

5<*  Madeleine  Garpentier,  morte  sans  alliance. 

XII.  Jean  Garpentier,  IP  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  Crécy,  épousa,  par  contrat  du  25  janvier  1558,       PooLir 
Jacqueline  Foulé,  fillede  Jean  Foulé  et  de  Huguetteîf;*:;»*!;.*  iV^Î 
de  Bretagne.(Ong'i/ia/  en  parchemin^  arrêt  de  1669).  fJ'toi;^'îf'6"moT 
L'année  suivante  il  assista  à  Tournav  au  mariae^e  dec*»»'»**».^»»"»!'»»  * 
Jossine  Carpentier  de  Vannes  avec  messire  Arnoulpointo. 
de  Landas,  seigneur  de  Perwez.  (Ibid.)  Jean  Gar- 
pentier mourut  le  16  juin  1676.  Jacqueline  Foulé  lui 
survécut  jusqu'au  23  août  1604  et  fut  inhumée  au- 
près de  lui  en  l'église  de  Saint-Victor  de  Nevers. 
Us  avaient  eu  cinq  enfants  : 

4«  Charles,  II*  du  nom,  qui  suit; 

S«  Jean,  III*  du  nom  auteur  de  la  Brahchk  db  CaicT  ;    * 

Z**  Jacques  Girpentier,  mort  célibataire  avant  1604  ; 

â^  Marie  Carpentier  ,      i 

-  -  .  >  mortes  sans  alliance. 

S^  Jeanne  Carpentier  ,      { 


""  BRANCHE  DE  CRÉCY. 

XIII.  Jean  Carpentier,  III*  du  nom,  écuyer  seigneur  de 
Crécy,  par  partage  du  28  juillet  1604,  fait  par  Jacque- 
Hn  eFoulé,  sa  mère,  entre  lui  et  Charles  Carpentier,  son  frère      „,  Vâou  : 
aîné,  avait  épousé  Jacquette  de  Vaulx.  Il  porta  son  ^c"  •J!""';,'"^^**^^'*" 
écartelé,  aux  l  elÂ  de  Carpentier  ;  aux  2  etS  be  SAViGNT.nVdè*  t^fuB 
Il  eut  de  Jacquette  de  Vaulx,  sept  enfans  :  ™'  Z^^'^fZ 

èioil«  4c  gucttlet. 

«o  Jean  IV*  du  nom,qui  suit; 

t<*  Jacques  Carpentier,      )  ,  .  , 

.  ^  .  ?  morts  sans  postérité  ; 

5"  Njicolas  Carpentier,      j 
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XIII.  Charles  Carpertier,  U^  du  nom^.écuyer,  sei^ 

gneor  de  Macfay ,  de  Laveau  et  du  Quartier-Damas,  né 

en  IÔ6O9  intenrint  avec  Jean  Carpentier,  son  frère, 

au  partage  fait  entre  eux  par  Jacqueline  Foulé,  leur 

Linna  :      mère,  le  28  juillet  1604.  {Orig.  en  parchemin  ;  arrêt 

'^i*r"«t*"«^^''"r-^  1669).  Charles  avait  épousé  Jeanne  Lithier,  née 

^J^Tf>  '  î**é!2ieile  11  novembre  1560,  morte  le  5  octobre  1612,  fille 

de  Claude  Lithier  (d'une  ancienne  famille  de  Man- 

toue)et  de  Françoise  Brisse.  Il  mourut  le  2  mars  1634. 

Il  était  provenu  de  son  mariage  six  enfants  : 


CARPSNTIER    DE    CRECT. 

4<>  Charles  Carpentier,  capucin  ; 

5*  Fk-ancwis  Carpentier,      a 

„     /     ^  .  J  morts  célibataires  ; 

6«  ËagéDe  Carpentier  ,      ) 

70  Marie  Carpentier,  morte  sans  alliance. 

XIV.  Jean  Carpentier,  IV«  du  nom,  écuver,  seigneur  de 

Crécy,  épousa,  par  contrat  du  28  février  1537»  Radegonde 

Q^^ .         Oey,  fille  de  François  Ory,  docteur  en  l'universîté  d'Or- 

d'arfcent,  à  la  Faiceléans,  qui  fit  uue  doDatioD  entre- vifs,  le  31  août  1652^  à 

î',riVunîd'^ Claude  Carpentier,  son  petit-fils,  r^iréï  de  1669;.  Jean  Car- 

-t  «eeoiiiDagDéç  enpentier  fit  son  testament  le  27  juillet  1664.  Il  eut  deux  fils  : 

chef  de   2     -|uinte.ï  * 

fcuillri   de  gueulef, 

«erTeuît  MbTe""*  «*  Jean-François  l*'  du  nom,  qui  suit  ; 

S*  Claude,  alias  Claude -Etienne  Carpentier,  seigneur  de  la 
Thuilerie,  qui  intervint  dans  Parrét  du  conseil  dMtat  du 
S  7  mai  1 669,  rendu  en  faveur  de  sa  £Eunille.  H  épousa  Ga- 
brielle  Millot,  de  laquelle  il  eut  un  fils,  dont  on  va  par- 
ler ; 

Jean-François  Carpentier  seigneur  de  la  Thuilerie,  ma- 
rie, vers  4  746,  avec  Marie-Marguerite  le  Gentil,  W 
mourut  le  A  novembre  1787.  Marguerite  le  Gentil 
lui  survécut  jusqu^au  A  mars  1780,  et  fut  inhumée  au- 
près de  lui,  dans  l'égUse  de  Saint-Pierre  de  Nevers.  Ils 
avaient  eu  deux  fils  et  deux  filles  : 

a.  Charles*Gabriel  Carpentier  de  la  Thuilerie, 
écuyer  ,  né  à  Nevers  le  S  7  mai  1717  lieutenant 
au  régiment  de  Beaujolais  en  1 786,  mort  sans 
postérité  ; 
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!•  Jean  III*  du  nqm  qui  suit  ; 

«•  Jacques  Camentier,  conseiUer  et  procureur  du  roi  au  siére 
prësidial  de  Saint-Pierre  le  Moutîer  et  maître  des  requêtes 
du  duc  d'Orléans,  marié  avec  Hélène  Joly  dont  û  eut  : 

^'  Pl^'^^^^^'Pen'î®»'»  t«^  à  l'âge  de  quinze  ans  au  siè- 
cle de  Crémone,  servant  comme  volontaire  au  régi- 
ment d  Uxelles  ; 

B.  Anne  Carpentier,  mariée,  le  i  s  juin  1660,  avec  Jean- 
Françoîs  Carpentier,  seigneur  de  Crécy,  son  cousin  ; 

C.  Marie  Carpentier,  épouse  de  Nicolas  de  feigne,  sei- 
gneur de  Cnifibrt; 


CARP£NTISR    DE    GRECY. 

b,  Louis-Claude-François  Carpentier  de  la  Thuile- 
vie,  chevalier,  seigneur  de  Mont  et  autres  lieux, 
marié  avec  Louise-Gilberte  ile  Champs^  morte 
sans  enfants  le  S6  décembre  1 77S,  âgée  de  SS  ans, 
et  inhumée  en  la  paroisse  de  Saint-Pierre  de  Ne- 
vers; 

c.  Eugène  Carpentier  de  la  Thuilerie,  qui  fut  mar- 
raine de  sa  sœur  f-n  4  736.  Elle  mourut  sans  al- 
liance ; 

d.  Marie-Gabrielle  Carpentier  de  la  Thuilerie,  née 
à  Nevers  le  «•'  février  1756  mariée  à  N....  Ra- 
pine, seigneur  de  Sainte-Marie.  Elle  est  décédée  en 
184  5  ayant  eu  un  fils,  le  comte  de  Sainte-Marie, 
député  sous  la  Restauration,  chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Louis,  et  une  fille,  la  marquise  de  Mon- 
trichard. 

XV.  Jean-François  Ca&pentiee,!*'  du  nom,  écujer,  sei- 
gneur de  Crécy,  épousa,  par  contrat  du  13  juin  1660,  Anne.ra.ur"uoréLii« 
Garpehtier,  sa  cousine  issue  de  firerroain,  fille  de  Jacques^'**!!'  «çcompagn«. 
tiarpentier  et  a  Hélène  Joly.   11  intervint   avec  son    frèregent  ,•  la  bordure 
Claude-Etienne  dans  l'arrêt  de  maintenue  rendu  au  conseir"*'*'"  '''*' 
d'état  en  1669,  eu  faveur  de  sa  famille.  Il  eut  pour  fils  Jean- 
François,  II*  du  nom,  qui  suit. 

XVI  Jean-François  Cabpeiitier,  II«  du  nom,  épousa  par   ^^  ^^  g^^^ 
contrat  du  18  février  1697,  Marguerite  de  i.a  Souche,  fille d"^",  T"  jéo- 
de  Phîliope  de  la  Souche,  chevalier,  seigneur  de  Saint- Au- j;;.tf"^*i""î; 
gustin,  de  Moncoquier  et  autres  lieux,  et  de  Marguerite  de*^",""**"***  *••  «"«u- 
Bergier,  et  petite* fille  de  Claude  de  la  Souche,  chevalier,  sei«  *^' 
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3"  Pierre  Carpentier,  ëcuyer,  seigneur  de  Machy,  capitaine 
dans  le  rëgiment  de  Saint-Aubin-Grossoves.  Il  consentit  une 
obligation  au  profit  de  Jacques,  son  frère,  le  38  juillet  1 668, 
de  la  somme  de  3000  livjres,  que  ce  dernier  lui  avait  prêtée 
pour  acheter  aimes  et  chevaux  pour  le  service  du  roi.  {Ar- 
rêt de  maintenue  de  1669).  Pierre -épousa  Anne  de  la 
Chasseigne^  fille  de  Christophe  delà  Chasseigne  et  d*Anne 
de  Roffîgnac.  D  eut  deux  fils  : 

A.  Charles  Carpentier  ,  écuyer,  seigneur  de  Machy  et 
de  Charbonnières.  U  obtint  des  lettres  de  bènëfice 
d'âge  le  7  mai  1647.  Il  était  alors  au  service  du  roi 
en  Italie  comme  cavalier  dans  la  compagnie  d'Esguilly, 
et  le  servait  en  France  durant  les  troubles  de  la  Fronde 
en  4  653,  suivant  deux  lettres  du  comte  de  Bussy,  ma- 
réchal de  camp,  des  1 8  août  et  4  3  novembre  de  cette 
année.  {Arrêt  de  4  660).  Il  épousa  Marie  le  Bault,  fille 
de  François  le  Bault,  sieur  de  Langy,  et  de  Jeanne 
de  Drenville.  Il  en  eut  un  fils: 


CARPENTIER    DE    GREC  Y. 

gneur  de  Saint-Augustio^  et  de  Gilberte,  dame  de  Monco- 
quier.(^^i5f(»rc  des  Grands  Officiers  de  la  Couronne^  t,  IX, 
p.  470).  Jean-François  eut  deux  fils. 

4  ^  Nicolas  Carpentier  de  Crécy,  mort  en  bas  âge  ; 
3°  Gilbert,  qui  suit. 

XVII  Gilbert  Carpentieb,  chevalier,  seîcneur  de  Crécy 

et  autres  lieux,  écartelait  ses  armes  de  celles  de  la  Souche,  de 

Tuoiià.D  :      Moncoquiereide  Foulé.  Il  épousa,  le  23  février  1724,  Louise 

d'.rgent,.acœiirde»i«„QYj,^j^,j  gllc  dc  Barthélemi  Thojuard,  écuyer,  seigneur 

gueule! ,  accMlé  de  *  i      rwi  •  i»''  i    ^-mir    j    r  • 

s  aiieidu  mêmi*  etd  Ambrou,  dc  irouignj  et  autres  lieux,  et  de  JUadeleine- 
reTé3eV"et'''.'oNîcole  Guymont.  Elle  le  rendit  père  de  trois  fils  et  deux 

pointe  d^uii  croiuaot  fiH^g  • 
d'asur. 

4  *  Gilbert  Carpentier  de  Crécy,  chevaKer,  né  le  4  8  mars  4  7S6; 
3*  Claude  Carpentier  de  Crécy,  dit  le  chevalier  de  Crécy,  né 

le  7  novembre  4  797; 
8«  Charles-François  Carpentier  de  Crécy,  né. le  3 S  janvier 

4  7SS,  mort  dans  le  mois  suivant;     ' 
4«  Marguerite  Carpentier  de  Crécy;  née  le  8  janvier  4  7S8  ; 
8«  Marie  Carpentier  de  Crécy,  née  le  4  8  novembre  4  7S9, 
L'une  de  ces  deux  sœurs  vivait  eu  1 700  et  habitait  à 
Paris,  où  elle  est  décédée  la  dernière  de  cette  branche. 
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Charles  Carpentier»  marié  airec  £léonore  de  Char- 
ry,  morte  à  Tdge  de  46  ans,  le  4  7  avril  1 7S9,  et 
inhumée  dans  Tëglise  de  Saint-Pierre  à  Nevers  ; 
B.  Etienne  Garpentier,  ëcujer,  sieur  de   Machy  et  de 
Goitrtois,  marie  avec  Marie  de  IVettckèze,  fille  d' An- 
toine de  Nencliéze,  cheyalier,  seigneur  du  Plessis,  de 
la  Mothe^  de  Buchepot,  ete.,  et  de  Radegonde  de  Bbn- 
gars,  dame  de  Courtois.  Etienne  eut  une  fille  : 

Marie-Etiennette  Garpentier  de  Macliy,  mariée  a 
Nevers,  le  27  avril  4  746,  avec  Pierre  Richard  de 
SouUrait,  écuyer,  sieur  de  l'Isle,  fils  de  Pierre  Ri- 
chard, écuyer,  sieur  de  Soultrait,  et  de  Ghariotte 
du  Gru  du  Bois,  dont  postérité  ; 

4o  Charlotte  Garpentier,  morte  religieuse  à  Nevers  ; 

5*  Jeanne  Garpentier,  mariée  à  Nicolas  Moequou  sieur  d'Ai- 

S  non  et  de  Ghasselles,  conseiller  et  mattre.des  comptes  du 
uc  de  Mantoue  ; 

6o  Marie  Garpentier,  épouse  de  Michel  Bardin  d*Origny^ 
ctmseiller  et  maUre  des  comptes. 

XIV'  Jean  Carpkntier,  IIP  du  Bom,  écuyer,  sieur 
de  Marigny  et  de  Ratilly,  né  en  1582,  épousa  Anne        ^^^^, 
Roux,  fille  de  Gilbert  Roux,  sieur  de  Marigny,  etdeg«»eu»e"««  che- 
d'Antoinette  Guillaume,  famille  originaire  d'Angle- J^rde^^sî^^ïu' 
terre.  Anne  Roux  mourut  le  23  mai  1623.  Son  mariSÎTaw^châr^^ 
décéda  peu  après  un  partage  du  22  février  1647  ef***  **"''•'  '**°' 
fut  inhumé  avec  elle  dans  Téglise  de  Saint- Victor  à 
Nevers.  Ils  avaient  eu  six  enfants  : 

\^  Jean  Garpentier,  mort  au  berceau  et  enterré  en  la  paroisse 
de  Saint-J  ean  à  Nevers  ; 

S*  Jacques  Garpentier,  écuyer,  seigneur  de  Marigny,  de 
Gessy,  de  Saint-Malocoche  et  autres  lieux  ,  conseiller  et 
mattre  d'hdtel  ordinaire  du  roi,  gentOhomme  de  Ghris- 
tine,  reine  de  Suède,  etc.  Il  cultiva  les  lettres,  et  voyagea 
en  Italie, en  Suède  et  en  Angleterre.  Son  mérite  personnel 
et  la.  recommandation  de  la  branche  Garpentier  d'Hun- 
tington  lui  firent  obtenir  du  roi  Gharles  11  le  titre  de  ba- 
ronet d'Angleterre  (l),  visé  dans  Farrét  du  conseil  d'état 
de  1 669  dont  nous  parierons  plus  bas.  Depuis,  Jacques  Gar- 


(1  )  On  conserve  dans  la  famille  le  parchemin  de  ce  diplôme , 
encore  muni  des  sceaux  du  roi  d'Angleterre.  Mais  le  texte  en  est 
illisible  pour  avoir  été  mis  sous  terre  pendant  la  terreur. 
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peu  lier  embrassa  l'ëUt  ecclésiastique.  Celte  Yocatioc  con- 
Tenait  peu  à  un  esprit  libre  de  toutes  entraves  et  qui 
recherciiait  ayidement  les  succès,  les  agitations  et  les  plai- 
sirs du  monde.  Cest  du  moins  ce  qu^on  peut  juger  par  les 
lettres  en  prose  et  en  vers,  poèmes  et  chansons  satiriques  qu^il 
écrivit.  Dans  les  troubles  de  la  Fronde  il  s'attacha  au  pnnce 
de  G)ndé  et  au  cardinal  de  Retz.  Ce  dernier  faisait  grand 
cas  de  son  esprit ,  dont  Ménage,  Gui  Patin  et  Tabbé  do 
Marolles  parlent  avec  éloge.  Cette  guerre  où  le  sarcasme  et 
les  bons  mots  causèrent  plus  de  blessures  que  l'épée  et  le 
mousquet,  ouvrit  à  sa  riracité  une  carrière  nouvelle,  celle 
du  pamphlet  politique,  et  malgré  l'anonyme  de  ses  Maza- 
rinades^  le  ministre  en  connut  l'auteur  et  ne  les  lui  par- 
donna point.  Ceux  que  ses  épigrammes  avaient  rendus  ses 
ennemis  y  répondaient  par  des  traits  qui  deTaient  blesser 
vivement  son  orgueil.  Ils  le  disaient  de  basse  extraction  et 
publiaient  même  qu^il  était  fils  d'un  marchand  de  fer  de 
NcTcrs.  Moréri  a  relevé  cette  erreur  injurieuse  imprimée 
dans  le  Parnasse  du  Français  de  Titon  du  Tillet.  Cet 
auteur  n^avait  pas  eu  connaissance  de  Farrét  du  con- 
seil d'état  de  4  660,  rendu  en  faveur  de  Jacques  Carpentier 
et  de  son  frère  François,  et  qui  les  maintint  dans  leur  no- 
blesse d'ancienne  extraction.  Gui  Patin  attribue  a  Jacques 
Carpentier  un  ouvrage  odieux  fait  pour  provoque]*  les  ri- 
gueurs du  gouvernement.  Mais  son  caractère  était  plut6t 
d'un  plaisant  satirique  que  d'un  méchant  homme.  Ses  œu- 
vres, peu  considérables  si  Ton  en  distrait  tes  Mazarinades^ 
sont  devenues  fort  rares.  Il  était  contemporain  et  protec- 
teur du  poète  menubier  Adam  BOlault,  son  compatriote. 
h'Elégiej  qu'il  lui  adressa,  fut  Tune  de  ses  meilleures  pièces. 
Elle  est  jointe  aux  œuvres  de  Tautear  du  f^ilbrequin,  qui 
fut  chanté  par  tout  les  poètes  et  beaux  esprits  de  son  temps. 
Jacques  Carpentier,  dont  les  productions  légères  contras- 
taient avec  la  gravité  de  sa  profession,  sembla  vouloir  les 
racheter  par  des  ouvrages  plus  Wrieux,  tels  que  VHistoire 
du  Concile  de  Trente^  dont  le  manuscrit  inachevé  est 
demeuré  dans  sa  famille,  la  Religion  du  Médecin,  traduite 
de  l'allemand  et  plusieurs  écrits  politiques,  etc.  Il  mourut 
à  Paris  en  1670  (l); 

30  Charles  Carpentier,  capucin  ; 

k^  François,  JL*^  du  nom,  qui  a  continué  la  postérité  ; 

S''  Charlotte  Carpentier,  mariée  a  Pierre  Brisson^  sieur  de 
Plagny.  Elle  mourut  le  9S  mars  I6SS,  laissant  une  fille  : 
Antoinette  Brisson    de  Plagny,  épouse  de  Claude  de 
ChalmouXj  sieur  de  Valence  ; 

(O  Jacques  Carpentier  avait  substitué  à  l'étoile  de  ses  armes  un 
léopard  d'or,  et  les  écartelait  aux  2  de  S  de  Foulé,  Il  portait 
sur  le  tout  unécu  d* argent^  a  la  main  de  gueules. 
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•<>  B«léne  Carpentier,  mariera  Guillaume  de  l'Espimuse,  sieur 
de  Rabolin,  conseiller  du  roi,  président  au  siège  présidial 
de  Saint- Pierre  le  Moùtier. 

XV.  François  Carpeutieh,  I"  du  Qom,  écuyer,  sieur 
de  Ratilly  et  de  Changy,  lieutenant  de  la  compa- 
gnie de  Bonnefonds  au  régiment  Dauphin,  fit  uki 
partage  avec  son  frère  Jacques  le  U  mars  1647,  et 

s'allia  avec  Marie  Boussbl.  Ces  deux  frères  ainsi ^i^^^r'-rwoioir 
que  Charles  Carpentier,  ëcuyer,  sieur  de  Machy,  ■J^jJ['"'j^'j*=°^Tj;;'^ 
Etienne  Carpentier,  écuver.  sieur  de  Courtois,  Jean-*»""«.  <*•»  •»*«••.  •« 

__  •         *-•  •  i  %         r^     f  *"  P**»»'*  d'une  roie 

François  Carpentier ,  ecuyer ,  sieur  de  Crecy  eta^argeoi. 
Claude  Carpentier,  écuyer,  sieur  de  la  Thuilerie, 
furent  maintenus  dans  leur  noblesse  d'ancienne  ex- 
traction par  arrêt  du  conseil  d'état  du  27  mai  1669. 
{Oriainal  en  parchemin^  signé  Phélypeaux),  Parmi 
les  pièces  visées  dans  cet  arrêt,  autres  que  celles  dont 
nous  avons  fait  mention  dans  cette  généalogie,  se 
trouve  un  certiiicat  sur  parchemin  des  rois  d'armes 
des  Pays-Bas,  scellé  des  quatre  sceaux  de  leur  office 
et  daté  de  leur  collège  à  Bruxelles  le  25  septem- 
bre 1 662,  constatant  la  filiation  etjonction  de  la  bran- 
che de  Nivernais,  établie  en  France  depuis  Colinet 
en  1463,  à  la  branche  de  Flandre,  alors  éteinte  de*- 
puis  un  siècle.  François  Carpentier,  mort  en  1676, 
avait  eu  deux  fils  : 

1*  Jean-François  Carpentier,  écuyer,  seigneur  de  RatiUjr, 
marié  avec  Guillemelte-Françoise  Pinet  de  Mantelet,  Il 
mourut  sans  enfants  i  Nerers  le  1 S  octobre  1719; 

S*'  François,  II"  du  nom,  qui  suit^  (rappelé  à  l'acte  de  décès  de 
son  père). 

XVI.  François  CàRPENTiER,  II*  du  nom.écuver,  sieur 
deChangy,  épousa  Monique  Ba.eoijn  DOiiiG»¥,descen- «»;•«"'«  ««  cioUtant 
due   par  mères  du  célèbre  jurisconsulte  et  historien  d'à..*  tîèàeToT'  ' 
Guy  Coquille,  sieur  de  Romenay,  de  Beaudéduit,  etc., 
procureur  général  du  duché  deNivernais(l  ).  A  la  miort, 

(4)  La  famille  a  eonservé  pluâieurà  manuscrits  de  Gtiy  Co- 
quille, aTec  diverses  lettres  du  ducf  et  de  la  duchesse  de  Nivernais 
qui  lui  furiBnt  adressées.  I/une  de  ces  lettres  est  une  réponse  à 
1  envoi  d'un  de  ses  ouvrages.  Leëènlte  de  Cbangjr  conserve  a^si 
un  beau  livre  d^heures  manuscrit  et  enluminé  sur  parchemin,' qtii 
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sans  enfents,  de  Nicolas  Pomereu),  dernier  descen- 
dant mâle  de  Guyonne  Coquille,  fille  de  Guy^  Mo- 
nique Bardin  d'Origny^  cousine  germaine  du  défunt, 
recueillit  sa  saccessioti  dans  laquelle  se  trouvaient 

S  article  la  seigneurie  de  Bomenay  et  la  seigneurie 
e  Beaudéduit,  dont  dépendait  celle  de  Vanzé,  qui  est 
encore  dans  la  famille  Carpentier  en  1847.  (Romenay 
appartient  acméUenient  à  M*"*  la  marquise  de  la  Ro- 
chefoucauld); François'  Carpentier  mourut  victime 
d'un  acte  d'humanité^  en  voulant  sauver  un  homme 
qui  périssait  par  asphyxie  le  10  octohre  1682.  Il  fut 
inhumé  le  13  dans  FéglisedeSaint-EtienneàNevers. 
Il  laissa  trois  enfants 

i^  Jean -François,  4|ui  a  continue  la  postérité  (rappelé  à  l'acte 
de  décès  de  son  oncle  4  74  9); 

3*  Fradçois-Ignace  Carpentier  de  Changy,  écuyer,  sieur  de 
y  anse  et  de  Beaadédait,  né  le  4  4  septembre  46SS.  Entré 
au  serrice  à  4  S  ans,  il  Ht  pendant  SS  ans  toutes  les  campa- 
fines  d'Italie,  d'Espfgne,  d'Allemagne  et  de  Flandre,  d'a- 
bord comme  lieutenant  puis  capitaine  au  régiment  de  Nor- 
mandie, ensuite  comme  brigadier  des  ingénieurs  du  roi. 
n  fortifia  Neuf-Brîsach' sous  les  ordres  du  maréchal  deVau- 
ban,  son  compatriote*  Il  fut  un  des  contrMéurs  giénéraUx 
des  fortifications  du  royaume.  Qieyalier  de  l'ordre  de  Saint- 
Louis  et  pensionné  du  roi,  il  se, retira,  eo  47SS,4An8Son 
château  de  Vanzé  qu'il  avait  fait  bâtir  en  4  734 ,  à  peu  de 
distance  des  ruines  de  Fancien  manoir  de  Beaudédoit.  Il 
mourut  le  2  octobre  4  764,  et  fut  inhumé  le  lendemain 
dans  l'église  paroissiale  de  Champvert.  Il  n*eut  point  de 
poètérité; 

S«  Marie-Moniaue  Carpentier  de  Chaugy,  religieuse  au  cou- 
vent de  la  Visitation  à  Nevers,  où  elle  mourut  en  odeur 
de  sainteté. 

XVII.  Jean-François  Carpentier,  écuyer,  seigneur 
deChangy  et  des  Pavillons,  né  le  25  mars  1680^  servit 

a  appartenu  d'abord  à  damoiselle  Fran^we  CoUesson^  femme  de 
ET.  Guitiàumê  Bouigoing.  seigneur  d^jiignon,  lieutenarU-général 
au  bailliage  de  Saint-Pierre  le  Moûtier^  et  ensuite  à  sa  fille 
Jekaofle  Bomrgoi^gyfemme  4^  Gvff  Coquille JLea  premièies  fcnil- 
içs  ^0  ç^ li;Yf^ 4'be/9ires  portent  les  nomsdetieux  auxquels  il  a  suc- 
cessiv^mient  appartenu  dq[»uis,  et  il  estremidi  de  notes  iiiar(|pnales 
^ur  les  n^aissançes,  baptéiâes»  mariages  «t  ,décés  de.laiaiiyje  Va*- 

I^Ç^reul,.  '     .,       .       I:rv,',  ;;     ',.■"»•■..  u   .'  -i  '     >»M»Ui:w'»i. 
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quelque  temps  dans  le  corps  du  génie  militaire  et  fut 
ingénieur  du  roi  à  Saint-Quencin.  De  son  mariage    wtâFoHn: 
contracté  à  Orléans,  en  1712,  avec  Madeleine  db  LAj;:^,.,îr8  pîUt 
Fond,  sont  provenus  éiu  fils  et  deux  Biles  :  ri'aûtrl"**'*  ***  '*"" 

!•  François,  III«  du  nom,  dont  l'article  suit  ; 

s"  Monique  Garpentier  de  Changer,  née  à  Neyers  le  95  avrii 
1713,  mariëe,  le  (octobre  1740,  avec  Germain-Gabriel 
de  Corvolf  ëcuyer,  seigneur  de  Montas,  gentilhomme  de 
la  chambre  du  roi,  brigadier  des  gardes  du  corps,  compa- 
gnie écossaise,  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  etc. 
dont,  postérité  ; 

5<*  Madeleine-Monique  Garpentier  deGhangy,  née  en  I7f8, 
morte  en  1719. 

XVIII.  François  Carpeutibr  db  Cbàmgt  ,  III*  du 
nom,  chevalier,  marquis  de  Ghangy  (ainsi  qualifié 
dans  lacté  du  mariage  de  son  fils ^  etCi),  Seigneur  de 
Vanzé,  de^eaudéduit,  des  Pavillons  et  autres  lieux^ 
n^àl^evei^  le.l6  octobre  1714,  baptisé  le  l*' octobre 
1723,  entraaumoijsdedéeembre  1729  dans  la  pre^^ 
mière  compagnie  des  mousquetaires  du  roi,  et  fut 
créé  chevsilier  de  Tordre  de  Saint-Louis.  Il  épousa 
Marie*Jeannç  d'Astur,  fille <te  Thomas  d'Astier,  ca-  o;ast»ii  : 
pitaine  d^io^nterie  et.  de.  demoiselle  Renée  le  Mar<i>Mbi^,'lÛ^Gb'1V/. 
chandi  née.  à  S^iqt-Bomingue,  paroisse  des  Terriers!-  "gtedtr^féum 
Rouges  Iç  6  oct<?brel7S2,  morte  àNev€rslet2jônvier^;;f7;^p«^^ 
182) .  Agé  .près  de  £0  ans  lorsqu  eu  1 79 1  les  pritices, 
frères  de  LouisXVI,  sortis  de  France,  firent  appel  à  la 
nobIe6i3.e,, François  4e  Chan^  ne  pouvant  y  répondre 
en  personne,  se  fit  représenter  par  son  fils.  Son  âge 
ni  ses  infirmités  ne  purent  le  soustraire'  à  la  loi  de^ 
suspects.  11  fut  jeté  dans  fes  prisons  comme  jprèîre  d'un 
émigré,  et  il  eut  péri,  si  les  habitants  dé  ëa  terre  des 
Pavillons,  émus  au  souvenirde  sesbienfaits,  ne  fussent 
venus  à  Nevers  pour  le  réclamer.  Le  tribunal  révohi^ 
tiomiaire  se  rendit  à  ce  témfoignàge  de  la  recbnnaîs- 
sance  publique ,  et,  à  la  faveur  de  soti  élargîsèèliient, 
qu'on  voulut  couvrir,  comme  une  mesure  générale , 
plus  de  30  compagnons  de  sa  captivité  échappèrent 
avec  hii  à  l'échafaud:  H  mourut  à  NeHrers  le  16  août 
1797,  laissant  un  fils  et  deux  filles  : 
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4«  François-Ignace,  dont  on  Ta  parler; 

S«  Marie-Renëe  Garpentier  de  Ghangy,  née  à  Nevers  le  S  fé- 
vrier 1 7Sf ,  mariée,  le  1 8  mars  1 780, à  roessireEdme^eaD- 
Baptiste  de  la  Bussière,  ëcujer,  cheyalier  des  ordres  de 
Saint-Lazare  et  de  Notre- Dame  du  Mont-Carmel,  offi- 
cier au  régiment  Gommissaire-Grënéral,  cavalerie.  Elle 
mourut  sans  enfants  a  Paris  en  18S4  ; 

3*  Monique  Garpentier  de  Changj,  nëe  a  Nevers  le  1 0  avril 
1757,  mariée,  le  37  juillet  178S,  a  messire  Louis-Hilaire 
du  Verne  de  Marency^  écuyer,  chef  de  bataillon  au  ré- 
giment de  Navarre  ,  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis, 
dont  deux  filles,  M"**  la  marquise  de  Gain  de  Linars,  qui 
possède  la  terre  et  le  château  des  Pavillons,  et  la  comtesse 
ae  Moncorps. 

XIX.  François-Ignace  Caupeutier  oe  Changt,  che- 

valier^  comte  de  Changy  (1),  né  à  Nevers  le  ^janvier 

ITâS,  épousa  à  Paris,  en  la  paroisse  de  Saint-Côme, 

Dc^BouDM^com.  -le  2  juin  1790  (contrat  du  !•'),  Rose-Esther  ou  Bois 

icr'd"'Vue»î»"^uDBS  GouBS  DB  LA  Macsonfort  (3)  fille  dc  feu  messire 

orif,2, 2tii.      François-Alexandre-Philippe  du  Bois  des   Cours, 

marquis  de  la  Maisonfort,  lieutenant  de  vaisseau, 

chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  et  de  dame  Ma- 

rie-Gabrielle-Charlotte-Anne  de  Kergadiou.  Fran* 

çois-Ignace  avait  commencé  à  servir  dans  les  chevau- 

légers  de  la  garde  ordinaire  du  roi.  Au  licenciement 

des  compagnies  nobles,  il  fut  capitaine  de  dragons 

dans  le  régiment  Mestre-de-camp-général.  Lors  de  la 

révolution  il  s^était  retiré  après  son  mariage  en  Ni- 

(I)  Ainsi  qaalifië  dans  ses  actes  et  contrats  ayant  la  révolution, 
et  dans  ses  brevets  et  certificats  de  services,  signés  du  comte 
d'Artois  et  du  roi  Louis  XVIII. 

(S)  ScBur  du  marquis  de  la  Maisonfort ,  capitaine  au  rëgioient 
des  dragons  de  Monsieur  en  1 786  ^  émigré  en  1701,  fait  colonel  et 
chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis  à  l'armëe  de  0>ndé,  conseiller 
d'état  et  commandeur  de  Tordre  de  Saint-Wbdimir  en  Russie 
(4806)^  député  du  département  du  Nord  en  1818,  conseiller  d'é- 
tat, maréchal  de  camp,  intendant  général  du  domaine  de  la  cou- 
ronne ;  envoyé  extraordinaire  en  Toscane  en  1 8S0,  chevalier  de  la 
Légion  d'Honneur ,  commandeur  de  Saint-Louis ,  grand-croix 
de  Saint- Joseph  en  Toscane,  mort  en  1 8S7,  laissant  un  fils,  Maxi- 
milieu,  marquis  de  la  Maisonfort,  le  dernier  de  sa  maison  et  au- 
jourd'hui (1847)  lieutenant-général  ,  commandeur  de  la  Légion 
d'Honneur,  grand-officier  de  Tordre  de  Charles  UI  d'Espagne,  etc. 
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veroais.  il  quitta  ce  pays  au  mois  de  septembre  1791, 
avec  sa  femme  et  son  fils  au  berceau,  pour  aUer  re- 
joindre les  princes  français  sur  la  terre  d^exil.  Il  fut 
inscrit  à  Toumay  le  20  octobre  aux  cadres  de  Tarmée 
royale,  et  combattit  comme  simple  mousquetaire 
dans  les  rangs  de  cette  noblesse  fidèle.  Il  fut  fait  che- 
valier de  Tordre  de  Saint-Louis  à  Wolfenbuttel  le  5 
janvier  1797.  Après  le  licenciement  des  corps  d'émi- 
grés, il  séjourna  quelque  temps  à  Liège,  puis  alla  en 
Hollande  et  en  Angleterre.  De  retour  sur  le  conti- 
nent, il  vint  à  Brunswick  d^où  il  rentra  furtivement  en 
France  en  1800.  Lors  de  la  promulgation  de  lamnis- 
tie,  il  revint  en  Nivernais,  où  il  se  retira  dansson  châ- 
teau de  Vanzé  qui  avait  été  pillé  mais  sauvé  du  sé- 
questre. Le  comte  de  Changy  mourut  à  Nevers  le 
16  avril  1812.  Il  avait  eu  quatre  enfants  : 

4*  François -Charles,  qui  suit; 

Se  Marie-Antoinette-Esther  Carpentier  de  Changy  ,  nëe  a 
Liège  le  1 8  février  4  794,  morte  en  1 795  ; 

5^  Sophie-Césarine  Carpentier  de  Changy,  nëe  â  Brunswick 
le  f  5  avril  4  798,  morte  à  Paris  le  SO  août  1800; 

40  Marie-Lëonlinc  Carpentier  de  Changy,  nëe  à  Nevers  le 
15  dëcembre  4  801,  mariëe,  le  26  novembre  1894,  à  Paris, 
avecCharles-François-Frëdëric  deCavailhès^  chevalier,  de 
la  province  de  Languedoc,  capitaine  de  cavalerie,  cheyau- 
lëger  de  la  maison  de  Louis  XYIIl  en  1 81 4,dëmis6ionnaire 
à  la  rëvolution  de  juillet  1830,  chevalier  de  Tordre  de 
Saint-Ferdinand  d'Espagne,  habiUnt  à  Nevers.  Il  est  né 
de  ce  mariage  sept  enfants,  savoir  : 

A.  François-Stanislas  de  Civailhés  ; 

B.  François-Charles  de  Cavailhés  ; 

C.  François-Henri  de  Cavailhés  ; 

D.  François-Maximilien  de  Cavailhés  ; 
£.  François-Eugène  de  Cavailhés; 

F.  François-Lëon  de  Cavailhés  : 

G.  Françoise-Lëonie  de  Cavailhés,  morte  en  4889, 

XX.  François-Charles  CAapEMTiER ,  comte  de 
Changy  (ainsi  qualifié  dans  tous  les  actes  relatifs  à 
lui  et  à  ses  enfants)  propriétaire  de  la  terre  et  an- 
cienne seigneurie  de  Vanzé  et  Beaudéduit,  né  au 
château  de  Vanzé,  commune  de  Champvert,  le  15 
mars  1791,  a  épousé,  le  26  novembre  1817,  Jeanne- 
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<]«  gueuiêf/ra tftu- Amielie  i>b  Cuh^ki.,  née  à  Tlla  de  France,  fille  de 
loir  d'or.  Gharlefr- Antoine  de  ChasBaUChamarell'e  mort  «n  son 

ck$teai|  i^  la  Sablonniéra,  .commune  de  Bonny  (Loi- 
ret) le  30  novembre  182^^  etfde  feu  dame  Marie*Ati- 
Sustine-Saiate  de  SaintrFélix^  morte  en  1815,  fille 
'Ârmand-Philippe-CîermaiD  de  Sainl>Fëlix,  marquis 
de  M^uremontf.yice-amiral,  commandeur  de  Tordre 
de  Saint-Louis^  et  de  MarierAnne  <lu  Guermeur  v  et 
sœur  du  iparqujs  de  Saint-«Félix-Mauremont,  cheva- 
lier de  l'ordre  deSaint-XiOuis  et  de  la  Légion  d'Hon- 
neur, successivement  préfet  ^u  Lot  et  de  la  Vienne 
sous  la  restauration.  Le  comte  de  Gbangy  mourut  à 
Paris  le  10  février  18â7.  U  avait  eu  quatre  enfants  : 
1«  François-PieiYe-Charl^-Ihigèkie,  ((uisuît; 
S*  Anne-Marie -Al^andrine-Esthèr  Carpentier  de  Qiangy  , 

nëe  à  Ney^r»  en  I  sai,  morte^à  Fans  le  4  S  féyier  isas  ^ 
s®  Françoise-Charlotte-Félicie  Garpentier  -de  Changy ,  née 

k  Paris  le  i*'  novembre  1834  ^ 
40  Âimée-Gabrielle-Àlix  Carpentier  de  Chi^gy,  nëe  à  Tou- 
louse le  '16  juin  1836  /maniée  à  Port'Louis,  tle  Maurice 
(ancienne  De  de  France),  lé  sa  avril  1847  ,  avec  Alfred, 
comte  de  la  Uogue^Gh  du  marquilB  de  la  Hogue,  d'une  £ai- 
mille  française  établie  depuis  longtemps  à  Tlle-Bourbon. 

XXL  François-Pierre-Charles-Eugène  Carpentier, 
comte  de  Changy,  propriétaire  du  château,  de  la  terre 
et  ancienne  seigneurie  de  Vanzé  et  Beaudcduit,  né  à 
Vanzéle  2  août  1819,  a  épousé,  par  contrat  passé 
devant  Lonmaye,  notaire  à  Envoz,  commune  de  Gou- 
thuin  en  Belgique,  le  6  mai  1846,  mariage  béni  en  la 
»■  MiLOTTi .     chapelle  d'Envoz  le  12  du  même  -mois,  Marie- Anne- 
d'arg^Di,  au  'lionFélicic  DE  Mélottb  d^Esvoz,  fiUe  do  Denis-Marie, 
couronn    e  '^'"'chevaHer  de  Mélotte  d*£nvoz,  ancien  bourguemestre 
de  la  ville  de  Liège,  1.8  lé  —  1830,  ancien  député  aux 
Etats  généraux  de  la  Haye  et  Bruxelles,  chevalier  de 
Tordre  du  Lion  néerlandais,  et  de  dame  Marie-Ca- 
therine-Joséphine deGéradon,  De  ce  mariage  est  issu  : 

Marie-Denis-Françoîs  Carpentier  de  Cbangy,  ne  à  Liège 
(Belgique^,  le  6  avril  1847,  baptise  le  7  du  jfkémt  mois 
dans  Tëglise  paroissiale  de  Saint-Jacques. 
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Seigneurs  de  Li  YARBNirB,  du  Bois-Ghàrribr,  de  Giorac, 
DB  MfiDAiGNB,  DB  FifiCHAT  en  Auvergne;  barons  db  San* 
DRANS,  enBresse  et  seigneurs  de  la  Bargb;  seigneurs  db 
LA  Rochbttb  et  DB  SOLBTHIBU  j  seigneurs  barons  db  la 
Roche- JuLLiÉ^  de  Juliénas,  de  Vaux,  db  la  Charme,  db 
Saint- Jacques  DBS  ârrîts,  de  Chénas,  de  Grignt,  des 
Tours,  en  Lyonnais,  en  Beaujolais  et  en  Maçonnais. 


Aambs  :  d'azur  h  la  roue  d'or  à 
8  rais  (l).  L^ëcu  timbre  d'un  cas- 
que de  front,  omë  de  ses  lambre- 
Suins    d*or   et  d'azur,   et   somme 
'une  couronne  de  baron. 
Tenants  :  deux  anges. 
Cimier  :  une  roue. 
Devise  :  Sbmpbr  in  orbita. 


(!)  VoirVArmorUU  ge'néraf  de  France,  Généralité  de  Ljron^ 
fol.  55,  41,  48,  77^  85,  95, 193,  407  ;  Généralité  de  Riom^  foL 
70,  et  V Histoire   abre'g^e  de  la  ville  de  Lyon  par  Brosse tte^ 
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La  famille  CHARRIER  offre  Texemple  d'une  no** 
blesse  civile  des  plus  anciennes  et  des  plus  distin- 
guées. Originaire  d'^Auvergne  et  répandue  successi- 
yement  dans  la  Bresse,  le  Lyonnais  et  le  Beaujolais, 
elle  a  laissé  partout,  dans  les  différentes  charges  dont 
elle  a  été  revêtue^  des  traces  d'honneur  et  de  mérite 
personnel  qui  ont  attaché  pendant  plus  de  cinq  cents 
ans  une  grande  considération  à  son  nom.  Quoiqu'elle 
eut  suivi  plus  particulièrement  la  carrière  de  la  ma- 
gistrature et  celles  du  consulat  et  de  la  finance,  elle  a 
donné  bon  nombre  d'officiers  depuis  le  règne  de 
Louis  XIII.  Dans  le  sacerdoce,  elle  a  eu  un  évéque 
d'Orléans  en  1431,  et  à  la  même  époque  un  abbé  de 
Saint-Pierre  de  la  Tour,  en  Velay,  un  abbé  d'Issoire 
«n  1450,  deux  abbés  de  Notre-Dame  du  Chage  de 
Meaux ,  Tun  aumônier  de  Louis  XIII ,  l'autre  aumô- 
nier de  Gaston,  duc  d'Orléans,  un  abbé  de  Quimperlé, 
en  Bretagne,  des  dignitaires  du  chapitre  noble  d'Ai- 
nay  et  plusieurs  autres  prélats,  dont  en  dernier  lieu 
un  évéque  de  Versailles  en  1802. 

On  a  des  notions  suivies  sur  cette  famille  depuis 
1296.  Ses  diverses  branches  avaient  leurs  sépultures 
dans  Tabbaye  de  Saint-Austremoine  d'Issoire,  dans 
l'église  collégiale  de  Montferrand  et  dans  une  cha- 
pelle de  l'église  collégiale  de  Saint-Paul  à  Lyon,  au- 
trefois la  chapelle  des  Palmieri.  On  y  voyait,  en  diffé- 
rents endroits,  leurs  armoiries,  ainsi  que  dans  les 
salles  de  l'hôtel  de  ville  d'issoire. 

Il  est  fait  mention  de  la  famille  Charrier  dans  plu- 
sieurs ouvrages.  Ceux  qui  en  ont  parlé  avec  détail 
sont  les  Recherches  historiques  pour  servira  Thistoirc 
de  Lyon,  ou  les  Lyonnais  dignes  de  mémoire ,  par 
l'abbé  Pernetti,in-12,  (Lyon,  1757)  ;  les  Etrennes  de 
/a  Noblesse,  SLUuée  1778,  pages  100^  104,  et  le  Dic- 
tionnaire de  la  noblesse  de  la  Ghenaye  des  Bois  et 

antiéc's  4  59«  .  4597,  165«,  1657,  1664,  1665,  4  671',  4  678.  Des 
cadets  ont  adopte  divijrses  brisures,  et  plus  communément  un 
lambel  fTargent,  Dans  la  branche  de  la  Roche,  plusieurs  ont 
placé  Tëcu  de  Charrier  sur  un  écartelé  de  Bokier  et  de  Minardi 
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Badier,  t.  XV,  ou  III*  du  supplément,  p.  107.  Les 
Mémoires  historiques  de  Gui  Joly  et  ceux  du  cardinal 
de  Retz  citent  quelaues  membres  de  celte  famille  * 
comme  intervenant  dans  les  affaires  du  temps. 

I.  Durand  Charrier,  I**  du  nom,  seigneur  de  la  Va- 
renne  et  du  Bois -Charrier,  est  nomme  dans  un 
échange  fait,  eu  1 29G|  entre  Philippe  le  Bel  et  Guil- 
laume ,  abbé  d'Issoire,  de  rentes  et  redevances  dues 
au  roi  et  à  Fabbaye  par  divers  censitaires.  {/Jabbé 
Pernettiy  £.  I,  p.  201  ).  Durand  Charrier  ne  vivait 
plus  en  1 309.  U  avait  eu  de  son  mariage  avec  Margue-    ^  uw^^^  • 

rite  LB  MOLVIER,  trois  fils  :  de  nble,  i  s  tig^  d* 

mauTC  d*arfenii 

I  •  Michelet  Charrier,  qui  n^eut  qu'une  fille  naturelle  y 

'3*  Durand  Charrier,  prêtre,  vicaire  de  Saint-Avit  d'Issoire  ; 

Z^  Jean,  I*'  du  nom,  qui  suit. 

U.  Jean  Charkiea,  V*  du  nom,  seigneur  de  la  Va- 
renne,  vivait  en  1341  et  1373.  Au  mois  de  juillet  de 
cette  dernière  année,  il  intervint  au  parlement  de  Pa- 
ris un  arrêt  entre  lui  et  les  religieux  de  Fabbaye  de 
Saint^Austremoine  dlssoire.  Il  avait  épousé  Antoi- 
nette DU  Pb4t,  de  laquelle  il  eut,  entre  autres  en<-ds>r,i'iaaiMe'deM. 

i|>^4.  ^  Hl«  «ecnnipantM  de 

îanfS.  StrifletdeMiiople. 

4^  Durand,  II*  du  nom,  qui  suit; 

2^  Antoine  Charrier,  qui  se  fixa  à  Riom; 

â*  Pierre  Charrier  ; 

4*  Guillaume  Charrier,  qualifie  receTenr  de  toutes  les  finan- 
ces, tant  en  Languedoil  qu'en  Languedoc  dans  diyers  titres 
de  1424,  44as,  4454  et  4  438.  (Orig,  en parch.  a  la  Bi- 
blioih,  royale).  U  ëtait  dëja  pourvu  de  cette  charge  en 
4  44  9.  {L'abbe  Pernetti,  t.  I,  p.  303  ).  D  laissa  cinq  fils  : 

A.  A rchamhaud  Charrier,  vivant  en  44SS; 

B.  Jacques  Charrier,  secrétaire  du  roi  et  changeur  du 
trésor  en  4  448  ; 

C  (juillaume  Charrier,  élu  ëvéque  d'Orléans  en  4  487  , 

Ï>ar  le  chapitre,  à  la  recommandation  du  roi  Char- 
es  VII.  n  fut  confirmé  par  le  pape  en  4488  ,  contre 
son  compétiteur  Jean  dé  Vailly.  Transféré  à  Agde  en 
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145»^  il  oMiinit  dant  c«tt<  tîUc  Vàtmét  suWaiile  et 
eut  pour  successeur  Jean  de  Montmorin.  [Galiia 
Christiana^  t.  YI,  coL  666;  t.  Vm,  eoL  1410)  ; 

D,  Pierre  Charrier,  abbë  de  Saint- Austremoine  dis- 
soire  vers  1 460  ; 

£•  Jean  Qianier,  prieur  de  Saint- Pierre. 

III.  Durand  Chaaribr,  II**  da  nom,  seigneur  de  la 
Varenne  et  de  Ciorae,  vivant  en  1373  et  1431,  avait 
épouse  Giaùde  nlssAftn,  de  laquelle  il  eut  ^ept  fils  et 

d'asur.  i  S  taminct  '****'  m*»^ 
d'or. 

!•  Kem,  I"**  du  nom,  mentionna  ei->après  ; 

%•  Jean  Charrier,  yiyant  en  1455.  Sa  sépulture  se  TOjrait 
dans  l'élise  de  Saint-Paul  d'Issoire.  Il  laissa  deux  fils  : 

A.  Aastremoiiie  Charrier,  marié  avec  Astoree  de  la 
Farge^  fille  d'Afitoine  de  la  Faige,  lAqvelk  le  rendit 
père  de  trois  fils  et  quatre  filles  : 

a,  Jean  Charrier,  nomme  lieutenant-gënëral  en  Au- 
Tergne  par  Louis  XU  en  1518.  H  remplit  cette 
charge  jnM{u'en  4580.  Il  épousa  I*  Agnès  Eseu- 
dier  ;  a*  Anne  Couêtatm,  Il  eut  de  ce  secodd  mtf- 
rkge: 

Jacques  Gharrâery  procureur  du  roi  au  bay» 
d^Auvergne,  qui  de  son  marini^  avec  Dîac 
Roussel  eut  cinq  enfants  : 

I.  Jean  Charrier,  que  Marie  BrtHÎ^  mu 
épouse  rendit  père  de  quatre  fils  et  deux 

Aa.  François  Charrier,  ecdësiaitiqne; 

&fr.  Joseph  Charrier,  marié  en.  4681 
aireo  Jeanne  Lescot,  décédé  sans 
postérité  en  46«^^  «tinhamé  en 
la  chapcMe  de  sa  fimûUe,  dans  l'é- 
glise collégiale  de  Mont&rrand; 

ce.  Pierre  Charrier,  mort  jeune  ; 

dd,  Marc  Charrier,  mort  célibataire; 

ee»  Dine  Charrier,  mariée  à  Jean 
Trùtqtucrti 

ff.  Amahle  Charrier,  femme  de  Jean 
le  Jof  de  Cerzafj 

II.  Léonard  Charrier,  mort  jeune  ; 

m.  Française  ClMipri«r,tn«ffiée  à  François 
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gimenl  de  geoa  de  |^ed  «ous  Jç  du<:  de 
Majenne,  tuë  à  U  prise  de  BeaumonU 
sor-Oîsej 

IV.  Anne  Charrier,  man^  f  *  avec  Fran- 
çob  Gastepère-y  1*  avec  François  Bac- 
quelin  ; 

V.  AQoe  Charrierai» jeuae,  mariée  l<»aYec 
François  Mauffuin*  %^  avec  Joseph 
Crespatp  teignenr  de  Durtol  et  de 
Cfaannal;; 

b  Jacques  OianW,  proeorenr  an  haâliajge  de  Mooi- 
lenraBd  en  4  549,  maiU  avec  JUtoi^e  Many^it 
mort  sans  enfants  ; 

c.  Antoine  Charrier,  ecclésiastique  ; 

d.  Antoinette  Charrier,  mariée  avec  Guillaume 
Gayde-f 

«.  A«Be  Gbarner,  «ariée  a^ec  f^ierre  de  Charen- 

y*  Cathemie  Charrier,  fenne  de  Jean  jâttêoif^  i 

g»  Beraude  Charrier ,  mariée  avec  Berard  Gufsty 
de  Vic-le<Comte  ; 

B.  Antoine  Charrier.  11  embrassa  la  vie  ecclésiastique 
après  la  mort  de  son  père  ; 

S^  Durand  Charrier,  mort  sans  postérité  ; 

4*  Guillaume  Charrier,  abbé  de  Saint-Pierre  de  U  Tour,  au 
diocèse  du  Pu^r,  en  1457.  {GaUia  C^hrisHarM,  t.  H.  coL 

754); 

5<>  Urbain  Charrier,  aumônier  de  Tabbaye  d*Issoire,  rivant 
en  -1 455  -, 

«•  Autre  Jean  Charrier,  prieur  de  Saint-Pierre  de  Gujns  le 
le  5  mars  ttirf  ; 

7* Robert  C3iarrîer,  mort  jeune  ; 

«•Alix  Charrier.,  mariée,,  en  i4jBk$.^iucec  Jean»  sei^oeor  de 
Saumerony  en  Bourbonnais. 

IV.  PieiTe  Charkieb,  I'''jdM  nom,  seigneur  de  la  Va- 
renne,  épousa  Alix  Bohier,  fîlîe  de  Jean  Bohier,  sei-^,^,^  .ÎT"o  dw 
gneur  de  Sâint-Giargues,  bisaïeul  du  cardinal  Antoine*»  •'»»•' *••«•"*••• 
Bobier,  arn^^heiiri^que  de  J3ourgeS|  mort  «n  1519.  Alix 
Bohier,  yeuve  de  Pierre  Charrier,  était  reoMmée,  en 
1 4 1 9amc  Jean0e6oile,4aHiaiAea%€yUel«kad0Ment- 
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gascon^  avec  lequel  elle  vivait  encore  en  1447.  Elle 
avait  eu  de  son  premier  mari  : 

l«  Jean»  II*  du  nom»  qui  suit  ; 

1^  Antoine  Charrier,  auteur  d'u^  rameau  dit  des  Seigneurs 

DU  SaVIiX. 

V.  Jean  Ghariuer,  II*  du  nom,  seigneur  de  la  Va^ 

d«gJi"'r"«i"-^®°^®  ^^  ^®  Qorac,  épousa  AUx  Ghauoon,  fille  de 

trochèr.  farfnt  te- jesiQ  Chaudou  ct  uiècc  de  Pierre  Ghaudon,  officiai 

de  Qennont,  chanoine  et  comte  de  Brtoude.  Jean 

Charrier  fit  son  testament  à  Ivoire  le  3  septembre 

]  473.  Ses  enfants  furent  : 

I*  Laurent,  qui  suit; 

a*  Isabeau  Charrier,  morte  sans  alliance-  ; 

S*  Belette  Charrier,  mariée  à  Jacques  Couze^  seigneur  de 
Saint- Agne; 

Ao  Michelle  Charrier,  femme  de. Robert  Ardier, 

YI.  Laurent  Charrier,  seigneur  de  la  Varenne  et  de 
a'asor!'i'uMUted«Ciorac,  eut  pour  femme  Isabeau  Madrim,  fille  de  Ra- 
L*3daM**'néb'ui*ÎP^*®ï'^^*^^*'*>  et  d'Agnès  Portai,  et  cousine  de  Jac- 
ques Maurin  ,  baron  de  Béage  et  de  Villeneuve,  sé- 
néchal du  Puy  en  Yelay.  Laurent  fit  son  testament  le 
3  mai  1479  et  mourut  la  même  année.  Il  avait  eu  dl- 
sabeau  Maurin  cinq  fils  et  trois  filles  : 

!•  Jean  Charrief,  seigneur  de  la  Varenne  et  de  Cîorac,  châ- 
telain d'Issoire,  qui  ne  se  maria  point  ; 

a**  Jacques  ,  I«'  du  nom.  Il  a  continue  la  postérité^ 

3o  Autre  Jean  Charrier,  recteur  de  Vëglise  de  ChampeiU,  11 
fit  son  testament  le  4  0  février  1 520  ; 

*•  Alix  Charrier,  mariée  !•  avec  Antoine  de  Floral;  i®  avec 
Gui  de  jRiom  ; 

50  Isabeau  Charrier,  femme  de  Guillaume  Pelacot  ; 

6<>  Anne  Charrier,  épouse  de  Robert  de  Florat'^ 

7*  Beraude  Charrier,  mariée,  4<»  avec  Annet  du  Prat,  et 
aïeule  d'Antoine  du  Prat,  seigneur  de  Nantouillet,  chance- 
lier de  France,  cardinal  et  archevêque  de  Sens;  S*  avec 
Mathieu  Parent; 

t9  Dauphine  Charrier,  mariée  avec  Jacques  du  Mur, 


4'«rg«nt. 
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VIL  Jacques  CHAmuBR)  l"  du  nom,  seigaeur  de  la 
Yareune  et  de  Ciorac,  consul  de  la  ville  al  ssoire  en 
1489  et  1497,  épousa  Gabrielle  Chambo»,  fille  de^^rtewX"  it  d. 
Jean  Ghambon,  seigneur  de  Montpensier,  de  Saint- j^,^''^*;^;;'^';?^^^;; 
Ignac  et  de  Maserat.  Elle  fit  son  tesument  Je  29 
ayril  1&30.  Jacques  Charrier  fit  le  sien  le  3  novem^ 
hre  de  la  même  année*  Leurs  eufants  furent  :* 

40  Jac^es,  Ile  du  nom,  qui  «uit  j 

S*  Jean  Charrier,  avocat  en  parlement,  marie  avec  Michelle 
Augiery  mort  sans  en&nts  ; 

3*  Isabean  Charrier,  alKée  à  Gabriel  TaitUhoi^  seigneur  de 
Buffevent  ; 

4*  Jeanne  Charrier,  mariée,  k^  avec  Robert  Poisson  de 
Sainte-Jlojrère  ;  S*  avec  Laurent  de  la  Lande^  ëcujer  du 
duc  d'Albanie  ; 

S<*  Françoise  Charrier,  femme  d'Antoine  Bosset  ; 

9^  Catherine  Charrier,  mari^,  1^  avec  Antoine  f^aisson  , 
i^  avec  Simon  Gujrcgon^ 

y^  Jaoqaette  Charrier,  épouse  de  Maurice  Dalmas,  procureur 
{général  au  bailliage  île  Vic-le-Comte  en  Auvergne  ^ 

8*  Martine  Charrier,  religieuse  à  Marsat  ; 

'f  «  Gabrîelle  Charrier,  femme  de  Pierre  du  Mas,  Heufeenani; 
particulier  au  bailliage  de  Vic-le-Comte. 

VIU.  Jacques  Charrier,  !!•  du  nom,  seigneur  de 
la  Yarenne/lieutenant  particulier  au  bailliage  d'Is- 
soire,  épousa,  le  ] 6  juin  ]  532, Glaire  ^hNA1kD,  morte       iim»»  : 
le  li  mai  1696,  fille  d'Antoine  Minard,  seigneur  de  ÎÎE'V";^;!,!.? 
MoDtgarnaud  et  de  la  Tour-Grolter ,  châtelain  de;^2î;w*.d«iibi« 
6annat,auditeur  des  comptes,  et  de  Charlotte  Coef-*«»^«J^^  •»  *  •»»•• 
fier,  grand*tante  du  marédbal  d'Effiat,  grand-mattre 
derarûUeriedeFrance  (  1),  et  sceur  du  célèbre  Antoine 
Minard,  chevalier,  conseiller  du  roi  en  ses  conseils 
d'état  et  privé ,  président  au  parlement  de  Paris, 
chancelier  et  curateur  de  la  reine  Marie-Stuart>,  le- 


(I)  Par  cette  alliance,  la  famUle  Charrier  avait  droit  à  Tune 
des  douze  places  de  gentilshommes  fondées  par  le  marquis  da- 
llât, ambassadeur  en  Angleterre, dans  le  collège  d*Efiiat,  airigé  par 
les  pères  de  TOratoire. 
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Îael  fut  assassiné  à  Paris ,  au  sortir  du  Palais,  lé  12 
écembre  1559^  à  cause  de  son  ardeur  à  provoi{iier 
toutes  les  mesures  prises  contreles  protestants.  (Voir 
les  Présidents  du  parlement  de  Paris^  par  Blancl^rd^ 
p.  194,  et  la  Biographie  unwergellê).  Jacouès  Char- 
rier mourut  le  SI  décembre  1563,  et  fut  innumé  datis^ 
la  chapelle  de  Saint-Michel,  fondée  depuis  plusieurs 
siècles  par  sa  famille  dans  la  ville  dlssoire.  Ses  en- 
fants furent  : 

1<»  Jean  Charrier,  ne  à  Gannat  le  8  janirier  1858  ,  protono- 
taire du  Saint-Siège  et  avocat  au  parlendent  de  Paris,  où 
il  mourut  pendant  le  siège  en  1 590  ; 

8<*  François  Charrier,  ne  en  1587,  mort  au  heroçiiu  ; 

9*  Michel,  I«'  du  nom,  qui  a  continué  la  postérité; 

4*  Antoine  Charrier,  Fatnë,  né  le  38  juillet  1 848.  H  s^établit 
à  Lyon  où  il  fut  écheyin  durant  les  troubles  de  la  ligue  en 
4  889,  4  693  et  4897.  11  épousa  Lomse  Compère^  dont  il 
n'eut  pas  d'enfants;  il  mourut  en  4  614; 

8^  Antoine  Charrier,  le  jeune ,  né  le  9  septembre  4846,  tré» 
sorier  de  la  gendarmerie  de  France,  mort  i  Brie-Comte- 
Robert  en  4  899,  célibataire  ; 

6<>  Annet  Charrier ,  né  le  99  mars  4  881  ,  mort  aussi  sans  al* 
liance  ; 

7^  Guillaume  P'  du  nom,  auteur  de  la  Bsahchb  db  la  Ro^ 
CHBTTB,  rapportée  à  son  rang  ; 

8»  Jean  Charrier,  né  le  48  mars  4  889,  mort  célibataire; 

90  Anne  Charrier,  morte  jeune; 

4  Oo  Marguerite  Charrier,  femnke,  en  4  887,  df  Antoine  Dcmye; 

44*  Dauphine  Charrier,  mariée,  en  4 868,  a-fec  Bertrand  Ma- 
zuyeri 

4  S*  Françoise  Charrier,  qui  épposa  Yves  Simsahan^  en  4  866  ; 
18«  Anne  Ghanier,  mûriée,  eki  4826,  àfec  Bertrand  Valtij 
4  4^  Gabrielle  Charrier,  mariée,  en  4  fii^^  avec  Antetkib  Gisii/, 
seigneor  de  Chadieu^  châtelain  d^  Nonnetl^; 

450  Jeanne  Charrier. 

IX.  Michel  Charrier,  I*'  du  nom ,  seigneur  de  la 
Varenne  et  de  Medaigne ,  né  le  20  mars  1541,  rece- 
veur des  tailles,  puis  procureur  du  roi  en  Télection 
d'Issoire,  et  quatre  fois  consul  de  cette  ville,  s'ac^quit 
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la  tecotinaisMnce  à6ê  habitants  (ïàr  les  ëtti'viedd  dte'il 
l6iir  rétidii:  dutlg  dès  <:!bkiJMéttiF(ô6  tt^-diffieH^s. 
Là  ville  d'Issdt^  ayffm  été  ptlhé  et  ^ccâgëe  en  1577, 
parleddcd'ÂïençoÀ,  pôtir  dVbir  suivi  l6  parti  Ae  la 
ligue,  les  états  d^Âuyergne  députèrent  plusieurs  fbië 
Michel  Charrier  à  la  cour,  et  il  finit  par  obtenir  que 
les  franchises  et  immunités  de  la  ville  d^Issoire  lui 
fussent  rendues.  Il  avak  épousé,  le  12  juillet  1567, 
Catherine  Cabiib,  décéd^ée  le  12  avril  1607.  H  moUrutd*.w.'Tr.' 
àlssoire  le  6  septembre  1622,  et  fut  inhumé  auprèsiV^;^^^  **'"' 
de  sa  femme ,  dans  la  chapelle  de  Saint-Michel,  sé- 
pulture de  sa  famille.  Il  avait  eu  les  enfants  qui  sui- 
vent : 

4®  Antoioe,  dont  on  va  parler  ; 

8®  Pierre  Charrier,  ne  le  A  août  1 581  »  chambrier  et  infirmier 
de  la  Cbaise-Dieu,  mort  en  1 641 ,  yicaire  général  du  car- 
dinal de  Bidbdieu,  qi|i  en  ^tait  Bhké  ; 

S«  Gaillaume  Charrier,  seîeiieur  de  Medaigne,  ne  le  II  juin 
1 583,  reça  avocat  au  panement  de  Paris  en  1 604^  inort  cé- 
libataire; 

4*^  Annet  Charrier,  ne  le  81  octobre  1589,  receyeur  du  tail- 
lon  à  Issoire  en  1607,  mort  sans  alliance; 

5<*  Antoine,  le  jeune,  I«'  du  nom,  auteur  de  la  BiiHpp^  db 
LA  Bâbgb,  rapportée  ci-aprés  ; 

6*  Glaire  Charrier,  morte  jeune  ; 

7«  Catherine  Charrier,  femme  d'Annet  Bail^^  seigneur  de 
Saint-Mandë,  receveur  des  tailles  a  Issoi^  ; 

8<»  ]V|ai|^uerîte  Charrier,  m^rte  jeime  ) 

9®  Jeanne  Charrier,  religieuse  ; 

10»  Gabrielle  Charrier,  mari^,  éh  1602,  avec  (Gabriel 
Couriezy  sieur  du  Marais,  conseiller  au  prësidial  de  Lyon. 

X.  Antoine  GnàRRiBR^  «seigneur  de  là  Val'ettne  et 
de  Méneâitrol  ^b'pmtie,  «lé  le  22  février  1 578,  notntnë 
conseiller  eh  la  ^értëèhaussée  et  siège  prësidial  d^ Au- 
vergne le  21  aT'ril  1603,  puis  maître  des  requêtes  de 
la  reine  Marie  de  Médicis,  épousa  ,.Bpr  contrat  du 
28  octobre  1603,  Anne  Chappus,  morte  à  Riom  le^,^^'^^„^ 
24  avril  1645,  fille  de  François  Ghappus  et  de  Rose^r»'- 
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ChardoQ.  Antoine  Charrier  mourut  le  10  septembre* 
1652.  Son  talent  et  la  facilité  de  son  esprit  le  Baisaient 
surnommer  en  Auvergne  Thomme  aux  expédients. 

11  eut  aussi  une  nombreuse  famille  ,  et  entre  autres, 
enfants  : 

4*  Michel,  II* da  uom,  qui  suit; 

S*  Etienne,  auteur  da  Rambau  db  Flbchat  *  ; 

y*  Guillaume  Charrier,  né  en  ISM,  moct  à  5. ans; 

4<>  Catherine  Charrier,  Fatn^  ^ 

5*  Rose  Charrier,  morte  jeune  ; 

6*  Gabrielle  Charrier,  mariëe  avec  Jean  Gaignon,  seigneur 
de  Regimbaud,  conseiller  au  prësidial  d'Aurergne; 

7*  Marguerite  Charrier,  femme  de  Jean  Giic'rin,  seigneur  de 
Beausëjour,  premier  président  en  l*(lection  d^Issoire  ; 

*  lUMEAU  DE  FLÉCHÂT. 

XI.  Etienne  Charrier,  écuyer,  seigneur  de  Fléchât  entra 
dans  les  gardes  du  corps  du  roi  en  1625,  suivant  ses  lettres 

gaimoi  :       de  vétéran  ce  de  16Ô0.  Il  avait  épousé  Marie  Gaigicon,  fille 

dl"ï"ii«'.  '*  *'*"de  N Gaignon ,  seigneur  de  Regimbaud,  président  en  1». 

sénéchaussée  de  Kiom.  Il  eut,  entre  autres  enfants  : 

XII.  François  Charrier  de  Fléchât,  qiii  servit  aussi  dans 
les  gardes  du  corps.  Il  laissa  trois  fils: 

1*  N....  Charrier  de  Rigaumont,  capitaine  au  régiment  de- 
Ganges,  tué  dans  les  guerres  d'Espagne  ;    . 

S**  Jean  Charrier  de  Daneourt,  capitaine   au    régiment  de 
de  Fimarcon,  mort  célibataire  ; 

3<*  Autre  Jean,  II*  du  nom,  qpi  suit. 

XIII.  Jean  Charrier,  le  jeune,  IP  du  nom,  écujer  sieur 
deiFléchat,  garde  du  corps  du  roi,  puis  oammissairo  d'ar- 
tillerie, fit  enregistrer  ses  armes  :  d*a^»ir  à  la  toue  à^or^  au 
chef  cousu  de  gueides^  chargé  de  3  dards  d*orj  à  l'Armoriai 
général  de  France,  généralité  de  Lyon  (fol.  162}  en  169&. 
Il  mourut  à  Paris  en  1 709  ,  laissant  quatre  fils  :     . 

<•  Jean- Antoine  Charrier  de  Fléchât,  chevau- léger  de  la 
garde  du  roi  en  1 795.  Il  fit  la  guerre  de  Flandre,  se  trouva 
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%•  Françoise  Ghtmer,  femme  de.Gilbert  B^mpart,  seigneur 
de  ^Aii^t-Victour»  aTocat  aa  prësidial  de  Clermont^ 

9*  Catherine  C3iarricr,  la  jeone,  marine  avee  Amable  RoUi^ 
seigneur  du  Bas-Rioux,  conseiller  au  prësidial  d'Auyergne  ; 

4  0^  Marie  Charrier  ; 

II*  Jeanne  Charrier,  religieuse  à  Sainte-Marie  de  Riom  ; 

I  S®  Anne  Charrier,  morte  jeune, 

XI.  Michel  Charrier^  11*  du  nom,  chevalier,  sei- 
gneur de  la  Yarenne,  né  le  14  avril  1607,  avocat  au 
parlement  de  Paris  en  1628,  puis  trésorier  de  France 
en  la  généralité  ^e  Riom,  rendit  hommage  au  roi,  en 
la  châtellei^ie  d'Issoire,  en  1669,  pour  des  dîmes, 
cens  et  rentes  qu^il  possédait  dans  les  paroisses  de 
Périer,  de  Sauvagnat  et  du  Broc.  (Chambre  des  comp- 


IUmbau  db  Fléchât. 

à  la  hataille  de  Fontenoy,  et  fut  crée  chevalier  de  Tordre 
de  Saint- Louis.  R  mourut  en  1 76 S,  maréchal  des  logis  des 
cherau-liSgers  ; 

S<*  Jean  Charrier,  mort  en  I759|  ayant  eu  un  fils,  tué  à  la 
hataille  de  Minden^  le  1*'  août  de  cette  annëe  ; 

Z^  N...  Charrier,  prêtre  du  diocèse  de  Germont  ; 

4*>  Joseph-Etienne,  qui  suit. 

Xiy.  Joseph'Etienné  Charrier  de  Fléchât,  chevalier  , 
servit  pendant  quinze  ans  dans  les  gardes  du  corps.  Il  mon- 
rut  eo  1765.  De  quinze  enfants  qu'il  avait  eus ,  onze  mou- 
rurent jeunes  ou  en  has  âge.  Les  autres  forent  : 

I®  Michel  Charrier,  chevalier  de  Fléchât,  élevé  a  l'école  mi- 
litaire, ofi&rier  dans  le  régiment  Dauphin,  cavalerie.  Ré- 
formé à  la  paix,  en  1 763,  il  entra  dans  les  gardes  du  corps, 
compagnie  de  Beauvau,  et  y  mourut,  en  1 775,.  sans  pos- 
térité; 

«•  Pierre  Charrier  de  Fléchât,  qui  a  rempli  une  des  douze 
places  de  gentilshommes  au  collège  d'Emat.  Depuis,  il  fut 
prêtre,  chanoine  de  Montferrand  et  curé  de  Vimaroé  au 
Maille; 

S<>  Antoine-Marie,  qui  suit , 

4*  Jeanne  Charrier. 
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t^  de  Pàris^  registre  499,  pièce  611).  U  mourut  en 
1679.  n  avait  épousé^  au  mois  de  septembre  1640» 
^^^^,^j^^,^  Gabrielle  Begoiv,  fille  de  Jean  Begon,  receveur  des 
ntlvIlL^li^ée  dé  tailles  à  Glermom   et  de  Tacquette  Durant.  Elle  le 
rendit  père  de  : 

|o  Guillaume,  qui  suit; 

fo  Annet  Charrier,  lieutenant   de  dragons,  mort  sans  al- 
liance ; 

S*  Jacquett^  Q|i|irrier,  mapëe  au  procureur  du  roi  du  j^ifén-* 
dtal  de  Bonrç  ; 

4^  GabrieUe  Charrier,  morte  sans  aUlanee. 

XII.  Guillaume  C^aheier  ,  écuyer,  seigneur  de  la 
Yarenne,  né  à  Riom  le  29  juin  1652^  rendit  hom-« 
mage  au  roi,  à  cause  de  la  chàtellenie  d^Issoire,  en 
1685,  pour  les  dîmes,  cens  et  rentes  possédés  par  lui 
dans  les  paroisses  de  Péi'ier,  de  Sauvagnat  et  du 
Broc.  {Chambre  des  comptes  de  Paris^  registre  503  , 
rmm^kV  «erbj^i^^^  ^''^2).  U mourut  en  1723.  GabrieUe  Benoit  ,  sa 
d*or.  veuvC)  eut  pour  ses  reprises  dotales  la  terre  de  la  Va- 

renne,  qui  ne  passa  pas  à  ses  enfants.  Il  ep  avait  eu 
cinq  : 

Rameau  ob  Fu&cHàT. 

XV,  Antoiiie-UarieGHARRiE&  ds  Fléchât,  chevalier,  liea* 

MLvitt       tenant  a^régîmcDli  de  Hainattt.enfuitegendanQe  de  ia  garde 

d<or,mrmootéMde5du  FOI,  CDousa  eo  1 7o5,  demoiselle  DE  liUZT  PS  Malubgues^ 

1.^1         t-  *'■'•  fille  de  iN...  deLuzj  de Maliaiiguess  écuyer,  viaiteur-gçaé- 

ral  des  gabelles  en  Languedoc,  Xi  eut  dé  ce  mariage  : 

l« Antoîmo Chameop^  chevalier  deFUchatLiMomméfaiile  roi, 
enl7y«,  fK>ttr  miiplir  une  des  places  di|  oèU^.d'fiffiat; 

f  ÎE^erre-Thomas  Charrier  de  ïlëchat; 

»•  Marie-Agnès  Charrier; 

4^  J«ai|ne-Marie<»Bote  Charrier, 

On  peut  consulter  pour  cette  branche  les  Etrennes  de  la 
Noblesse^  mnée  1778  p.  101 ,  10>;  et  le  Dictionnàife  de  la 
Noblesse  par  la  Chenaye  des  Bois,  t.  XV ,  p.  104  à  107. 
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<!•  AnloiaiB-Mîchel  Chiurmr  àe  la  Yaremic»  «oloM  dfc  4n- 
ffonsy  mort  à  Paris,  tans  postéritë»  0  ayait  fait  In  guerres 
de  Hongrie  sons  le  prince  TUgotzkj  ; 

l«  Gilbert  Charrier  de  la  Varenne,  lieutenant  des  galères, 
mort  à  Marseille,  sans  postérité; 

S*  Jeair-Baptiste^  ^snit| 

40  Thérèse  Charrier,  mariée  avec  N«v  .•  ^Auriéreê^  dheraUer; 

S*  Marie-Mathée  Charrier. 

XIII.  Jeao-Bapciste  Chariubr  db   la  Yabenite, 
écuyer,  servit  pendant  Yingt-cinq  ans  en  Espagne.  Il 
épousa  1^  demoiselle  B'AuBiBBEs)f2*lé  3  septembre dw^T'ÙM'i«ar 
1 741,  Henriette  m  VbbdibIi.  Il  eut  pour  enfents;       Î5r"i-tiîd\.M 

•igb  d'argent. 

Du  premier  Ut:  ».▼.»"»: 

4  *  Demoiselle  Charrier  de  la  Varenne; 

Du  second  lit: 
1"  Jacques,  III*  du  nom,  qui  suit. 

XIY .  Jacques  Charrier  jde  la  Varbjthb,  III*  du  nom, 
cheyalier,  élevé  au  cpUège  d'Effîat  comme  parent  du 
fondateur,  épousa  demoiselle  de  Saiht-Paibst,  de  la  ms&iit-pbivi: 
quelle  il  eut  deux  enfants  : 

4  •  JSf . ..,  Charrier  de  la  VasMAe  ; 
1*  Gahricflle  Charrier  de  la  Varenne. 


BRÂKCHË  DE  LA  BARGE. 

X.  Antoine  Gkarribr,  le  jeune ,  P'  du  nom,  sei- 
gneur de  la  Barge,  né  le  24  juin  1566,  fils  puîné  de 
Michel  OvEirrier,  seigmear  àe  la  Yai^eiftne  et  de  Me- 
daigtie,  ei:  de  Ca&erine  Barme,  d'abotd  receveur  des 
«ttëes  'ea  Auvergne ,  puis  recereâTHgénéral  des  dé*       „  q^^  , 
cSmes  et'trésorier  deframe  en  la  géoérriité  de  Lyoïii  î^j^^^^J^;? 
éptfiisa,  le  10  janvier  l«iS,  Jeanne  m  Gcé,  morte  '*iVoil.**"ïo^ii]; 
t9  jwHet  i^hi,  fllte  de  Jean  dtf  Ctté,  trésori6r-géi-dWoor*M.e.oii. 
néral  de I» gendarmerie  de  France,  et  d'Antoittette'*"' 
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de  Tnrgîs,  et  sœur  de  Gaspard  du  Gué,  baron  de  Ba- 
gnols,  trésorier  de  France  à  Lyon.  Aûtoine  Charrier 
mourut, en  1674f  Ses  enfants  durent  : 

l<»  Gaspard  Charrier,  né  en  1618,  protonotaire  du  Saint- 
Siège,  infirmier  de  Tabbaye  dé  la  Chaise-Dieu,  mort  au 
,     .    mois  de  mars  i  650  ; 

so  Jean  y  III*  du  nom^  qui  suit; 

5*François  Charrier,  ne  en  1620,  capucin; 

4«  Guillaume  Charrier,  ne  le  9  mars  1 6S9,  cadet  au  rëgiment 
de  Lorraine,  tué  an  siège  de  Lërida,  en  «646  ; 

5*  Pierre  Charrier,  ne  le  6  août  1650,  mort  jeune  ; 

6*  Alexandre  Charrier  de  la  Barge,  ne  le  3  févriei^  4  653.  Il 
fit  enregistrer  ses  armes  a  P Armoriai  ge'néral  de  Lyon, 
en  1697  (fol.  85).  U  ajoutait  pour  brisure  un  lambeld'or. 
Il  mourut  doyen  du  chapitre  de  Trëyoux  en  Dombes  ; 

7<^  Antoinette  Charrier,  née  en  4  615,  mariée,  au  mois  de 
décembre  4  654,  arec  Alexandre  Mazuyer^  seigneur  de  la 
Tourette  et  d'AjasoUe,  trésorier  de  France  à  Lyon.  Elle 
mourut  en  4  655; 

8*  Sy^yie  Charrier, 

90  Dorothée  Charrier,  j  religieuses  k  Lyon; 

4  0»  Eléonore  Charrier,  ^ 

440  Gabrielle  Charrier,  morte  jeune  en  .4  628,  pendant  la 
peste  ; 

4  2^  GeneviéTe  Charrier,  mariée,  le  6  mars  4  644,  arec  André 
Bollioud,  seigneur  de  Fetans  et  de  Fourquevanx,  Keute- 
nant-général  au  bailliage  de  Dombes,  conseiller  au  conseil 
de  Gaston,  duc  d'Orléans,  et  maître  des  requêtes  de  son  ' 
hôtel.  Elle  -vivait,  veuve,  en  4697.  Mademoiselle  de  Mont- 
pensier,  dans  ses  Mémoires,  parle  de  madame  de  Fetans 
comme  d'une  femme  également  remarquable  par  son  es- 
prit et  sa  beauté. 

XI.  Jean  Ghabbieb,  III*  du  nom,  chevalier,  sei- 
gneur de  la  Barge,  baron  de  Sandras  en  Bresse,  terre 
considéral;>le  qu'il  acquit  de  la  maison  de  la  Baume- 
Saint- Amour,  était  né  en  1619.  Il  fjat  succfessiyement 
Yolontaire,  enseigne,  lieutenant  et  capitaine  dans  le 
régiment  de  Lorraine.  Obligé  de  quitter  le  service 
par  suite  d'une  blessure  grave  redue  au  siège  de  Lé- 
rida,  où  il  se  trouvait  en  1646,  sous  le  coiàte  d'Har- 
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tourt,  il  prit  la  charge  de  conseiller  du  roi,  trésorier 
général  de  France  à  Lyon  en  1652 ,  et  il  fut  prévôt 
des  marchands  de  cette  ville  en  i^ll. {Hist.  aorégée 
de  la  ville  de  Lyon^  par  Rrossette,  in  4**,  1741).  Jean 
Charrier  se  maria  deux  fois:  T  le  23  avril  1653,  avec       q^,„. 
Marie  Gayot  de  la  Bussière.  fille  de  noble  Marcelin **'«'"•* "x'^'*^*/f" 
Gayot  (  famille  ongmaire  de  oamt-Chaumont) ,  eti»  <i'or  rtxHiMiipa. 
d'Antoinette  Besset^  2*  avec  Gabrielle  des  Combes  ?nopu!    ^^ 
(Camille  de  Clermont ,  en  Auvergne).  Lui  et  sa  se-d.i!Zn£tT?u'Tôi 
conde  femme  firent  inscrire  leurs  armes  à  r-/^rworia/ci'!Sdw""chIr(îî 
général  de  Lyon  en   1697  (fol.  48).  Jean  Charrier •>•  »*»*»^'-**'- 
mourut  le  8  octobre  1701.  Ses  enfants  furent  ; 

Du  premier  lit  : 

*•  Ântokte,  ^ui  «uit; 

S**  Louis  Charrier,  n^  en  4  658,  religieux  bénédictin  à 
Ebreuille,  mort  à  Paris  en  1 67S  ; 

S^*  Alexandre  Charrier,  né  en  4660,  garde  de  la  marine  au 
département  de  Toulon,  mort  en  4  684; 

A<*  Jacques  Charrier,  prieur  de  Romans  et  chanoine  du  cha- 
pitre noble  de  Saint-Martin  d'Ainay  de  Lyon,  vivant 
en  4  748; 

5»  Geneviève  Charrier,  mariée  avec  Jean  de  Brosses^  tréso- 
rier de  France  à  Lyon.  Elle  mourut  le  30  août  4  74  7,  après 
avoir  recueilli  la  terre  delà  Barge,  qui  passa  à  son  fils  : 

Jacques  de  Brosses.  D  rendit  hommage  pour  la  terre  sei* 
gneuriale  de  la  Barge,  située  paroisse  de  Grezieux-la- 
Varenne,  en  4  74  9.  (Chambre  des  comptes  de  Paris, 
registre  197,  pièce   6,  47); 
6»  Angélique  Charrier»  morte  sans  alliance  ; 

Du  second  lit  : 
7«  Gaspard  Charrier,  né  en  4670,  mort  à  Riom  en  4  682  ; 
««  Gabrielle  Charrier,  religieuse  bénédictine. 

XIU.  Antoine  Charrier,  chevalier,  seigneur  de  la 
Barge,  baron  de  Sandrans^  etc,  né  en  1656,  capitaine 
de  cavalerie^  épousa  Jeanne-Françoise  le  Viste,  011©^^.  m^wÎ  a*.. 
deN.  .  .  .    le  Viste,  seigneur  de  Briandas.  Us  firent  «^IjJ^jfc-^ri^^ 

enregistrer  leurs  armes,  en  1697,  à  V  Armoriai  géné- 
ral de  LyoTiy  (fol  77  ).  Antoine  Charrier  mourut  sans 
postérrté  au  mois  de  novembre  1708. 
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BRANCHE  DE  LA  ROCHETTE. 

'IX.  Guillaume  Charrier,  P'  du  nom,  seigneur  de 
la  Kochette,  né  à  Issoire  le  12  mars  1556,  fiJs  putné 
de  Jacques  Charrier,  seigneur  de  la  Varenne,  et  de 
Glaire  Minard,  alla  se  filer  à  Lyon  auprès  d^un  de  ses 
frères.  (Il  brisait  d'un  lambeî  d argent).  H  fat  con- 
seiller puis  échevin  de  la  ville  de  Lyon  en  1 596,  à  Pé- 
f>oque  où  Henri  IV  venait  de  donner  au  consulat 
'organisation  qu'il  eut  depuis.  {Hist,  abrégée  de  la 
ville  de  Lyon^  par  Brosse tte,  IIP  partie).  Ç  était,  dit 
l'abbé  Pernetti,  un  homme  d'un  rare  mérite.  Il  fut 
député  plusieurs  fois  à  la  cour  vers  le  roi  Henri  IV, 
dont  il  était  personnellement  connu.  II  fit  son  testa- 
ment le  28mai  1 618 et  mourut  à  Lyon  le  3  juin  sui- 
vant. Il  avait  épousé,  par  contrat  du  22  août  1687, 
Eassé  devant  Girard  d'Azergues,  notaire  à  Lyon,  Ga- 
„.  rielle  du  Four,  fille  de  Jean-Baptiste  du  Four,  se- 

îL'îfdîVtétîrdTSîc^^'^^''®  d®  rarchevêchédeLyon,  notaire  apostolique 
M5dî***îiiei^"'®^  '^^^T^^®^  ®°  ^^^^  ^®  Rome,  et  d'Isabeau  Bohier. 
'*"*"*       Gabrielle  du  Four  mourut  au  mois  de  janvier  1667, 
âgée  de  95  ans.  Plus  de  cent  de  ses  descendants  assis- 
tèrent à  ses  obsèques.  Guillaume  Charrier  en  avait  eu 
les  enfeuits  ci-après  nommés  : 

\^  Jean,  III*  du  nom,  qui  suit; 

V*  Michel  Qianier,  ne  le  27  juillet  lft9S,  mort  le  IS  mai 
4594; 

5<>  Jean-Baptiste  Charrier,  ne  le  26  septembre  4  596,  aumônier 
du  roi  Louis  XIII,  nomme  abbë  de  Noti«-Dame  du  Chage 
de  Meaux  en  1 634  •  û  mourut  en  4  69S,  peu  de  jours  avant 
l'arrivée  de  ses  bulles,  datées  du  4  5  novembre  de  cette 
année  ; 

4®  Marc-Antoine  Charrier,  capucin  j 

5*  Balthazard  Charrier,  néle  4  8  janvier  4  598,  mort  en  1605  ; 

6«  Aimé,  auteur  de  la  Baihcbb  db  la  Rochb,  mentionnée 
ci-après^ 

7**  Guillaume  Charrier,  né  le  S 4  août  t605,  successeur  de  $on 
frère  Jean-Baptiste  en  Tabbaye  du  Chage.  Ufut  en  4  652  au- 
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mènier  de  Gaston,  duc d*Oh*lëarn8  (Mn  de  Louis  XIII),  qui 
TetiToya  à  Rome,  en  I6S7,  pour  y  n^ocier  la  promotion 
du  coadjuteur  au  cardinalat.  A  cette  époque  Guillaume 
Charrier  était  ob^encier  chef  du  chapitre  de  Saint-Just  de 
Lyon.  Députe,  en  1 645^  à  rassemblée  générale  du  clergé,  il 
y  prit  une  part  actiye  aux  délibérations.  C'est  de  lui  dont  il 
est  sourent  parlé  dans  les  Mémoires  de  Jolj,  et  dans  ceux 
da  cardinal  deRetx,  dont  U.  ftit  l'ami,  le  confident,  le  com-> 
pagnon  de  ses  disgrâces.  II  mourut  à  Paris  en  1667.  {Hist. 
de  r Église  de  MeauVy  par  D.  Toussaint  duPlessis  1. 1,  pp. 
*75,  ft74)5 

8*  Gaspard  Charrier^  né  le  \A  septembre  l6fo,  lientenaut 
particulier  assesseur  criminel  en  fa  sénéchaussée  et  au  siège 
présidial  de  Lyon,  préTÔt  des  marchands  en  1664,  conseU- 
ierduroi  en  ses  conseils  d^état  et  privé  en  1665.  Il  em-^ 
ploya  toute  son  influence  personnelle  et  celle  qu'il  tenait  de 
sa  magbtrature  pour  étendre  et  faire  fleurir  le  commerce 
de  Lyon.  ^Lol  Gazette  de  France  du  6  octobre  1664  raen- 
tioxuie  les  soins  qn^il  se  donna  pour  assurer  le  saocés  d'un 
établissement  aux  Indes  Oriçnitales.  C'était  un  homme  d'un 
esprit  éleyé  et  qui  jouissait  d'une  |^nde  considération.  Il 
mourut  au  mois  de  novembre  4694.  11  avait  épousé  au 
mois  de  juin  465Q,  Antoinette  Liotaud,  qui  fit  enregistrer 
tea  armes,  en  1697,  k^VArmûrial  général  de  Lym%  (fol. 
S8  )•  n  en  avait  eu  deux  fils  et  une  fille  : 

A.  Guillaume  Charrier,  prêtre^  conelaviste  du  cavdinal 
de  Retz,  abbé  commendataire  de  Quimperlé,  mort  au 
château  de  la  Roche  le  44  septembre  471 7. .  M"^*  de 
Sévigné  en  parle  dans  plusieurs  de  ses  lettres  ; 

B.  Jean  Charrier»  Hort  officier  dans  les  troupes  de  l'em- 
pereur \ 

C.  Gabridle  Charrier^  religieuse  au  courent  de  TAnti- 
i|uaille  Â  Lyon  ; 

90  Isabeau  Charrier,  morte  en  bas-ftge  j 

4  0«  Marie  Charrier,  née  le  43  septembre  1599,  mariée,  en 
4  609,  avec  Gaspard  du  Gué^  baron  de  fia^ola,  trésorier 
géuéral  de  Frasce  â  L^on.  Eflemouruli  eB^4(|96  ; 

ll'Elckmore  Charrier,       |      ^^rtes  jeunes  ; 

4  9^«  Catherine  Ghamer,       i 

fS**  Marguerite  Gharriei*,.  femme  de  lean  Minet,  semeur  de 

la  Gardette  en  Beaujolais,  conseiller  «tt  présidial  de  Lyon, 

jnorte  en  .4679  ; 
4  4*  Jeanne  Charrier,  mariée  à  Chartes  da  May^  commissaire 

ordinaive  des  guerres,  morte  en  1695  ; 
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4 5*  Françoise  Charrier,,     i         « 

1 6*  Claire  Charrier,  j      mortes  jeunes  ; 

«  7*  Pauline  Charrier,  j 

4  8*^  Eléonore  Charrier,  née  le  «4  octobre  4  644,  marine,  en 
46S9,  ayec  Charles^Henri  GroUier^  seigneu  rde  Belair, 
conseiller  au  parlement  de  Bombes,  fils  d'Antoine  GroUier^ 
baron  de  Serviéres,  maître  d'hâtel  du  roi,  ambassadeur  de 
France  auprès  du  duc  de  Sairoie^  en  4588,  et  de  Marie 
Camus  de  Riyerie  ; 

)9*  GabrieUe  Charrier,  nëe  le  34  octobre  4  640,  femme  de 
Jean-Baptiste  de  Bourgy  ëcnyer,  seigneur  de  Tnzette  et  de 
là  Rigaudière,  mort  en  4  646.  F31e  vivait  encore  en  4  697. 

X.  Jean  Charrier,  III'  du  nom,  cheyalier,  seigneur 

de  la  Rochette  et  de  Soleymieu,  né  le  25  août  1592, 

conseiller  du  roi ,  receveur  gént^ral  des  finances  à 

Lyon,  trésorier  général  de  France  en  1621,  prévôt 

u««c««iiHT.     des  marchands  en  1636,  mourut  le  4  août  1677.  Il 

,tîïi"a'.rrn!t^^^^^^  épousé,  le  29  juin  1621,  Dorothée  Mascranny, 

«hef  couju  dw.giie   Je   Paul  Mascranny,    écuyer,   seigneur  de  la 

«barge    d*uue    aigls  ,  _  ,  Jj        __,     •*         '.  t?    ii    «• 

cpioy*«d'.rgeMi..c- Verrière,  de  Thune,  et  de  rrançoise  Pollalion,  et 
dwaK)u«deVroâisœur  d'Alexandre  Mascranny,  seigneub  de  Thune, 
faicar*ur*cû"dJ"  conseiller  d'état.  Jean  III  eut  de  ce  mariage  : 

charge  d'une  6«ur  d« 
Iji  d'or. 

4*  Paul  Charrier,  captlcin,  mort  à  Lyon  en  4  703  ; 

J.Aiméa.rrier,  (     „ort.  je»n«5 

5*  Alexandre  Charrier,       | 

4*  Guillaume  Charrier.  U  se  noja  le  30  août  4654  ; 

•  5«  Barthélémy  Charrier,  chanoine  régulier  de  Saint-Antoine, 

mort  a  Lyon  le  4  9  mai  4  698  ; 

6*»  Jean^,  IV"  du  nom,  qui  suit  ; 

7*  François  Charrier,  né  en  4  689,  prieur  de  Saint^Pastour 
et  capisool  de  Saint-Gilles  en  Languedoc  ; 

8*  Jean-Baptiste  Charrier,  prêtre,  mort  en  4674  ^ 

9«  Pierre  Charrier,  enseigne  de  vaisseau,  mort  à  Sidon  en 
Provence,  au  retour  de  Texpëdition  de  Candie  en  4669  ^ 

4  0<»  Charles  Charrier,  ne  le  94  juillel  4646,  recteur  de  Pla- 
Tigner  en  Bretagne,  diocèse  de  Vannes.  Il  finit  ses  jours 
dans  la  retraite,  au  monastère  de  Saint-Benott  à  Lyon  ,* 

l4°Françoise  Charrier,  mariée,  en  4  643,  avec  François  Be- 
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raud^  cheyalier,  seigneat  de  Resseins,  conseilfer  du  roi, 
trésorier  générai  de  France  à  Lyon,  morte  en  I67S  ; 

19*  Dorothée  Charrier,  mariée,  le  16  ayril  1668,  avec  Jean» 
Paul  de  Grignan,  cheTiilicr,  seigneur  de  Chàteauneuf  les 
Moustiers,  en  ProTence,  mort  à  Lyon  en  I67S  ; 

<  50  Marie  Charrier.       I  ^^^^^^^^  b^ëdictinesà  Lyon  ; 
1^9  Virginie  Charrier,    | 
I  ^o  Corneille  Charrier, 
1 6*  Anne  Charrier, 


l  religieuses  â  Sainte-Elisabeth  a  L^on; 


XI.  Jean  Charrier^  IV*  du  nom,  dievalier,  sei- 
gneur de  la  Mochette  et  de  Soleymieu,  né  le  29  mai 
1638,  conseiller  du  roi^  président  au  bureau  des  6- 
nances  de  la  généralité  de  Lyon  en  1688,  épousa  à 
Paris,  le  2  juillet  1682,  Gabri elle  Gâboidrt,  morte  en 
couches  à  Lyon  le  19  octobre  1684,  fille  de  Louis 
Gaboury,  conseiller  du  roi  en  ses  conseils,  intendant 
de  justice  en  Flandre,  et  d'Anne  de  Bousset,  rema- 
riée à  M*  de  Launay,  gouverneur  de  Gorbcil.  Jean 
Charrier  mourut  en  1713.  Il  eut  pour  fille  uïiique  : 

Anne-<3eneTièv€  Charrier,  dame  de  la  Rocb^tte,  née  le 
S9  juillet  «985,  marine, le  «9  juin  I70S,  ayec  Charles-Cé- 
sar Lescalopier^  conseUler  au  parlement  de  Paris,  depuis 
maître  des  requêtes,  intendant  de  Champagne,  conseiller 
d'e'tat  et  premier  président  du  grand  conseil,  mort  le  6  îé- 
vrier  175$.  Anne-Geneviçve  étai^  décidée  de  la  petite  t^. 
rolç  en  17.12. 


BRANCHE  DE  LA  RQCHE. 

X.  Aimé  Charrier  ,  seigneur  de  la  Roche-Jullié  , 
de  Juliénas,  de  Vaux^  de  la  Charme  et  autres  terres 
en  Beaujolais,  né  le  8  novembre  1 602,  sixième  fils  de 
Guillaume  Charrier,  seigneur  delà  Rochette,  et  deGa- 
brielle  du  Four^  fut  procureur  du  roi  au  bureau  des  fi* 
nancesàLyonen  1629.  Il  épousa,  parcontrat  du  mois^. 
de  juin  1633,  passé  devant  Terrasson,  notaire  à  ^^ony^^i^^^\,^]^^l^^i 
Isabeau  RouviiRK,  fille  de  noble  Eustache  1^ ou vière,j«  •»*«««  ^«"^«'»«j[ 
échevin  de  la  ville  de  Lyon  ,  et  de  Catherine  Picou.éiôîiwdl  gueuie^ 


Rnvfiftii  : 
'aEUf,à  un*  colombe 
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Aimé  Charrier  recueillit  tous  les  titf^ç  4ç  s^i  famille 
jusqu'en  166  7,  et  les  fit  viser  dans  des  lettres  de  con- 
firmatiou  de  noblesse»  (^Bibliotlièque  histonquedela 
France,  par  le  P-  le  Long,  t.  III,  p.  764,  où  ce  re- 
cueil est  annoncé  comme  publié  à  Lyon,  format  in-4**). 
Ce  fut  Aimé  Charrier  qui  commença  à  fedre  con- 
struire le  château  de  laRocbe,  Tundes  plus  beaux  du 
Beaujolais  y  construction  achevée  par  son  fils  Jean- 
Baptiste,  tuteur  de  ses  petits-fils.  Aimé  Charrier  et 
Isabeau  Bouvière  firent  un  testament  mutuel  au  châ- 
teau de  la  Boche  le  15  mai  1676.  Il  mourut  le  20jan* 
vier  1681.  Il  avait  eu  sept  fils  et  six  filles  : 

I*  Enstache,  qui  suit; 

2<*  Jean  Charrier»  reli^em  de  Tordre  de  Clteoeut  ; 

5^  Marc- Antoine  Charrier^  religieux  du  même  ordre,  prieur 
de  la  Garde-Dieu; 


A^   GuiUaume  Charrier,  capitaine  au  r^itnent  du  j 
Belliére,  puis  lieutenant-«olonel  du.rë|^ent  dç  Sotfrchee , 

i^  Jean-Baptbte  Charrier,  prieur  du  Bois  de  la  Salle,  b^né< 
fice  fonde  par  sa  famille.  Il  mourut  en  1759; 

6<*  Gaspard  Charrier,  religieux  sacristain  de  BeUeYÎUe; 

70  Pierre  Charrier; 

S«  Ëtienneite  Charrier,  |  alliance- 

••Dorothée  Charrier,     {   mo^cs  sans  amance, 

4  0®  Gabrielle  Charrier,  mariée  à  Jean-Baptiste  Michon , 
ëcuyer,  seigneur  de  Pierreclau,  procureur  du  roi  aubureau 
des  finances  de  Lyon  ; 

440  Isabeau  Charrier,  bënëdictine  ; 

430  Antoinette  Charrier,  (  __rt__  ^__  aiUanre 
4  5-  Catherine  Charrier.  J  ™*''^  **"'  alliance. 

XL  Ëustacbe  Charrisr^  chevalier,  seigneur  t>aro& 
de  la  Roche-JuUié,  de  Juliénas,  de  Vaux,  de  la 
Charme,  de  Saint-* Jacques  des  Arrêts ,  fetc,  né  en 
1634,  servit  dans  sa  jeunesse;  mais  après  quelques 
campagnes  sa  santé  le  força  de  se  retirer.  Il  fut  con- 
seiller du  roi,  président  à  la  cour  des  monnaies  et 
lieutenant  particulier  en  la  sénéchaussée  et  siège  pré- 
ftidial  de  Lyon.  Il  épousa,  par  contrat  du  5  janvier 
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16^6,  pmsm  i^-mtt  Vêloun,  noîMue  ^  Cacherioe  pv 
Badol  de  RoctfBTAiLLs  ,  fiUc  de  Louis  '4e  Badoi,      n  basm: 
baron  de  RocfaetaîUé,  écuyer  du  roi,  et  de  Jeanne  de 
Bardonnenche.  De  çejnariage  spot  provenu;?  ; .. 

«•  Georges-Antoine,  qUi  suit; 

3»  Gaspard.Àjmé  Charrier,  né  le  SairHllBÉI .  Sa  Emilie  le 
destinait  â  Tétat  eccl^astique.  Soû  inclination  le  porUnt 
Tem  belui  des  «râieav  il  ait  «a^^itaine  4)8  cayiderie  m  rëgi- 
meul  'de  TafTCftu.  Il  se  trouta^mi  1704,  â  la  bataille 
d'Hochstaedt,  où,  à  la  réserve  de  lui  et  d'un  seul  cayalier, 
toute  sa  compagnie  fut  détruite.  U  n'eut  point  d'enftnts 
de  Catherine  Madier  de  Willy,  qu'à  airait  épousée 
enITSfO; 

4*  Jean>  Baptiste  Ckanter,  »é  le  iO  ééeotahre  148  4»  cha- 
noine du  noble  chapitM  de  Samut'Mâ'itin  d'Atnaîy  et  prieur 
duBoÎBde  laSalle; 

5«  Jeanne-Marie  Gfaàttieh-,  néle«  août  1648,  annule  96  juil- 
let 4  490,  ayec  Jean-Amédée  de  Rochefort  d'AllYt  comte 
de  Saint-Point  et  de  Mootferrand,  baron  de  Séoaret  et 
des  états  de  Languedoc,  lieutenant  des  maréchaux  de 
France  en  Gévandaâ ,  ^Is  de  feu  Jean-^Baptiste  d^  Roèhe- 
iott  d'Aily,  co4ate  de  SfedntrPoint  et  de  Montferrandi  ot 
de  GatharifM  .Brulàrt  de  ^eiy .  Elle  fiit.  aïeule  d'Anne- 
Claudine  de  Rochefort  d'AUy >  marquise  de  Saint-Point , 
mariée,  en  \  782,  au  marquis  de  Balincourt,  neveu  du  tiia- 
réchal  de  Balincourt  ; 

j6^  Benoîte  Charrier,  religieuse  au  prieuré  de  Saînt-Benott  de 
Ljoti  en  1687; 

7»  Catherine-Thérèse  Charrier,  née  en  1674,  morte  en  1681. 

XII.  Georâces-Antoine  Charrier^  chevalier,  sei- 
gneur baron  delà  Roche- JuUié,  de  Juliénas,  de  Vaux» 
de  la  Charme ,  de  Saint-Jacques  des  Arrêts,  etc. ,  né 
le  23  juin  1675,  voyagea  dans  sa  jeunesse  en  Italie. 
Il  fut  conseiller  du  roi,  président  en  la  cour  des  mon- 
naies et  lieutenant  particulier  en  la  sénéchaussée  et 
siège  présidial  d^  Lyon.  (  Hist.  abrégée  d^  Lyon  , 
p.  152).  H^poosale  18  janvier  1701  (contrat  reçu dt„Jf*;™^i^„t 
par  Guy  et,  notaire  royal  à  Lyon),  Marie*Margueriteî;;j*"*;j;™^"jJ 
Rasviisr,  fille  de  noble  Annet  Ranvier,  ex-consul  de "»•">•• 
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Lyon,  et  de  dame  Catherine  Rigioly.  Il  en  eut  deux 
fils  et  six  filles  : 

!•  Guillaume^  II*  du  nom,  qui  suit; 

S«  Jacques-Catherin  Charrier,  né  le  S  5  noyembre  IVOe^,  ca- 
pitaine au  rëgiment  de  la  Vieî]le*-MaTÎne,  mort  i  Trako- 
witz  en  Bohême,  le  7  avril  1748;  ^ 

30  Elisabeth-Sabine  Charrier,  née  le  30  décembre  1701,  re- 
ligieuse au  CQuveut  de  Saint-Bei;ioit  à  Lyon; 

4*  Jeanue-Francoise-GervaMe^Protaîse  Charrier,  née  le 
17  juin  1704,' mariée  à  Jean-rFrançois  duRozier,  écuyer; 

5«  Jeanne-An toinette-3il^estre  Charrier,  néç  le  SO  doirem- 
bre  1705,1  morte  jeune; 

6*  Jeanne-Romaine  Charrier,  morte  en  bas-âge; 

7*  Antoinette^Zozime  Charrier,  née  le  4  avril  4  741,  mariée, 
le^4S  juillet  4  755,  avec  Antoine  Michonde  Pierreclau^ 
baron  de  Ceuve,  trésorier  de  France  à  Lyon  ; 

8"  Catherine-Marid -Blanche  Charrier,  religieuse. 

XIII.  Guillaume  Charrier,  IP  du  nom ,  chevalier, 
seigneur  baron  de  la  Roche-JuUié,  de  Chénâs,  de 
Grîgny,  de  Saint-Jacques,  etc.,  né  le  11  mai  1 703,  fut 
nommé  conseiller  au  roi  président  à  la  cour  des 
monnaies  de  Lyon  le  1"  septembre  1728,  puis  lieu- 
tenant particulier  en  la  sénéchaussée  de  cette  ville. 
Il  épousa,  le  23  avril  1727  (contrat  passé  le  17  devant 
Vignière,  notaire  royal  à  Lyon),  Françoise-Thérèse. 
Ovin:  DuRfiT,  fille  de  messire  Jean  Duret,  chevalier»  sei-^ 
dw.  ku  rocher  ™gm.  jg  Griguy  et  autrcs  lieux,  premier  président 
du  bureau  des  fiunances  de  la  généralité  de  Lyon^  et 
de  dame  Elisabeth  Richer.  Guillaume  Charrier  mou- 
rut en  1785.  Oe  son  mariage  sont  provenus  : 

4  «Jean-Baptiste,  mentionné  ci-aprés; 

a»  Louis  Charrier  de  la  Boche,  né  à  Lyon,  le  47  mai  4  75S, 
chanoine  du  chapitre  noble  d*Ainay  en  4749  ,  docteur  de 
Sorbonne,  prieur  du  Bois  de  la  Salle,  seigneur  des  Tours, 
grand-ricaire  et  of&cial  métropolitain  deLtouj  nommé,  efi 
4  771,  prévôt-curé  du  chapitre  d*Ainay  (  La  France  che^ 
valeresque  et  chapitraUf  année  4  787,  p.  4  50).  Les  devoirs 
de  ces  diir erses  fonctions,  celles  surtout  de  grand-vicaire, 
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|«  mirent  à  m^e  d^exercer  sa  charitë  pour  les  pauyres  et 
sa  constante  sollicitude  pour  les  malheureux.  Il  les  recher- 
chait, Tisitait  les  prisonniers  et  souvent  il  accompagnait  et 
fortifiait  des  derniers  secours  de  la  religion  les  condamna 
au  suppUce.  A  la  création  des  assemblées  proyinciales, 
l'abbé  de  la  Roche  fut  appelé  à  la  présidence  de  celle  de 
Lyon.  Nommé  député  aux  élats-généraux ,  en  4  789  ,  il  sV 
montra  toujours  le  défenseur  de  Tordre^  de  la  religion,  de 
Tétat  et  du  roi.  Il  s^élera  ayec  force  contre  la  proposition 
de  ne  plus  considérer  le  mariage  que  comme  un  acte  civil, 
et  vota  pour  l'institution  du  jury.  En  4  791 ,  lorsque  la 
constitution  civile  du  clergé  fut  décrétée^  ayant  fait  de 
vives  et  inutiles  instances^  auprès  des   ministres  et  du 
nonce  du  pape  pour  qu'ils  réglassent  sa  conduite,  il  prêta 
serment.    Il  fut  nommé  évéque  métropolitain  de  Rouen  ; 
mais  la  direction  qu'on  faisait  suivre  aux  afiaires  ecclésias- 
tiques lui  fit  donner  sa  démission.   Retiré  à  Lyon,  dans  sa 
famille^  il  fut  arrêté  et  incarcéré  après  le  siège  de  cette 
ville,  en  4  795.  Il  allait  être  traduit  devant  le  tribunal  ré- 
volutionnaire, lorsque  les  pauvres,  se  rappelant  les  bien- 
faits de  ce  digne  pasteur,  réclamèrent  et  obtinrent  sa  li- 
berté. A  l'époque  du  concordat,  il  fut  nommé  évèque  de 
Versailles,  en  4  803,  et  il  donna  des  marques  sincères  de 
son  retour  à  l'unité  de  1  église.  L'empereur  Napoléon'  le 
nomma  son  premier  aumônier,  lui  conféra  le  titre  de  ba- 
ron de  l'empire  et  la  croix  d'officier  de  la  Légion-d'Honneur . 
Il  fit  son  testament  (^ographe  en  4  808.  {Biographie  des 
contemporains f  t.  IV,  pages  559,  540).  Il  mourut  à  Ver- 
sailles le  4  7  mars  4  837.  Le  Moniteur  du  34  rappelle  les 
touchants  et  unanimes  témoignages  de  douleur  et  de  véné* 
ration  donnés  par  les  fidèles  dans  les  prières  qui  furent 
Élites  à  ses  derniers  moments; 

50  Jacques-Catherin  Charrier  de  la  Roche,  seigneur  de  Gri- 
gny,  lieutenant  aux  gardes  françaises,  chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Louis,  marié,  le  4  5  février  4  775,  avec  Susanne- 
Christophe  de  U$  Frasse  de  Sey-nas,  fille  de  messire  Claude 
de  la  Frasse  de  Seynas,  chevalier,  seigneur  de  Sury-le- 
^  Comt^l,  en  Forez,  deSeynas,  de  Saint-Romain,  etc.,  et  de 
Hiadeleine  de  Cuvasse  de  Léry.  U  mourut  au  mois  de  juil- 
let 4  815,  laissant  pour  Ûfie  unique  : 

GoillemejLte-Hippolyte  Charrier  de  Grign^,  mariée  avec 
jSéba^tien-Qaude  fie  SenneviUe,  depuis  maître  des 
i^quétes  au  conseil  d'étal,  officier  de  la  Légion-d^Hon- 
neur,  membre  du  conseil  général  du  département  du 
Rhône; 

4«  Elisabeth-Agnès  Charrier  de  la  Roche; 

5*  Marie-Marguerite-Gertrude  Charrier  de  la  Roche,  mariée 
avec  Etienne-Lambert  de  Ferrari,  comte  de   Romans, 
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seUmeur  chi  Bôuchduz ,  èe  SaniC-G^orgcs,  etc.-,  oheTatiet 
de  I^ordtse  de  Samt-Louis^  lieatnmrt  de  rot  des  pays  de 
Bresse^  Vairomey  et  Gex«  Elfe  moarui  le  1 9  £^fvier  1766^ 
àTâge  d^$^(^ans^ 

4^  AtttQÙiett»JKA«iiiiB  Clia^iW  4^  la  Rof^^ej 
7«  Francoise-GabrielTe  Charrier  dé  k  locftw. 

XIV.  Jean^Baptiate  C«MiRi^»a  chevalier^  b^ron  de 
la  Roche^IKé,  de  Chu^as^  Ae  la  Ckaffinie  et  de  Saia^ 
Jacq^ues  des  Arrêts,  né  en  1794^  président  de  la  cour 
des.ni^iioaies  de  Lyon  et  lieutenant  particulier  en  la 
sénéahausdée  et  siège  p^résicU^l  d^  c^tfe  ville  en  1755, 

f>nis  président  an  conseil  sapémur  érigé  à  Lyon  par 
e  chancelier  Maupeou,  épousa  }e  V'  kna¥  11(4  (con- 
trai r€içi|  par  ]Barraud,  notaire  roVal  à  Lyon  )  Glau- 
dC!Ta'*b«^nïïrdi^'**®"Ofctairie  Choliea  i»  Ci»«j»s,  plie  dç  Louïs-Hec- 
Mu^,>oehefd*aaar,tor  CfaoKcr,  cbeYalier,  comte  de  Cibeins,  baron  d*Al- 

ehargi  d'un  lioD  lèo- .  .  .'  i      t*    »fc  -ii 

pardé  dv.  bigny  %  seigneur  de  nuify  et  antres  terres,  conseiller 

du  roi,  président  e|i  la  cour  des  monnaies  et  lieute«> 
naoupeirticulier  aissesseur  criminel  en  la  sénéchaussée 
et  siège  présidial  de  Lyon ,  et  de  daooae  Antoinette 
Plançlly  de  la,  Valette.  Jean-^Baptiste  Cbarrier  fut  con* 
damné  k  paort  par  lé  tribunal  révolutionnaire  de 
Lyon  en  1793.  Cie  son  mariages  sont  issus: 

I  •  Laurent-François  Charrier  de  la  Roehe,  ne  le  I  ^août  1 775 , 
VÊowt  an  berceau  ^ 

s*  Guillemette-Antoiiiett»  Ghariier  de  k  RoQhe,  tUe  le  SS 
juin  476S,  mariée!  leS  ayril  fT^M* (contrat  tcttu-le  IS  mars 
par  Dubosty  notaire  k  Lyon)  ayec  Pîevre-Marie-Ânne, 
marcpiis  de  Barenc  dâ  kt  Cùndamine,  àécédé  à-  Lyon  le 
SO  mars  4tZ9  (Voir  le  tome  fV.  dea  ÂfhheS' de  la  No^ 
blesse,  gënëalogre  db  la  RoiTi*-HAMIfc,  p.  %%)•  La  mar- 
quise de  Harenc  âait  décédée  \n  40  léWier  Iti9; 

3*  Alexandrine-Lou&e-Marie  Charvier  ^  k  filMiie,  mariëe, 
en  4  SOS,  avec  Aîmé-Loui»-Henri>Tobiie:,  «fomte,  puis  mar- 
.     quis  de  Monsper^  capitaine  de  eii«rakrî»,  eheyalier  de 
Tordre  de  Saint-Loais. 
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Seigneurs  db  Saint-Ctr  ,  marquis  db  Célt  ,  eowUss  db  Yb- 
MAHCOURT,  à  la  Martinique. 


Armes  :  D'argent^  aucheuron  de 
giteutes  ^  accompagne  en  chef  dr 
iUux  quintejemlles  du  même,  et  en 
pointe  et  un  lézard  de  sinople. 

Couronne  de  marquis. 

Tenants  :  deux  sauvages,  appuyés 
sur  leurs  massues. 

Gmier  :  un  lion  issant. 

Cette  famille,  établie  depuis  deux  cents  ans  à  la 
Martinique,  est  originaire  de  Champagne.  Les  preuves 

au'elle  a  faites  pour  le  service  militaire  au  cabinet 
es  ordres  du  roi  le  5  décembre  1786  (1),  preuves 
certifiées  par  M.  Berthier  le  10  janvier  1787,  établis- 
sent sa  filiation  comme  il  suit  : 

I.  Gérard  DR  CoRir^TTE,  habitante  Saint  Gilles,  près 
Fismes,  au  diocèse  de  Reims,  épousa,  vers  1630, 
Jeanne  Clâuson,  de  laquelle  il  eut,  entre  autres  en- 
fants, Antoine,  dont  on  va  parler. 

(I)  Elle  sont  conserrëes  dans  l'ancien  fonds  du  Saint-Esprit»  à 
la  Bibliothèque  Royale. 
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2  DE    CORNï?TTE. 

If.  Antoine  de  Cornette,' écuyer,  appelé  le  cheva- 
lier (le Cornette,  embrassa  de  bonne  heure  la  carrière 
des  armes  et  passa  dans  les  colonies,  il  était  capitaine 
commandant  du  quartier  du  Gul-de-Sac  Royal,  tle  delà 
Martinique,  Iorsqu*en  1 674  Tamiral  Ruyter,  comman- 
dant de  la  flotte  hollandaise ,  voulut  faire  une  des- 
cente et  s'emparer  de  la  ville  du  Fort-Royal.  Le  seul 
moyen  de  fermer  le  passage  était  d'y  couler  des  bâ- 
timents. Antoine  de  Cornette  a^ait  au  mouillage, 
dans  le  port,  un  vaisseau  richement  chargé,  qui  lui 
appartenait.  Le  péril  étant  imminent,  il  n'hésita  point 
à  couler  son  propre  vaisseau,  et,  avec  le  peu  d'artil- 
lerie et  d'hommes  dont  il  put  disposer,  il  fit  une  dé- 
'  fense  si  vigoureuse,  que  l'amiral  hollandais  fut  con- 
traint de  se  retirer  après  une  perte  notable  ^1).  Un 
rapport  ayant  été  fait  au  roi  Louis  XIV  sur  la  valeur 
et  l'acte  de  dévouement  de  M.  de  Cornette,  ce  mo- 
narque reconnut  l'importance  de  ce  service  signalé , 
par  des  lettres  patentes  datées  du  camp  deQuiévraiu, 
en  Hainaut,  le  27  juin  1676,  lesquelles  furent  enre- 
gistrées le  !•'  février  1677,  au  conseil  souverain  de 
la  Martinique.  Antoine  de  Cornette  avait  épousé, 
par  contrat  du  7  janvier  1669,  passé  devant  Jean 
Vêtit ,  notaire  garde-note,  établi  à  la  Martinique 
pour  la  compagnie  des  Indes  Occidentales ,  Marie- 
Colombe  Mauvièbe,  fille  d'Etienne  Mauvière,  et  de 
Marie  de  Lœuvrè.  Indépendamment  de  son  com- 
mandement militaire^  Antoine  de  Cornette  avait  été 
pourvu  de  la  charge  de  conseiller  au  conseil  souve- 
rain de  la  Martinique.  Il  mourut  avant  le  13  novem- 
bre 1698,  ayant  eu  de  son  mariage  : 

l<*  Nicolas,  dont  Tarticle  suit; 

3»  Jean-Louis,  aiitetir  de  la  ssconDS  vrancib  i>t'SAtHT*>CTB, 
rapportée  ci-après  (page  7); 

s«  Friagoise  de  Govnette  ,  marifîe  ayec  Pierre  Pinet,  li«ui«- 
nant  de  milice  à  la  Martinique; 


(i)  Cette iperle  fut •d'^environ  I9#0  hommes,  »eAmm  \ti -biogra- 
phie universellcy  t.  S 9,  p.  387. 
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4*  Marie-Louise  de  Cornette ,  épouse  de  Charles-François 
Giravd,  écuyer,  sieur  d'OrzoI. 

III.  Nicolas  obCorubttb,  écuyer,  né  à  ia  Martini- 
que, capitaine  d'une  compagnie  de  cavalerie  de  mi- 
lice en  cette  colonie ,  chevalier  de  l'ordre  de  Saint- 
Louis,  épousa  Louise  Raguibbnb,  fille  de  Jacques 
.Raguienne,  conseiller  au  conseil  supérieur  de  la 
Martinique,  et  de  Madeleine  Valence,  ue  ce  mariage 
sont  isssus  : 

to  Louis-Antoine  de  Cornette,  né  en  4  699,  capitaine  d'une 
compagnie  de  milice  à  la  Guadeloupe,  où  il  était  allë  s^e- 
tablir.  Il  y  avait  ëpousë.  en  1 74..,  Marie -Louise  U  Mercier 
de  ^aisoncelle,  dont  il  eut  : 

A.  Louis-Antoine-Nicolas  de  Cornette,  officier  des  trou- 
pes dëtachëes  de  la  marine  ,  né  en  la  paroisse  Saint- 
Pierre  et  Saiot-Paul  des  Abtmes  (Guadeloupe)  le 
S5  octobre  1 741 ,  marie  le  6  mars  4  769,  en  la  paroisse 
de  Saint-Jacques  et  Saint-Philippe  du  Mancenillier 
ou  Petit-Canal)  avec  Anne-Louise  le  Mercier  de  Ma^ 
soncelle  de  Richemont ,  yeuve  de  roessire  Pierre- 
François-Alexandre  Dyel ,  chevalier,  seigneur  de 
Vaudroque  (de  qui  eUe  avait  eu  une  fille,  Susanne- 
Constance,  mariée  à  messire  Hercule-Renaud  Nadau 
de  Blonval),  et  fille  de  Guillaume-Isaac  le  Mercier  de 
Maisoncelle,  ëcuyer,  sieur  de  Richemont.  £Ue  mourut 
au  Petit-Canal  le  99  août  1780 ,  ayant  eu  de  son  se- 
cond mari  : 

/i.  Louis-Guillaume  de  Cornette,  né  au  Petit-Canal 
le  3  mai  1770,  mort  sans  alliance; 

h,  Louise-Claire-Mathurine  de  Cornette,  mariée 
au  même  lieu,  le  37  décembre  I7S4,  avec  Jean- 
Nicolas  Chérot,  qui  en  a  eu  trois  enfants  ; 

B.  Jean-Baptiste-Charles-Gaspard  ,  chevalier  de  Cor- 
nette, ne  en  la  paroisse  des  Abtmes  le  99  novem- 
bre 1 74  S,  marie  au  Petit-Canal,  le  4  «  avril  4  769,  avec 
Catherine-Louise  iVéron  deLongpré,  veuve  de  Pierre- 
Nicolas  Chérot.  Le  chevalier  de  Cornette  et  sa  femme 
moururent  au  Petit  Canal,  lui  en  4  776,  elle  le  6  jan- 
vier 4784.  Leurs  enfants  furent  : 

a,  Jean-Charles-Guilluume  de  Cornette  de  Saint- 

Cyr,  né  au  Petit-Canal  le  4  4  juin  4  770,  marié, 

le  4"  janvier  4  800,  au  Moule,  avec  Sophic-Ma- 

rie-Anne  Lemoine-MoMtdei,  dont  : 

Sophie-Charlotte-Claire-Olympe  de  Cornette, 
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mariée,  en  I9f  6^  avec  Charles-Joseph  t^er- 
gent^Alleaume,  qui  en  a  eu  cinq  enfants  ; 

b.  Marie-Louise-Jeanne  de  Cornette,  née  au  Petit- 
Canal  k  29  mars  1770,  mariée  au  même  lieu,  le 
ai  novembre  1789,  avec  Jean  Cormerais  De* 
l'hornie,  négociant  à  Boston,  Nouvelle  Angle- 
terre; S«  aussi  au  Petit-Canal,  le  4  7  juillet  I79S, 

*  avec  Jean-Louis-Nicolas-Félix  Houé,  fils  de  feu 

IVicolas  Houé ,  conseiUer  au  conseil  souverain  de 
la  Guadeloupe  et  juge  de  la  sénéchaussée  de  la 
Pointc-à-Pître,  et  de  Marie-Louise  le  Mercier  de 
Maisoncelle.  De  ce  mariage  est  issue  une  fîUe 
mariée  et  ayant  trois  enfants; 

c.  Jeanne-Claire  de  Cornette,  née  au  Petit-Canal 
le  20  mai  1774,  mariée  avec  Maurice  Che^est, 
morte  au  même  lieu,  sans  enfants,  le  4  S  mai  1807  ; 

d.  Charlotte^Sophie  de  Cornette,  née  le  54  juillet 
4  773,  morte  en  bas  âge; 

e.  Jenny  de  Cornette,  morte  sans  alliance  ; 

f.  Marie- Jeanne-Louise  de  Cornette,  née  au  Petit- 
Canal  le  9  janvier  4  779,  mariée  à  Louis-Barthé- 
lemi  Pasquiery  ancien  capitaine  des  milices  , 
habitant  le  quartier  du  iVforne  à  FEau,  dont  une 
iille,  mariée  et  ayant  des  enfants  ; 

C.  Guillaume-Âugustio  de  Cornette  de  Palu,  né  en  la 
paroisse  des  Abtmes  le  24  février  4  747  ,  marié  en  la 
paroitee  du  Trou-au-Chat  (Martinique),  le  4  8  mars 
4  774,  avec  Madeleine- Adélaïde  de  Jornay  native  du 
Lameutin,  fille  de  Joseph  de  Joma,  ancien  mousque- 
taire de  la  garde  du  roi,  et  d'Elisabeth  de  Cornette. 
Ils  ont  eu  deux  filles  : 

a.  Elisabeth-Emilie  de  Conictte,  née  à  la  Martini- 
que le  6  janvier  4  780,  mariée  à  Saint-Pietre,  le 
28  octobre  4  807,  avec  William  Garnett,  né  en 
Angleterre  ; 

b.  N..r.  de  Cornette; 

D.  Charles-Guillaume-!  saac  de  Cornette,  sieur  de  Saint- 
Cyr,  né  au  Moule  (Guadeloupe)  le  s  mars  4754 ,  mort 
au  Petit-Canal  (Guadeloupe)  le  4  8  mars  4  778.  Il 
avait  épousé  audit  lieu,  le  4  5  mai  4  770,  Marie-Anne 
JVeron  de  Longpre\  fille  de  feu  Jean  Néron  de  Long- 
pré  ,  commandant  les  milices  de  ce  quartier,  et  de 
Jeanne-Louise  le  Mercier  de  la  Clertière,  dont  deux 
fils  et  deux  filles  : 

a.  Louis-Antoine-Nicolas  de  Cornette,  né  le  4  6  fé- 
vrier 4  774,  mort  tans  postérité  j 
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b.  Gharlcs-Isaac  de  Cornette,  né  le  3  juillet  I  775, 
mort  en  bas  âge  ; 

€.  Anne-Louise  de  Cornette,  née  le  19  avril  1772, 
morte  sans  alliance  ; 

d,  Marie  de  Cornette ,  mariée  au  Petit-Canal,  le 
30  août  1787,  avec  messire  Pierre-Philippe  iVa- 

'  dau  du  Treil^  ëcujer,  ûb  de  messire  Gabriel - 
EmmanneMulie  JNadau  du  Treil,  écayer,  ancien 
ofRcier  des  troupes  détachées  de  la  marine,  et  de 
Charlotte-Constance  le  Mercier  de  Richemont. 
Ils  ont  eu  plusieurs  enfants  ; 

E.  Claire-Caliite  de  Cornette,  née  en  la  paroisse  des 
Abîmes  le  f  7  septembre  1 745  ,  morte  au  Petit-Ca- 
nal le  4  février  1785 ,  laissant,  de  son  mariage  avec 
Jacques  le  Tellier  de  Laubray^  chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Lazare,  lieutenant  au  régiment  Roy  al- Vais- 
seaux, une  fille,  qui  fut  mariée  deux  fois  ; 

S^  Antoine -Gaspard  de  Cornette,  sieur  de  Palu,  capitaine  de 
milice,  marié  à  Saint-Domingue.  Il  mourut  sans  enfants  et 
fîit  inhumé  en  la  paroisse  Saint-Denis  de  la  ville  d'Angers  ; 

3^  Nicolas  de  Cornette,  sieur  de  "Vlonroux,  marié  à  Saint- 
Domingue  ^t  décédé  sans  postérif  é  ; 

4*  Jean-Baptiste,  dont  Partide  suif; 

i^  Marie-Madeleine  de  Cornette,  née  le  50  novembre  1698, 
mariée,  le  92  janvier  I7f  S,  au  quartier  du  Cul-deSac  à 
Vache  (Martinique),  «vec  Jacques  Dyel^  écujrer,  seigneur 
de  Montaval,  décédé  en  la  paroisse  du  Prêcheur,  ile  de 
la  Martinique,  le  21  décembre  1749.  U  est  provenu  de  leur 
mariage  onze  garçons  et  six  filles* 

6<*  Elisabeth  de  Cornette,  mariée,  en  1718,  avec  Joseph  de 
Jorna,  écuyer,  ancien  mousquetaire  du  roi  ; 

7^  Catherine-Louise  de  Cornette,  mariée  a  Guillaume  le  Mer- 
cier de  la  Clertière^  écuyer,  capitaine  d'artillerie,  rheva- 
Ker  de  Pordre  de  Saint-Loois,  mort  au  Petit-Canal,  le 
7  mars  1781  ; 

8o  Colombe  de  Cornette,  mariée  avec  Armand-Melchior  de 
Fercin,  officier  de  la  marine  royale. 

IV.  Jean  -  Baptiste ,  chevalier  de  Cohnktte,  né  au 
Fort-Royal  (Martinique)  en  1713,  aide-major  des 
troupes  aétachées  delà  marine,  alla  s'établir  au  quar- 
tier du  Moule  (Guadeloupe),  oùil  mourut  le  17  août 
1775.  U  avait  épousé  le  19  juillet  1746,  Anne-Loui»c 
LE  Mercier  de  Bëausoleil,  de  laquelle  il  eut  : 
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4°  Gabiiel-Jean-Baptiste  de  Cornette,  surnommé  Foufou, 
mort  sans  postérité  dans  l'intérieur  de  PAroérique,  où  il 
s'était  fait  chef  d'une  tribu  dlndiens  ; 

30  François-Guillaume,  qui  suit  ; 

5*  Antoine  de  Cornette  de  Venancourt,  né  au  Moule  le  9  oc- 
tobre 1 759,  marié  au  Petit-Canal,  le  4  6  férrier  î  779,  arec 
Anne-Susanne  Dyel  de  Vaudroquey  fille  de  messire  Louis- 
Pierre-François-Alexandre  Dyel,  chevalier,  seigneur  de 
Vaudroque,  et  de  dame  Anne-Louise  le  Mercier  de  Riche- 
mont,  dont  un  fils  et  trois  fUles  : 

A .  Charles-Gabriel  de  Cornette ,  né  le  f  5  septembre  1785, 
mort  sans  postérité  ; 

B.  Antoinette- Joséphine  de  Cornette,  née  au  Moule  le 
1*'  janvier  1784,  mariée  au  même  lieu,  le  6  juillet 
1808,  ayec  Hilarion  le  Mercier  de  MaisonceUe  de 
Rickemont,  fils  de  Charles-GuUlaume  le  Mercier  de 
Richemont  et  d'Angélique-Sophie  Nadau  du  Treil  ; 

C.  Augiistine  de  Cornette,  née  le  1*'  septembre  1791, 
morte  au  Carbet  (Martinique),  le  45  octobre  1798  ; 

D.  Marie-Andrée  de  Cornette,  née,  pendant  Témigra- 
tion,  au  Prêcheur  (Martinique),  le  11  juin  1794, 
morte  sans  alliance  ; 

4*  Nicolas  de  Cornette  de  Monroux,  né  au  Moule  le  19  no- 
vembre 1754,  marié,  le  3  octobre  1780,  avec  Catherine- 
Loube    Cke'rot^  fille    de  Pierre -Nicolas  Chérot    et    de 
Catherine-Louise  Néron  de  Longpré.  U  eut  une  fille  : 
Jeanne-Sophie  de    Cornette ,    née   au    Petit-Canal   le 
14  mars  178S,  mariée  à  Jean-Louis  Couppé  de  Ker- 
madec^  dont  deux  enfants  ; 

S<^  Anne-Françoise  de  Cornette,  née  au  Moule  le  1 1  noTembre 
1750,  mariée,  le  8  février  4  768,  à  Jean-Baptiste  de 
Cassières,  né  à  Qermont  en  Auvei^e,  officier  au  régi- 
ment de  Saintonge,  fils  d^Anne  de  Cassiéres,  écuyer,  con- 
seiller du  roi  et  son  procureur  en  la  ville  de  Oennont , 
et  de  dame  Arlet.  De  ce  mariage  sont  provenues  trois  filles 
mariées,  Tatnée  ayant  eu  des  enfants  aun  premier  et  d'un 
second  mari. 

y.  François-Guillaume,  chevalier  de  Cornette  de 
Sahit-Gyr-,  né  au  Moule  le  7  juillet  1748,  alla  s'éta- 
blir à  Demerary,  où  il  épousa  Louise  l'Amirault, 
morte  à  Paris  le  30  mars  1834,  de  laquelle  il  eut 
trois  enfants  : 

1»  Philippe,  qui  suit; 

i*  François  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  mort  sans  postérité  j 
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S*  Louise  de  Giniette^  mariée  à  Paris,  avec  Auguste,  comte 
de  Sainte-Marie ,  aont  trois  fils.  Elle  est  dëcédée  à  Paris 
en  1896. 

VI.  Philippe,  chevalier  db  Cohhette  de  Saint-Ctr, 
né  à  la  Guadeloupe  en  1778,  décédé  le  2t>  décem- 
bre 1817,  avait  épousé  dans  cette  colonie,  le  24  fé- 
vrier 1808,  Julie-Alexandrine  le  Mercibk  de  Maison- 
celle-VertilledeRichëmout,  de  laquelle  soncisaus  : 

4«  Charles-Louis-Toussaiût,  dont  Farticle  suit  ; 

2*  Charlotte-Hyacinthe  da  G>mette  de  SaintCyr,nëe  a  Paris 
en  1809,  morte  à  Versailles  sans  postérité; 

5*  Augustine-Elmire  de  Cornette  de  Saint-Cyr ,  née  à  la 
Guadeloupe  le  S  novembre  4  815,  mariée  à  Bordeaux ,  le 
93  juillet  1840,  avec  Léopold  le  Mercier  de  MaisoncelU- 
yertilie  de  Richemont'f 

40  Cëcik- Marie  de  Cornette  de  Saint-Cjr,  née  à  la  Guade- 
loupe le  7  juin  4  84  8,  morte  sans  alliance  le  7  juin  4  844. 

YII.  Cbarles-Louis-Toussaint,  chevalier  db  Cor- 
nette de  Saimt-Cyr,  né  à  Daignac  le  24  août  1 81 1,  a 
épousé  à  Bordeaux  le  25  août  1841  ,Charlotte- Alexan- 
drine-Géleste-Mathalie  le  Mercier  de  Maisohcellk- 
Yertille  de  RicHEMONT,  dc  laqucUc  il  a  : 

4"  Jules-Auguste-Edouard  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  né  à 
Bordeaux  le  35  février  4  845; 

a^  Charlotte-Atiguste-Alice  de  Cornette  de  Saiut-Cyr,  née  à 
Bordeaux  le  4  8  juin  4  843. 


SECONDE  BRANCHE  DE  SAINT-CYR. 

III.  Jean-Louis  de  Cornette,  écuyer,  sieur  de 
Saint-Cyr,  né  en  167.. ,  second  fils  d'Antoine  et  de  Ma- 
rie-Colombe  Mduvière,  fut  capitaine  d'infanterie. et 
commandant  du  quartier  JVotre-Dame  de  Grâce  du 
Trou-au-Chat.  Il  fit  avec  ses  sœMrs  un  traité  de 
communauté  des  biens  à  eux  échus  par  le  décès  de 
leur  père.  L'acte  en  fut  passé  devant  Doians,  notaire 
au  quartier  de  la  Rivière-Salée,  île  de  la  Martinique , 
le  13  novembre  1698.  Jean- Louis  de  Cornette  s*allia, 
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par  contrat  passé  devant  Louis  Lemoine  ^  notaire 
royal  en  cette  île,  le  24  novembre  1702, avec  Marie- 
Philippe  DE  LA  Hante,  fille  de  Paul  de  la  Hante,  con- 
seiller du  roi  au  conseil  supérieur  de  la  Martinique^ 
et  directeur  général  desdomaines  deS.M.,  et  de  dame 
Catherine  Niobet.  11  mourut  avant  le  ô  avril  1737. 
Ses  enfants  furent  : 

I*  Marîe-Louis-Paul,  dont  on  Ta  parler; 

%^  Nicolas-Philippe  cle  Cornette,  cheyalier,  seigneur  de  G^y, 
conseiller  du  roi  au  conseil  supérieur  de  la  Martinique, 
mort  après  1760.  IlaTait  épousé,  le  SS  février  1754,  Ma- 
rie-Rose éCAuheu  du  Breuil,  née  en  1715  et  morte  en  la 
paroisse  du  Fort-Saint-Pierre  le  24  août  1780,  fille  de 
messire  Georges  d'Aubas  du  Breuil ,  et  de  dame  Marie- 
Anne  le  Breton.  Il  eut  de  ce  mariage  : 

A.  Louis-Nicolas-Dieudonnë  de  Cornette,  marquis  de 
Cëly  (1),  nëà  la  Martinic|ue  le  23  juillet  1744.  Il 
entra  dans  les  mousquetaires  de  la  garde  du  roi  le 
3  décembre  1761,  fut  fait  capitaine  a  la  suite  dans 
Royal-Pologne,  cayalerie,  le  4  août  1770,  et  succès- 
sirement  capitaine  en  pied  le  \**  juillet  4771,  capi- 
taine-commandant et  chevalier  de  Tordre  de  Saint- 

^    ^^  Louis.  Il  ëpousa,  à  Londres,  en  émigration  ,  madame 

/ ^  ^  ^«  veuve  â^  Haut.  Il  mourut  en  cette  même  ville,  et 

fut  inhume  en  la  paroisse  de  Sainte-  Marie  le  Bone, 
le  43  octobre  1800  ; 

B.  Marie-Rose-Louise  de  Cornette.de  Saint-Cyr,  mariée, 
par  contrat  du  5  août  1752,  passé  devant  Laideguive, 
notaire  à  Paris,  avec  Gaspard  le  Çompasseur  de  Cré' 
quf'Montfort ,  marquis  de  Courlivron ,  mestre  de 
camp  de  cavalerie  et  chevalier  de  Tordre  de  Saint- 
Louis.  Elle  mourut  en  couches  le  17  juillet  1755  ; 

S*  Jean-Baptiste-Marie  de  Cornette  de  Saint-Cyr.  écuyer, 
sieur  de  Venancourt,  capitaine  de  milice  à  la  Martinique, 
vivant  en  1737. 

IV.  Marie-Louis-Paul  db  Corkette  de  Sai»t-Cyr  , 
écuyer,  officier  aux  gardes  françaises,  capitaine  de 
milice  et  commandant  du  quartier  du  Trou-au-Chat, 
à  la  Martinique,  épousa,  par  contrat  du  6  avril  1737, 
passé  devant  Leblanc  et  Assier,  notaires  royaux  en 


(1)  Etat  miUtairey  année  1777^  p.  516;  Tableau  de  la  noblesse 
militaire,!^,  67. 
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cette  lie,  Marthe-Camille  Bangherbau,  née  au  Carbet 
le  20  novembre  17 16,  fille  de  feu  Michel  Banchereau, 
capitaine  de  milice ,  et  de  dame  Marie-Anne-Fran- 
çoise Pain.  Marie-Louis-Paul  fut  inhumé  en  Téglise 
paroissiale  de  Notre-Dame  du  Trou-au-Chat  le  2 1 
novembre  1747,  et  sa  veuve  à  Saint-Pierre  le  13  mars 
1771.  De  leur  mariage  sont  provenus  : 

4<*  Marie-Loais-Michel,  I*'  du  nom,  dont  Tarticle  suit  ; 

3*,  ?}îcola8-Philippe-Anne  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  ëcuyer, 
né  à  la  Martinique  le  5  jflmyier  i740,  marie,  par  contrat 
du  49  de'cembre  4  76 S,  passe  devant  Saint-Andrë,  notaire 
royal  à  la  Martinique,  avec  Marie  -Victoire  de  Gilbert  de 
Lomelf  sœur  d'Elisabeth,  femme  de  son  frère  atnë.  Il  mou- 
rut le  â2  mai  4  779,  et  fut  inhumé  dans  l'ëglise  paroissiale 
de  TAssomption  de  la  Gise-Pilote  ,  où  sa  yeuve  fut  aussi 
enterrée  le  7  janvier  1784.  Leurs  enfants  furent  : 

A.  Marie-Louis-Nicolas  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  ne 
à  la  Martinique  le  4  mai  4  705,  officier  d'artillerie, 
mort  de  ses  blessures  à  Saint-Domingue  -, 

B.  Philippe-Dieudonnë,  chevalier  de  Cornette  de  Saint- 

Sr,  ne  à  la  Case-Pilote  le  4*'^  juillet  4  772,  officier  au 
jiment  de  la  Martinique,  mort  à  Saint-Pierre  le 
40  avril  4  798; 

C.  Edme- Alexandre -Marie  de  Cornette  de  Saint-Cyr, 
chevalier  de  Lomel ,  né  à  la  Case-Pilote  le  4  4  août 
4  774.  n  y  est  mort  le  23  janvier  4  792  ; 

D.  Louis-Césaire  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  né  à  la 
Case-Pilote  le  28  avril  4  777.  ïl  y  est  de'ce'dé  le 
4  7  juin  1804  sans  aUiance  ; 

E.  Victoire  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  ne'e  en  1767, 
morte  à  la  Case-Pilote  le  S 4  mai  4  784  ; 

F.  Rose-Fëlicitë  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  née  a  la 
fiasse-Pointe  (Martinique)  le  4  4  mai  4  770,  baptisée  à 
Saint-Pierre  le  95  septembre  4  775 ,  mariée  le  28  no- 
vembre 4  797,  à  la  Case-Pilote,  avec  Louis-Marie 
L'Homme  de  Montigny^  de  la  Rivière- Salée ,  fils  de 
Joseph-Nicolas-Marie  L'Homme  de  Montigny  et  de 
Félicité-Charlotte  Qarke.  Rose-Félicité  est  morte  sans 
postérité  au  Mouillage  (Saint-Pierre  de  la  Martinique) 
le  4  juillet  1831; 

G.  Marie -Marthe-Charlotte- Joséphine  de  Cornette  de 
Saint-Cyr,  née  à  la  Case-Pilote  le  17  juin  1779,  morte 
sans  alliance  à  Saint-Pierre  le  24  décembre  1801  ; 
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8*  Gharle8*llarie ,  auteur  de  la  primiàbe  br^schr  de  Vx* 
V  AU  COURT,  rapportée  ci-aprés  (page  44); 

40  Anne-Jacques-Adëlaïde  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  morte 
sans  alliance  à  Saint-Pierre  le  4  5  novembre  1 776  ; 

5«  Marie-Marthe-Victoire  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  mariée  : 
40  avec  Nicolas  Herbert  du  Jardin^ àehi  famille  des  com- 
tes de  Pembroke  ;  2^  avec  Michel  ScotU  avocat  et  frère  du 
major-gënëral  anglais  Scott,  gouverneur  de  la  Grenade; 
5<*  avec  le  marquis  Imhert  de  la  Bazecque.  Elle  a  eu  de 
son  premier  mari  : 

A.  Jean-Nicolas  Herbert  ; 

B.  Charles  Herbert; 

G.  Jeanne-Victoire- Adélaïde  Herbert,  mariée,  en  1798, 
avec  André- Hercule  de  Rosset  de  Rocozel,  duc  de 
Fleury,  pair  de  France  en  1844,  mort  en  4815  sans 
~  postérité.  Elle  est  morte  a  Rome  en  4  847; 

D.  Victoire  Herbert,  morte  sans  alliance. 

V.  Marie-Louis-Michel  de  Corwbttb,  l*""  du  nom, 
chevalier,  comte  de  Saint-Cyr,  né  au  Carbet  (Marti- 
nique), le  8  octobre  1738 ,  épousa  au  quartier  du 
François  de  cette  colonie,  le  8  novembre  1762,  con- 
trat passé  devant  Saint-André,  notaire  royal,  Marie- 
Elisabeth  DE  Gilbert  de  Lomel  ,  fille  de  messire 
Edme^Alexandre  de  Gilbert ,  chevalier,  seigneur  de 
Lomel ,  commissaire  extraordinaire  de  Fartillerie  de 
France ,  commandant  les  cadets  privilégiés  de  la 
Martinique,  et  de  feu  dame  Elisabeth  de  la  Vigne ,  sa 
première  femme.  Marie-Louis-Michel  mourut  à  la 
Case-Pilote  (Martinique),  le  26  septembre  1798. De 
son  mariage  sotit  issus  : 

4  *  Marie-Louis-Polyeucte^  dont  l'article  suit  ; 

a<*  Marie-Louis-Dieudonnë  de  Cornette,  <;hevaUer  de  Saint- 
Cyr,  né  à  la  Case-Pilote  (Martinioue)  le  I»  octobre  4  774, 
mprt  sans  postérité  au  même  lieu  le  23  «oût  4  S4  7  ; 

Z^  Edme-Âlexandre^  auteur  de  la  troisième  brârchb  de  Saint- 
Cyr  (page  4  2); 

4<*  Marie-Louis-Michel,  II*  du  nom,  auteur  de  la  quatribuk 
BRÂVCHB  DE  Saint-Ctr  (page  4  S)  ; 

5«  Gabriel  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  ne  en  4  780,  mort  sans 

postérité  à  la  Case-Pilote  le  2U  mars  I  SOS  ; 
6'  Marie-Marthe-Alexandrine  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  née 
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à  la  Case-Pilote  le  98  novembre  1 7B^,  morte  sans  alliance, 
au  même  lieu,  le  4  4  d^embre  4 SI 5  ; 

T  Marie-Marthe-Eli8abetb,nëe  à  Saint-Pierre  en  4  770,  morte 
à  la  Case-Pilote  le  5  avril  1 774  ; 

%**  PhOippe-Marie-Rose  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  n^  le 
S 9  mai  4  777  ,  à  la  Case-Pilote ,  mariëe  au  même  lieu ,  le 
as  octobre  4  799,  avec  Charles-Elie-Jean  le  Brumand,  de 
la  paroisse  de  Port-Louis  (  Guadeloupe),  morte  à  Saint- 
Pierre  le  4  7  décembre  4  84  0  : 

9<*  Marie-Louise-Gabrielle  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  née  à  la 
Case -Pilote  le  34  juillet  4  779,  morte  sans  alliance  ; 

1 0<»  Marie-Caroline  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  née  au  Carbet 
le  6  avril  4  783,  morte  sans  alliance; 

4  4<»  Bose-Caroline  ^e  Cornette  de  Sainx-Cyr,  dite  Charlotte, 
née  à  la  Case-Pilote  le  2  janvier  4  784,  décëdée  à  Saint- 
Pierre  en  4  845,  ayant  eu  trois  filles  de  son  mariage  avec 
M.  Linière  de  Ckarroppin, 

y\.  Marie-Louis-Polyeucte  de  Cornette  dk  Saiht- 
Ctr,  né  à  la  Case-Pilote  le  16  janvier  1768  ,  épousa 
au  Carbet,  le  11  septembre  1798,  sa  cousine,  Marie- 
Rose-Julienne-Camille-Bienvenue  DE  Cornette  de 
Vbjtajsicoubt.  Ils  sont  décédés ^  savoir,  le  mari,  à  la 
Case-Pilote  le  3  juillet  1 826 ,  et  la  femme  au  Carbet 
le  4  avril  1841.  De  leur  mariage  sont  issus  : 

4«  Marie- Alexandre-Constantin,  qui  suit  ; 

3®  Louis-François-Antoine  de  Cornette,  chevalier  de  Saint- 
Cyr,  né  a  Saint-Pierre  le  24  février  4  842,  marié  a  la 
Case-Pilote,  en  4  846,  avec  Clétia  Ciauzel,  sa  cousine; 

5»  Marie-Rose-Louise-Nicolas  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  née 
au  Carbet  le  21  juillet  4  799,  morte  au  même  lieu  le  5  octo- 
bre suivant  ; 

4*  Marie-Julienne-Elisabeth,  dite  Elîsa  de  Cornette  de 
Saint-Cyr,  née  le  8  septembre  4  800,  au  Carbet,  morte  au 
même  lieu  le  4*'  mars  4  823,  sans  alliance  ; 

8*  Caroline  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  née  et  morte  au 
Carbet,  les  4«'  août  4  804  et  4  3  décembre  4«05  ; 

0^  Marie-Louise-Camille  de  Cornette  de  Saint-Cyr  ,  née  au 
Carbet  le  4  ^  février  4  806,  mariée  â  la  Case-Pilote,  le  24  fé- 
vrier 4  827,  avec  son  cousin-germain  Louis- Gbarles-Marie 
de  Cornette,  comte  de  Venancourt,  décédée  à  la  Rivière- 
Pilote  (Martinique)  le  4  2  juin  4  846  ; 
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7*  M^^m-Charlotte-Victoire  de  Cornette  de  Satnt-Cjr,  nëe  et 
morte  à  Saint-Pierre  les  I S  décembre  1 805  et  1 8  août  4  807. 

VII.  Marie- \lexandre-Gonstan tin  de  Cornette  de 
Saiht-Ctr,  né  au  Carbet  le  1*'  mai  1802,  épousa 
en  1827,  à  Sainte- Anne  (Martinique)  Gharlotte-Zir- 
pbile  LE  Vassor  de  Beauregard.  11  est  décédé  à 
Sainte-Anne  le  1 1  mars  1841,  laissant  un  fils  et  trois 
filles,  nés  à  la  Case-Pilote,  savoir  : 

4*  Louis-Marie  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  le  1 9  férrier  f  8S4  ; 

3^  Elisabeth-Constance  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  le  1 8  no- 
vembre 4  838; 

S*  Marie-Louise  de  Cornette  de  Saint-Çyr,  le  Si  septembre 
4883; 

4«  Marie-Rose  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  le  4  février  4  856. 

TROISIÈME  BRANCHE  DESAINT-CYR. 

VI.  Edme- Alexandre  de  Cornette,  dit  le  chex^alier 
Gilbert  de  Saint-Cyr^  troisième  fils  de  Marie-Louis- 
Michel,  comte  de  Saint-Gyr  et  de  Marie-Elisabeth  de 
Gilbert  de  Lomel,  naquit  à  la  Case-Pilote  le  14  dé- 
cembre 1773  et  mourut  au  Morue-Rouge  en  1845 , 
ayant  eu  de  son  mariage,  contracté  le  18  mai  1801, 
avec  Jeanne -Elisabeth-Catherine  Reculés  : 

4  ^  Jean- Alexandre,  qui  suit  ; 

3*>  Marie-Elisabeth-Nelly  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  née  à 
Saint-Pierre  le  34  octobre  4  805,  mariée  à  la  Case-Pilote, 
le  4  4  juin  4  824,  avec  Jean-Baptisle-François  U  Pelletier- 
Duclary  ; 

3<*  Rose-Louise-Madeleine,  dite  Elina  de  Cornette  de  Saint- 
Cyr,  née  à  Saint-Pierre  le  33  mars  4  806,  mariée  à  la  Case- 
Pilote,  le  33  septembre*  4  833,  avec  Jean-Baptiste-Benott 
Clauzel,  Elle  est  morte  au  même  lieu  le  5  septembre  4  835, 
laissant  deux  enfants. 

VU.  Jean- Alexandre  de  Gornstte  db  Suni-Cyr, 
né  à  Saint-Pierre  le  27  février  1802,  épousa,  le  4  sep- 
tembre 1827,  Marie -Antoinette- Rose- Lucia  du 
QuBSNE  DE  LoNGBRUii ,  néc  à  la  Case-Pilote  le  5  avril 
1 807 . 1 1  est  décédé  au  même  lieu  le  9  novembre  1844. 
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Sa  veuve  ne  lui  a  survécu  que  sept  mois.  Ils  ont 
laissé  : 

4<*  Apollinaire-Jean-Marie- Alexandre  de  Cornette  de  Saint- 
Cyr,  né  a  la  Case-Pilote  le  4  7  juin  4  888  ; 

9<»  Marie-Edme-Enguerrand  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  né  le 
6  juillet  4  830; 

5»  Jean-Marie-Thëophile  de  Cornette  de  Saînt-Cyr,  né  au 
Vauclin  le  la  février  48S8  ; 

*•  Marie-Raymond-Stephane-Amant  de  Cornette  de  Saint- 
Cyr,  né  au  Vauclin  le  4  6  juillet  4  835; 

5<*  Emest-Pierre-Melchior  de  Cornette  de  Saint-Cyr,  né  à 
Sainte-Anne  le  0  janvier  4  840  ; 

%^  Marie-Françoise-Rose-Mathilde  de  Cornette  deSaint-Cyr 
née  à  Sain  te- Anne  le  34  septembre  184  4  ; 

7<*  Marie  de  Cornette  de  Saint- Cyr,  née  en  4  843. 

QUATRIÈME  BRAKCHE  DE  SAINT-CYR. 

VI.  Marie -Louis^Michel  db  Corniîttb  de  Saiivt- 
Cyr,  II®  du  nom,  comte  de  Moulaur,  quatrième  fils 
de  Marie-Louis-Michel  !•'  du  nom,  comte  de  Saint- 
Cyr,  et  de  iVlarie-Elisabeth  de  Gilbert  de  Lomel,  na- 
quit à  la  Case-Pilote  le  V^  décembre  1780.  Il  épousa 
au  même  lieu,  le  lô  mai  1815 >  Marie-Elisabeth 
AcHARD,  née  à  5aint*£ustache,  et  décédée  à  la  Case- 
Pilote  le  16  novembre  1822.11  est  mort  au  même  lieu 
le  27  septembre  1839.  Ils.  ont  laissé  : 

I*  Jean-Baptiste-Michel,  qui  suit; 

3o  Marie-Françoise-Victoire-La ure  de  Cornette  de  Saint- 
Cyr,  née  à  la  Case-Pilote  le  4  octobre  4  84  7,  mariée  a 
Saint-Pierre,  le  34  janvier  4  84:1,  avec  Loub  Ferray  des 
Fontaines, 

VII.  Jean-Baptiste-Michel  de  Corvette,  comte  de 
Saint-Cyr-Monmur,  né  à  la  Case-Pilote  le  21  mars 
1820,  a  épousé  à  Saint- Pierre,  le  28  avril  l840,  Marie - 
Augustine-Constance  Grilhaut  des  Fontaines,  dé- 
cédée  au  même  lieu  le  28  juillet  1846,  laissant  deux 
enfants  : 


Digitized  by 


Google         


14  DP.  CORNETTE. 

fo  Paul-Marie-Louis-Emmanuel  de  Cornette  de  Saint-Cyr, 
né  à  Sainte>Anne  (Guadeloupe)  le  8  avril  4  846  ; 

2*  Marie-Herménégilde-Laurence    de   Cornette    de  Saint- 
Cjr,  née  â  Saint-Pierre  (Martinique)  le  14  avril  1841 . 

PREMIÈRE  BRANCHE  DE  VENANCOURT. 

V.  Charles-'Marie  de  Cornette  de  Yenancourt, 
chevalier,  titré  comte  de  Venancouit  (1),  né  au  Trou- 
au-Chat  (Martinique)  le  5  novembre  1741,  troisième 
fils  de  Marie-Louis-Paul  de  Cornette  de  Saint-Cyr , 
et  de  Marthe-Camille  Banchereau ,  épousa  en  la  pa- 
roisse Notre-Dame  du  Mouillage,  par  contrat  passé 
devant  Laurent  et  Gueret,  notaires  royaux  en  cette 
colonie,  le  i*' juillet  1766,  Marie-Rose  Mabtin  des 
Maetinières,  fille  de  Julien  Martin  des  Martinières, 
ancien  capitaine  de  milice ,  et  de  Marie-Rose  Ver- 
gue. Charles-Marie,  comte  de  Yenancourt,  obtint 
avec  Marie-Louis  Michel ,  comte  de  Saint-Cyr,  son 
frère  aîné,  le  10  mars  1786 ,  une  attestation  du  con- 
seil souverain  de  la  Martinique ,  portant  que  leurs 
ancêtres  dans  cette  colonie  avaient  toujours  vécu  no- 
blement et  porté  la  qualité  d'écuyer,  et  quaucuona- 
vait  jamais  dérogé  à  la  noblesse.  Le  comte  de  Ye- 
nancourt est  mort  pendant  la  révolution  à  la  Grenade, 
où  il  avait  émigré.  Il  fut  inhumé  en  la  paroisse  du 
Sauteur  de  cette  ile.  Sa  veuve  est  décédée  au  Mouil- 
lage de  Saint-Pierre  (Martinique)  le  4  octobre  1808. 
De  leur  mariage  sont  issus  : 

i^  LouU-Charles-Marie-Germain,  qui  suit; 

i^  Jacques-Marie-  Julien,  auteur  de  la  sbconde  bbancbb  di 
Vbra!Ico0rt  (page  4  7)  ; 

3**  François-Marie  de  Cornette,  yicomte  de  Yenancourt,  né 
à  la  Martinique,  commune  du  Carbet,  le  9  août  4  778.  U  a 
seryi  avec  distinction  dans  la  marine  royale.  Capitaine  de 
vaisseau  et  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  il  montait, 
en  IS2S  ,  la  frégate  la  Magicienne^  attachée  à  la  station 

(l)  Certificat  de  M.  Edme-Joseph  Berthier,  commissaire  nommé 
pour  exercer  par  intérim  la  charge  de  généalogiste  des  ordres  du 
roi,  du  4  0  janvier  4  787.  {Original  aux  archives  de  lajamiile)» 
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du  ntéôA^  quMd  il  reçal  Yordte  d'iller  ptmàs»  le 
iDandemeiit  de  mile  du  Rio  de  la  Plata.  Il  loi  était  en- 
joint de  ne  pas  remonter  aa-defô  de  Montetideo,  à  caose 
des  dangers  qat  présent»  la  naTÎgatîon  dn  fleure ,  et  ses 
instructions  portaient  en  outre  qu'U  devait  se  borner  à  pro- 
duire un  effet  moral.  Mais,  informé  par  notie  consul  géné- 
ral à  Buenos -Ayres  des  mauvais  traitements  auxquels  était 
en  butte  la  nombreuse  population  de  Français  qui  refusait 
de  prendre  part  à  la  guerre  civile  dont  ce  pays  était  alors 
le  théâtre,  et  instruit  en  même  temps  que  des  insultes 
fiiites  au  eonsul  général  avaient  obligé  cet  agent  à  aban- 
donner sa  résidence  pour  se  réfugier  à  Montevideo,  il  crut 
devoir  outrepasser  ses  instructions  et  remonta  la  Plata  jus» 
qu'à  deux  lieues  et  demie  de  Buenos-Ayres ,  s'approchant 
ainsi  de  cette  ville  autant  que  le  permettait  le  tirant 
d*eau  de  sa  frégate.  Un  officier  reçut  ordre  de  porter,  de 
sa  part,  un  ultimatum  au  président  de  la  répablique  Ai^ 
gentine.  ■  Allez  dire  à  votre  commandant,  répondit  ce  der- 
■  nier,  que  quand  Tempereur  du  Brésil  envoya  contre  nous 
«  une  escadre  de  40  bâtiments,  tant  frégates  que  bricks- 

•  canonnières,  nous  sûmes  bien  lui  résister;  ee  ne  sera  pas 

•  une  frégate  française  qui  nous  en  imposer».  »  Sur  cette 
réponse,  le  vicomte  de  Venancourt  fit  placer  dans  les  em- 
blureaFtiotis  de  la  Magicienne  et  dans  celles  des  deux  autres 
bâtiments  sous  ses  ordres  (la  corvette  l'/rii,  de  90  canons 
et  la  goâette  Vlris ,  de  6  ]  cent  marins  déterminés  qu'il 
conduisit  lui-même  sous  le  canon  de  la  place,  à  l'endroit 
où  était  mouillée  la  flottille  argentine.  Il  s'empara  de  cette 
flottille  à  l'abordage ,  fit  300  prisonniers  et  tourna  contre 
la  ville  les  canons  des  bâtiments  capturés.  Cependant, 
avant  de  poursuivre  les  hostilités,  il  envoya  le  même  officier 
sommer  de  nouveau  le  chef  de  la  république  de  satisfaire 
sur  l'heure  aux  réclamations  de  la  France.  Cette  fois  sa  de- 
mande reçut  l'accueil  le  plus  parfait  ;  toutes  ses  conditions 
furent  acceptées,  et  la  flottille  argentine  demeura  en  sa  pos- 
session Jusqu'à  ee  qu'dles  fussent  ponctuellement  remplies. 
Ce  coup  de  main  nardij  accompli  avec  autant  de  courage 
que  d'habileté,  évita  à  la  France  des  dépenses  considéra- 
bles qu'aurait  nécessairement  entraînées  un  long  ^ blocus 
dont  le  succès  eût  été  encore  fort  douteux.  En  outre;  des 
témoignages  de  satisfaction  que  reçut  le  vicomte  de  Venan- 
court du  ministre  de  la  marine  et  de  l'amiral  Roussin,  le 
prince  dé  Polignac ,  alors  ministre  des  affaires  étrangères, 
donna,  par  sa  lettre  du  5  juin  1880,  une  bien  ^itteuse  ad- 
h&ion  à  sa  belle  conduite,  en  disant  que  «  par  des  actes 
«  empreints  à  la  fois  d'un  caractère  de  vigueur,  de  sagesse 
«  et  d'à-propos,  il  avait  su  soustraire  les  sujets  français  à 

,  «c  l'oppression  et  aux  dangers  qui  pesaient  sur  eux  et  pré- 
«  venir  ainsi  d'embarrassantes  eomplioations.  •  Ce  brillant 
fait  d'armes  a  été  rappelé  avec  éloge  à  la  chambre  des 
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{laim,  à  l'oocasioti  du  blocus  de  Btienos-Ayres  par  nos  forces 
naTalei  en  I840«  (Voir  le  journal  le  Capitoie  du  10  juin 
I  $40  ,  et  le  Moniteur  du  S  août  de  la  même  année ,  pa« 
.  ses  1574,  1575.  Voir  aussi  le  discours  de  M.  le  Ticomte 
du  Bouchage  et  celui  de  Tamiral  Rosamel ,  alors  ministre 
de  la  marine).  Le  Tioomte  de  Venancourt  joint  à  la  déco- 
ration de  l'ordre  de  Saint-Louis ,  celles  d^officier  de  la 
Légion-d'Honneur  et  de  commandeur  des  ordres  de  Char- 
les m  et  de  Saint-Ferdinand  d'Espagne.  Il  a  épousé  à 
Paris»  en  la  paroisse  Saint-Roch  ,  le  49  juin  1845,  dame 
Giroline-Félicité  DelormCy  veuYc  d'Honoré  Buisson  de 
Viany; 

4^  Gbarles-Joéeph 'Marie,  auteur  de  la  tioisiàmb  bbâhchb  ds 
VbkaRcoujrt  (pageSO); 

5<^  Jacques-Philippe-Marie-Cely  de  Cornette  de  Venancourt, 
né  au  Carbet  le  S5  mars  1789,  officier  au  régiment  de  la 
Martinique,  marié  à  Saint-Pierre  (Mouillage)  le  8  no- 
vembre 1809,  avec  Marie-Zulma  Bogard.  Il  est  mort  au 
même  lieu  sans  postérité  le  7  novembre  1811; 

8«  Marie-Rose-JuUenne^Camiile-Bien venue  de  Cornette  de 
Venancourt,  née  au  Carbet  le  8  janvier  1 770  ,  mariée  au 
même  lieu  avec  son  cousin  Marie-Louis-Polyeucte  de  Cor^ 
rtette  de  Saint-Cyr  le  4 1  septembre  4  798,  morte  an  Carbet 
le  4  avril  4  844; 

7*  Marie-Rose-Philippiné  de  Cornette  de  Venancourt ,  née 
au  Carbet  lé  3  avril  4  775,  mariée  au  même  lieu,  le 
SO  juin  4  807,  avec  Etienne  t  Hôtelier  y  morte  sans  enfants 
a  la  Rivière-Pilote  le  4  5  décembre  4  889; 

8*  Louise-Cbarlotte-Marie^ean-Baptiste  de  Cornette  de  Ve- 
nancourt, née  au  Carbet  le  99  août  4  778,  mariée  au 
même  lieu,  le  99  mai  4  804,  avec  Charles-Marie  jlfara'/i 
des  MartinièreSy  son  cousin*  Ils  ont  eu  deux  enfants; 

90  Marie-Victoire  de  Cornette  de  Venancourt^  née  au  Carbet 
le  4  février  4  784 ,  morte  sans  alliance  a  la  Rivière-Pilote 
.  (Martinique)  le  47  s(f>tembre  4  832. 

VI.  Louis -Charles-Marie-Germain  de  Corwette, 
cfomte  de  Venancourt,  né  à  Saint-Pierre  (Mouillage) 
de  la  Martinique  le  31  juillet  1771,  chevalier  de  Tor- 
dre de  Saint-Louis,  commandant  le  quartier  de  la  Ri- 
vière-Pilote, même  colonie,  y  épousa^ le  12  juillet 
1796,  Rose-Emilie  Martin  des  Martinièbes,  sa  cou- 
sine germaine.  Il  est  décédé  au  Mouillage  (Saint- 
Pierre  )  le  10  février  1817.  Ses  enfants  sont  : 

4*^  Louis-Marie-Julien-Auguste  de  Cornette  de  Venancourt, 
né  et  décédé  les  20  août  et  4  4  novembre  4  797  ; 
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20  Louis-Charles-Marie,  qui  suit  ; 

5*  Cbarles-Jalieû-Marie  de  Cornette  de  Venancourt,  né  à  la 
Riyière-Pilote  le  14  août  I80S,  mort  à  Vecole  de  marine  à 
Angouléme  le  90  jnîllet  4  84  8  ; 

4<»  Autre  LouÎA-Marie-Julien- Auguste  de  Cornette  de  Venan- 
court,  né  à  la  RiTiére-Pilote  le  41  juin  f  806  ,  marie  au 
Gariiet,  le  98  «Tril  488S,  arec  Louite-Marie-EUsa  de 
CornetU  de  Venanoaurtf  sa  cousine  germaine.  De  leur 
mariage  sont  issus  : 

A.  Jules-Marie- Auguste  de    Cornette   de  Venancourt, 
né  au  Carbet  le  4  8  il^rit r  4  884  : 

B.  Amed^-Marie-Edouard  de  Cornette  de  Venancourt, 
ne  à  Saint-Pierre  le  97  jmllet  1 888  ; 

G.  Marie-Rose-Emilie  de  Cornette  de  Venancourt  ,  née 
à  Saint-Pierre  le  29  octobre  4  858  ; 

5»  Anne-Emilie  de  Cornette  de  Venancourt,  née  à  la  Rivière- 
Pilote  le  4*'  octobre  1 798,  morte  au  Carbet  le  34  décembre 
4799. 

VII.  Louis-Charles  Marie  db  Corjbîettj&  ,  comte  de 
Venancourt,  né  à  la  Bivière-Pilote  le  12  mai  1801  , 
épousa  à  la  Case^Pilote,  le  21  février  1827  ^  sa  cou- 
sine germaine,  Marie-^Louise-Omille  diï  Cornette 
DE  Sâibt-Ctr.  Il  estdécëdé  au  Carbet  le  8  mars  1841, 
laissam  A&ojl  gainons  et  une  fille  : 

4  o  Ludoric  de  Cornette ,  comte  de  Venancourt ,  né  à  la 
Case-Pilote  le  84  octobre  4  898  j 

2»  Louis-Rofie-Juiien-Maria*Gaston  de  Cornette  de  Venan- 
court, né  au  même  lieu  le  99  avril  4  830; 

5*  lMiarie-Françoise-£ti&al>etb-Charlo|te  de  ConMtte  de 
Venancourt^  née  an  Carbet  le  99  octobre  48 M. 

SECONDE  BRAI&CHE  DE  VENANCOURT. 

VL  Jacques- Marie-Julien  de  Cqrnette,  chevalier, 

1)uis  comte  de  Venancourt,  né  à  Saint-Pierre  (Mouil- 
age)  le  8  décembre  17.74,  baptisé  le  7  janvier  1775 , 
second  fils  de  Gharles«^Malrie^  comte  de  Venancourt , 
etàe  Manrie^fio&e^JllaFtMi  des  Marcifiières,  chevalier 
de  Tordre  de  Saint-Louis,  servit  quelique  temps  dans 
la  marme  royate ,  où*  il  était  entré  comme  officier, 
d'après  îe  certificat  de  ses  preuves  de  noblesse  déli- 
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▼ré  par  M.  Berthier,  généalogiste  par  intérim  des  or- 
dres du  roi  du  10  janvier  1787.11  est  décédé  au  Car- 
bet  le  1"^  octobre  1825.  Il  avait  épousé  au  Fort-Ko;yal, 
le  14  janvier  1800,  Marie -Joséphine  Cools,  née  au 
Fort-Royal  le  29  novembre  1781,  fille  d'Antoine 
Cools,  négociant  au  Fort*Royal ,  et  de  Marie-Aimée 
Papin*Lépine.  Elle  est  décédée  à  Bordeaux  le  17  fé- 
vrier 1842.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

4^  Louis^Marie-Julien ,  qui  suit; 

3*  Etienne-Fëlix-EugèDe  de  G>rnette ,  comte  de  Venancourt, 
né  au  Garbet  le  I S  août  4  805,  capitaine  de  corvette,  che- 
lier  de  la  Lëgion-d'Honneur  ; 

S*  Rose-GuillaumC'Edouard  de  Cornette,  baron  de  .Venan- 
court, ne  au  Carbet  le  1 6  juin  1 807,  marié  en  Hle  de  Marie- 
Galante,  le  7  mai  I85S,  avec  Marie-Rose-Elroire  Nadau 
de  Blonualf  dont  il  a  eu  : 

A.  Marie-Cbarles -Emmanuel- Eugène  de  Cornette  de 
Venancourt,  née  a  Bordeaux  le  5  décembre  4  884  ; 

B.  Marie-Félix-Alfred  de  Cornette  de  Venancourt    ,né 
à  Bordeaux  le  4  4  mars  1844,  mort  en  bas  âge; 

C.  Marie- Joséphine-Mathilde  de  Cornette  de  Venan- 
court, né  à  Bordeaux  le  4  janvier  4858; 

D.  Cécile -Marie  de  Cornette  de  Venadconrt,  née  à  Bor- 
deaux le  4  8  novembre  1 8  4  3  ; 

4**  Antoine-François-Marie-Camille -Alexandre  de  Cornette 
de  Venancourt,  né  au  Carbet  le  SO  août  4  844^  lieutenant 

'  d'infanterie  de  marine,  décédé  à  Cherbourg  le  4  3  septem- 
bre 4844; 

*•  Joseph-Marie -Louis  de  Cotnette  de  Venancourt ,  né  au 
Carbet  le  9  août  4  844,  marié  à  la  Dominique ,  le  4  8  juin 
4  8S0,  avec  Corinne  Germa,  dont  il  a  deux  filles  : 

A.  Louise  de  Cornette  de  Venancourt,  née  au  Carbet  le 
4  8  mai  4  840; 

B.  N de  Cornette  de    Venancourt,   née  à  Saint- 
Pierre  ; 

6*»  Paul-François- Alcide  de  Cornette  de  Venancourt»  né  au 
Carbet  le  4  3  mars  4  848,  marié  à  Bordeaux,  le  33  avril 
4  840,  avec  Marie-Julie  •Eugénie-Aline  de  Cornette  de  Vt* 
nancourt,  sa  nièce  ; 

70  Léopold-Eugène-Marie^EmOie,  dit  Emile  de  Cornette  de 
Venancourt,  né  au  Carbet  le  33  juin  4  833 ,  officier  de  la 
marine  royale,  fait  chevalier  de  la  L^ion-d*Honneur  en 
4  846 ,  â  la  suite  de  Fafiaire  de  Maluzzo,  île  de  Basilan 
(Philippines)  où  il  se  distingua  ; 
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8*  Louise -Marie-Josëphioe-Irin a  de  Cornette  de  Venancourt. 
nëe  au  Carbet  le  S  6  septembre  4809,  morte  sans  alliance  à 
Bordeaux  le  S 8  novembre  l  S46  ; 

9^  Louise-Marie-Élisa  de  Cornette  de  Venanconrt,  nëe  le  1 0 
juillet  4808,  mariée  an  Carbet,  le  S  S  avril  1888,  avec  son 
cousin  germain  Louis-Marie-Julien-Auguste  de  Cornette 
de  VenancourVj 

4  0*  Lonise-Marie^Aimée  Julie  de  Cornette  de  Venancotirt , 
nëe  au  Carbet  le  4«'  mai  4  840,  mariée  au  même  lieu,  le 
S9  octobre  4884,  avec  son  cousin  eermain  Louis- Auguste- 
Antoine  de  Cornette  y  cbevalier  deVenancourt; 

41<»  Marie-Lionise-Victoire-Aimëe-Malvina  de  Cornette  de 
Venancourt,  née  au  Carbet  le  4  février  184  3  ,  mariée  au 
même  lien,  le  85  novembre  48SO,  avec  Jean-Amédée  ^n- 
.  quetil  de  Beauregard^  natif  de  Sainte-Anne  (Guadeloupe). 
Elle  est  décédée  au  Carbet  le  88  mars  1 818,  laissant  plu- 
sieurs enfants  ; 

48<*  Rose-Louise-Marie -Elisabeth-Elmire  de  Cornette  de  Ve- 
nancourt, née  le  4  8  septembre  4  84  7,  mariée  à  Bordeaux  , 
le  49  août  4  859,  avec  Amédée  dePre'yott  dt  Samt^Cyr, 
fils  de  Joseph-François- Victor  de  Prévost  de  Saint-Cjr,  et 
de  Nanette  de  Guirengaud,  dont  plusieurs  enfants  ; 

4  8<*  Adèle  de  Cornette  de  Venancourt ,  morte  en  bas  âge  j 

I  k**  Julie- Aimée-Marie-Cécilia  ,  dite  TuUie  de  Cornette  de 
Venancourt,  née  le  6  juillet  4  830  ,  mariée  à  Bordeaux,  le 
S 8  novembre  4  845,  avec  Jules  du  Chesne  de  Beaumanfiir, 

VII.  Louis-Marie  Julien  ,  dit  Jules  de  Gorhettb^ 
comte  de  Yenancouit^  né  à  la  Case-Navire,  commune 
du  Fort-Royal,  le  8  septembre  1801,  a  servi  dans  la 
marine  royale  et  s'est  marié  à  Saint- Pierre^  le  7  mai 
1B22,  avec  Cécilia- Andrée  Gardib  de  Beuze.  Il  est 
décédé  à  Philadelphie  le  25  janvier  1833,  laissant 
trois  filles  : 

4*  Marie-Gédlia -Adélaïde ,  dUe  Ad^  de  Cornette  deVe- 
nancourt, née  au  Carbet  le  4  8  août  4  888,  religieuse  aux 
damcf  de  la  Présentation  de  Tours  ; 

a«  Marie- Julie-Eugénie- Aline  de  Cornette  de  Veuancourt, 
née  au  Carbet  le  7  juillet  1884 ,  mariée  à  Bordeaux,  le 
88  avril  1846,  avec  son  oncle  Paul <Francois-Alcîde<2e  Cor- 
neile  de  Venancourt  ; 

S*  Marie-Joséphine -Corinne-Cécile-Rose  de  Cornette  de  Ve- 
nancourtj  née  au  Carbet  le  4  8  juin  4  888. 
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TBOISIÈME  BRANCHE  DE  VENANCOURT. 

YI.  Charles-Joseph- Marie  pe  Coenette  de  Yeh an- 
court,  ué  le  2  avril  1780,  commandant  de  la  paroisse 
de  Sainte-Anne  à  la  Guadeloupe ,  quatrième  61s  de 
Charles-Marie,  comte  de  Venancourt,  et  de  Marie- 
Rose  Martin  des  Martinières,  épousa,  le  !?0  juillet 
1 802,  Anne-Robertine-Constance  Grueiç.  K  est  dé- 
cédé le  1''  novembre  1817 .  De  son  mariage  sont  issus 
à  Saiqt-Anne  : 

1  "  Oiarles'Delphin  de  Cpraette  de  Venanicourt,  ne  le  S  9  ayril 
f  805,  mort  le  7  juillet  4.8 So ,  célibataire  ^ . 

S^  Louîs-Aiiguste-'Aiitoine.,  qui  suit;»- 

3*  Victoire-Delphine  de  Cornette  de  VenancÀùrtf  née  le  4  S 
fëyrier  4  8»4  ,  .râaritfe.à  Smat-Amiè,  le  -M 'octobre  «824, 
a.vM  £lie*GharieaiBiètlHaar  le  Terrier  d'Eqmàrwille , 
écujer  ; 

4*  Aimëe-Joséphine  de  Cornette  de  Vènancourt ,  née  le  ûi 
juillet  f806^  mariée  à  Sainte-Anne ,  le  80  octobre  18S4, 
aTcc  CbarW-AoguBte ,  chevalin  d'Aigneau  d'OwfiUe , 
morte . le  4  6  juillet  4  837,  laissait  un  fils  ;^ 

5**  Marie- Anne-lâse  de  Cornette  de  Venan/court,  isée  le  4  S  dé- 
cembre 480B,  mariée^  lé  8  janyier  11  S»,  avec  Alphonse  Le 
Terrier  de  Manneville ,  écuyer,  morte  le  8  juillet  48S4, 
laissant  une  fille  ; 

(11"  I^^i9e'Garoline-Gabrie^e  de  Qoff^ette  de  Venan^toiurt , 
née  et  décédée  les  4  6  octobre  4  84o  et  3  octobre  4  84  9; 

7°  Gbarlotte-Constance  de  Qornettc  de  Venan4X>urt,  née  tt 
décédée  les  38  février  et  4  mai,4  84  5  ;. 

8*^  Rose-Marie-Anne  de  Cornette  de  Venancourt ,  née  le  4  4 
avril  4  84  7,  mariée,  le  4  8  janvier  4  8  98 ,  avec  Louis,- AMguste 
Claretf  qui  en  a  plusieurs  enfants. 

VIL  Louis.- A'Uguâte-AntOHiA  i>B.GoBye*FTK5  cheva- 
lier  de  Venancouifl!,  né  à  Sainte-Anne  le  ^S  mars 
1815,  a  épousé  au  Carbet,le29  octobre  Î834,  sa  cou- 
sine germaine  Loùi$e<Marie  Aimée*Julie  db  Coknettb 
DB  Vewahcodiit,  dont  il  a  eu  : 

4*»  Tbéobald-Jules-Antoine  de  Cornette  de  Venancourt,  né  à 
SafOteAnne  le  ^3  novembre.  l^fS; 

3**  Léonce-Louis- Auguste  de  Cornette'  de  '  Yetasincourt ,  ju- 
meau de  son  frère. 
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Seigneurs  DE  LA  TouGHB ,  DE  LucmiliRE ,  DE  LA  Haye  ,  DBS 
Croix,  des  Grayelles,  du  Boismaqueau,  du  Mêix,  du 
Yernay,  de  la  Gabaterie  ,  DE  LA  Pérochère,  de  la  Sion- 

NIÈRE^  DE  LA  RlYAUDIÈRE,  DE  LORIÈRB,  DU  PeSLE»  DE  MON- 

trbuil,  etc.;  marquis  de  Ghateaufrehort,  comtes  de  Lar- 
GOUET  et  DE  Vair,  vicomtes  de  Rezé,  barons  de  Montrelais 
et  DE  QuiNTiN  EN  VAimBS,  barofis  et  comtes  de  la  Roche 
im  NoRT ,  en  Bretagne. 


ÂRMBS  :  d*4izury  au  rencontre  dé 
verf  d'art  surmonte'  entre  son  bois 
d'une  moucheture  d'hermine  d'ar- 
gent (I). 

Timbre  :  Un  casque  taré  de  front 
et  grille,  orné  de  ses  lambrequins  et 
sommé  d^lne  couronne  de  marquis. 

Supports  :  deux  lévriers  (3). 


(I)  César  de  Grandpré,  dans  son  liyre  le  César  Armoriai 
(in  13,4645,  p.  IBS),  après  cette  première  description  des  armes 
de  Corn uUer,  conforme  auxarmoriaux  de  Bretagne  et  aux  arrêts 
de  maintenue,  en  donne  une  seconde  pp.  488.  4  59,  celle  de  Técu 
de  Pierre  Comulîcr,  érêque  de  Rennes,  qu'il  blasonne,  à'argent, 
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La  maison  de  CORNULIER  tient  un  rang  distlnr 
gué  parmi  la  noblesse  de  Bretagne  par  son  ancien- 
neté, les  places  éminentes  qu'elle  a  remplies,  ses  al- 
liances et  les  terres  et  seigjneuries  considérables 
qu'elle  a  possédées. 

Du  Haillan ,  historiographe  de  France  et  généalo- 
giste de  Tordre  du  Saint-Esprit,  rapporte  ainsi  com* 
ment  cette  famille,  qui  s'appelait  originairernent  de 
Cornilléj  a  changé  son  nom  et  ses  armes  primitives  : 
«  Grégoire  de  Cornillé,  fils  de  Grégoire  de  Cornillé 
«  et  d'Alisette  deCochiny,  fut  un  très-grand  et  habile 
ce  chasseur,  talent  qui  lui  fit  acquérir  Festime  et  l'in- 
«  clination  particulière  du  duc  de  Bretagne  Jean  IV; 
<c  lequel  voulut,  sur  ce  qu'il  avait  amassé  une  grande 
«  quantité  de  bois  de  cerf,  qu'il  prît  pour  armes  :  d^a- 
«  zur^  à  larencontre  de  cerfd!or^  et  pour  lui  témoigner 
«  son  estime,  lui  permit  d'ajouter  une  de  ses  hermines 
«  entre  les  bois',  ce  qui  fut  vers  l'an  1381.  Avant  ce 
«  changement,  Grégoire  de  Cornillé  portait  des  ar- 
«  mes  parlantes,  savoir  :  d'argent,  à  7  corneilles  de 
u  sable;  et  pour  que  ses  armes  nouvelles  fussent  par- 
ce lantes  encore,  il  changea  son  nom  de  Camille  ou 
«  Comiller  en  celui  de  Cornulier^  que  retinrent  ses 
ce  descendants,  à  commencer  par  Guillaume  de  Cor- 
0  nuliery  son  Gis,  qui  fut  maître  d'hôtel  du  comte  de 
«  Laval  et  qui  mourut  en  1435.  »  {Cabinet  de  Che-z 


h  une  télé  de  cerf  d'azur^  et  entre  le  bois  une  hermine.  Cette  er- 
reur a  e'te'  reproduite  par  Palliot,  qui  a  ainsi  gravé  Técu  de  Cor- 
nulier  dans  sa  Vraye  et  parfaite  science  des  armoiries,  p.  468, 
n<*  VII.  Dubuisson  a  gravé  exactement  les  armes  de  G)mulier  dans 
son  Armoriai  dfis  principales  famUUs  de  France f  t.  II,  planche 
et  page  145. 

(2)  Guillaume  et  François  Vatar,  père  et  fils,  imprimeurs  du 
roi  et  du  parlement  à  Rennes,  dans  un  Armoriai  de  Bretagne^ 
qu'ils^  avaient  dressé,  et  dont  Timpression  fut  suspendue  par  la  ré- 
volution, donnent  pour  cimier  :  une  tête  et  cou  de  cerf,  et  pour 
supports  :  deux  cerfs  au  naturel.  M.  Guérin  de  la  Grasserie,  dans 
V Armoriai  de  Bretagne  qu'il  publie  maintenant,  a  reproduit  ce 
cimier  et  ces  supports.  Comme  on  en  ignore  et  l'ancienneté  et  To- 
riginc,  nous  avons  cru  devoir  nous  en  tenir  à  ceux  qui  son^  peints 
surTarbre  généalogique  produit  à  la  réformation  de  1668. 
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%f illard,  historiographe  de  France  et  généalogiste  du 
roi,  successeur  de  du  Haillan), 

Ce  témoignage  de  du  Halilan,  celui  des  registres 
des  anciennes  reformations  de  la  noblesse  de  Breta- 
gne ,  où  dans  celle  de  1427  (paroisse  de  Mécé,  évê- 
ché  de  Rennes),  le  même  Guillaume  est  appelé  Guil- 
laume de  Comillé,  puis  dans  celle  de  1429  Guillaume 
de  Comullier,  ont  donné  lieu,  de  la  part  de  la  fa- 
mille, à  des  recherches  qui,  par  leur  étendue ,  sor- 
tant du  cadre  de  notre  ouvrage  ont  été  Tobjet  d'un 
mémoire  particulier,  imprimé  sous  le  titre  de  Preu^ 
ves.  Nous  y  renvoyons  pour  tous  les  faits  antérieurs 
à  la  filiation  authentiquement  prouvée,  et  pour  les 
actes  et  preuves  à  Tappui  de  celle-ci. 

I.  Noble  Pierre  de  Corhulier,  I''*'  du  nom,  écuyer, 
seigneur  de  la  Haudelinière,  était  en  1487  capitaine 
des  arquebusiers  à  cheval  de  François  de  Laval,  sei- 
gneur de  Chateaubriand.  {Dict.  historique  et  géo- 
graphique de  la  province  de  Bretagne^  par  Ogée,  ar- 
ticle Nobt).  Pierre  de  Cornulier  épousa  vers  1490  de  «:oscoiiBr  : 
Marie  DE  GoNGORET ,  dont  il  eut  un  fils  unique  quij;^*"^*^'"*'»^"*^'' 
suit. 

IL  Pierre  deCoaituuer,  IV'  du  nom,  seigneur  de 
la  Haudelinière,  capitaine  des  arquebusiers  à  cheval 
de  Jean  de  Laval,  suivit  ce  seigneur  dans  les  guerres 
d'Italie  et  fut  récompensé  des  services  qu'il  lui  avait 
rendus  par  le  don  qu'il  lui  fit  de  droits  de  déshérence 
à  lui  échus  sous  sa  baronnie  de  Chateaubriand  (1). 


(4)  «  Jehan  sire  de  Châteaubriant,  de  Montaûlant,  de  Candé, 
<(  Derval  et  Malestroit,  comte  de  Plochan,  gouverneur  et  lieute* 
«r  nant-gënëral  pour  le  roi  en  Bretague,  à  tous  ceux  qui  ces  pré- 
ce  sentes  lettres  yerront,  salut  ;  savoir  faisons  que  en  faveur,  re* 
<c  connaissance  et  rémunération  des  bons  et  agréables  services  que 
«  noble  écuyer  Pierre  Cornulier  nous  a  ci-devant  faits^  en  la 
<c  charge  de  capitaine  de  nos  arquebusiers  a  cheval,  y  continue  de 
«  de  jour  en  autre,  et  espérons  fera  de  bien  en  mieux  à  l'avenir,  a 
«  icelui  pour  ces  causes  et  autres  bonnes  et  justes  considérations 
«  à  ce  nous  mouvant ,  même  pour  ce  que  très  «bien  nous  p]a!t, 
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coqpé*'iie*Mbre  et  II  épousd  !«  Louîse  DES  Vaux,  d'une  branche  bre- 
rL^^^r.aîre.*"'"  ***  tonne  de  la  maison  de  Lëvaré,  an  Maine  ;  2^  par  con* 
LiRoTBa:      ^rs^^  ^"  5  février  1526,  signé   Loiseau,  notaire, 
d'wur,  .a  p.i  d'or.  Jeanne  le  Roter,  fille  aînée  de  noble  homme  Hervé 
le  Royer  et  de  Louise  de  Brye  de  la  Juyère.  Ses  en- 
fants furent  ; 

Du  premier  Ht  : 
|o  Jeanne  de  GonkuHer,  morte  sans  postéritié;    , 

Du  second  Ut  s 
S*  Pierre,  III"  du  nom,  qui  suit  ; 

S<*  Michelle  de  Gomulier,  marîëe  à  Jean  Baril,  écuyer,  dont 
éllen*eut  qu'une  fille.  Pieire  de  Gomùlier,  son  frère,  lui 
donna  partage  le  10  juillet  1555. 

liL  Pierre  de  Corbulier,  IIP  du  nom,  seigneur 
de  la  Touche  près  de  Nozay,  de  la  Haye  en  Sainte- 
Luce  près  Nantes^  de  la  Péniciére  près  Clisson,  de 
Lucinière  en  Nort,  de  la  Bourdinière  eu  Puceul,  etc., 


((  ayons  donne  et  octroyë  et  par  ces  présentes  donnons  et  octroyons 
«  tout  le  droit  et  devoir  de  déshérence  à  nous  appartenant,  échu 
(c  et  adrenu  sous  nos  fiefs,  juridiction  et  seigneurie  de  Château- 
a  hriant  par  le  dëcés  du  feu  sieur  François  de  Ga^në,  en  son  yi- 
«  Tant  capitaine  dudit  lieu,  à  quelque  Taleur  et  estimation  qu'il  se 
fc  puisse  monter,  tant  meubles,  maisons,  héritages  que  autres 
«  chdses,  pour  en  jouir  et  user  par  ledit  Gomulier,  ses  hoirs,  8iic<*> 
te  cesseurs  et  ayant  de  lui  cause  à  jamais  et  perpétuellement  par 
«  héritage,  en  payant  les  rentes  et  devoirs  sur  ce  dûs  et  accoutu- 
me mes  ;  et  mandons  à  nos  officiers  dudit  Châteaubriant  et  à  chacun 
((  d'eux  en  son  regard  et  si  comme  a  lui  appartiendra  mettre  et 
a  induire  de  par  nous  ledit  sieur  Gomulier  en  possession  réeUe  et 
«  actueUe  desdites  choses,  tant  meubles  que  héritages,  faire  lever 
«  et  6ter  les  sceaux  mis  et  apposés  sur  lesdits  meubles  toutes  et 
«  quantes  fois  que  ledit  Gomulier  les  en  requerra  et  du  tout  d'i- 
«t  celle  déshérence  le  faire  et  laisser  jouir  plemement»  paisiblement 
«  et  entièrement,  sans  lui  faire  ni  soufirir  être  fût  aucun  trouble 
«r  ni  empêchement  ;  au  contraire,  lequel  si  fut  mis  on  donné  était, 
(c  justement  et  sans  délai  Tôter  et  mettre  en  pleine  et  entière  délî- 
«  vrance,  car  tel  est  notre  plaisir.  Donné  a  Ghâteanbriant  le 
«  10  août  45SS.  »  Signé  Jehan  db  Lâvâi..  Par  monseigneur  et  de 
son  commandement,  àgné  Cronfil  et  Savage»  (Original  sut 
parchemin  et  seeiW). 
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Ticomte  de  Rezé,  près  Nantes  ,*  secrétaire  do  roi  et 
de  ia  reine,  du  duc  d'Etampes,  gouTemeur  de  Bre- 
tagne, et  du  vicomte  de  Martigue^,  son  successeur, 
entra  à  17  ans  au  service  du  premier  de  ces  lieute- 
nants-généraux et  y  resta  jusqu'à  la  mort  du  second, 
fit  sous  leurs  ordres  les  guerres  de  Picardie  et  autres, 
fat  gratifié,  pour  ses  services,  d'une  pension  de 
200  livres  sur  les  États  ;  pourvu,  en  1567  et  1558,  de 
l'office  de  receveur  des  fouages  et  revenus  de  la  gen- 
darmerie des  évêchés  de  Comouailles  et  de  Saint- 
Brieuc  ;  le  30  septembre  1568,  de  celui  de  maître 
des  comptes  et,  le  10  octobre  1570,  de  Poffice  de  tré- 
sorier de  France  et  général  des  finances  en  Bretagne, 
En  1565>  en  considération  de  ses  services,  le  roi 
Charles  IX  lui  fit  remise  de  tous  les  droits  à  lui  dus 
pour  raison  de  son  acquisition  de  la  vicomte  de  Rezé, 
et,  en  1577,  Henri  lU  regrettait  que  l'urgente  néces- 
sité de  ses  affaires  ne  lui  permit  pas,  comme  il  l'eut 
bien  désiré,  de  récompenser  suivant  leur  mérite  les 
longs  et  recommandâmes  services  que  son  amé  et 
féal  le  seigneur  de  la  Toucbe-Cornulier  avait  faits  à 
ses  prédécesseurs  rois,  père  etfrère^  et  àlui,  tant  en 
son  état  de  trésorier  de  France  qu'en  plusieurs  au- 
tres importantes  charges  et  commissions  es  quelles 
il  avait  été  employé.  11  fut  élu  maire  de  Nantes  le  23 
décembre  1569,  en  fit  le  serment  le  28  suivant,  et  le 
fut  deux  ans,  fut  pourvu   d'une  commission  pour 
faire  travailler  aux  fortifications  de  Nantes  de  1572 
à  1 578  et  assista  en  qualité  de  commissaire  du  roi 
aux  états  assemblés  à  Vannes  en  1582  et  à  ceux 

3ui  furent  assemblés  à  Nantes  en  1585.  {Hist* 
e  Bretagne^  par  D.  Taillandier).  Pierre  III  mou- 
rut au  commencement  de  1588  et  fut  enterré  dans 
l'église  de  Sainte-Radegonde  de  Nantes ,  où  il  avait 
fondé,  par  son  testament ,  une  chapelle  avec  en- 
feu  pour  lui  et  pour  sa  famille.  11  avait  épousé,  par 
contrat  du  6  juin  1563,  passé  devant  Melain  et  De-dw^'?*8''miiir« 
launay,  notaires  royaux  à  Nantes,  Claude  de  Ço-Ï;;^';''^'"'''"" 
MAiLi^E^  fille  aînée  de  noble  Toussaint  de  Comaille, 
contrôleur-général  de  la  marine  du  Ponant^  et  de 
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Perrine  Vivien  ,  seigneur  et  damie  de  la  Touche 
et  du  Boisraguenet.  {Chevaliers  de  tordre  de  Malte , 
prieuré  d  Aquitaine^  fols.  713  «  à  la  biblioth.  de  F  Ar- 
senal). Par  acte  du  30  mai  1 593,  Claude  de  Gomaille 
acquit  de  Jean  du  Fresche  la  terre,  seigneurie  et  ju« 
ridiction  de  Toulan,  et  le  5  mars  1 599,  par  acte  signé 
Bezier  et  Chauveau,  notaires  à  Nantes ,  elle  investit 
Claude  deCornulier>  son  filsainé^  de  la  succession 
noble  et  avantageuse  de  son  père,  avec  prière  de 
partager  ses  puînés  de  son  vivant.  Pierre  aé  Cornu- 
lier  en  avait  eu  trois  fils  et  quatre  filles  : 

f  <*  Claude,  I«'  du  nom,  qui  suit  ; 

S*  Jean,  auteur  de  la  Brarchb  dbs  seigneurs  nBLociviàRB, 
sur  laquelle  nous  reviendrons  f page  50); 

50  Pierre  de  Cornulier,  religieux  de  Tordre  de  Saint-Benoît. 
11  fut  reçu  conseiller  clerc  au  parlement  de  Bretagne  le 
4  7  septembre  1 897;  il  était  abbe  commendataire  de  Sainte- 
Croix  de  Guingamp  en  189S,  de  Saint^Méen-de-Gaél  en 
1 604,  et  de  Blanche-Couronne  en  4  61 9;  conseiller  du  roi  en 
ses  conseils  d*état  et  privé  en  464  7.  Il  fut  nommé  évéque 
de  Tréguier  en  4  64  7,  et  assista  la  même  année  à  rassem- 
blée des  notables  tenue  à  Rouen.  U  fut  transféré  de  Pévé- 
ohé  de  Tréguier  à  celui  de  Rennes  en  1649.  Il  fonda,  en 
4  694,  le  monastère  et  l'église  de  Saint^Louis  des  pères  mi- 
nimes, sur  la  Lice,  près  la  porte  Morlaise,  avec  tombe  et 
enfeu  pour  sa  famille  dans  leur  église;  puis,  en  4  637,  une 
ckapelle  prohibitive,  en  la  cathédrale  de  Saint-Pierre  de 
Rennes,  avec  enfeu,  tombe  et  banc  pour  lui  et  ses  succes- 
seurs aînés  de  sa  famille.  Il  présida  les  étaifi  assemblés  à 
Rennes  en  4  694,  et  ceux  qui  furent  assemblés  à  Nantes  en 
4  656,  {HisU  de  BreU,  part).  Taillandier^.  Ce  fut  ce  prélat 
qui  rédigea,  en  4694,  les  énergiques  et  éloquentes  remon- 
trances du  clergé  de  France  au  roi  sur  les  menées  cou- 
pables des  calvinistes.  (Lelong  et  Fokitette,  BibUathèqw 
historique  de  la  France^  t.  4«',  liv.  2,  n»  59  50).  Pierre 
de  Cornulier  contribua  généreusement  à  l'édifice  de  sa  ca- 
thédrale, et  assista  ren  digne  pasteur  son  peuple  a£9igé  de 
la  contagion  durant  dix  ans.  Il  visiuit  assidûment  les  ma- 
lades, et  administrait  lui-même  la  sainte  communion  aux 
pestiférés.  Il  donna  libéralement  pour  le  vœu  que  le  corps 
de  ville  fît  à  Notre-Dame-de-Bonne-Nouvelle,  et  officiait 
ponti£oaleroent,  le  vendredi  8  septembre  4  634,  à  la  pro- 
cession faite  pour  k  vœu,  à  la  suite  de  laquelle  la  conta- 
gion cessa,  n  fut  député  des  états  de  Bretagne  auprès  4» 
Louis  XIII,  pour  le  clergé,  en  4  657,  (Gazette  d€  Fiance 
du  4  h  février).  Prélat  véritablement  homme  de  bien,  d'une 


Digitized  by 


Google 


0£    GORKDLIEK.  7 

▼ie  pénitente  et  austère ,  d*une  grande  pureté  de  mœun, 
surtout  d'un  détachement  digne  d'étrepropos^  pour  modèle, 
il  mourut  en  odeur  de  samtetë  le  Si  juillet  1659;  et 
lorsque,  dans  le  XVIII*  siècle,  on  fit  Texhumation  des 
évéques  pour  jeter  les  fondements  de  la  nourelle  catfaë» 
drale,  son-  corps  fut  trouvé  entier  dans  le  magnifique  tom- 
beau qui  lui  avait  été  érigé  dans  son  église.  Son  portrait  a 
été  gravé  par  Lasne ,  et  est  cité  parmi  ceux  des  français 
célèbres  dans  la  Bibliothèque  historique  de  M.  de  Fontette  ; 

4*  Charlotte  de  Gbmulier^  mariée  le  s<  mai  1 594  à  messire 
René  Champion^  seigneur  baron  de  Cicé,  chevalier  de 
Tordre  du  Roi,  fils  de  Georges  Champion,  seigneur  des 
Croix,  et  de  Bertranue  de  la  Chapelle  de  la  Roche-Giffart; 
dont  un  fils  qui  a  laissé  postérité; 

5*  Marie  de  Comulier,  mariée  le  6  novembre  1 597  à  messire 
Jacques  de  Launay^  seigneur  diidit  lieu  et  de  Saint-Ger- 
main, président  a  mortier  au  parlement  de  Bretagne,  con- 
seiller dVtat  ;  morte  sans  postérité  le  S  4  avril  1600; 

6^  Anne  de  ComuUer,  mariée,  le  29  janvier  4  604,  a  Guil- 
laume de  la  Noue ,  conseiller  au  parlement  de  Bretagne, 
fils  de  Charles  de  la  Noue,  écuyer,  seigneur  de  Grigné-le- 
Brisayyde  Vanbreton,  etc.,conseiUerauditparlement,  maître 
des  requêtes  de  Thôtel,  et  chancelier  de  monseigneur  le 
duc  d'Anjou,  'frère  de  Henri  III,  et  de  Marie  de  la  Barre, 
de  la  Beausseraye  en  Touraine  ;  dont  cinq  enfants  qui  ont 
laissé  ^térité.  {Chetfaliers  de  tordre  de  Mtdte,  prieuré 
tP Aquitaine^  fol.  749,  à  la  bibliothèque  de  l'Arsenal);' 
.  7**  Philippe  de  Gomulier^  religieuse  de  l'ordre  de  Saint-Be- 
nott,  prieure  du  prieuré  de  Saint-Malo-de^Teillay  dans  la 
paroisse  d'£rcé-en-la-Mée. 

IV.  Claude  de  Cobnulieb,  I*'du  nom,  seigneur  des 
Croix,  des  Gravelles,  paroisse  de  Saint-Onen,  de  la 
Haye,  de  la  Touche,  etc.,  né  en  1568,  fut  nommé 
trésorier  de  France  et  général  des  finances  de  Bre- 
tagne le  20  mars  1588.  Il  assista  en  qualité  de  com- 
missaire du  roi  aux  états  assemblés  à  Rennes,  eh  1590 
et  1593  {Hist.  de  BreU^  par  D.  Taillandier),  donna 
partage  à  ses  puînés  par  acte  du  20  février  1601, 
passé  devant  Boucaud  et  Guéville,  notaires  royaux  à 
Nantes,  fit  un  autre  partage  comme  héritier  principal 
et  noble  de  messire  Pierre  de  Cornulier,  évêque  de 
Rennes,  son  frère,  à  Charles  Champion,  baron  de 
Cicé,  son  neveu,  conseiller  au  parlement  de  Bretagne, 
par  acte  du  6  octobre  1639,  sîené  Doublart  et  Gau- 
chet,  notaires  royaux  à  Rennes.  Il  avait  été  reçu  maire 
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de  Nantes,  suivant  la  volonté  du  roi,  lé  13  juillet 
1605,  et  y  était  demeuré  juscju'en  1607.  En  1620,  il 
bâtit  le  chœur  de  l'église  de  Sainte-Luce,  près  Nantes. 
Il  fat  pensionné  du  roi,  le  17  février  16»^0,  après  46 
ans  de  service,  et  reçu  conseiller  hoiioraire  en  la 
chambre  des  comptes  de  Bretagne,  le  30  mai  1634. 
Claude  de  Cornulier  ne  fut  pas  un  homme  moins 
éminenC  que  son  père  et  que  ses  frères;  nommé  gé- 
néral des  finances  de  Bretagne  à  Fâge  de  20  ans,  la 
chambre  des  comptes  refusa  de  vérifier  sa  nomina- 
tion à  cause  de  sa  jeunesse  ;  mais  François  Myron, 
son  co-général,  qui  avait  été  aussi  le  collègue  de  son 
père,  et  par  suite  à  même  de  juger  son  mérite,  n'hé- 
sita pas  à  déclarer  à  la  chambre  qu'il  prenait  sous  sa 
responsabilité  personnelle  la  gestion  de  son  jeune 
associé.  Les  lettres  de  dispense  d'âge  pour  cette 
charge,  à  lui  accordées  en  considération  des  longs  et 
recommandables  service^  de  sou  père,  furent  en  con- 
séquence enregistrées  à  la  chambre  des  comptes, 
le  27  mai  1588.  A  22  ans,  le  roi  lui  donna  la  mission 
de  son  commissaire  aux  états  de  Bretagne,  mission 
toujours  difficile  et  singulièrement  délicate  dans  les 
troubles  oùl'on  était  alors.  Pendant  sa  longue  carrière, 
il  ne  démentit  jamais  la  bonne  opinion  qu'il  avait  feit 
concevoir  de  lui  à  son  début.  Imposé  comme  pre- 
mier magistrat  à  la  ville  de  Nantes,  qui  avait  le  aroit 
d'élire  son  maire,  il  sut,  malgré  l'agitation  des  es- 
prits, se  concilier  Tassentiment  général.  Les  consi- 
dérants de  ses  lettres  de  conseiller  d'honneur  ren- 
dent le  témoignage  le  plus  flatteur  de  ses  services. 
Zélé  catholique,  mais  opposé  à  la  ligue,  il  fut  enfermé 
pendant  10  mois  au  château  de  Nantes,  par  ordre  du 
duc  de  Mercœur,  en  1589,  sans  que  cette  détention 
Fu««ioT  :  pût  le  faire  dévier  de  la  ligne  de  conduite  qu'il 
d^gSi«V«Uo*,i^. s'était  tracée.  Claude  de  Cornulier  épousa  par  con- 
SSiiî^ijâkwî^^*^^  ^"  ^  décembre  1601,  Judith  Flburiot,  dame  de 
Kerstang  et  du  Rodrou,  fille  atnée  de  feu  Pierre 
Fleuriot,  seigneur  du  Rodrou,  doyen,  des  conseillers 
du  parlement  de  Bretagne  et  de  Jeanne  Loysel.  Sa 
femme  et  lui  firent  partage  à  leurs  enfants  de  leur 
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vivant,  le  30  juillet  1644.  Par  ce  partage,  signé 
Charrier  et  Coudret^  notaires  royaux  à  Nantes,  la 
marquise  de  Goulaine,  leur  fille  atnée,  eut  100,000 
livres;  et  chacun  des  autres  puînés,  non  en  religion^ 
60,000  livres  :  on  voit  par  un  autre  partage,  du  22 
décembre  1645,  que  tous  deux  étaient  décédés  à 
cette  époque.  Us  avaient  eu  au  moins  quatorze  en- 
fants, savoir  : 

I*  Pierre,  IY«  du  nom,  qaî  suit  : 

3^  Claude  de  Comulier,  n^  le  6  juillet  1 61 8  ; 

3"*  Hercule  de  Goroulier,  baptisé  le  4)  fëTrier'4617.  U  eut 
pour  parrain  Hercule  de  Rohan,  duc  de  Montbazon  ; 

4*  Charles,  auteur  de  la  Bbânchb  jns  SBieiiKui»  db  i^a  Cara- 
TBBiB,  mentionnée  plus  loin  (page  sa)  ; 

5*  Louise  de  Gomulier,  née  le  6  juillet  1608  ; 

6®  Claude  de  Comulier,  née  le  41  no'vembre  4606,  mariée 
le  4i  août  4  690  à  Gabriel,  marquis  de  Goulaine,  cheralier 
de  Tordre  du  Roi,  fils  de  Gabriel,  seigneur  de  Goulaine, 
commandant  pour  la  ligue  en  Anjou,  Poitou  et  partie  de 
la  Bretagne,  et  de  Françoise  de  Bretagne,  fille  d^Odet  de 
Bretagne,  comte  de  Vertus  et  de  Goello,  baron  d'Ayaugour 
et  d'Lôgrande,  premier  baron  de  Bretagne,  conseiller  aui 
conseils  d*état  et  privé,  capitaine  de  80  hommes  d'ar- 
mes, etc.  {Hist,  de  la  maison  de  P'ranoe,  parle  P.  Anselme, 
t.  I,  p.  470;  t.  VIII,  p.  564).  Claude  de  Comulier  mou- 
rut à  Nantes,  le  24  juin  4674,  laissant  cinq  enfants; 

1^  Autre  Louise  de  Cornulier,  née  le  8  décembre  4614.  Elle  fut 
mariée  deux  fois  :  4*  le  4  4  août  4  627,  ayec  Bamiens  du 
BoiSf  cheyalier  seigneur  de  la  Ferronniére,  -de  Beau- 
chesne,  etc.;  2*  le  28  juin  4688,  à  Nicolas  Foucand,  con- 
seiller au  grand  conseil,  dont  deux  enfants  ; 

60  Marguerite  de  Comulier,  née  le  8  janyier  4648  ; 

9«  Charlotte  de  Cornulier,  née  le  8  septembre  4648,  mariée  le 
S  7  novembre  4  688  avec  Pierre-René  Charette,  seigneur  de 
la  BretouDiérè,  de  Mbntebert,  etc.,  conseiller  du  roi,  séné- 
chal de  Nantes,  fils  de  René  Charette,  aussi  sénéchal  de 
Nantes,  et  d'Anne  Martin.  Elle  survécut  â  son  mari  et 
mourat  à  Nantes  le  4  a  norembre  4  669,  ayant  eu  deux  en- 
fants; 

40*  Judith  de  Cornulier,  née  k'SO  septfembre  464  0  ; 
44<*  Gabrielle  de  Cornulier,  née  le.  S  8  mars  46S4,  religieuse 
au  premier  monastère  de  la  Visitation  à  Rennes; 

i^o  ]|iarie  de  jGornulier,  religieuse  ursuline  a  Rennes  ; 
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i  S*  AiiBC«T(iérète  de  Cornulier,  rcli^euse  au  premiero  mo- 
oastérç  de  la  Ymtation  à  Reniées  ; 

1 4«  Marie-Tlu^rése  de  C<miulîer,  religieuse  professe  «n  pre- 
mier couveDt  de  la  Visitation  à  Hennés,  femme  d'une 
haute  vertu  et  d'un  rare  mérite,  sujet  accompli  disent 
les  mémoires  de  l'ordre;  elle  fut  élue,  en  1654,  su- 
périeure de  la  maison  de  Vannes  «n'elle  fit  ré^ifier;  âue 
supérieure  du  second  monastère  de  Bennes  en  f  65T«  et 
,  réélue  en  1666,  elle  fut  enlevée  à  cette  maison  dite  du 
Colombier,  en  1667,  pour  gouverner  la  maison  mère  a  la- 
quelle elle  appartenait.  EUe  gouverna  de  oouTeau  le  mo- 
nastère de  Vannes  depuis  1670  jusqu^en  4676.  C'est  elle 
qui  a  écrit  V Abrégé  de  la  Vie  de  la  mère  du  Houx^  sur- 
nommée l'Epouse  de  la  croix,  femme  admirable,  qu'elle  a 
peinte,  dit  un  auteur,  de  si  vives  couleurs  qu'on  ne  peut 
lire  ce  petit  ouvrage  sans  admiration. 
De  tous  ces    enfants,  il  ne  restait  plus,  en  4644,    que 

Pierre  et  Cbaiief  «TQ€  les  filles  mariées  et  oeUca  qui  étaient 

entrées  en  religion  ;  les  autres  étaient  morts  en  bat  âge . 

V.  Piçrre  oe  Gorvuiieb,  IV*  du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  la  Touche,  de  la  Haye,  du  Rodrou,  de  la 
Ville-Basse,  près  Tréguier,  baron  de  Château fremont, 
paroisse  de  la  Rouxière,  seigneur  des  châtellenies 
de  Bourwont  et  Clermont  en  Mouzeil^  du  Boisnoia- 
queau  en  Teille,  etc.,  né  le  8  juillet  1607,  fut  reçu 
conseiller  au  parlement  de  Bretagne  le  15  mai  1630; 
nommé  président  à  mortier  au  même  parlement  le 

11  juillet  1639,  et  reçu  et  installé  dans  ledit  office  le 
2  janvier  1640,  gratifié  le  26  août  de  ta  même  année 
d'une  peasion  de  1,200  livres  :  il  fut  nommé  con- 
seiller du  roi  en  ses  conseils  d'état  et  privé  le  22 
juillet  1647.  Il  avait  recueilli,  en  1646,  la  succession 
de  messire  Jean  Fleuriot,  seigneur  du  i^odrou,  son 
oncle,  ce  qui  fut  Fobjet  de  transactions  avec  ses 
puînés  et  d'un  partage  avantageux  avec  Charles  de 

Gomulier,  seigneur  des  Gravelles,  .son  frère,  le  22  jan- 
vier 16S0.  Il  mooruf  dans  Texercice  de  sa  charge^ 
le  13  décembre  1656.  Guy  Autret  de  Mfssirieu 
{Généalogie  de  Coulaine)^  en  parlant  de  Pierre  IV 
de  Cornuiier  et  de  son  père^  les  qualifie  de  magis- 
trats au-dessus  de  tout  éfoge  ;  et  les  lettres  de  provi- 
sion de  Claude  II,  pour  la  charge  de  président  à 
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mortier,  reudent  un  bel  hommage  aux  services  de 

Pierre  IV.  Il  avait  époueé,  por  contrat  du  7  juin  1 632, 

passé  devant  Pinot  et  Caud,  notaires  royaux  à  Rennes,    du  ho«iiiao«  t 

Marie  dbs  Houmcaux^  fille  unique  de  messire  Claude bil?*""'*''"^*"'^" 

des  Houmeaux,  chevalier^  seigneur  de  la  Përochère, 

du  Boismaqueauy  de  la  Renouardière,  de  Château- 

fremont,  de  Bourmont,  Clermont,  etc.,  chevalier  de 

Tordre  du  Roi,  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre, 

et  de  dame  Françoise  Baoul,  de  la  maison  de  la  Gui- 

bonrgère.  Marie  dçs  Houmeaux  mourut  à  Nantes  le 

11  septembre  1680.  Le  19  février  de  cette  année^ 

elle  avait  fondé  deux  messes  basses  par  semaine  dans 

la  chapelle  du  château  de  la  Touche.  EOe  eut  six 

enfants  : 

I»  Claad«,  II«  du  nom,  ^ui  suit  : 

a*  Jean-BapUftte»  auteur  de  la  Ba a«c hx  dm  aaifiiii vas  dv fiois  - 
HAQUEAV  y  rapporta  ci-aprés  (page  1 5)  ; 

S°  Jacques  de  Cornulier,  religieux  de  l'ordre  de  Saint- Be- 
Dott  à  Rennes  ; 

4<>  Pierre  de  G>rnulier,  seigneur  de  la  Pérochére,  conseiller 
du  roi,  prieur  des  prieures  de  la  Madeleine-en-Bois,  pa> 
roiflse  de  Carquefou,  et  du  Lorouz(  pourvu,  le  83  mai  f  061 , 
de  l'office  de  maître  de  l'oratoire  de  Monsieur^  frère  unique 
du  roi.  Sa  part  comme  jtiTeignear  dans  les  soccesaions 
paternelle  et  maternelle  fut  fixée  à  90,000  Hyres  par  son 
frère  afnë,  suivant  acte  passé  devant  Mahè  et  Bretin,  no- 
taires royaux  à  Rennes,  le  8  août  1064.  H  mourut  â 
Nantes  le  ornai  «07»; 

S^LouÎBe  de  Gomulier,  religieuse  aux  hospitalières  de 
Rennes  ; 

0^  Marie-Henrlette-GonstaneedeComulier,  née  en  1 6 SO»  en- 
trée en  religion,  en  i6l^2,  chez  les  visitandines  du  Colom- 
bier à  Rennes,  morte  le  7  février  1705.  Cest  à  cette  sœur 
de  Cbrnttlier  que  sont  adressées  plusieurs  lettres  insérées 
dans  les  osuvres  du  fameux  père  Surin  iésuite  :  fa  Vie  de 
cette  religîeiiae  se  trouve  dano  le  recueil  de  Tordre  de  la 
Visitalioti»  manuscrit  dont  chaque  maison  possède  un  exem- 
plaire. 

VI.  Claude  de  CoRNirUEii^  II«  du  nom  (quaUfië 
haut  et  puissant  seigneur^  comme  le  furent  les  aines 
de  ses  descendants),  chevalier,  seigneur  de  la  Tou- 
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cbe,  de  la  Haye,  da  Rodrou,  de  Maumussôn,  comte 
de  Yair,  marquis  de  Chftteaufremont,  hé  le  12  juin 
1633,  fut  nommé  conseiller  au  grand  conseil  le  12 
décembre  1655,  reçu  et  installé  le  11  février  suivant*; 
puis  président  à  mortier  au  parlement  de  Bretagne 
le  10  septembre  1657,  et  conseiller  du  roi  en  ses 
conseil  d'état  et  privé  le  1^  mai  1662.  En  1^87,  il 
fonda,  de  concert  avec  sa  seconde  femme,  la  cbapelle 
du  château  de  Vair,  et  mourut  en  1700.,  C'est  en 
reconnaissance  de  ses  services  que  fut  érigé,  en  168S, 
le  marquisat  de   Chdteaufremjont\  ainsi   motivé   : 
«  Mettant  en  considération  la  longue  suite  de  ser- 
ce  vices  qui  nous  ont  été  rendus  et  à  l'état,  tant  par 
«  notre  amé  et  féal  Claude  de  Cornulier,  chevalier, 
«  seigneur  de  Châteauf remont,  Yair  et  autres  lieux^ 
«  président  à  mortier  en  notre  parlement  de  Bre- 
«  tagne,  et  pour  ceux  que  nous  espérons  qu'il  nous 
«  rendra,  que  ceux  rendus  par  ses  prédécesseurs, 
«  notamment  par  Pierre  de  Cornulier,  seigneur  de 
ff  Châteaufremont  et  de  la  Haye,  son  père,  en  la  même 
«  charge  de  présidente  mortier,  qu^il  a  possédée  très- 
a  longtemps,  où  il  nous  a  servi  à  l'imitation  de  ses 
(t  ancêtres  qui  ont  rempli  depuis  plusieurs  siècles 
«  des  charges  considérables,  tant  dans  la  robe  que 
«  dans  l'épée ,  et  se  sont  rendus  recommandâmes 
«  dans  les  siècles  passés,  ayant  été  honorés  par  nos 
«  prédécesseurs  de  charges  et  emplois  importants  ; 
a  voulant  donner  audit  sieur  de  Cornulier  des  mar- 
«  ques  de  l'estime  que  nous  faisons  de  sa  personne, 
«  et  le  maintenir  dans  l'état  où  sa  famille  est  depuis 
a  longtemps  par  un  nouveau   titre  d'honneur  qui 
«  passe  à  sa  postérité,  etc.  »  Lesdites  lettres-patentes 
du  mois  de  septembre  1683  furent  enregistrées  au 
parlement  de  Bretagne  le  17  septembre  1694.  (jTa- 
blettes  historiques^  par  Chazot  de  Nantigny,  t.  IIl, 
d'âxur!*°à"u  foscep.  170).  Claudc  dc  Cornulier  épousa:  T  le  10  no- 
6*'2«iïtteVT«!vembre  1658,  contrat  signé  Mouffle  et  Rouxel,  no- 
ïn*chertfu7cSÎ!^^^^®^  ^^  Châtelet  de  Paris,  Marie-Madeleine  Guybt, 
'o"L*dw*éio5î™^^^®  ^^  ™^*^  d'avril  1661,  fille  de  feu  messireGer- 
damême.  maiu  Guyct,  chevalier,  seigneur  de  la  Sourdière, 
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conseiller  et  mature  d^hôtel  ordinaire  du  roi,  et  de 
dame  Françoise  l^e  Tanneiir;  2^  le  30  avril  1663, 
contrat  signé  Bretin  et  Gohier,  notaires  royaux  àH»,,„rïÉTc«ii..,î 
Bennes^  Kenée  Hat,  fille  de  messire  Paul  Hay,  che-Jj'^'J'J;;^  ;;;^«°» 
valier,  seigneur  des  Nécumières,  conseiller  au  parle* 
ment  de  Bretagne,  et  de  Renée  le  Coryaisier.  Ses  en- 
fants furent  ; 

Du  premier  lit  : 
I*  Toussaint,  qui  suit; 
9*  Marie-Madeleine  deCornalier^  morte  en  bas  Age; 

Du  second  Ut  : 

s*  Pierre-Paul-Marie  de  G>rnn]ier,  né  en  \%tk,   mort  le 
7  août  1670; 

k**  Yolande  de  G>malier,  née  le  k  noTembre  4669,  morte  le 
S  S  daméme  mois. 

VU.  Toussaint  DE   Cobiiulier,   chevalier^  mar- 
ouis  de  Châteaufremont  ,    comte  de  Largouet   et 
ae  Yair,  baron  de  Montrelais,  etc.^  né  le  1*'  no- 
vembre   1660,  fut   nommé  et  reçu  conseiller  au 
parlement  de  Bretagne  les  8  avril  et  10  juillet  1(S82, 
pourvu  le  19  novembre  1688  de  l'office  de  président 
a  mortier  au  même  parlement  en  survivance  de  son 
père,  reçu  et  installé  le  .7  juin  1695,  et  mourut  en 
1727,  Leroi^  en  reconnaissance  de  ses  services,  éta- 
blit, en  1690,  des  foires  et  marcbés  au  bourg  d'Elven, 
cbef-lieu  de  son  comté  de  Largouet,  une  des  plus 
belles  seigneuries  de  la  Bretagne ,  et  incorpora,  en 
1701 9  les  terres  et  fiefs  de  la  Motte-Maumusson  au 
marquisat  de  Cbâteaufreraont.Toussaint  deCornulier 
futmarié  trois  fois  1*  en  1681,  avec  Françoise  D£BiAu,4«,Mtt'et?.u  eh«. 
fille  de  messire  François  Deniau,  comte  de  Château- JJTeifSifïrdS." 
bourg,  président  au  parlement  de  Breta^ne^  2**  par^jjîjj;  dw"iVîe* 
contratpassédevantBretinetCbotard,notaire8  royaux  *»*»«»•««>»*•  ««•°'- 
à  Bennes,  le  7  septembre  1689>  avec  Ânne-Louise 
^bTbemerbçc,  morte  en  1702,  fille  ainée  et  héritière  r>Tii«nnc: 
principale  et  noble  de  feu  messire  Louis  de  Tréme-ÎJ'Srîîluiw"'*"* 
reuc,  chevalier,  seigneur  ^  comte  de  Largouet,  £1* 
ven,  la  Ghesnaie,  la  Herviais^  Beaulieu ,  Launay* 
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GooyoD^  etc.,  conseiller  au  parlement  de  Bretagne, 

diBoiiUtb  >     et  de  dame  Guy onne  Goret;  S^'en  1719,  avec  Jeanne-^ 

lT^'«ie.r^iXÎMarie.Rose-Françoise  de  Boislève,  fille  de  N*^  de 

!lÏ5"fla«cbudv.*'Boislève,  conseiller  au  parlement  de  Bretagne,  et 

veuve  de  François  de  la  Bottrdonnaye,  seigneur  de 

Lire,  Drain,  Saint-Laurent-des-Àutels,  etc.,  président 

à  mortier  au  même  parlement.  Toussaint  de  Côrnulier 

n'eut  pas  d'enfants  de  ce  dernier  mariage.  11  laissa  ; 

Du  premier  Ut  t 

!•  Elisabeth  de  Comulier,  mariée  â  Jean-Paol  IVâr»  cheva- 
lier, seigneur  des  Nétumiéréfty  conseiller  au  parlement  de 
Bretagne.  Elle  eut  en  dot  la  terre  de  la  Toucne  \ 

Du  second  lit  : 

t*  Charles-René,  qui  sÉit  ; 

S<*  Marie-Constance  de  Gomuliery  née  en  4690,  entrée  en 
religion  chez  les  yisitandines  du  Colombier  à  Reunes, 
en  1708,  morte  le  8  janyier  4  750.  Sa  yie  est  écrite  dans 
le  recueil  manuscrit  de  Tordre  de  la  Visitation.  ; 

40  Anne-Renée-Rose  de  Comulier ,  mariée  à  Louis  te  Gai 
de  CienJÎQu^  comte  de  Ménorayi  conseiller  au  parlement 
de  Bretagne  ; 

50  Emilie-Félicité  de  Coraolier,  mariée  le  S9  juift  1718  à 
François  de  Montmorency,  seigneur  de  la  Ririére  d^Aba- 
rets,  de  la  Touchei  de  la  Vrmiére ,  etc.,  cheralier  de 
l'ordre  de  Sain t^Loois,  colonel  d'un  régiment  de  son  nom, 
ptiis  dn  régiment  de  Bresse,  brigadier  des  aim^  du  roi» 
(de  la  branche  des  Montmorency  d'Aumont)  dodt  une  fille 
unique,  (ffist.  des  Grands  Officiers  de  la  Couronne,  U  HI, 
p.  601.) 

VIIL  Charles-René  db  CoBNrLiSR,  seigneor  de  k 
Troncliaye,  Launay  ^  ta  Touche  et  dépendances,  $ises 
auxparoisses  dePrénessaye,  Trevë,  Pleinet,  laChèze 
et  Cadelac;  de  Glévilly  e^n  Campénéac,  etc.,  mar- 
quis de  Ghâteaiifremont,  comte  de  Largouet  «et  de 
Vair,  baron  de  Montrelais  ;  né  le  IS  aoét  t692,  fut 
émancipé  par  sentence  du  présidial  de  Reune»  du 
4  déeembi^&  1710  ,  «lommé  conseiller  au  paiement 
de  Br^agne  le  6  février  1715  et  reçu  par  arrêt  d*i 
39  mars*  de  Ist  même  année  ;  nonuné  et  reçu  président 
à  mortier  les  26  novembre  et  i  décembre  1727  et 
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mourut  le  19  avril  1738t  II  avait 'épousé^  le  2  jau^ 
vier  1717,  Marie-Anue  i>i$  la. TnoncHi^YB ,  uée  le  Soi  u  T^ucaitu-, 
mai  1701,  morte  le  ta  avril  1767,  fille  unique  deîX'i.:r;:;ru"""' 
messire  Pierre -Joaeph  de  la  Troncbaye,  cbevalier, 
seigneur  de  Lezonnet«  de  la  Tronchaye,  etc.,  et  de 
Péronnelle -Angélique  de  la  Villéon*  Le  marquis  de 
Ch&teauiremont  n'eut  de  ce  mariage  que  trois  filles  : 

!•  Angélique-Marie-SainlB  de  G>rnulier,  mariëelel9  juillet 
4  7S5  à  son  cousin  Toussaint  de  CornuUer,  seigneur  du 
Boismaqueau.  Héritière,  d'après  la  coutume  de  Bretagne, 
des  deux  tiers  des  bien»  de  sa  branche,  elle  apporta  i 
son  mart  une  suoceasion  estimée  par  son  fils,  le  comman- 
deur  de  Malte,  dans  son  mémoire  de  4  788,  a  plus  de 
50,000  ëcus  de  rente.  Au  commencement  de  la  révolu- 
tion, elle  émigra  en  Snisse,  mais  elle  rentra  en  France 
bientôt  après,  et  mourut  à  VersaiUes  le  SI  décembre  1 798, 
âgée  de  7S  ans  ; 

S*  Elisabeth-Françoise   de  Gankalier,  mariée  par  contrat 

Sassé  au  château  de  Lezonnet,  paroisse  de  Loyat,  diocèse 
e  Saint-Malo,  le  7  août  1740,  a  Joseph -Michel-René, 
comte  du  Dresiuvjf^  seigneur  de  Rerlaudy,  de  Lohen- 
nec,  etc.,  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  gouyemeur 
des  villes  de  $aint-Pol-de-Léon  et  de  Roscoff,  fils  de  Jo- 
seph-Marie du  Dresnay  et  de  Marîe-Gabrielle-Thérèse  le 
Jar.  Elisabeth-Françoise  mourut  le  18  décembre  4  741, 
laissant  un  fils  unique  ; 

5*  Jeanne-Charlotte-Hyeronyme  de  Comulier,  dame  de  la 
Tronehaye,  mariée  k  Pierre-Placîdfr-GelestiiL  de  Saint- 
Pertij  chevalier  seigneur  du  Ijatay. 

SEIGNEURS  DU  BOISMAQUEAU 
MARQiris  DB  GoBMULiBR  {Branche  aînée  actuelle). 

YI.  Jean-Baptiste  de  Corkulier  ,  chevalier,  sei- 
gneur de  la  Haye,  de  la  Pérochère,  du  Boisma- 
queau, etc.,  second  fils  de  Pierre  IV  de  Comulier, 
chevalier,  baron  de  Châteaufremont,  et  de  Marie  des 
Houmeaux,  naquît  le  29  juin  16S8«  Il  était  enseigne 
aux  gs^es  du  roi  m  1661  et  fut  reçu  sous-lieute- 
nant au  méoM»  régiment  le  11  janvier  l(r62;  ipxm, 
9iiiitta9it  Fépée  pour  la  robe  il  fut  nommé  et  reçu 
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conseiller  au  parlement  de  Bretagne  les  10  août  et 
24  octobre  1664.  Du  parlement,  il  passa  à  la  chambre 
des  comptes,  où  il  fut  pourvu  d'un  office  de  prési- 
dent par  lettres  du  14  février  1675  et  reçu  et  installé 
le  30  mars  de  la  même  année.  Le  26  mars  1678,  il  fut 
nommé  commissaire  pour  la  réfonnation  des  domai- 
nes du  roi  en  Bretagne,  et  mourut,  à  Yarades,  où  il 
s*était  retiré,  le  20  septembre  1713.  Quoiqu'il  eut  ré- 
signé sa  charge  de  président  à  son  fils  aine,  en  1691, 
il  continua  d'après  Tordre  du  roi  à  en  remplir  les  fonc- 
tions pendant  sept  ans.  Il  avait  épousé,  par  contrat 
MBMna  •     P^s*^  devant  le  Breton  et  Charrier,  notaires  royaux  à 
d'»rgeM^^ài«'eroîi Nantes  ,  le  30  janvier  1664,  Jeanne  de  Bogues,  née 
néc^o"  qwS^^mi'à  Yaradcs  le  1 9  novembre  1647,  morte  à  Nantes  le  18 
$^yét.  '^^    ''^'"'mai  1709,  fille  de  feu  Damiens  de  Bogues,  écuyer, 
seigneur  de  la  Poète ,  et  de  dame  Guillemette  Cos- 
nier.  De  ce  mariage  sont  issus  à  Nantes  les  enfents 
qui  suivent  : 

1 0  Claude,  !!•  du  nom»  mentionne  ci^aprés  ; 

2®.  Autife  Qaude  de  Cornuller,  dit  Tabb^  du  Boismaquçau , 

Ï»rieyr  de  la  Madeleine  après  son  oncle  Pierre  de  Comu- 
ier; 

5*  Autre  Claude  de  CornuUer,  ne  le  i  mai  1078»  mort  le 
7  septembre  suiyant; 

40  Anne-Marie  de  Cornuller,  n^  en  i  67S  ; 

50  Pélagie  de  Comulier,  née  le  SI  décembre  4  676  ; 

6<>  Julie  de  Comulier,  née  le  4  4  septembre  1 679,  mariée  à 
Paul  le  Feuvre^  seigneur  de  la  Brulaire,  morte  le  4  7 
août  4  7S8  ; 

70  Thérèse   de  Cornulier,  née  le  4«' mars  4684,  morte  le 

ao  du  même  mois  ; 
8*^  Prudence-Renée  de  Comulier,  née  le  27  mai  4  682^  morte 

le  28  décembre  4697; 

9<^  Eulalie  de  Comulier,  née  le  26  janyior  4690,  morte,  le 
46  novembre  4745,  non  mariée. 

YII.  Claude  de  Gornui.ibr,  IP  du  nom,  seigneur 
du  Boismaqueau,  de  la  Poêze,  etc. ,  né  le  1«^  janvier 
1665,  fut  nommé  à  Toffice  de  président  en  la  cham- 
bre des  comptes  de  Bretagne  ^  en  survivance  de  sott 
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père,  le  1 1  août  1691  et  fut  reçu  et  installe  dans  le- 
dit office  par  arrêt  du  t4  septembre  suivant.  Il  entra  à 
la  chambre  avec  des  dispenses  de  quatorze  ans  à*àee 
et  de  dix  ans  de  service  ainsi  motivées  «  estimant  qu  il 
K  est  très-juste  de  mettre  en  particulière  recomman- 
«  dation  les  anciennes  familles  qui  ont  produit  suc- 
%f  cessivement  depuis  des  siècles  entiers  des  person- 
ff  nés  qui  se  sont  rendues  recommandables  et  hors 
«  du  commun  des  hommes  tant  par  leurs  vertus  que 
<c  par  leurs  services  et  actions  importantes;  bien 
ce  informé  que  tous  les  prédécesseurs  du  sieur 
«  Claude  de  Cornulier  se  sont  toujours  fait  distin- 
II  guer  par  leur  fidélité  et  affection  à  notre  ser- 
«  vice,  etc.  »  Et  quand,  en  1726,  il  fit  la  résignation 
de  son  office  en  faveur  de  son  fils,  le  roi  ne  l'accepta 
qu^à  la  condition  qu'il  en  retiendrait  le  service.  «  La 
«  connaissance  particulière  que  s'est  acquise  le  sieur 
€c  de  Gornulier ,  père  ,  des  droits  de  notre  cou-* 
a  ronne  et  de  nos  domaines  et  finances  dans  Fexer- 
«  cice  de  sa  charge ,  nous  ayant  fait  souhaiter  qu  il 
«  la  continuât ,  nous  n'^avons  donné  notre  agrément 
«  à  son  fils  qu'à  la  condition  de  retenue  de  service  ; 
«  en  sorte  que,  sans  nous  priver  et  le  public  des  lu- 
ff  mières,  de  l'expérience  et  de  la  capacité  qu^il  s'est 
ti  acquises ,  nous  lui  marquerons  la  satisfaction  que 
«  méritent  ses  longs  services  et  ceux  de  ses  ancêtres, 
ce  et  nous  marquerons  de  même  à  spn  fils  notre  con- 
te fiance  et  le  désir  que  nous  avons,  en  le  voyant  suc- 
ff  céder  à  la  charge  de  son  père,  de  le  voir  aussi  suc- 
ce  céder  aux  vertus  et  à  la  probité  qui  le  dis^tinguent.» 
Oaude  de  Coirnulier  mourut  à  Nantes  le  3  avril 
1740.  Il  avait  épousé  par  contrat  du  31  mai  1697, 
passé  devant  Verger  et  Alexandre,  notaires  royaux  à 
Nantes  (mariage  béni  le  2  juin  suivant),  Atine-Marie 
DouARD,  née  à  Haute-Goulaine  le  30  juillet  1676,^,^^  docaw 
morte  à  Nantes  le  28  février  1 747,  fille  de  Jean-Bap-gucSi^'',  «m  . 
tiste  Douard,  seigneur  de  Villeport,  maréchal  de  ba-JïîdKtMbî"  **** 
taille  des  camps  et  armées  du  roi,  gouverneur  de 
Malestroit  et  de  Be11e-Isle^en*mer,  et  de  dame  Marie 
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Gouyon,  dame  da  Gué.  Claude  II  de  CornuHer  eut 
de  son  mariage  : 

l<> Toiissamt,  qui  suit; 

S«  Jean-Baptîste-Touasaint,  auteur  du  Rahbad  dv  Xà  Siom- 

MiàRE*  ; 
S*  Jeanne  de  Cornulîer,  née  en  4  698,  maiiëe  ayec  messire 

Jean-Pierre   Charbonneau,     seigneur    de     TEtang',     de 

Mouzeîl,  etc.  ;    morte  à  Nantes  le  4  ayril  4  772,  laissant 

plusîeursenfants  ; 
4*  Anne  de  Comulier,   morte  le  14  fëTrierl704,   âg^    de 

deux  jours. 

YIII.  Toussaint  DE  Cornulîer,  qualiGé  (ainsi  ^ue 
ses  descendants)  noble  et  puissant  seigneur,  chevalier, 
seigneur  du  Boismaqueau,  de  la  GuiUebaudière  en 
Haute-Goulaine,  de  Lescouet  en  Elven,  baron  de 
Quintin  en  Vannes,  etc.,  né  le  2  juillet  1705,  fut 
nommé  président  en  la  chambre  des  comptes  de 

♦  RAMEAU  DE  LA  SIONNIÈRE. 

YIII.  Jean-Baptiste-Toussaint  de  Cornulîer,  seigneur  de 

la  SioDDière,  paroisse  de  Teillé,  et  de  TEsnaudière ,  paroisse 

de  Rezé,  capitaine  de  cayalerie^  cbevalîer  de  l'ordre  de  Saînt- 

cmsiih  «       Louis,  assista  aux  ëtats  assemblés  à  Nantes  le  !•'  octobre  1764 

d'irgebt  «  i  k  fMceet  iDourut  le  19  janvier  1793.  Il  avait  épouse^  le  7  août  1747, 

cô'Ômbf'dCtT  Anne-Marie  Cosnier  la  Bothinière^  morte  à  Wantcs  k 

".*^'!1  ïîiiTier  du  ^*'  ^^^^  17  W,  fille  de  Gilles  Cosnier,  écuyer,  seigneur  delà 

même,  et  «ccompa. Botbinière  en  Saffré,  et  de  Afarie^lVIarguerite  Cosnier,  et  veuve 

KVu«ui!r'' **"''"  de  René  Cochon  de  Maurepas ,  secréuire  du  roi ,  maison  et 

couronne  de  France.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*  Jean-Pierre  de  Comulier^  chevalier,  né  à  Nantes  le  Si 
janvier  1 750,  capitaine  au  rëgiment  de  Royal-Pologné,  ca- 
valerie, émigré  à  !&(aple&,  puis  à  Palerme  pendant  la  révo- 
lution, rentré  en  France  en  1809,  chevalier  de  Saint- 
Louis,  mort  à  Paris  le  7  décembre  1 898,  non  marié; 

2**  Marie-Anne-Sainte  de  Comulier»  née  à  Nantes  le  99  mai 
1748,  mariée^  le  7  mai  4  776,  à  Louis-Anne  <fu  Tressay^ 
chevalier  seigneur  de  la  Sicaudais,  de  la  Jarie,  de  la  Bu- 
niére,  etc.,  fils  de  Pierre-Louis-Anne  du  Tressaj  et  de 
dame  Hip^olyte-Hyacinthe  de  Tinguj.  Elle  est  morte 
sans  postérité  au  château  de  la  Jarie  le  50  octobre  i  780. 
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Bretagne  le  29  août  1736  (reçu  le  4  septembre  sui- 
vant) ;  pourvu,  le  H  février  1736,  de  Toffice  de  prési- 
dent en  la  chambre  des  «enquêtes  du  parlement  de 
Bretagne^  et  reçu  le  5  mars  de  la  même  année;  enfin 
nommé  présidente  mortier  au  même  parlement  le  1 2 
septembre  1738,  et  installé  le  18  novembre  suivant. 
Il  mourut  à  Paris  le  10  avril  1778.  Il  avait  épousé 
par  contrat  reçu  par  Mougin  et  Fourmy,  notaires 
royaux,  le  22  juin  1735,  mariage  béni  le  19  juillet 
dans  la  chapelle  du  château  de  Yair,  et  en  consé- 
quence des  dispenses  du  pape  Clément  XII,  de  pa- 
renté et  consanguinité  du  S*  au  4^  degré,  Angélique- 
Marie-Sainte  DE  CoRNvuER,  sa  cousine,  héritière  de  di  comvu»: 
la  branche  aînée  tombée  en  quenouille.  Elle  le  ren-de'rerf*'dwrmr! 
dit  père  de  neuf  enfants,  savoir  :  "^•*»  ""''  "" 


boit  d*un«  mouche* 
ture  d'bennioc  dV. 


4®  Toussamt-Charles-François,  qui  suit  ;  «*•'* 

9*  Jean-Toussaint  de  G(»vulier,  né  le  $9  février  4744  ;  reçu, 
en  4765,  cheyalier  de  justice  dans  l'ordre  de  Saint- Jean- 
de-Jérusalem.  0  prononça  ses  Tœux  en  4  769  avec  la  pro- 
messe du  gëoéralat  des  galères,  mais  ne  put  avoir,  en  rai- 
son de  son  âge,  que  la  galère  magistrale  qu'il  tint  en  1773 
et  4  77S,  époaue  a  laquelle  il  navigua  et  se  lia  avec  le  fa- 
meux bailli  Ae  Suflren.  D  fiit  pourvu  de  la  eommanderie 
de  la  Roche-Ville-Dieu ,  en  Poitou ,  et  mourut  à  Poitiers 
le  44  février  1794; 

50  j^»**  vicomte  de  Cornulier ,  seigneur  de  la  Touche ,  de 
Nozay,  capitaine  au  régiment  de  dragons  de  Montecler, 

'  marié  avec  damoiselle  de  Kervenozaël,  Cveuve  de  M,  Bail- 
Ion  ,  intendant  de  Lyon,  et  remariée  en  troisièmes  noces , 
en  <T77,  au  vicomte  du  Dresnay;;  mort  sans  postérité; 

4<>  Marie-AngéliqUe-Renéede  Cornulier,  née  le  29  août  4  7S7, 
mariée  le  26  février  47!^6,  (contrat  du  21)  à  Charles-Ma- 
rie-François-Jean-Célestin  du  Merdy^  marquis  de  Catué- 
lan,  premier  président  au  parlement  de  Bretagne,  fils  de 
messire  Charles-Pierre-Félicien  du  Merdy,  cheralicr,  sei- 
gneur marquis  de  Catuélan  ^  président  aux  enquêtes  du 
même  parlement,  et  de  dame  Marie-Jeanne-Jacquette  Se- 
nant.  Elle  est  décédée  à  Moncontour  le  S  juin  4824,  lais- 
sant deux  enfants  ; 

5"  Pauline-Pélagie  de  ComuUer,  née  le  4  fi  août  \  741  ;  entrée 
en  religion  le  7  mai  4758  au  couvent  de  la  Visitation  du 
Colombier,  à  Rennes,  morte  au  château  de  Vair  le  10  oc- 
tobre 4  8 1 6  ; 
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6e  Rose- Anne  de  Cornulier,  nëe  le  i  i  novembre  1740,  ma- 
née  le  SO  novembre  4765  avec  Jacques-Cëlestin-Jean- 

■  François-Marie  du  Merdy^  comte  de  Catuëlan,  seigneur 
de  la  Cour-de-6ouëe ,  frère  du  premier  président;  morte 
à  Paris,  sans  postëritë,  le  i  7  janvier  4798  ; 

7<»  Marie- Anne-Charlotte  de  ComuHer,  nëe  le  2  novembr» 
4  747,  marine  .  le  40  février  4  7 7S,  avec  Anne-Joseph  de 
Lanlovpf  fils  de  Gabriel-Vincent  de  Lanloup  et  d'Anne- 
Josèphe  de  la  Boëssiére;  morte  le  2  mai  4  775,  ne  laissant 
qu'un  fils  unique; 

8«  Pauline- Jeanne  de  Comulier,  nëe  en  4  749  ,  mariée,  le 
90  février  4774  (contrat  du  6  ),  à  Daniel-Henri -Louis- 
Philippe-Auguste  le  Malfier,  chevalier ,  comte  de  Chas- 
sonville,  officier  au  régiment  dç  lloy ai-Pologne,  cavalerie, 
fils  de  Jean-Charles-Louis  le  Mallier,  comte  de  Chasson- 
ville,  et  de  Thérèse-Eugénie -Françoise-Geneviève  du  Mou- 
lin, dame  du  Brossay  ;  morte  le  4«'  avril  1 840,  dont  cinq 
enfants  ; 

9^  Marie-Emilie  de  Comulier,  née  le  2  juillet  4  75S,  mariée, 
le  4  juin  4  776  (contrat  du  4  mars),  à  Charles- Jean-Bapa 
tisté  Morely  chevalier,  marquis  de  la  Motte,  conseiller  a- 
parlement  de  Bretagne,  fils  de  Charles-Auguste-Françoisn 
Annibal  Morel  de  la  Motte,  et  de  Anne-Esther  Martin  d- 
la  Baluére ,  dont  une  fille. 

IX.  Toussaint-Charles-François,  marquis  de  Cor- 
NULiER  y  seigneur  de  la  Bivaudière ,  paroisse  de 
Ghevaigné ,  de  la  Vrillére,  paroisse  de  la  Chapelle- 
Basse-Mer,  de  la  Ville-Basse,  près  Tréguier,  etc.,  né 
à  Rennes^  le  2  février  1740,  capitaine  au  régiment 
de  dragons  de  Chabrillan,  fut  reçu  conseiller  au 
parlement  de  Bretagne  le  11  mai  1762,  et  président 
à  mortier  au  même  parlement  le  2  août  1775,  et 
mourut  au  château  d  eVair  le  1 0  décembre  1 7  79.  Il  avait 
épousé,  mariage  béni  à  Rennes,  par  contrat  du  12 juin 
HAT»nNiTi»ii>M:  1766,  Maric-Félix-Pauline  Hat  des  Nétdmières,  fille 
"id*«îgem.  "*de  Charles-Marie-Félix  Hay  des  Nétumières,  et  de 
Jeanne-Marguerite  Hay  des  Nétumières.  Elle  mourut 
au  château  de  la  Bivaudière  le  3  mai  1781,  laissant 
trois  enfants,  savoir  : 

\^  Toussaint-François-Joseph,  qui  suit  ; 

a®  Marie-Pauline -Sain  te  de  Comulier,  nëe  à  Rennes  le  2  S 
fëyrier  1769,  mariée,  le  18  juin  1787,  à  Mathnrin-Louis- 
Anne-Bertrand  de  Saint-Pern ,  prudent  à  mortier  au 
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parlement  de  Bretagne,  fils  de  Jean -François-Bertrand  de 
Saint-Pern,  seigneur  de  la  Tour,  et  de  Marie-Eulalîe,  Sa- 
lomon  de  DervaU  Elle  mourut  à  Saint-Pcrn  le  18  septem- 
bre 1788; 

S«  Marie-Fëlicité-Camille  de  G>muUer,  nëe  le  9  novembre 
4  777 y  morte  dans  l'tle  de  Jersey,  où  elle  était  ëmîgrëe,  le 
30  juillet  4  793,  non  mariée. 

X.  Toussaint-François-Joseph  de  Cornulier,  mar- 
qaisde  Ghâteauf remont,  ne  à  Rennes,  le  6  juin  1771, 
épousa  par  contrat  passé  devant  Trubert ,  notaire 
àParis,  le  17  avril  1788  (mariage  béni  le  28),  Amé-  ^.  SA.MTPrw: 
lie-Laurence-Mariq-Cél este  de  Saikt-Pern-  Ligouy  er  ,  ?'""'  »  i.**'" ^î^"* 
née  a  Kennes,  paroisse 5amt-Aubin,  le  8  février  1 773 1»»»- 
et  y  baptisée,  paroisse  St-Sauveur  ,  le  28  avril  1777, 
fille  de  Bertrand- Auguste,  marquis  de  Saint-Pern, 
seigneur  de  la  Bryère^  et  de  Françoise-Marie-Jeanne 
Magon  de  la  Balue.  Toussaint-François-Joseph  était 
fort  jeune  lorsqu'il  perdit  ses  père  et  mère.  Il  fut 
placé  au  collège  de  Rennes,  où  il  fit  ses  études.  Il 
n'avait  que  17  ans  lorsqu'il  se  maria,  sa  femme  n'en 
avait  que  15.  Au  commencement  de  la  révolution^  il 
entra  dans  la  garde  constitutionnelle  de  Louis  XVI, 
mais  il  y  resta  peu  de  temps  ayant  émigré  bientôt 
après.  Il  servait  dans  Tarmée  des  princes ,  lorsque 
tourmenté  du  désir  de  revoir  sa  jeune  famille  qui  ne 
Tavait  pas  suivi ,  il  rentra  en  France  au  plus  fort  de 
la  révolution.  Cette  imprudence  lui  coûta  la  vie  :  il 
tomba  sous  la  hache  révolutionnaire  le  19  juillet 
1794,  âgé  de  23  ans.  Il  laissa  trois  enfants,  savoir  :  .}* 

|o  Toussaint- Jean-Hippolyte,  qui  suit  ; 

S<^Marie-Cainille-rAlbertî]ie  de  Cornulîer,  nëe  le  49  juillet 
4794,  mariée,  le  3  février  1845,  à  Jean-Louis-Marie-Ber- 
trand, comte  Je  Saint-Pern,  son  ^cousin-germain,  fils  de 
Mathurin-Louis-Ânne-Bertrand  de  Saint-Pern  de  la  Tour 
et  de  Marie-Pauline-Sainte  de  Gornulîer,  dont  trois  fils 
et  trois  filles  ; 

S*  Marie-Pauline-Fortunée  de  G)mulier  ^  née  le  S5  juillet 
4 79a,  mariée,  le  4  7  mai  4  84  7,  à  Louis,  marquis  de  Monti, 
ofûcier  aux  gardes  du  corps  du  roi ,  chevalier  de  Tordre 
de  Saint-Louis,  fils  de  Louis-Claude-René ,  marquis  de 
Monti,  et  de  Flore-Victoire  le  Roux. 

3 


Digitized  by 


Google 


S2  DE    CORNUUBR. 

XI.  Toussaint-Jean-Hippobytc,  marquis  dk  Coknu- 
LiEH ,  né  à  Paris  le  25  août  1789 ,  chevau-lëger  de  la 
garde  du  roi  en  1 S 1 4,  chef  d'escadron  an  7^  régiment 
de  dragons  en  1826,  lieutenant-colonel  au.  le*'  régi- 
ment de  chasseurs  à  cheval  en  1827,  cheTalier  de  Tor- 
dre de  Saint-Louis  et  de  la  Légion-d'Honneur,  démis- 
sionnaire en  1830,  a  épousé  à  Paris,  le  22  juin  1824, 

M  suMAiioM  :  Marie -Charlotte-Hermine  de  Sesmaisovs,  fille  de 
fouATmîîw'i^nClaude-Louis^^abriel-Donatien,  comte  de  Sesmai- 
sons,  maréchal- de-camp,  commandeur  de  la  Légion- 
d'Honneur,  pair  de  France,  et  d'Anne-Charlotte- 
Françoise  Dambray,  fille  du  chancelier  de  France  et 
petite-fille  du  chancelier  de  Barentin.  De  ce  mariage 
sont  issus  : 

I*  ChârfesJoseph-Gotitran,  qoi  suit  ; 

9<>  Isabelle  de  CorniiHer,  nëe  le  3  janvier  fSST,  morte  au 
château  d«  Vair  an  mois  d*<M;tobre  I8SS  ; 

S*  Domatienne-Margueritc -Marie  de  Cornulier,  née  le  37  fë- 
Tner  4  838,  manée,  â  Montre-Maman,  k  7  juin  4844, 
avec  Augustin-Raoul,  mATq%âs  de  Mauléon^  û\s  d'Amablc- 
Lambert- Charles- Joseph-François-Julien  ,  marquis  de 
Mauléon,  et  d^Aglaé-Françoise- Rosalie  Barrîn  de  la  Gallis- 
sonntére  ; 

4°  Marie -Camille-Hermine  de  Cornulier,  née  à  Mont-de~ 
Martan  le  8  juillet  4  88». 

XII.  Charles-Joseph-Gontran,  comte  ns  Gorsuueh^ 
né  à  Paris,  au  petit  Luxembourg,  le  18  octobre  1825, 
a  épousé,  au  château  de  Fontaine-Henri  (Calvados), 

iivVenu?u%'r»ixle  f  juiu  1847,  Emestine-Elisabeth  LE  Doulcet  db 
j.»ni.i,.é»  d*  -MBRÉ,fiIledeLoui8-Charles.Marie-EdmondIeDoul. 
cet  9  vicomte  de  Méré,  ancien  lieutenant  au  3*  régi- 
ment des  chasseurs  de  la  garde,  et  de  Henriette-Hed- 
wige  Gillet  de  la  Renommière. 

BRANCHE  DE  LA  CARATERIE. 

V.  Charles  i>b  CoEKtiuen,  seigneur  des  Croix  et  des 
Grarelles,  fils  de  Claude  de  Cornulier  et  de  Judith 
Fleuriot ,  ne  à  Nantes  le  19  août  1623,  reçut  de  son 
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frère  atné^  Pierre  de  Gomiilier,  par  partage  du  22  jan- 
vier 1650,  passé  devant  Charrier  et  Coudret^  no- 
taires royaux  à  Nantes,  une  somme  de  60,000  livres 
pour  lo.us  ses  droits  dans  les  successions  de  leurs  père 
et  mère.  Pour  le  remplir  de  cette  somme,  Pierre  de 
Comulier  lui  délaissa  la  terre  et  seigneurie  des  Gra- 
vcUes,  paroisses  de  Saint-Onen  et  h'aint-Méen,  évè- 
cfaé  de  Saint-Malo,  évaluée  36,000  livres,  et  une 
maison  située  à  Nantes  pour  le  reste.  Charles  en  reçut 
encore  pour  sa  part  dans  la  succession  du  seigneur 
duRodrou,  16,000  livres  en  biens  fonds  et  métairies, 
dans  les  paroisses,  de  Plouasne  et  de  Saint-Pem. 
Charles  de  Côrnulier  fut  confirmé,  le  3  septembre 
1666,  dans  la  charge  où  il  avait  été  élu  de  capitaine 
des  gentilshommes  du  pays  de  Retz  au  comté  Nantais. 
U  mourut  à  Nantes  le  10  mai  1678.  Il  avait  épousé, 
le  30  avril  1651,  Louise  de  la  Joub,  dame  de  la  Ca- 
raterie,  de  laquelle  sont  issus  à  Nantes  les  enfants 
ci-après  nommés  : 

4<*  pierre  de  Côrnulier,  seigneur  delà  Carateri^,  né  le  14  août 
1 653,  capitaine  au  régiment  de  Rhuis^mort  le  8  août  1715, 
non  marié; 

a<*  Charles^Yoland,  qui  suit  ; 

S<*  Autre  Charles-Yoiand  de  Comulier,  né  le  10  février  1665; 

4®  Claude  de  Comulier,  né  le   44  juillet  1669^   baptisé  le 
.  7  mars  1679  ; 

5^  Jean-Baptiste  de  Comulier,  né  le  4  7  avril  4  675,  mort  le 
S5  septembre  4685; 

S**  Louise-Charlotte  de  Comulier,  née  le  33  juin  4  654  ; 

7*  Françoise- Joséphe  de  Comulier,  née  le  5  octobre  4656  ; 

8*  Marie  de  Comulier,  née  le  33  février  4  666,  religieuse 
ursuline  à  Nantes  en  4  690; 

9**  Judith  de  Comulier^  née  le  6  janvier  4  665; 

4  0«  Jeanne -Louise  de  Comulier,  née   le   33    octobre  4  666, 
baptisée  le  35  avril  4  677  ; 

44*  Isabelle  de  Comulier,  née  le  34  août  4673  ; 

13"  Anonyme  de  Comulier,  née  le  34  novembre  4  678. 

VI.  Charles-Yoland  de  Côrnulier^   seigneur  des 
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Gravelles  et  de  la  Caraterie,  né  en  1655,  capitaine 

hallov»  :     d'une  compagnie  de  noblesse  au  comté  Nantais,  fut 

*';i„7^;;;!;;„*lî inhumé  dans  réglise  dePaulx  le  25  septembre  1705. 

M '*eh!î"'*îw!'^  ^^^^^  épousé,  le  1  *' février  1661,  Julienne  H ALLODiir 

charte  de  iroi.  étoi^DB  j^j^  PÉNICIÈRB.  doUt  il  CUt  l 

les  d^argeut. 

i^  Charles-Yoknd  de  Gomulier,  ne  le  5  septembre  1685.  Il 
ëpoiua  Françoise  JVou,  et  mourut  sans  enfonts  ; 

a*  Jean-Baptiste  de  Comulier,  abb^  de  la  Caraterie,  ne  le 
1 0  octobre  1688,  cure  de  la  paroisse  de  Nort  en  f  739,  puis 
de  celle  de  Sain  UEtienne-de-Montluc  en  17S4.  Ùy  est 
mort  le  8  février  1 7S8  ; 

9®  Charlemagne  de  0>mulier,  ne  le  6  fëTrier  4  699,  mort  le 
90  du  même  mois  ; 

4**  Autre  Charlemagne,  qui  suit; 

8*  Claude,  auteur  du  Rambau  de  Lk  Paiottikib^  ; 

6<*  Louise  de  Comulier,  née  le  19  novembre  4  681 ,  religieuse 
ursuline  k  Nantes,  morte  le  4  8  décembre  4  784  ; 

7<*  Bonne- Yolande  de  Comulier,  née  le  9  mai  4688,  mariée  à 
Simon  de  Rhuisy  colonel  du  régiment  de  son  nom,  seigneur 
de  la  Brosse,  morte  à  Paulx  le  99  décembre  4768. 

Vil.  Charlemagne  de  Corndliek,  I*'  du  nom^  che- 


*  RAMEAU  DE  LA  PAJÔTTERIB 

yiL  Claude  de  Cornulier,  cbevalier  delà  Caraterie,  né  le 

19  janvier  1698,  capitaine  des  milices  de  la  paroisse  de  Bois- 

de-Céné ,  mort  le  12  janvier  1733,  avait  eu  de  son  mariage 

de  ''guîScVI'i  uavec  Anne  le  Meignen ,  qui  mourut  le  4  janvier  1777,  deux 

bande  d'Mrg«nt,cbir>Anf«nts     sAVOÎr  ! 

géede8coiiuUî«<>«  '  savoir  . 

seble. 

4*>  Claude-Michel  de  Comulier,  né  le  99  avril  4799,  clerc- 
tonsuré  en  4  749,  sous-diacre  en  4788,  vicaire  de  Saint- 
Etienne-de-Mer-Morte  en  4  788,  chanoine  de  Téglise  cathé- 
drale de  Rennes  en  4  788,  mort  le  49  novembre  4769; 

9*  François  de  Comulier,  seigneur  de  la  Pajotterie,  né  le  4  8 
novembre  4  780,  mort  le  99  novembre  4  784.  Il  ne  laissa 
qu'un  fils  naturel,  nommé  Jean-François,  qu'il  avait  eu  en 
4789  de  demoiselle  Jeanne  Allain.  Ce  fils  porta  le  nom 
de  Comulier  jusqu'à  son  mariage,  en  4  778,  époque  a  la- 
quelle un  arrêt  du  parlement  lui  fit  défense  de  le  prendre, 
et  il  s'appela  depuis  des  Verronnières^  ainsi  que  sa  pos- 
térité aujourd'hui  éteinte. 
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valier,  seigneur  de  la  Caraterie,  capitaine  de  la  no- 
blesse au  comté  ,]^antaisr,  mort  le  18  mars  I7SS,  et       q.,^,.  , 
inhumé  dans  l'égÙsede  Paulx,  fut  marié  trois  fois  :  <i*«rg«tii ,  i  u  c»c« 
1»  avec  Marie-Thérèse  Giiiadi>;  }•  le  7  mmrsllidjfl^^'ji^z'^îi' 
avec  Françoise  le  Touhiiev];«x^  allé  de  feu  Christophe""*'  ^*  *'*'*** 
le  Touraeulx,  écuyer^  seigneur  du  Sens,  auditeur  end^ôr*.  &''s'"ur««\ie 
la  chambre  des  domptes  de  Bretagne,  et  de  Charlotte  7ér«.'du«»%r.ir!!!iu h 
delà  Bourdonnais,  morte  le  19  mars  17 30 5  8'*  le  21  •"•««••  «»'»"«"'•• 
avril  1732^  avec  Marie-Kosalie  jMénahdeau,  fille  de     MiiA.ui.Ai,: 
feu  Jean  Ménardeau,  chevaliter,  seigneur  de  lVlau-f;,'„V^;,fJ;.'^'â^o^| 
breuil,  et  de  Jçicquette  le  Haste,  morte  le  21  juin 
1775.  Charlemagne  de  Cornulier  eut  pour  enfants  : 

JDii  premier  lit  ; 

!•  Charlet-Tottssaint  de  Cornulier,  né  le  9  mai  17St,  mort 
jeune  ;  . 

Du  second  lit  : 
9**  Anonyme,  qui  ne  yëcut  pas  ; 

Du  troiêième  lit  :- 
S«  Charlemagne,  II*  du  nom,  qui  suit  j 

•I'*  Alexandre-Gaston,  cheyalier  de  Cornulier,  né  le  14  oc* 
tohre  17»,  capitaine  au  r^ginient  de  Bourgogne,  infan- 
terie, cheTalier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  pensionné  du 
roi  pour  les  blessures  qu'il  reçut  dans  les  guerres  de  Corse. 
U  assista  aux  Etats  assemblés  à  Nantes  le  l*r  octobre  1764, 
et  mourut  célibataire  ; 

s*  Marie-Rosâtie  de  Cornulier,  née  le  S 5  mars  I7S3,  mariée, 
le  16  juin  1755,  à  messire  Aené  de  Birc^  cheTalier,  sei- 
gneur de  la  Sénaigerie,  de  Jasson,  de  Malnoe,  de  r& 
pine,  etc.,  fils  de  René  de  Biré  et  de  Marie  Baudouin.  U 
n'a  pas  laissé  de  postérité  ; 

6<*  Bonne-Jacquette  de  Cornulier,  née  le  !•'  déoeiiibre  1754, 
morte  snns  alliance  ; 

7*  Louise-Marie<^Cbarlotte  de  Cornuliei^,  née  le  1 6  janrier 
4 756,  non  mariée. 

Vlli.  Chàrlemaçné  de  Corqulier,  11^  du  nom,  sei- 
gneur de  la  Caraterie  et  de  Boistancy,  né  le  8  juillet 
1737^  assista  aux  états  assemblés  à  mutes  le  1"  oc- 
tobre 1764.  U  eut  pour  femme  Rose-Charlotte  de 
GoTOH,  fille  deN...;deGoyon,  seigneur  des  Hur- ^.„;;„,;^;j-;^^ 
lièresy  près  Vitré,  et  de  demoiselle  de  Luynes,  dontBu»"'^»  >r...«  ^'ot 
1!  eut  : 


Digitized  by 


Google 


26  DE    CORRVLIER. 

■  \^  Charlenagne- AlexaBdfe-R«iié- A  ugustia ,,  qui  suit  ; 

X        39  Arnaud-Désicë-Renë-Victor;  '  auteur  tk:  la  Brahchb  du 
BoiscoB»B^o,  rappoitée  ci-apr^  (p^g^ -^7)  ; 

»  S*  I^ui8*Auguste,  auteur  dé  la  âftANCim  db  la  Lande,  men- 
tionnée après  ce}le  du  Bois(X>rbeau(|^geâ  8);   . 

4**  Dharles-Benjamin  de  Coi^nulier»  n^le  iZ  août  «781,  mort 
le  4  8  novembre  suivanl  j    . 

«o  Marie-Rose- Rosalie- Augu6tine  de  Coraulier,  nëe  le  10 
ayril  1778,  morte  le  28  juillet  1781.    ,  „ 

IX.  Charlemagjaé-Àlexdndre-René-Augustin    db 
GoRNULiEn  Dfi  LA  CaratêriÉ,  lié  le  2  mars  1773,  offi- 
cier au  régiment  Royal-Comtois,  chevalier  de  Forclre 
de  Saint-Louis,  émigra  au  commencement  de  la  ré- 
volution, servit  dans  Tarmée  des  princes  français,  et 
ât  partie  de  la  seconde  expédition  préparée  en  An- 
gleterre pour  une  descente  h  THe  d'Yeu,  mais  qui 
n'opéra  point  son  débarquement.  Il  rentra  en  France 
en  1802,  et  mourut  au  château  de  la  Câraterie  le  30 
octobre  1843.  Il  s*était  marié  deux  fois  :   V  avec 
d'asur^'iùriebrau- Marie  DE  BiBÉ  DE  Saint-Thomas  ,  dont  il  n*eut.que 
în^i*^fr"uuée'dl*sdeux  enfants  morts  et  naissant;  2** le  18  avril  1809, 
;LV«feVdv«*uw;avec  Pauline  le  Malher  de  Chassowvîlle,  611e  de 
*''*'^**Mr.'"uM  ;   Daniel-Henri-Loliis-Philippe-Auguste  le  Maltier, 

«r«rg«nt,  à  u  hice  gomtc  dc  Chassonville,  et  de  Pauline -Jeanne  de  Cor- 
de gu-uiet,  accom-       i.         TV  1  •  ..»  1 

pigntedeSroM»d«nuher.  De  ce  second  mariage,  il  est  provenu  qeux 
filles: 

4^  Pauline^Mathilde-Rosalie  de.Comulier,  nëe  le  18  juillet 
1810,  mariée^  1«  7  septembre  1 855,  arec  Qiarles,  comte  de 
Monuorhier^  fils  d'Honorë-fienjamin-Cliarles  de  Mont- 
sorbier,  et  de  Rose-Èlisabeth-Bënigne  Voyneau  du  Plessis. 
Elle  mourul  sans  postérité  le.  25  mars  1859  ; 

3l*  Henriette -Rose  de  Comulier,  nëe  le  17  janvier  1814, 
mariée,  le  88  octobre1859,  avec  Victor,  comte  d'EscroU 
d*Kstréej  fils  de  Claude-Antoine,  comte  d'Escrots  d*£8trée, 
ancien  o^cier  au  régiment  du  Roi ,  infanterie  ,•  cheTalier 
dc  Tordre  de  Saint-Louis,  et  de  Marie-Jlosalie  Jnchaultde 
la  Moriciére,  dont  plusieurs  enfants.  ' 
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BRANCHE  DU  BOISCORBEAU. 

IX.  Ârnaud-Désiré-René- Victor  de  Corhulieh  du 
BoiscoRBEÂB,  né  le  15  juin  1774,  second  fils  de  Char- 
lemagne  de  Comulier,  seigneur  de  la  Caraterie,  et 
de  Rose-Charlotte  de  Goyon,  émigra  au  commence- 
ment de  la  révolution  à  Jersey,  d'où  il  rejoignit  Far- 
mée  des  princes*  II  fit  partie  de  Texpédition  de  Qui- 
béron,  en  qualité  de  sergent-major  aans  le  régiment 
du  Dresnay.  Blessé  au  genou  par  une  balle  et  fait 
prisonnier,  il  fut  conduit  dans  les  prisons  d'Auray. 
La  commission  militaire  le  condamna  à  mort.  Mais  la 
nuit  qui  devait  précéder  son  exécution^  il  parvint  à 
s'échapper  avec  deux  de  ses  compagnons  dont  l'un, 
qui  était  le  domestique  de  M.  de  Sombreuil,  eut  le 
courage  de  le  porter  sur  ses  épaules  jusqu'à  ce  qu'il 
l'eut  mis  en  sûreté  dans  une  ferme,  sa  blessure  l'em- 
pêchant tout  à  fait  de  marcher.  De  là,  il  alla  rejoindre 
dans  la  Vendée  sa  mère  et  son  jeune  frère,  qui  y 
étaient  restés.  Il  mourut  le  21  avril  1830.  Il  avait 

épousé,  le  9  janvier  1799,  Marie-Françoise-GabrielIei>wFwaiM.Doju  : 
DES  Frighes-Dobu,  fille  de  Marie-lMarguerite-Fran-dw /•'"•' bwKi» 
çois-Firmin  des  Friches,  comte  Doria,  marquis  deJ'SfciUf^S*!.^'. 
Payons,  en  Champagne,  et  de  Cayeu,  en  Picardie,  «ï^'pîj,,"''**»ar  "î 
seigneur  de  Bethencourt,  d'Ollé,  de  SaintOuen,  de^^j'^^.^j;'^^'^!;^;: 
Cernov,  etc.,  ancien  capitaine  de  cavalerie,  cheva- '^*"i* •"'!.*.  *****"■ 

,.  1    ■'il         1  1      o     •  t*^       •  11  ^>       1  •  pé» d'or  et  d»«rgenl, 

lier  de  1  ordre  de  Saint-Louis,  et  de  dame  Catherine- à  v»^ie  couronna 
Julie  de  Rougé.  De  ce  mariage  est  issu  un  fils  uni-rHa'ituéÀ  dè^'S^û! 

•         ••-  Jr»,   brocbaute.   qui 

que,  qui  suit.  ,«iD«.iVi. 

X.  À rnaud-Reaé- Victor,  vicomte  db  Coiunulier, 
né  le  20  octobre  1799,  membre  du  conseil  général 
de  la  Loire-Inférieure,  a  épousé,  le  24  juin  1823, 
Mane«£milie  de  Blocqobldb  Wismes,  née  le  IS  marsd'ar^Hi.an  ci.««r»ii 
1804,  commune  de  MesniUMartinsart  (Somme),  fill6p^^,frdë'rmeTicae.' 
de  Stanislas^Gatherine-Âlexis  de  Blocquel,  baron  de**"*  "•''"• 
Wismes,  eu  Artois,  alors  préfet  de  Mame-et-Loire, 

et  d^Emilie-Joséphine^Jeanne  Ramires  de  la  Kamière. 
ils  ont  eu  trois  fils  et  une  fiUe  ; 
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««Gaston  deG>niulier,  né  le  4  aTiil  «824,  mort  le  21  fé- 
vrier  «8S0  ; 

S<*  Stanislas-Victor  de  ComuUer,  né  le  5  octobre  «828  ; 

3*  Jean-Louis-Arthur  de.ComuUer,  né  le  28  mai  «  850  ; 

4<>  Marie-Léonie  de  G>mulier,  née  à  Nantes  le  20  mars  «  895^ 
mariée  à  Nantes,  le  27  janvier  «845,  avec  Félix,  vicomte 
de  VilleboiS'Mareuil^  fils  de  Félix,  comte  de  Villebois- 
Mareail,  et  de  dame  Sophie  Foucault  de  Vauguyon. 

BRANCHE  DE  LA  LANDE. 

IX.  Loais-Auguste  de  Cornulier  de  là  Lande,  fils 
puîné  de  Charlemagne  de  Cornulier,  seigneur  de  la 
Caraterie,  et  de  Rose -Charlotte  de  Goyon  des  Hur- 
lières,  naquit  à  Nantes  le  19  septembre  1778.  Elevé 
avec  beaucoup  de  soin  par  sa  famille,  il  fut  de  bonne 
heure  imbu  des  sentiments  religieux  et  monarchi- 
ques, auxquels  il  dévoua  sa  vie.  Confié  aux  soins  de 
M.  de  Couétus,  oui  commandait  en  second  Farraée 
de  Charette,  il  dénuta  à  15  ans  dans  les  armes;  et, 
en  moins  de  8  mois,  il  se  trouva  à  un  grand  nombre 
d^af&ires.  Blessé  dans  quatre  engagements  différents, 
d'une  balle  dans  la  poitrine  et  de  plusieurs  coups  de 
sabre,  il  accompagna  jusqu^au  bout  son  générai;  et, 
le  jour  où  il  fut  pris,  il  échappa  seul  avec  M.  Ména- 
ger. En  1799,  la  Vendée  s^insurgea  de  nouveau.  La 
division  de  Machecoul  avait  eu  à  sa  tête,  dans  la  prise 
d  armes  précédente ,  M.  Dubois  ,  alors  absent  et 
proscrit.  Pressés  de  se  donner  un  chef,  les  paysans 
proclamèrent  Louis-Auguste  de  Gomulier,  qui  avait 
combattu  dans  leurs  rangs;  mais,  par  un  sentiment 
d'abnégation  bien  rare,  celui-ci  fit  reconnaître  pour 
commandant  M.  Donné,  fib  d'un  serrurier  de  Ma- 
checoul, qui  avait  eu  le  second  rang  sous  M.  Dubois. 
Comme  à  la  plupart  des  gentilshommes  qui  avaient 
pris  parti  dans  les  mouvements  de  Fouest,  et  s^ 
étaient  fait  remarquer,  le  pouvoir  impérial  fit  offrir 
à  Louis-Auguste  de  Cornulier  une  place  dans  ses  ar- 
mées ;  il  la  refusa.  En  1815,  pendant  les  Cent- Jours ^ 
il  commanda  la  division  de  Machecoul,  prit  part  au 
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copibat  de  Roche-Servière,  et  fut  un  de  ceux  qui 
protégèrent  la  retraite  de  M.  de  Suzannet.  A  la  ren- 
trée des  Bourbons,  il  fut  nommé  colonel  des  gardes 
nationales  du  pays  de  Retz,  et  chargé  de  leur  organi- 
sation. Louis  XVIII  le  créa  chevalier  de  Tordre  de 
Saint-Louis.  Lorsque  la  duchesse  de  Berry  parut  en 
Bretagne,  M.  de  Comulier  prit  de  nouveau  les  armes 
ayec  deux  de  ses  fils*  A  la  tête  d'un  détachement  de 
la  division  de  Machecoul,  il  eut  un  léger  engagement 
avec  un  bataillon  du  66*  de  ligne  :  quelques  hommes 
furent  tués  de  part  et  d'autre.  Cette  affaire  qu'il 
considérait  comme  un  début  dans  la  résistance  devait 
être  la  fin  des  événements;  mais  d'autres  épreuves 
lai  étaient  réservées.  Atteint  par  une  sentence  de 
mort^  il  dut  chercher  son  salut  aans  Texil.  au  bout  de 
i  ans,  il  comparut  devant  la  cour  d  assises,  et  inter- 
pelé sur  les  motifs  qui  l'avaient,  au  déclin  de  sa  vie, 
jeté  dans  de  nouveaux  troubles,  il  répondit  que  ma- 
dame la  duchesse  de  Berry  étant  venue  réclamer  son 
concours,  chevalier  de  Saint-Louis  et  gentilhomme, 
il  s'était  vu  doublement  engagé  à  la  servir.  Les  ani- 
mosités  politiques  s'éteignaient  :  le  verdict  du  jury 
le  rendit  à  sa  famille.  Louis- Auguste  mourut  à  Nantes 
le  27  février  1843.  Il  avait  épousé,  le  20  février  1810,  .^^^„^^ ^ 
à  la  Gamache,  Adélaîde-Bonne-Marie  ns  l'ëspinat,  d'arput,  à  s  épine. 
veuve  dé  Louis-Jacob  de  TEspinay  de  la  Roche-Bou-  *  '*°***''''' 
logne,  et  fille  de  Charles- Alexis  de  FEspinay  des 
Oouzeaux  et  de  Gabrielle  Félicité  de  Buor;  il  en  eut  : 

4  *  Auguste-Louis-Marie,  qui  suit  : 

S®  Henri- Victor-Marie  de  Comulier,   né  le  8  septembre 

I8IA; 

S<>  Arnaud-Victor-Marie  de  Comulier,  né  le  7  septembre 
1818,  mort  le  8  août  4  823  ; 

4*  Adèle-Gabrielle-Rosalie-Marie  de  Comulier,  née  le  7  no- 
vembre 4  814^  mariée  à  Nantes,  le  7  janvier  4  883,  à 
Henri- Victor ,  Ticomté  de  VEspinay  des  Moulinets,  son 
cousin-germain,  fils  d'Alexis-Gabriel  de  l-Espinay  et  d'A- 
mantbe- Victoire-Cécile- Joséphine  le  Bœuf;  elle  mourut 
sans  postérité  le  9  novembre  de  la  même  année  ; 

5°  Marie-Anne  de  Comulier,  née  jle  4*'  avril  4829  ,  mariée 
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à  NanléB,  le  II  octobre  1845,  a Ren^Fâu,  comte  de  RiH 
main,  fils  de  F^lix,  comte  de  Romain,  colonel  d'artillerie , 
cheTalier  de  l*ordre  de  Saint-Louis ,  et  d'Anne- Amëlie- 
Dominique  du  Ghillau. 

X.   Auguste -Louis -Marie  de  Cornulier,    né  à. 

Nantes  le  23  septembre  18129  page  du  roi  Charles  X^ 

grimoium:     3  épousé,  le  11  août  1846,  Caroline-Pauline  Gri- 

gu-uii>  d«6pièci^MonARD  DE  Saint-Laureht,  fille  de  Henn-Jacques 

dlsur/"""  *'"'"^''*'Grimouard ,  comte  de  Saint-Laurent,  et  de   dame 

Coricie  du  Bois  de  la  Verronnière,  dont  il  a  : 

Marie-Caroline  de  Gomulier,  née  au  château  de  la  Lande  » 
prés  Montaigu,  le  S  S  juin  1 847. 


BRANCHE  DE  LUCINIÈRË. 

IV.  Jean  de  Cobuulieh  ,  chevalier,  seigneur  de 
Lucinière,  de  Montreuil ,  de  la  Gazoire  et  de  Lon- 
glée,  dans  la  paroisse  de  Nort,  fils  de  Pierre  de  Cor- 
nulier,  III«  du  nom,  et  de  Claude  de  Comaille,  bap- 
tisé le  15  avril  1574,  conseiller  du  roi  et  capitaine  de 
50  hommes  d*armes,  fut  tout  à  la  fois  un  administra- 
teur habile  et  un  militaire  distingué.  Nommé  le  8-30 
juin  1601  grand  prévôt  de  Bretagne;  pourvu,  en 
1602,  de  l'office  de  grand  maître  enquêteur  et 
général  réformateur  des  eaux  et  forêts  de  Bretagne 
et  de  celui  de  grand  veneur  audit  pays ,  il  assista,  en 
1604  y  aux  états  de  cette  province  en  qualité  de 
commissaire  du  roi^  servit  activement,  souslesordres 
du  maréchal  de  Brissac,  à  la  tête  d'une  compagnie  de 
chevau-légers  et  d'un  corps  de  carabiniers  qu'il 
avait  mis  sur  pied  pour  le  service  des  rois  Henri  IV 
et  Louis  XUI;  assista  ledit  maréchal  dans  la  revue 
des  gens  de  guerre  de  la  Bretagne  feite  en  1616,  et 
fut  capitaine  et  gouverneur  des  villes  et  châteaux 
de  Comper,  de  Nantes,  du  Croisic  et  de  Guérande, 
sous  les  ordres  des  ducs  de  Vendôme  et  de  Mont- 
bazon.  Le  6  mars  1618,  il  fut  gratifié  d'une  pension 
de  1,200  livres  en  récompense  de  ses  bons  et  fidèles 
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services.  Il  partagea  de  son  vivant  sa  fille  babelle, 
le  15  octobre  1644 ,  et  mourut  à  Nantes  le  28  dé- 
cembre 1650.  II  avait  épousé,  le  24  septembre  1603, 
Marguerite  lb  Loup,  morte  le  4  mai  1642,  fille  ded«Ku«ùie!^à2bte<^ 
Michel  le  Loup,  seigneur  du  Breil  et  de  la  Haye,  etJ*'r«j;;/J;'2Îj;'^ 
de  Bonne  de  Troyes  de  Boisregnard.  De  ce  mariage'^  >• 
sont  provenus,  à  Nantes^  les  enfants  qui  suivent  : 

4®  Qaude  de  Cornulier,  seigneur  de  Luciniére,  de  la  Ga- 
soire,  du  Meix,  du  Vernaj  et  de  la  Herpinière-aux-Tou» 
ches,  né  le  S  noTembre  1 604,  conseiller  du  roi,  abbé  corn- 
mendataire  de  l'abbaye  de  BlanGhe-G>uronnè  après  son 
oncle,  révéque  de  Rennes,  qui  s'en  démit  en  sa  faveur  le 
97  juin  1 655.  U  assista  en  cette  qualité  aux  états  assemblés 
à  Nantes  en  16SS,  et  introduisit  la  réforme  dans  son  ab- 
baye suivant  le  contrat  qui  en  fut  passé  avec  les  religieux 
le  28  juin  4652.  {Hist.  de  Bretagne  y  t^at  D.  Taillandier), 
En  4666,  il  était  prieur  de  fietton,  dn  Tertre  et  du  Héio, 
et  on  le  désignait  généralement  par  ce  dernier  nom.  Il 
mourut  â  Nantes  le  4  juiUet  1681,  et  (ut  inhumé  dans  le 
courent  des  chartreux  ; 

%•  Victor  de  Gomulier,  seigneur  de  Mon  treuil ,  de  Lon- 
glée,  etc.,  né  le  48  février  4  606.  U  épousa  Jacqueline  de 
la  Rivière  et  mourut  peu  de  temps  après  ;  sa  veuve  se 
remaria  à  Roland  Morin,  avocat-géaérsl  à  la  chambre  des 
comptes.  Victor  de  Gomulier  ca  avait  eu  une  fille  ; 

Marie  de  Gomulier,  née  à  Nantes  le  5  octobre  4  655, 
morte  en  bas  âge  ; 

S*"  Yvesde  Gomulier,  né  le  5  juiUet  4607; 

4*  Pierre  IV«  du  nom,  qui  auit  ; 

5*  Bernardin  de  GomuUer,  né  le  as  septembre  4645  ; 

6®  Autre  Yves  de  Gomulier,  né  aussi  le  S5  septembre  1 64  5; 

7*  Philippe-EflHnanud ,  auteur  de  la  Brarcbb  db  Mom- 
TRBUIL  (*)  ; 


♦ 


BRANCHE  DE  MONTREUIL. 


V.  Philippe -Emmanuel  dk  Gornulier,  seigneur  de  Moc- 
ti^il  et  de  Longlée ,  après  la  mort  de  son  frère  Victor,  oé  le 
22  octobre  1614  ;  était ,  en  1657 ,  liemenaDt  de  la  noblesse  au 
comté  Nantais  et  pensionnaire  des  états.  U  mourut  à  Nantes  le 
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8»  Judith  de  Gomulier,  née  le  4  7  décembre  %'BiO,  mariée, 
le  21  décembre  I6S8  à  Pierre  de  Kermeno,  seigneur  de 
Quëralio,  fils  de  Pierre  de  Rermeno,  seigneur  de  Lauver- 
gnac,  des  Houmeaux,  etc.,  gouTemeur  de  Guéraude,  et 
de  Jeanne  Gharette.  Elle  mourut  sans  postérité  ; 

9°  Isabelle  de  Gomulier^  née  le  !«'  mai  1613  ;  mariée  avec 
Kené  des  F'auXf  de  la  maison  de  Léyaré,  écuyer,  seigneur 
de  Beauchesne,  de  Marigny,  etc.^  dont  cinq  enfants  ; 

f  0«  Françoise  de  Comulier,  née  le  S  5  mai  1816  ; 
>1I«  Prudence  de  Gomulier,  née  aussi  le  S  6  mai  1616  ; 
1  a*  Autre  Isabelle  de  Gomulier,  i^ligieuse  ursuline  a  Nantes; 


d'wg«?.î"d'mb«ii.  13  janvier  1678.  Il  avait  épousé,  par  contratdu  23  juin  1645, 
dM  de  8v«"if«  *c.(mariafi:ebéDi  le  4  juillei),  Jeanne  Gabnisr,  décédée  à  Nantes 
quille*  du  xnùmn  en  le  5  novembrc  1679.  et  dont  il  avait  eu  deux  nls  et  huit  filles  : 

orle. 

4^  Oaude,  f*  du  nom,  qui  suit  ; 

8*  Autre  Glaude  de  Gomulier,  né  le  1 1  avril  1669  ; 

30  Françoise-Josèphe  de  Gomulier,  née  le  !•' juillet  1646; 

1°  Marie-Prudence  de  Gomulier  née  le  18  mai  1647  ,  morte 
le  1 0  mars  1 669,  non  mariée  ; 

5*  Charlotte  de  Gomulier,  née  le  S7  aoftt  4649 ,  morte  en 
odeur  de  sainteté  le  S8  février  1686,  et  inhumée  solennel- 
lement dans  le  cimetière  de  Saint-Léonard  de  Nantes  ; 

6^  Jeanne  de  Gomulier,  née  le  8  octobre  1 68S;  elle  vivait  en 
4706,  non  mariée; 

7*  Hélène  de  Cornulier,  née  le  10  décembre  1685  ; 

8<*  Gharlotte-Jeanne  de  Cornulier,  née  le  SS  avril  4685  ; 

9<^  Marie -Pétronille  de  GomuUer,  née  le  9  juin  4686,  morte 
le  1 7  septembre  1 679,  non  mariée  f 

1 0^  Autre  Marie-Prudence  de  Gomulier^  vivante  en  1 699. 

VI.  Glaude  de  Gornuuer»  I^  du  nom,  chevalier,  seigneur 

de  Montreuil,  de  la  Gazoire,  de  Longlée^  de  Saint-Thomas,  etc., 

capitaine  d'une  compagnie  de  noblesse  au  comté  Nantais,  lieu» 

tenant  des  maréchaux  de  France  audit  comté,  né  le  1 8  septem- 

A'  "f'"fîii  à»^^^  1651,  mort  à  Nantes  le  16  février  1707j  ayait  épousé,  le 

Ru7uie>,ch\i^d'un5  déccmbrc  1684,  Marie*Marguêrite  le  Menevst,  fiUe  de  Ju- 

i«îî!lîJ«îiS?"de*  8  ***û  ^®  Menenst,  écuyer,  conseiller  du  «ri,  maître  en  la  chambre 

rose*  de  gueule»,    dcs  comptcs  de  Bretagne,  et  de  Jalienne  Bareau.  Leurs  enfants 

furent  : 
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13^  Marie  de  Gornulier,  née  le  il  mai  1649,  entrée  en  re- 
ligion en  1686,  au  courent  des  bëotfdictines  de  Vitré^  où 
elle  était  encore  en  t665. 

y.  Pierre  de  Counulibr,  IV*  du  nom  (qualifié 
noble  et  puissant  seigneur^  comme  ses  desceiidauts) , 
chevalier,  seigneur  de  Lorière,  du  Pesie,  du  Bran- 
day,  de  la  Grande-Haye  et  de  la  Moricière^  dans  la 
paroisse  de  Brains,  ne  le  5  octobre  1609,  conseiller 
du  roi,  capitaine  d'une  compagnie  d'infanterie  levée 


t     4<»  Qaude,  II*  du  nom,  qui  suit; 
V*  Anonyme,  mort  le  24  janyier  1688  ; 

3*  Marie-Eupbrasie-Scholastique  de  Gornulier,  née  le  15 
mars  1690»  mariée  le  14  juillet  4  707  avec  messire  René 
Baux,  chevalier,  seigneur  de  Saint-Mars-de-Coutais,  Cas- 
son  ,  etc.,  conseiller  au  parlement  de  Bretagne.  Elle  est 
morte  le  4  octobre  4  716,  laissant  postérité  ^ 

4o  Marguerite  de  Gornulier,  née  le  4*'  août  4  694. 

YII.  Claude  de  Cornolier,  II*  du  dobi,  chevab'er,  sei^eur 
de  Montreuil,  de  Longlée,  de  Fajau,  etc.  lieiiteDant  des  ma- 
réchaux de  France  au  comté  Nantais,  né  à  Nantes  le  12  février 
1689,  inhumé  le  27  juin  1722,  avait  épousé,  le  26  avril  1718, 
Charlotte  le  Tourneulx  ,  fille  de  Christophe  le  Tourneulx,d'."^Vï"u"tde 
écuyer,  seicneur  du  Sens,  et  de  Charlotte  delà  Bourdonnais, •■»«>'•'' ît "*»'•»***. 

*'«°ii  itr>.'^i:iT-r  1  '  fendue*  d*Mr((i  M,  «1 

«t  sœur  de  la  dame  de  la  Garaterie.  Claude  II  eut  de  ce  ma-aUuoiéeideguettk». 
riage  : 

4*Oande  de  ComuHer,  né  le  44  février  1724,  mort  le  14 
mars  4  739.  fin  sa  personne  s'éteignit  la  branche  des  sei* 
gneurs  de  Montreuu  ; 

a<»  Renée-Charlotte  de  Comulier,  née  le  6  avril  4720,  dame 
de  Montreuil  après  la  mort  de  son  frère»  mariée  le  24  dé- 
cembre (contrat  du  lA)  4  786,  avec  messire  Jean-Baptiste- 
Antoine  de  BecdelièvrCy  chevalier,  vicomte  du  BouexÎG, 
conseiller  au  parlement  de  Bretagne,  fils  de  Pierre  de  Bec- 
delièvre,  vicomte  du  Bouexic,  et  de  Jeanne-Louise  Ga- 
bard,  dame  de  Teilbac.  Il  n*j  eut  pas  dVnfants  de  ce 
mariage,  et  tous  les  biens  de  cette  branche  passèrent  dans 
la  famille  Boux,'  aux  héritiers  de  Marie-Euphrasie-Scho- 
lastique  de  Comulier. 
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par  lui  par  commission  du  6' novembre  1635,  fut 
nommé  le  3  janvier  1642,  et  installé  le  15  du  même 
mois  dans  la  charge  de  grand  maître  des  eaux  et 
forêts  et  grand  veneur  de  Bretagne,  qu'il  occupa 
jusquW  1656y  et  fut  commissaire  du  roi  aux  états 
de  Bretagne  des  années  1657,  1659,  1661  et  1665. 
11  mourut  le  19  décembre  1668,  et  fut  inhumé  dans 
Fenfeu  de  sa  famille,  en  Téglise  de  Sainte-Badégonde 
de  Nantes.  Il  avait  épousé  à  Mantes,  le  22  janvier  1645, 
Pmraji  :  Françoise-Josèphe  nu  Plbssieik,  née  au  château  d'An- 
d».rpenVà"»îfai€Îcenis  eu  1625,  fille  de  René-Louis  du  Plessier,  cbe- 
d^iîwël^wrt?.-^**'*®'*»  seigneur  de  Genonville,  premier  gentilhomme 
jf"»'.  •"«  »  ïoîî^®  '^  chambre  du  duc  de  Vendôme,  capitaine  et 
ovi'cbaMj'.îl^ctd'gouvemeur  des  ville  et  château  d'Âncenis,  et  de 
"'''''  dame  Marie  Blanchard.  Françoise-Josèphe  du  Ples- 

sier mourut  le  22  avril  1680,  et  fut  enterrée  dans  Té- 
Elise  paroissiale  de  Brains,  quelle  avait  rebâtie, 
on  mari  et  elle  avaient  fondé,  eu  1656,  la  chapelle 
de  Lorière;  ils  eurent  huit  enfants,  savoir  : 

1*  Jean-Baptiste  de  Gomulier,  abbë  de  Lorière,  derc  toosorë 
en  1667,  Tirant  en  1676; 

a<*  Autre  Jean-Baptiste,  qui  suit  ; 

8*  Autre  Jean-Baptiste^  auteur  do  Rameau  du  Peslii^. 

4»  Charles  de   Comulier ,  ne  le    19  ayril    i  656  ,   vivant 
en166»; 

8*  Jeanne-Marie  de  Comulier,  née  le  24  avril  1648,  sœur 
jumelle  de  Jean-Baptiste  qui  suit;  vivante  en  1 666  ; 

6**  Louisf-Qiarlotte  de  Comulier ,  née  le  6  juillet  4649  ; 


•RAMEAU DU  PESLE. 

TI,  Jean-Baptiste  db  Cobvulub  ,  cbcivalier  ,  seigneur  du 
Pesle,  du  Braoday,  de  la  Grande-Haye,  de  la  Moricière  et  des 
cliâtelleDies  de  Jasson  et  de  Malnoë  en  Brains;  né  le  13  jan- 
vier 1655.  Il  fut  pourvu,  le  18  novembre  1692,  de  l'office  de 
président  en  la  chambre  des  comptes  de  Bretagne  et  mourut  à  la 
BMvniâsi  fin  de  1708.  Il  sVtait  marié  deux  fois ,  V  le  16  mai  1683, 
VS7  ta  "p^i^w^avec  Louise  Ragvideau,  morte  le  26  novembre  1689,  fille  de 
*"n*  *ÎJJi*P""*Ç^"  Raguideau,  écuyer,  seigneur  du  Rodier,  président  à 


Digitized  by 


Google 


DE   CORHtJLIBK.  35 

1^  Françoise-Elisabeth  de  Cornalier,  dame  de  Loriére,  née 
le  So  noTembre  I6S0  ,  morte,  non  mariée,  le  S  octobre 
4  7S7,  et  enterrée  dans  Fëglise  paroissiale  de  Braios,  avec 
sa  mère,  du  c6té  de  l'évangile  et  tout  près  du  chœur,  sous 
l'ancien  banc  seigneurial  de  la  famille  de  G)mulier  ; 

8»  Françoise  de  Comulier,  née  le  SS  juillet  1652. 

Lors  des  partages  qui  furent  £ûts  en  1682,  il  ne  restait 
plus  que  trois  de.  ces  enfants  :  Jean-Baptiste  qui  suit,  le  pré- 
sident du  Pesle  et  Françoise-Elisabeth. 

YI.  Jean-Baptiste  db  CoRKULisa,  chevalier,  baron 
de  la  Roche  en  Nort,  seigneur  de  Lucinière,  du 
Meix,  du  Vernay,  du  Pesle,  de  Lorière,  etc.,  né  le  24 
avril  I6489  fut  reçu  conseiller  au  parlement  de  Bre- 
tagne le  i9  octobre  1676,  et  mourut  à  Rennes  le  13 
décembre  1720. 11  fut  marié  deux  fois  :  l""  par  cont^rat 
passé  à  Vannes  le  18  février  1679,  avec  Françoise 

DoNDCL,  morte  le  30  mai   1704,  fille  de  Thomas      

Doiidel,  seigneur  de  Brangolo,  et  de  Marie  Touzé;J^^  •»? 
2"  par  contrat  passé  devant   Lecourbe  et  Pinard,   "^ 
notaires  royaux  à  Nantes,  le  18  février  1705  (iïMriage*fc*,|jen'"Y'Vfle«ri 
célébré  le   19),  avec  Jeanne  Libault,  dame  de  laj;  J{Jf^/„«;;2S! 
Templerie  et  de  Belabord^  fille  unique  de  Gratienjjj^*^,^»  ^^"^ 
Libàult,  écuyer,  seigneur  du  Perray,  et  de  Jeanne 
Moreau,  et  veuve  de  Denis  Marion,  écuyer,  seigneur 
des  Noyers,  morte  le  8  janvier  1722. 11  n'y  eut  pas 
d*enfants  de  ce  second  mariage  ;   du  premier  vin- 
rent : 

1°  Claude -Jean-Baptiste,  qui  suit  ; 


DoHML  : 


la  chambre  des  comptes  de  Bretagne,  et  de  Philiberte  Morel  ; 
2*  le  19  août  1692,  avec  Louise  T&oxterbau,  veuve  de  Jean 
M  orin,  chevalier,^  seigneur  de  la  Tresie.  Cette  seconde  femme 
ne  donna  pas  d'enfants  à  Jean -Baptiste  de  Comulier.  Il  avait 
eu  de  la  pfemière  i 

!•  Françoise  de  Coruulier,   née  le  18  mars   1684,  morte 

j«une; 
2«  ABtfâique->Thëfè8e  de  Comulier,  demoiselle  de  Jassoa  et 

du  Pesle,  née  le  IS  mai  1 685,  morte  k  46  mars  i  708,  non 

mariée.  « 
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2<»  Piem-EoBtache,  auteur  du  Bahiau  du  Veaiiat  *. 

S®  Françoise-Josèphe  de  Comulier,  nëe  le  il  S  novembre  1 679^ 
morte  le  1 6  septembre  1 681  ; 

4**  Marie-Prudence  de  Gomulier,  nëe  le  16  mars  1688,  ma- 
rine le  !•'' juin  1701  a  Qaude-François  Xrouai/^  cheyalier, 
seigneur  de  la  Saudrais,  de  Senegraud,  etc.,  dont  trois 
enfants; 

5<>  Benëe-Elisabeth  de  Gornulier,  nëe  le  ts  juin  1 684,  entrée 
en  religion  en  1705  chez  les  ursulines  de  Vannes; 

6«  Jeanne  de  Gomulier,  entrée  en  religion,  en  1 706,  chez  les 
hospitalières  de  Quimper; 

*  RAMEAU  DU  VERNAY. 

VU.  Pîerre-EustacbeDK  Gornulisr,  seigneur  du  Vcrnay, 
docteur  en  théologie  de  la  Faculté  de  Paris,  fut  d'abord  des* 
tîné  à  l'état  ecclésiastique.  Il  était  connu  sous  le  nom  d'abbé  de 
Lorière,  et  pourvu  déjà  depuis  longtemps  d'un  bénéfice  lors* 
de  Mbhi.  i  s  fiiiiTi^"*^^  quitta  cette  vocation  et  épousa,  le  26  juin  1724,  Marçue- 
à\!^t,  potéei  cDrite-Jacquette  BaossAaD,  morte  le  13  janvier  1778,  fille  imiqae 
dw'  Aoiir""*tb^®  Jacques  Brossard,  seigneur  du  Plessis  en  Pont^saint-Martin, 
et  de  llarie-Anne  Gouin.  Il  eut  de  ce  mariage  trois  enfknts  : 

1*  Pierre-Jean-Baptiste-Henri  de  Cornulier ,  seigneur  du 
Vemajr,  né  en  1 736.  Il  assista  aux  états  assembla  à  Nan- 
tes le.  1**^  octobre  1 764  ;  épousa ,  en  1 76 S,  Marie-Louise 
Collas  de  VEpronnière^  dont  il  n'eut  pas  d^enfants,  et 
mourut  le  1 4  décembre  1 704  ; 

%•  Pelage-Etienne -Claude,  chevalier  de  Cornulier  du  Ver- 
nay,  né  en  1730.  Il  assista  aux  états  assembla  à  Nantes 
le  1*'  octobre  1764,  et  mourut  le  15  avril  1706,  non 
marié; 

8<*  Françoise*  Elisabeth  de  Cornulier,  morte  au  mois  d*aoùt 
1 704,  non  mariée. 

Ce  rameau  a  fini  misérablement  pendant  les  persécutions 
réyolutionnaires  ;  Tatné  est  mort  à  rhôpital  révolutionnaire 
de  Nantes,  le  chevalier  et  sa  sœur  à  Blois  où  ils  avaient  été 
déportés. 

Le  chevalier  de  Cornulier  du  Vemay  était  rempli  d^es- 
prit  et  plein  de  connaissances  ;  il  faisait  des  vers  charmants, 
yuoiqu  il  fût  presque  aveugle  depuis  son  enfimce,  il  fut  reçu 
a  l'Académie  d^ Angers  an  1758.  (Fréron,  Armée  littéraire, 
1768,  t,  IV;  et  1761,  t.  IV;  Lettres  sur  quelques  c'crits, 
année  1761,  t.  V,p.  145). 
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7«  Marie-Anne-Marcuise  de  G>rDulier»  n^  en  1689,  mariée, 
en  1 704  ,  à  Louis-Beniard  Chotard ,  seigneur  de  la 
Loyenne  et  de  la  Loiiie,  morte  le  25  janvier  17S9^  dont 
un  fils  } 

8<*  Pélagie  de  Comulier^  mariée,  l<*  le  4  novembre  1706,  à 
François-Bernard  des  Vaux^  chevalier,  seigneur  de  la  Loi- 
zellière,  son  cousin  issu  de  germain,  fUs  de  Jean-Baptiste 
des  Vaux  et  de  Françoise  le  Meneust,  dont  un  fils  ;  S»  le 
6  mai  I7t6,  a  Emmanuel  Cassard,  seigneur  de  la  Joue  , 
conseiller  du  roi,  juge  criminel  au  siège  présidial  de  Man- 
tes, veuf  de  Françoise  le  Merle.  Il  n'y  eut  pas  d'enfants  de 
ce  second  mariage  ; 

9*  Françoise  de  Gomulîer,  née  le  10  février  1691. 

Vil.  Claude-Jean-Baptiste  de  Cobrclibr,  cheyalier, 
comte  de  la  Roche  en  Nort,  seigneur  de  Lucinière, 
du  Meix,  de  Lorière,  du  Pesle,  etc.,  né  le  21  janvier 
1686  9  émancipé  par  lettres  du  mois  de  juin  1708  \ 
fut  reçu  conseiller  au  parlement  de  Bretagne  le  15 
octobre  1721,  et  mourut  à  l'abbaye  de  Saint-Gildas- 
des-Bois  en  1750.  Il  avait  épousé  à  Rennes,  le  7  mai 
1720,  Ânne-Marie  DE  Gbnhes,  morte  le  31  août  17739 
fille  de  Benjamin  de  Gennes,  seigneur  de  Vaudué,  et^^J^,^';""^;^, 
d'Ânne-Marie  Pommeret.  De  ce  mariage  sont  pro-""'*"*»^"- 
venus,  outre  quatre  enfants  morts  en  bas-âge  : 

1«  Claude-Toussaint-Henri,  comte  de  Comulier»  né  le  90 
mai  4  729,  capitaine  de  cayalerie,  tué  en  duel  à  Angers  en 
t769,  non  marié  ; 

S«  Jean-Baptiste-Benjamin,  qui  suit  ; 

S''  Anne-Marie-£lisabeth  de  Cornulier,  diu  mademoiselle  de 
Loriére,  née  en  4  7SS,  morte  le  16  janyier  1785,  non  ma- 
riée ; 

k9  Marcuise-Edmée,  dite  mademoiselle  de  Gomulier,  née  le 
4  9  août  4  735,  morte  en  4769,  non  mariée  ; 

6*  Félicité-Louise-Marie  de  Gomulier,  dite  mademoiselle  du 
Pesle,  née  le  î5  janyier  4  7i7,  morte  le  8  janvier  4  778, 
non  mariée  ; 

6*  Rose-Charlotte  de  Gomulîer,  dite  mademobelle  de  Luci  • 

niére,  née  le  5  mars  4  798,  non  mariée  : 
7*  Jeanne-Eulalie  de  Comulier,  née  le  9*  août  4  754,  morte 

jeune. 
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VIII.  Jean-Baptiste-BenjaiiHB  de  Gorsvlisr,  sei- 
gneur de  Lucinière,  du  Meix,  de  la  Herpinière,  de 
Lorière,  duPesle,  de  Braius,  au  comté  iHautais;  du 
Cosquer  en  Pomoierit  -  Jeudi  et  de  Kergaro  en 
Quemper-Guézennec,  près  Ponirieux,  etc*^  né  à  Lu- 
cîaîère  le  18  férrier  1740,  fut  pourvu  de  Toffice  de 
conseiller  au  parlement  de  Bretagne  le  SOaTrii  1763, 
puis  de  celui  de  président  des  enquêtes  au  même 
parlement  le  10  juin  1784,  et  mourut  à  Ludnière 
le  4  juin  1818.  Jean-Baptiste-Beniamia  de  Cornulier 
avait  au  parlement  la  réputatioa  <run  des  plus  grands 
jurisconsultes  de  France.  M.  Miorcec  de  Kerdanet, 
auteur  d'une  Biographie  breioime^  dit  :  «  M*  de 
a  Lucinière  était  le  meilleur  oonseiUer-fBppoiteHr 
A  du  parlement,  l'homme  le  plus  juste,  le  magis- 
«  tvat  le  plus  savant  comme  le  plue  vénéné.  •  A 
répoqiie  où  il  entra  dans  la  magîstratuna,  on  iëtait 
dans  toute  la  chaleur  de  l'afÊure  des  parlements; 
il  y  prit  une  part  très-active  «t  6it  successiv^aient 
exile  à  Lucinière,  à  Saint-Hilaire^u-Harcouêt,  puis 
àCiwaj  en  Poitou^  «et  enfin  enfermé  à  la  Bastille 
peiM}ant4jtM^kfue  temps.  Apiiès  le  onssacreide  MAL  de 
Boishue  ^deSaint-ÂÎTeui,  à  Rennes,  •en  1769,  les 
événements  prenaient  un  aspect  de  plus  en  plus  me- 
naçant. Le  parlement  <?essa  ses  fonetions,  et  chacun 
de  ses  membres  chercha  son  salut  dans  la  retraite. 
M .  de  Lucinière  resta  à  Rennes,  l'un  des  derniers. 
Aimé  et  considéré  de  toute  la  ville,  les  gens  du  tiers- 
état  essayèrent  par  des  démarches  de  rengager  dans 
leur  parti  ;  mais  ayant  repoussé  ces  ouvertures^  il  fut 
obligé  de  sortir  de  la  ville  avec  sa  famille^  Plus  tard, 
ne  voulant  poin^  déférer  aux  injonctions  patriotiques 
de  la  municipalité  de  Nantes,  il  prit  avec  sa  famille 
la  route  de  Saînt-Malo,  où  il  s'emWqua  pour  Jersey 
le  23  mai  1791.  Son  séjour  dans  cette  fle^s'fétattt  pro- 
longé bien  au«delà.  de  ses  prévisions,  iJ  se  trouva 
réduit  pour  vivre  à  se  faire  pécheur  et  sses  fiftefi  cou- 
turières; tous  ses  biefts  estaient  séquastréSy  «t  d'ail- 
leurs la  peine  de  mort  était  prononcée  contre  ceux 
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qot  £atsaient  passer  le  moindre  secours  aux  émigrés. 
Dans  cette  extrémité,  Fouché  devenu  ministre  se 
souvint  de  lui;  son  père»  boulanger  au  Pellerin, 
fournissait  la  maison  de  Lorière,.  et  liri-'méme  y  était 
veau  souvent  étant  petit  garçon;  il  fit  proposer  à 
M.  de  Lucinière  un  sauf-conduit,  s"*!!  voulait  mettre 

Eour  un  instant  le  pied  sur  le  territoire  français,  et 
I  faire  dresser  un  certificat  de  présence,  au  moyen 
duquel  lui-,  Fonché,  se  faisait  fort  d'arrêter  la  vente 
de  ses  biens,  et  de  le  mettre  en  jouissance  de  ses  re- 
venus. AL  de  Lucinière  fit  remercier  le  ministre  de 
ses  bonnes  intentions  à  son  égard,  mais  il  refusa  de 
sauver  sa  fortune  an  moyen  d'un  faux.  Peu  de  temps 
après,  il  passa  à  Londres  où,  comme  ancien  magis- 
trat, il  obtint  une  pension.  Rentré  en  France  en  1814 
seulement,  on  lui  envoya  un  brevet  de  coniteiller  à 
la  cour  royale  de  Rennes,  mais  il  le  refusa,  disant 
que  la  place  de  premier  président  pouvait  seule  être 
acceptée  par  le  plus  ancien  des  conseillers  au  parle- 
ment. On  la  lui  promit,  et  le  20  mars  dérangea  seul 
cette  nomination;  mais  sa  santé  devint  si  mauvaise, 
pendant  les  Cenù-Jours^  quron  ne  songea  point  à 
renouer  cette  affaire  depuis.  Jean-Baptiste-^Benjamin 
de  Cornulier  avait  épousé  en. l'église  deSaint-Hilaire- 
du-Harcouët,  diocèse  d'Avrancnes,  le  â  août  1767,  MBoB«.i.â.c; 
Jeanue-Marcmse-Pétronille  DU  Bourblaivc  (morte  à?*.f"."'?  ï*''* 

■M-  ••»  1  ••  -.rki  1  a  «XI  '  créneau» 

Lucmiere  le  6  juitfe  lSl8^  le  surlendemara  de  la  mort<i'°'- 
de  son  mari),  fille  de  messire  Charles-Adolphe  du 
Bourblanc  chevalier ,  seigneur  marquis  d'Apreville 
et  de  Saint-Hiiaire-du*'Harcouëty  près  Mortain,.  ancien 
commandant  du  régtmient  de  BriqueviUe,  infanterie, 
chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis ,  et  de  dame 
Marie-Geneviève  Poulain  de  Boisgourd.  De  ce  ma- 
riage sont  issus  : 

i»fieiijaniii[i-A«9U8le<liartia  deCMtMilitr,  iit«»rt  le  8  AtrU 
4  77&4  âgjé  de  8  mok  ^ 

^  JeaB-Ba|ptisl«-Deiij»iilii]hThëodoffc^  qui:  sftiL  j 
3P  Louift-Btnrède  CorduKar-Liaciinére»,  ne  en  1777.  Il  imi- 
gra  avec  sa  familU  a  Jersey.  Aucoinin«»eem«Dt  de  1 793  il 
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demanda  a  entrer  dans  le  régiment  de  LoyaUEmigrant, 
que  le  comte,  depuis  due  de  la  Cbâtre  organisait  à 
Londres,  et  il  y  fut  incorpore,  en  qualité  de  Tolontaire, 
dans  la  compagnie  de  Bretagne,  commandée  par  le  mar- 
quis de  la  Moussaye.  Débarqué  arteo  l'armée  du  duc  d'York, 
il  se  trouTa  â  l'afTaiTe  d'Hondschoote,  dans  les  premiers 
jours  de  septembre  4  795.  «  M.  de  Luciniére  quoiqu'en- 
«  faut,  très-petit  et  extrêmement  délicat,  dit  M.  de  Tre'- 
«  gomain ,  ancien  député  d'Ille-et  Vilaine ,  qui  servait 
«  dans  la  même  compagnie,  acquit  dés  lors  une  réputation 
«  de  brayoure  qu^il  a  toujours  soutenue.  Dans  nine  sortie 
((  de  Menin,  écarté  en  tirailleur,  il  se  trouTa  seul  dans  une 
a  prairie  où  il  fut  rapidement  chargé  par  un  grenadier  à 
<c  cheval  ;  ilPattendit  de  pied  ferme,  le  tira  à  bout  portant 
tt  et  le  tua  raide,  au  tu  de  ses  camarades  qui  accouraient 
<c  à  son  secours.  Le  pauvre  Luciniére,  qui  était  rempli 
(c  d'esprit,  périt  dans  le  premier  bateau  qui  essaya  la  sor- 
«  tie  du  canal  de  Newport  (Belgique)  le  6  juillet  1794  : 
(t  il  reçut  un  boulet  dans  le  ventre.  11  fut  une  de  ces  vic- 
«  times  de  l'honneur  dont  le  dévouement  désintéressé, 
«  comme  celui  de  toute  Témigration,  a  été  si  peu  appré- 
<c  cié.  »  fVoir,  pour  ce  qui  concerne  le  corps  de  Loyal- 
Emigrant,  VHist.  de  l'armée  de  Condé^  par  Th.  Muret)  j 

4<>  Anne-Charlotte-Marie  de  Cornulier,  dite  mademoiselle  de 
Luciniére,  née  au  château  de  Saint-Hilaire-du«Harcouêt  le 
51  mars  4  769.  Elle  entra,  dés  sa  formation  à  Londres,  dans 
rinstitut  royal  de  Marie-Thérèse,  autrement  dit  des  Nobles 
Orphelines,  fondé  par  l'abbé  Garron,  et  y  est  restée  jus- 

3u'à  la  mort  de  ce  vénérable  ecclésiastique,  arrivée  au  mois 
e  mars  1821.  Elle  est  morte  à  Paris  le  36  janvier  1844, 
non  mariée  ; 
5°  Félicité'Marie-Marcuise de  Cornulier,  née  le  S9  septembre 
1775,  mariée  à  Jersey,  le  47  septembre  1795,  à  Marie-Au* 
guste  du  Bahuno,  chevalier,  vicomte  du  Liscouè't,  chevau- 
léger  de  la  garde  du  roi,  né  le  31  février  1764,  fiils  de 
Jacques  du  Bahuno ,  marquis  du  Liscouè't,  et  de  feu  dame 
Françoise-Marie-Reine  de  Coëtlogon.  Elle  est  morte  à 
Londres  le  21  avril  1808,  sans  postérité. 

IX.  Jean^Baptiste-Benjamin-Théodore,  comte  de 
CoRNULiËR-LucmiÈRE,  né  à  Nantes  le  3  mars  1773, 
émigra  au  commencement  de  1791 9  se  rendit  à 
Worms,  près  du  prince  de  Gondé,  et  fut  immédiate- 
ment incorporé  dans  Tescadron  de  la  Reine,  cavale- 
rie. Il  fut  à  Ëttenheim  et  Oberkeim  durant  l'hiver 
de  1792,  fit  la  campagne  de  1792  et  celle  de  1793 
dans  la  deuxième  compagnie  noble  d'ordonnance, 
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brigade  de  Lasteyrier  sous  les  ordres  du  comte  du 
Hallay;  rejoignit  sa  famille  à  Jersey,  après  le  licen- 
ciement de  Tarmée  des  princes^  puis  entra  dans  le 
régiment  d'infanterie  du  Dresnay  et  y  fut  nommé 
sous-lieutenant  à  la  fin  de  1794;  c'est  en  cette  qua- 
lité qu'il  se  trouvait  au  débarquement  de  Quiberon, 
en  1795.  Grièvement  blessé,  le  16  juillet,  à  1  attaque 
des  lignes  républicaines  par  le  comte  d'Hervilly,  et 
se  traînant  à  peine,  il  fut  recueilli,  non  sans  opposi- 
tion, par  les  embarcations  anglaises,  et  fut  ramené  à 
Soutbampton.  Le  régiment  du  Dresnay  ayant  été 
licencié  au  retour  de  l'expédition  de  Quiberon,  le 
comte  de  Cornulier  fut,  après  son  rétablissement, 
nommé  capitaine  dans  le  corps  noir  de  Nestre  ;  mais, 
au  moment  de  partir  pour  l'Amérique,  il  entra  dans 
le  corps  de  Rotalier,  artillerie  française  à  la  solde  de 
l'Angleterre,  alors  en  cantonnement  à  Lymington.  11 
partit  avec  ce  corps,  qui  portait  aussi  le  nom  de 
Royal-artillerie,  pour  le  Portugal,  où  il  fit  la  campa- 
gne d'Abrantès,  et  y  servit  jusqu'au  licenciement  du 
régiment  qui  eut  lieu  à  Portsmoutb  à  la  fin  du  mois 
d'août  1802.  Peu  après  ^cette  époque  il  rentra  en 
France,  et  fut  amnistié  le  15  février  1803.  Il  refusa 
le  grade  de  cbef  de  bataillon  qu'on  lui  offrit  dans  les 
armées  impériales,  et  ne  voulut  accepter  d'autres 
fonctions  publiques  que  celles  de  maire  de  la  com- 
mune de  Nort.  Rentré  dans  la  vie  privée,  il  s'appli- 
qua tout  entier  à  rassembler  les  débris  de  sa  for- 
tune, ou  plutôt  à  s'en  faire  une  nouvelle,  car  tout  ce 
que  possédait  son  père  avait  disparu  dans  la  tourmente 
révolutionnaire.  11  fut  nommé  chevalier  de  Tordre  de 
Saint-Louis  le  27  novembre  1814,  et  reçu  par  le  che- 
valier de  Cornulier  le  8  janvier  1815;  reconnu,  par 
brevet  du  27  janvier  1815,  comme  capitaine  de  ca- 
valerie à  prendre  rang  du  !•'  octobre  1802;  nommé 
conunandant  de  la  garde  nationale  de  Nort  en  181 6  ; 
lieutenant-colonel  des  gardes  nationales  de  l'arron- 
dissement d'Ancenis  le  28  avril  1818;  membre  du 
conseil  d'arrondissement  de  Ghâteaubrîant,  corres- 
pondant de  la  Société  royale  académique  de  laLoire- 
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Inférieuf  e  ;  il  refusa  1»  prâéctuure  de  ia  Corse,  qui 

bi  éiait  offerte  ;  il  est  décédé  à  Nantesle  26  arril  1 824 . 

Il  avait  épousé  à  Londres,  le  2  juin  1802,  Aone^Ben- 

ù'Oiu.u>flM ,   riette  nOiLUABisoif^  née  le  10  octobre  1786,  fille  de 

éj^:  'd?rg*!ft!Marie-Gabriel-Éléonore,  comte  d'QîIliamsoo,  mai^ 

dw  "*î.!i^*.o^™q«îs  de  Ck>urcy  près  Falaise,  lieutenant-général  des 

dVd'irîLr'''**'"®'*™^®*duroi,  grand'croix  de  Tordre  de  Saint*TjOuîs 

et  commandeur  de  Tordre  noble  du  Pbénix  de  Ho- 

bcnlohe,  et  de  dame  Marie-Françoise  d'Oilliamson, 

marquise  de  Saint-Germain-Langol  ^  la  comtesse  de 

Gornulier  est  décédée  à  Pomic  le  3  août  1847  et  a  été 

inhumée  à  Nantes.  De  leur  mariage  sont  issus  : 

i^  Ernest-Franooû-PauliiirThëodorede  Qininlier-Lueinière» 
cheyalier  de  la  Légion-d*Honneur,  ne  à  Nantes  le  4  jan~ 
yier  |804.  Il  entra  comme  ëléve  de  la  marine  de 
3*  classée  l'ëcole  narale  d'Angoaléme  le  1*r  jmtier  ISIS; 
fat  nomme  ëlève  de  %•  olaise  le  I*  sepftembve  I8f  S,  et 
ëléire  de  4  "  classe  le  4'*^  décembre  48S4  ;  enseîgiie  de  Tais- 
seau  le  A  août  48S4,  et  lieuteaant  de  vaisseau  le  S  S  avril 
4854.  Il  a  été  admis  à  la  retraite,  sur  sa  demande,  le  5  mai 
4844.  Il  est  autear  de  plusieurs  mémoires  sur  l'astronomie 
nautique  et  sur  l'artillerie  navale.  D  a  épousé,  à  OriéaifS, 
le  4  6  juillet  4835,  Charlotte  -  Germaine  -  NëaKe  de  la 
Barre  (4),  fille  de  Jean-Baptiste  de  la  Barre*  chevalier ^  et 
de  dame  Alodeste-Eugénie-Edmée-Elise  du  Faur  de  Pibrac; 
dont  il  a  : 

Alicie-Charlotte-Euge'nie-Marie  de  G>mulîer-Luciniérey 
née  à  Lorientle  49  février  4845  ; 

%•  Âlbert-Hip^lyte-Henri  de  G)mulier-Luciniére,  né  àLuci- 
niére  le  4  7  jnâlet  4809;  élève  au  coUése  royal  de  la  ma- 
rine en  4836,  puis  sur  le  vaisseau  éeole  TCVro/rven  rade  de 
Brest;  nommé  élève  de  S*  classe  le  46  novembre  4837*  et 
carde  du  corpe^  du  roi  Charles  X  ,  au  mois  de  juillet  4  8S4. 
U  quitta  le  service  a  cette  époque.  Il  est  membre  du  con- 
seil d'arrondissement  de  Nantes.  Il  a  épousé,  à  Nantes,  le 
4  f  mai  4  85S ,  €âeste-Qaire  de  Courus  (S>,  fille  de  jénr- 
Baptiste  de  Couëtus,  chevalier  de  Vordre  de  Saint4j<mÎ8y 
ancien  officier  au  régiment  de  la  ReÙM,  cavalerie,  et  de 

"■■-■■ '■« I  II     iiii  II  ,**m,t*mmièm^ 

{{)  De  In  Barre  :  dazar,  à  tro»  chevroos d'or,  accompagnés  cPe 
5  étoiles  d'argent. 

{■*)  De  Couëtns  :  d'argent,  au  reacooire  de  cerf  de  gueule». 
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dame  Aviie-Jtfarie*JacqneUiie  de  G^ard  de  Béani  de 
Brassac  «  dont  il  a  : 

Â.  Marie-Rogatienne-ADDe-Philomène  deComulier-Lu- 
cinière,  nëe  à  IVantes  le  S 9  mai  I8S6  ; 

B.  Alix-Marie  de  Qimuliei^Luciniére,  n^  à  Ifantes  le 
as  octobre  1844; 

S°  Alphonse  Jean- Glaude-£enë-Tliëodore  de  Cornulier-Lu- 
cinière,  né  àLuciniére  le  16  ayril  1811  ;  entre  au  sernce 
comme  ëlére  de  la  marine  de  S*  classe  sur  le  Taisseau 
ccole  VOHon,  en  rade  de  Brest,  le  45  noTcmbre  48t7  ; 
nommé  ëlère  de  V  classe  le  48S0;  décoré 

de  la  Légion-d'Honneur  pour  la  prise  de  la  Casbah  de 
Bône,  le  48SS  (yoir  la  Béarnaise ,  épi- 

sode des  guerres  d'Afrique,  par  Eugène  de  la  Goumerie)  ; 
nommé  enseigne  de  Taisseau  le  4**  janvier  4  8SS,  lieutenant 
deyaîasean  le  S  4  décembre  4  8  40,  officier  de  l'ordre  portugais 
de  la  Tour  et  de  l'Épée.  Il  a  épousé  â  Hantes,  le  4  janvier 
4888  ,  Louise-Elisabeth -Charlotte  de  la  Tour-du-Pin- 
Chambfy  (4)  de  la  iJharce,  fille  de  Yîctor-Louis-Henri,  vi- 
comte de  la  Tour-du-Pin-Chamblj  de  la  Charce,  ancien 
capitaine  d'état-major,  chevalier  de  1  onlre  de  Saint-Jean- 
de-Jérusalem,  et  de  dame  £liiabeth->Mârje^Modeste  de  Ses* 
maisons*  dont  il  a  : 

A.  Henri- Raoul-René  de  CorAulifir-Juaciniére,     né  à 
Ifantes  le  54  octobre  4  $38  ; 

B.  Paul^-Louis-FuMst  ide  Cornulier-Ludnière,    né  k 

Nantes  le  4  8  fievrîer  4844  ; 

C.  Camflle-Louis-Marie  de  Comulier-Luciniêre,  né  â 
Nantes  le  25  mai  4  844  j 

D.  Anne-Augnsline-Marie-Victorine  de  Cornulier-Luci- 
niére,  née  à  Nantes  le  4  août  4  847  ; 

4»  Théodorc-^abricl-Bcnjamin-Charles  de  Comulier-Luci- 

(4)  De  la  Toui-duPin-Chambly  :  écarielé  au  4«x  et  4  de  la 
Tour-du-Pin,  au  2  et  5  de  Chambly. 

De  la  Tour-duPin  porte  :  écartelé  au  4"  et  4  de  la  Tour  ;  au 
2  el  S  de  Dauphiné. 

Chamhly  est  :  d'argent  à  la  croix  dentelée  d'azur,  chargée  cinq 
fleurs  de  lys  d'or;  au  4"  canton  chargé  d'un  écu  de  gueules  à 
S  coquilles  d'or,  2  et  4,  qui  est  l'ancien  écu  de  Chambly. 

De  la  Tour  est:  d'azur,  à  la  tour  d'argent,  maçonnée  de  sable  ; 
au  chef  cousu  de  gueula,  chargé  de  3  casques  d'or,  tarés  de  profil. 

Dauphiné  est  :  d'or,  a  trois  dauphins  d'azur,  crétés  et  oreilles 
«le  gueules. 
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nière,  né  a  Lucmière  le  41  juin  1817,  marie  à  Orléans,  le 
1 7  arril  1840,  aTec  Caroline-Germaîiie-Marie  de  SaiUf  (  I  ), 
fille anigne  d* Armand-Joseph,  yicomte  de  SaOlj,  cheyalier 
de  rorore  de  Saint-Jeau-de-Jérusalem  de  minorité,  et  de 
dame  Anne-Marie-Louise-Alexandrine  do  Faorde  Pibrac; 
dont  il  a  : 

Caroline-Hcnriette-Marie  de  Gomulier-Lucinîère,  née 
à  Oriëanslê  48  fërrier  1841  ; 

5<*  Marie -Âlfred-Emest  de  Comulier-Luciniére,  né  â  Loci- 
niére  le  4  5  janTier  4  89  S  ;  ëlère  â  Tëcole  militaire  de  Saint- 
CjT  le  SO  novembre  4840,  sous-lieutenant  au  ft«  bataillon 
de  cbasseurs  d'OHéans  le  4*'  octobre  4842,  lieutenant  au 
6*  bataiUon  de  chasseurs  d'Oriéans  le  tft  jaurier  4840, 
officier  d'ordonnance  du  lieutenant-général  de  la  Morîcière 
en  Algérie,  au  mois  d*août  4845;  a  épousé  à  Nantes,  le 
5  août  4  846,  Marguerite-Amélie  Law  de  Lauriaon  (t), 
fille  de  Louis-Georges  Law  de  Lauiiston,  ancien  recercur- 
général  des  finances  â  Nantes,  cheralier  de  Tordre  de  Saint- 
Louis  et  de  la  Légion-d'Honneur,  et  de  dame  Agnès  de 
Vemetty  ;  dont  il  a  : 

Pierre-Marie-A]£ned    de   G>mnlier-Lucîniére,     né    à 
Nantes ,  le  S7  mai  4847; 

6«  Antoinette-Mathilde-Anne-  Camille -Marie-aorilde.Bat- 
thilde  de  Gomulier-Lucînière,  née  à  Lucinière  le  SO  jan- 
vier 4807;  comtesse  chanoînesse  du  chapitre  royal  de 
Sainte- Anne  de  Munich  ;  mariée  à  Falaise,  le  S5  juillet 
4  8S9,  à  Louis-Henri  Robert  de  GranduUie^  fils  de  François 
Julien  Robert  de  Grandrille,  et  de  dame  Anne-Françoise- 
Madeleine  de  Sartoris  ; 

70  Uélène-Anne^arie  de  G>mulier-Liicinière,  née  à  Locî- 
nière  le  49  mars  4890. 


(4  }  De  Saiiljr  :  d^azur  à  la  fasce  d*or,  chargée  de  trois  cnûsettes 
de  sable,  et  accompagnée  de  trois  têtes  de  butor,  aussi  dW,  9  et  1. 

(9)  Law  de  Lauriston  :  d*hermine,  à  la  bande  accompagnée  de 
deux  coqs  ;  à  la  bordure  engrêlée,  le  tout  de  gueules. 
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Seigneurs  db  Gaudechart,  de  Dargies  en  partie,  db 

BaCHIVILLIBRS  y  DB  VlBOVlLLEBS,  DU  FaTBL,  DE 
ViLLOTBAH,      DB     MbSAVGUT,     DB     SaiHT-RimADLT, 

d'Essetille,  de  Courcblles,  de  Mattancourt,  de 
l^Epihb,  d'Evby,  d'Hémévillers;  marquis  de 
QufiBRi£u«  seigneurs  de  Roquebcoubt  ,  de  Cau- 
▼iLLB,  DE  Vazoiiy,  otc,,  OT  Bcouvaisis  et  enPicardie. 


Armss  :  jy argent ,  a  9  merUues 
dp  gueules  en  orle^  4,  8^  s  «t  .1» 
Couronne  de  marquis. 
Tenants  :  deux  anges. 
Deyise  :  Vitit  post  f  ombra  tirtus. 

La  maison  de  GâUDECHART  (1)  est  originaire 


(I)  Ce  nom  présente  beaucoup  de  yariations  4ans  les  anciens 
titres.  On  le  trouye  écrit  de  GouUtsart  en  1941, 1945^  1508  ;  de 
Gouteschart  en  1966  ;  de  Gotechari  en  1809;  de  Godessarten 
1964  1416  ,  1489  ;  de  Guoufdeckart  en  1978  ;  de  Guodechart 
•n  1 866,;  de  Goudeehart  en  1401  ;  de  Godeschart  en  1 94 9>  et  de 
Godechart  en  1964,  1890  et  1469,  et  dans  beaucoup  d'autres 
actes  jusqu'en  1600,  ^poque  depuis  laquelle  il  s^est  ëcnt  unifor- 
mément de  Gaudech 
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duBeauvaisis.  Une  ancienneté  de  prés  de  sept  siècles, 
d*bonorables  services,  de  belles  alliances  ont  toujours 
maintenu  cette  £aimille  dans  Topinion  des  historiens 
parmi  les  plus  distinguées  de  la  Picardie. 

Elle  a  eu  pour  berceau  la  terre  seigneuriale  de 
Gaudechart,  située  à  une  demi-lieue  au  nord  de  Fon- 
taines-Lavagan ,  cinq  quarts  de  lieue  au  sud«est  de 
Grandvilliers  et  deux  petites  lieues  au  sud-ouest  de 
Dargies.  L'abbaye  de  Saint-Lucien-les-Beauvais  pos- 
sédait des  biens  à  Gaudecbart  en  1157.  (Bibliotb. 
Nationale ,  fonds  de  D.  Grenier^  historiographe  de 
Picardie,  24*  paquet,  verbo  Gaudechakt.)  Cette  terre 
relevait  alors  de  Gautier  Yuagan ,  seigneur  de  Fon- 
taines, qui,  d'après  Y  Annuaire  statistique  du  dépar-- 
tement  de  tOise^  P»  ^Ij  aurait  cédé  son  droit  à  Fab- 
baye  de  Briostel  ou  de  Lannoy  en  1169.  Quoi  qu'il 
en  soit ,  le  bourg  de  Gaudecbart  avait  acquis  assez 
d'importance  à  la  fin  du  XIP  siècle  ou  au  commen- 
cement du  XIIP  pour  être  érigé  en  commune.  Une 
charte  de  Jean  de  la  Sangle ,  chevalier,  de  Tannée 
1225,  fait  mention  d'unGeoffroi,  maire  ou  maïeur  de 
Gaudecbart.  (Z).  Grenier^  17'  paquet^  Mémoires  his- 
toriques sur  la  Picardie  y  Bjsauvaisis,  t.  III,  par  M.  de 
l'Ësperon,  fol.  55.) 

La  maison  de  Gaudecbart  paraît  être  une  branche 
de  celle  de  Dargibs  (1),  famille  illustre^  divisée  avant 

Simon,  dans  ses  Additions  h  t Histoire  du  Beauvaisis ,  p.  26, 
fait  mention  d'un  Gotfredus  Godechal,  que  du  Chesne  cite 
comme  présent  à  la  bataille  de  BouTines  en  131  A.  Ce  sujet  est 
étranger  à  la  maison  de  Gaudechart.  H  est  appelé  Geoffroi  Go~ 
deschal  et  qualifié  cheralier  dans  une  donation  faite  à  Tabbaye 
de  Turpenay  en  1914,  par  Olivier  de  Langeais.  (Cartul,  de  Tur- 
penajTy  foU  SO.)  D  descendait  de  Geofïroi  Godeschal^  mentionné 
dans  one  char*«  de  Tabbaye  du  prieuré  de  Rillé,  près  Langeais, 
eu  11 55. 

(1)  La  maison  db  Dargibs  tenait  rang  parmi  les  plus  considé- 
rables du  Beauvaisis.  La  branche  atnée,  outre  la  terre  de  Dargies, 
possédait  en  partie  les  châtellenies  de  Bulles,  de  Breteuil  et  de 
Roye*  L'héritière  de  (%tte  branche ,  Jeanne,  dame  de  Dargies, 
épousa  :  1«  Hugues  de  IVesle,  comte  de  Soissons,  mort  en  1 506  ; 
%"*  Jean  de  Ckrmùnty  baron  de  Charolais,  petit-fils  du  roi  saint 
Louis;  S<»  Hugues  de  ChasUUonSaint-Paul,  seigneur  de  Leuse, 
de  Condé,  de  Carency,  etc.  11  en  eut  t  jSanne  de  Chastillon- 
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1200  en  de  nombreux  rameaux,  soit  sous  le  nom  de 
Dargies^  soit  sous  ceux  de  divers  apanages,  tels  que 
Samoy^  Offoy^  etc. 

Si  à  une  époque  aussi  reculée  Fextréme  rareté  des 
titres  fait  perdre  la  trace  de  beaucoup  de  familles, 
on  retrouve  parfois  des  indices  certains  de  leur  ori- 
gine dans  la  possession  des  mêmes  fiefs  et  dans  Ti- 
dentité  <les  armoiries ,  surtout  lorsque  celles-ci  ont 
un  caractère  ou  une  disposition  qui  les  rend  propres 
à  une  même  famille.  La  maison  de  Dargies  portait  : 
d'or^  à  9  merlettès  de  sable  en  orle^  4 ,  2,  2  et\, 

Saini-Paul,  qui  porta  ces  terres  et  celle  de  Dargies  en  mariage, 
en  4  S$5,  à  Jacques  1*'  de  Bourbon,  comte  de  la  Marche ,  conné- 
table de  France,  dont  descend  la  m^î^op  de  Bourbon.  La.  terre  de 
Dargies  échut  à  leur  troisième  fils,  Jacques  II  de  Bourbon,  seigneur 
de  Préaux ,  mort  en  iki  7.  Une  brancne  putne'e  de  Dargies ,  celle 
des  seignenrs  de  Lagny ,  dont  on  n'a  pu  retrouTer  la  souche,  non 

Elus  que  celle  des  autres  branches  anciennes,  a  donné  un  maitre 
luconnier  du  roi  Charles  VI.  Elle  s*est  éteinte  à  la  fin  du 
XIV«  siècle  ou  au  commencement  du  XV*.  Le  dernier  rameau 
da  nom  de  Dargies ,  celui  des  Ticomtes  de  Villers-Helon ,  a  fini 
eniset. 

Les  terres  de  Satnojr  et  à*Offoy  ou  d*Offay,  la  première  à  aoe 
lieue  et  demie  au  sud-ouest  de  Dargies,  la  seconde  à  trois  quarts 
de  liette  â  l'est ,  ont  été  des  apanages  de  la  maison  de  Dargies. 
Pierre  de  Dargies,  dit  de  Sarnoy,  et  sa  femme  Alasie,  approu- 
Tèrent,  en  1196,  le  don  que  Jean  de  Dargies,  clerc,  frère  dudit 
Pierre  de  Sarnoy,  fit  à  l'abbaye  de  Beaupré  de  la  part  qu'il  avait 
dans  la  dtme  de  Hamberyilliers.  Autre  Jean  de  Dargies^  mari 
à^ Agnès ,  est  dit  fils  de  Pierre  de  Sarnoy,  dans  un  accord  qu'il 
fit  ayec  la  même  abbaye  au  mois  d'août  \  397,  touchant  la  dime 
de  Rambervilliers,  dtme  dont  une  partie  appartenait  à  la  branche 
aUiée  de  Dargies.  (Biblioth.  Nationale,  Dépôt  des  titres  et  généa- 
logies,) Celle  de  Samoy  paratt  s'être  éteinte  dans  le  XII«  siècle. 
Jean  d'Offoy,  d'après  le  Registre  des  hommages  du  comté  de 
Ctermont  (fol.  iOS),  portait  :  d^or,  h  S  merlettès  de  ^ules  en 
erle,  et  une  bande  d*azur  brochante  sur  le  tout ,  brisure  assez 
semblable  à  celle  de  Simon  de  Dargies,  mentionnée  dans  le  dé- 
nombrement de  la  châtellenie  de  Conty,  fourni ,  en  4  S7S,  par 
Maillart,  sire  de  Hamel  et  de  Conty,  comme  tenant  de  ce  seigneur 
an  fief  à  Belleuse  mouvant  de  Conty,  et  portant^  suivant  le  même 
registre  (fol.  541)  :  d'or,  h  une  bande  engrélée  d^azur,  accamt- 
pagnée  de  e  merlettès  de  gueules  en  orle,  La  bande  engrélée  de 
Jean  d'Offoy  n'était,  comme  nous  l'avons  dit,  qu'une  brisure.  Au 
lieu  de  cette  bande  Philippe  d'Offoy  portait  un  lambel  antique  a 
8  pendants,  et  Drieu  d'Offoy  une  bordure  également  d^azur  (fol. 
4«4,«S4). 
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(Sceaux  de  1246,  1261,  1269(1),  1277,  1282,  1383, 
1386  et  1415;  Cartulaire  de  t  abbaye  de  Froiidmont^ 
cop.,  foK  84,  106, 120, 121, 234;  Biblioth.  Nationale, 
Titres  scellés^  vol.  6,  fol.  242.)  Jeann«»  dame  de  Dar 
gies^  comtesse  de  Soissons ,  ne  portait  en  son  sceau 
(1320)  que  8  merlettes  en  orle,  3,  2,  2  et  i.(D.  Gre- 
nier, 2V  paquet,  u»  3,  XIV*  siècle.)  C'est  d'après  ce 
sceau  que  les  armes  de  Dargies  ont  été  gravées  dans 
Y  Histoire  de  la  maison  de  Chastillon^  par  André  du 
Chesne,  p.  310,  et  dans  le  P.  Anselme^  t.  I,  p.  296. 
Cet  orle  de  merlettes  se  voit  en  tête  du  recueil  des 
chansons  de  Gautier  de  Dargies ,  poète  et  guerrier, 
qui  fit  la  croisade  de  Syrie,  en  1 191,  à  Tarmée  du  rot 
Philippe-Auguste.  (Biblioth.  Nationale,  Suppléments 
franeais,  n*  7222 ,  fol.  8.) 

La  maison  de  Gaudechart  portait  aussi  dans  ses 
sceaux  (1360, 1439, 1551)  8  ow  9  merlettes  en  orie[2). 


(1)  Sur  ce  sceau  de  4S69,  les  merlettes  sont  retournées,  Ce'bdt 
la  brisure  de  Gobert  de  Dargies  du  -vivant  de  Renaud  I^',  seigneur 
de  Dargies,  son  père.  EnlS77et4S8S,  Gol)ert  ëtait  seigneur  de 
Dargies  et  en  portait  les  merlettes  non  i*etournëes.  Simon  et  Hu- 
gues de  Dargies,  ÛU  de  Baudouin ,  seigneur  de  Dargies ,  avaient 
adopté  du  vivant  de  leur  père  des  sceaux  particuliers.  Celui  de 
Simon  (4S5S,  ISS7,  4S4S)  représente  S  gerbes.  (Cartulaire  de 
Froidmont,  cop.,  fol.  74,  104,  106.)  Le  sceau  de  Simon  (ISSS, 
laso)  porte  deux  bars  adossés.  (Ibid,^  fol.  103,  104.) 

(2)  11  existe  un  sceau  de  1 S 64  de  Raoul  de  Gaudechart,  où  Ton 
distingue  un  croissant  surmonté  d'une  étoile  a  8  rais.  1a  forme 
de  reçu  indique  un  sceau  provisoire,  adopté  par  Raoul  de  Gaude- 
chart du  vivant  de  son  père.  En  etfet,  la  partie  intérieure  de  ce 
sceau  qui  constitue  Fécusson,  au  lieu  de  figurer  le  bouclier  antique 
coupé  horizontalement  en  chef,  les  angles  de  la  partie  inférieure 
.arrondis  et  se  terminant  en  une  sorte  de  pointe,  est  complètement 
ronde,  comme  un  anneau.  Cest  la  forme  invariable  du  €K>ntre- 
scel.  L'usage  de  ces  écus  en  rondelle  pour  les  fils  ou  frères  qui  ne 
participaient  point  encore  au  fief  et  aux  insignes  de  la  juridiction, 
c'est-à-dire  aux  armes  féodales,  éudt  général.  Nous  en  citerons  vn 
exemple  qui  fera  voir  qu'aux  XII"  et  XIII'  siècles  les  armoiries  in- 
diquaient plutôt  la  possession  du  fief  que  Tagnation  des  personnes. 
Marie  ,  dame  de  ff^arty,  héritière  d'une  ancienne  maison  du 
B  eaavaisis,  qui  portait  de  gueules,  a  la  bande  losangée  d'or  (Pal- 
liot,  p.  676),  épousa  en  secondes  noces  (veuve  de  Jean  de  Levis), 
Adrien  de  Milly^  chevalier,  seigneur  de  Milly,  en  Beauvaisis, 
chef  d^une  illustre  famille  qui  avait  fondé  Tabbaye  de  Beaupré  en 
1155,  et  qui  portait  pour  armes  de  sable ^  au  chef  d^ argent,  Ma- 
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Le  César  armoriai  (édit.  in-lS,  164Â,  p.  234}  les  dé- 
crit :  et  argent^  à  forte  de  8  merlettes  de  gueules. 
Fàlliot,  dans  sa  Vraye  et  parfaite  science  des  armoi- 
ries j  p.  675,  dit  :  d'argent^  à  9  merlettes  de  sable  en 
orfe,  4,  3  et  2.  Le  vtohiliaire  de  Picardie,  p.  237, 
Yjirmorial  général  de  France  ^  celui  de  Dubuisson, 
1. 1,  p.  1 63^  des  preuves  pour  Tordre  de  Malte  de  1 6 1 9 
et  1661  {tabbède  Fertoi,  t.  VU,  p.  244,  276),  une 
ordonuance  rendue  le  14  février  1698  parles  com- 
missaires généraux  du  conseil  sur  le  feit  des  armoi- 
ries et  des  preuves  de  cour  faites  en  1 767  par  la  bran- 
che de  Quenrieu  {Biblioth.  et  uirchiues  nationales)^ 
portent  unanimement  :  dargenly  à  9  merlettes  de 
gueules  en  orle,  4,  2,  2  et  1  (1). 

rie  de  Warty  sarvécut  à  ce  second  mari.  £n  1 286,  elle  concéda 
aux  religieuses  de  Froidmont  quelques  biens  pour  son  obit  et  en 
fit  sceller  la  charte  de  son  sceau  et  des  sceaux  de  Jean  et  Guil- 
laume de  Milly,  ses  fils.  Le  sceau  de  cette  dame  pnSsente  un  ëcu 
aTec  un  chef.  Autour  est  la  légende  S,  Marie  ds  Milli. Le  second 
sceau  est  une  rondelle  chargée  d'une  fleur  de  lys.  Légende  :  S, 
Jehan  db  Milli,  escuier.  Le  troisième  sceau,  une  rondelle  chargée 
d'tt/ie  molette  étéperon.  Légende  :  S.  WiUiavme  db  Milli  , 
eacuier.  (Cartul,  de  Froidmont,  cop.,  fol.  60.)  Marie  de  Warty, 
usufruitière  de  la  châtellenie  'de  Milly,  en  avait  pris  le  nom  et 
en  portait  exclusivement  les  armes,  parce  que  seule  elle  possédait 
le  fief  et  la  juridiction.  Si  elle  eut  eu  le  pouvoir  d'aliéner  cette 
terre,  ses  fils,  quoique  nés  de  Milly  et  chefs  de  leur  famille,  n'en 
eussent  jamais  porté  les  armoiries. 

(1)  On  lit  dans  les  Anciennes  remarque%de  la  noblesse  Beau- 
%faisiae^  par  Louvet,  p.  697  ;  «  La  famille  de  Gaudechart  porte 
«  au  dénombrement  de  Glermont  :  de  gueules,  a  la  fasce  d^ar- 
1  gent,  chargée  d'une  molette  de  sahle.n Cet  auteur  a  voulu  par- 
ler d'un  i^gistre  des  hommages  rendus  de1S56à  I4l0à  Louis  If, 
duc  de  Bourbon ,  comte  de  Glermont.  Une  copie  de  ce  regbtre 
faite  au  XVII"  siècle  sur  l'original  conservé  à  la  chambre  des 
comptes  se  trouve  à  la  Bibliothèque  Nationale.  Le  roi  d'armes  du 
duc  de  Bourbon  avait  ajouté  à  (a  marge,  d'après  son  provincial, 
les  armoiries  coloriées  des  vassaux,  et  peint  au  frontispice  des  dé- 
nombrements des  grands  vassaux  leur  prestation  d'hommage  avec 
la  représentation  de  leurs  châteaux.  La  seule  mention  que  ce  re- 
gistre  contienne  sur  la  maison  de  Gaudechart  est  celle-ci  (p.  815, 
«7*)  :  «  La  damoiselle  de  Guodechart  tient  de  Philippe  de  Farc- 
it court ,  en  arrière-fief  de  Milly,  un  fief  à  Marseille  contenant 
«  iS  <mines  de  terre  arable,  avec  justice  et  seigneurie.  »  A  la  marge 
est  peint  un  écn  ile  gueules,  h  la  faste  d'argent,  chargée  à  dex- 
ire  d'une  e'toile  d'azur.  Ces  armes,  si  elles  sont  exactes,  étaient 
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La  parfaite  conffxrmité  des  sceaux  des  maisons  de 
Dargies  et  de  Gaudechart ,  c«t  orle  de  merlettes  si 
rare  dans  le  blason  et  la  proximité  de  leurs  fiefs  ne 
sont  pas  les  seuls  indices  de  leur  communauté  d'ori^ 
gine.  Un  terrier  dressé  en  1541  par  Philippe  Pilloys, 

freffier  de  la  justice  de  Bachivilliers,  terrier  à  la  6n 
uquel  Pilloys  a  peint  les  armes  de  Gaudechart  «far-^ 
^ent,  à  9  merlettes  de  gueules  4, 2y2eti  (1),  rappelle 
les  seigneurs  de  Gaudecfaart  comme  possesseurs  en 
partie  de  la  terre  de  Dareies  (2).  Les  Mémoires  sur  le 
Beam^cusisj  par  M*  de  1  Esperon,  p.  51,  verso^  et  le 
P.  Anselme^  t.Vi^p  109,  ont  considéré  comme  ayant 
une  origine  commune  les  maisons  deBanqueroUeSjde 
Pouilleuse  et  dH ArquinifilUerSy  en  Beauvaisis,  sur  ce 
fondement  qu'<eUe«  portaient  un  écu  papsUmne^  écu 

probablement  celles  du  mari  de  cette  damobelle  de  Gaudechart, 
car  il  n'en  a  jamais  exista  de  traces  dans  la  famille.  Les  sceaux 
aatérieurs  à  cet  hommage  prouvent  an  contraire  qu*elle  portait 
originairement  un  orle  de  merlettes,  et  les  monuments  posiërîeucs 
prouvent  qu'elle  Fa  toujours  invariablement  porte. 

(l^  Ce  terrier  sur  papier  coton,  dont  Tëcriture  est  ornée  de  let- 
tres udtiales  travaillées  «t  coloriées ,  exista  dans  les  archives  de 
M.  Borel  de  BretizeU. 

(a)  La  même  identité  d'armes  se  remarque  dans  ix>utes  ki 
branches  d'une  même  famille  qui,  quoiqu'apanagées  sous  des  noms 
différents^  avaient  conservé  quelques  droits  dans  le  fief  primitif. 
Ainsi,  les  comtes  de  Bar-sW'^eme  et  les  seigneiira  de  Rochefort, 
vicomtes  de  Chartres^ issus  de  la  maison  du  Puiaet ,  en  portûent 
les  armes ,  un  lion ,  à  raison  de  la  conpossession  de  la  terre  da 
Puiset.  (Sceaux  dell95,  I38S,  ISI9.  Cartulaire  de  V abbaye  de 
SainuCkeron^  <^P«>  ^^'  ^^^i  ^^^î  CariuL  de  Sfdnt-'Jean^n^' 
KaUéc,  cop.,  fol.  lis.  )  De  même  en  Picardie,  les  familles  de 
Donntànval  et  de  Martinont  portaient  un  écu  vidré  de  4  tires 
(Sceaux  de  4356,  1157;  Cartid.  dOrceunp^  cop»,  fol.  S6S,  tSS, 
371);  et  les  maisons  de  la  Tourne  lie,  de  frarsies  et  de  Boulogne 
prés  Montdidier^  portaient  5  hretéches  ou  sommets  de  tourelle^ 
S»  a  «t  I.  (Sceaux  de  lass ,  lass^  ISSS;  même  oartul,^  foL  S#, 
485  ;  Recueil  de  V ancienne  noblesse  de  France,  k  la  BibUothdqôe 
de  l'Arsenal,  fol.  8,  8 s.)  A  l'époque  où  les  branches  cadettes  de 
ces  maisons  se  sont  formées  et  jusqu'au  XI  V«  siècle  que  les  armoi- 
ries passèrent  A  toutes  les  branches  d'une  méone  famille ,  indépen- 
damment des  fie6,  elles  auraient  adopté  des  sceaux  différents  si 
eUes  n'eussent  pas  conservé  des  droits  seigneuriaux  sur  les  m^es 
terres;  exemples  qui  confirment  ceux  que  nous  avons  déjàoitéi. 
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caractéristique,  comme  celui  de  Dargies  et  deGaude- 
chart.  La  même  présomption  pour  l'identité  de  ces 
deux  familles  étant  fondée  sur  des  rapports  plus  com- 
plets et  des  monuments  plus  anciens^  on  peut  avec 
plu8  de  raijBon  les  regarder  comme  deux  branches 
sorties  d'une  même  souche.  Leur  séparation  doit  re- 
monter au  commencement  du  XIP  siècle.  A  cette 
époque,  Tusage  des  noms  commençait  à  s'introduire 
en  Picardie,  quoiqu'il  fût  pratiqué  cent  ans  auparavant 
dans  des  pays  voisins,  la  Normandie  et  la  Flandre. 
Les  seigneurs  de  Gaudechart,  puînés  de  Dargies, 
auront  |>ris  le  nom  de  leur  apanage  et  conservé  Técu 
de  Dargies^  dont  la  possession  était  alors  une  marqne 
de  leur  participation  à  la  justice  et  à  la  seigneurie. 
Le  changement  quHls  durent  fadre  aux  émaux  est  un 
témoignage  dé  Tépoque  présumée  de  la  formation  de 
cette  branche,  car  cette  brisure ,  lee  additions  ou  re- 
tranchements de  pièces  ou  leur  changement  de  dis- 
positiouy  avaient  précédé  les  brisures  en  usage  aux 
XIIP  et  XIV"  siècles ,  comme  le  lambel ,  la  cotice ,  la 
bordure,  etc. 

j^ous  terminerons  par  une  dernière  observation. 
La  maison  de  Dargies  a  subsisté  jusqu'en  1562.  On 
ne  saurait  s'expliquer  comment,  dans  le  voisinage  et 
sous  les  yeux  ae  cette  famille  puissante,  les  seigiieuris 
de  Gftudecbart  auraient  pu  sans  trouble  et  de  toute 
ancienneté  en  porter  les  armoiries,  s'ils  n'eussent 
tenu  ce  droit  et  de  leur  conmiune  origine  et  de  leur 
co-possession  du  fief,  que  ce  signe,  dans  ces  temps 
reculés,  suffisait  pour  rendre  notoires. 

La  maison  de  Gaudechart  a  formé  quatre  branches 
principales  (1).  L'aînée,  celle  des  seigneurs  de  Gau- 
dechart et  de  Bachivilliers ,  s'est  éteinte  en  1780, 
après  avoir  donné  deux  lieutenants-généraux ,  dont 
l'un  fut  grand-croix  de  Tordre  de  Saint-Louis.  Les 


(I)  i/j^rmumif^  statistique  du  département  de  fOise  fkit  men* 
tion,  p.  49,  d'une  branche  été  seigneurs  de  Marseille  existante  au 
XVn«  siècle  et  représenta  par  Gabriel  de  Gaudechart ,  çui  fît 
ajouter  une  ohapf  lie  latëmle  «lu  ehosur  de  Teglise  de  ce  Heu  en 
ISSS.  On  n^a  pas  d'autres  notions  snr  ce  rameau. 
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branches  du  Fayel-Mattancouit,  d'Hémëvillers  et  de 
Querrieu  se  sont  continuées  jusqu'à  nos  jours.  Ces 
diverses  branches  se  sont  alliées  aux  maisons  tfu^c&eu, 
(Tjirquinifilliers,  de  Boubers  d^Abbeville^  de  Bouf- 
fiers,  de  Chaniemerle,  de  ChaumonUQuUry^  de  la 
Chaussée  dEu ,  de  Conty^  d^EspiTuxjr-Saint^Luc,  de 
Fontaines^  de  Fouilleuse-Flaifacourt,  de  Garges^  de 
Hangest ,  de  Liewrray^  de  Ugnières^  de  Mornay' 
Montchevreaily  du  Plessis^Liancourty  de  Rohan^  de 
Sailly,  de  Saifeuse^  de  Vielchastel,  etc. 

Nanteuil  de  Gaudechart,  conjointement  avec  Si* 
mon  de  Bertelincourt,  donna  en  1138  à  l'abbaye  de 
Lannoy,  nouvellement  fondée,  la  moitié  de  Saint- 
Maur,  appelée  alors  Haute-Chaussée,  avec  Thienloy 
qui  en  dépendait.  (Extrait  du  cartulaire  de  Tabbàye 
de  LannoYy  cité  par  M.  Graye,  statistique  du  canton 
de  GranopilierSy  p.  57.) 

Guillaume  db  Gauoeghart,  né  vers  le  milieu  du 
XIP  siècle ,  est  inscrit  avec  ses  armes  dans  les  salles 
des  croisades  du  musée  de  Versailles,  parmi  ceux  des 
nobles  qui  accompagnèrent  le  roi  Philippe-Auguste 
à  la  Terre-Sainte  en  1 1 9 1 .  Deux  titres  ont  été  produits 
pour  son  admission.  Le  premier  est  une  reconnais- 
sance donnée  par  lui  au  camp  près  d'Acre,  au  mois 
de  juin  de  cette  année^  à  un  marchand  Génois,  de  la 
somme  de  30  marcs  d'argent  pour  sa  part  de  300  marcs 
que  lui  et  neuf  de  ses  compagnons  avaient  empruntés 
solidairement  sous  la  garantie  de  Gaucher  deChastil- 
Ion.  Cette  reconnaissance  fut  donnée  en  présence  de 
A.  de  la  Fontaine,  de  H.  de  ReiUy,  de  Damian  de  la 
Chapelle  et  de  Thadéeyegus(l}.  L'autre  est  une 

(I)  En  Yoici  le  texte  d'après  rori^nal  conserve  par  la  famille  : 
In  presentia  testium  subacriptorum,  nobîlk  Guillelmus  Gamda" 
chardi  confessas  est  mutuo  récépissé  a  me  F.  de  Ponzibo  Januensi 
mercatore ,  trîgenta  marcas  argenti ,  pro  parte  sua  trecentarum 
marcaram  argenti,  cnm  noTem  sociis  sois  in  solidum  receptarom , 
et  ex  nonc  in  annum  in  caj^te  mensb  junii  reddendarum  ;  qnarum 
triginta  marcarum  de  quindecim  contentas  est,  et  reliquas  reci- 
piet  quando  litteras  saas  patentes  in  solidum  redaetas,  et  pemo- 
bilis  domini  G.  de  Castelilone  ^rantiam,  mihi  pro  pi^  sua  tra- 
diderit.  In  cujus  rei  testûnonium  signo  suo  se  suscripsit.  Testes 
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charte,  par  laquelle  Raoul,  comte  deSoissons,  se 
substitue  envers  plusieurs  uiarchands  génois  comme 
débiteur  de  ce  que  pouvaient  leur  devoir  Jean  de 
Chambly,  Robert  de  Longueval,  Renaud  de  Trame» 
court, Nicolas  Gossard,  Hugues  d'Auxy,  Jean  de  Rai* 
neval,  Guillaume  de  Gaudechart  (Gaudachardi)  ^ 
Asselin  de  Louvencourt,  Pons  d'Anvin,  Simon  de 
Wignacourt,  Humbert  de  la  Grange,  Hugon  de  Sart, 
Humphroi  de  Biencourt  et  Robert  d'Abancourt,  «at^ 
»  tendu ,  dit  le  comte  de  Soissons ,  Tindemnité  que 
»  je  dois  auxdits  seigneurs  pour  des  joyaux  d'or  et 
»  d'argent,  armes,  livres  et  plusieurs  autres  choses 
»  que  lesdits  seigneurs  ont  acquises  à  Acre  et  qu'ils 
»  m'ont  cédées  et  livrées.  »  Gette  charte  appartient 
à  M.  le  marquis  de  Biencourt. 

Pierre  de  Gaudechabt,  écuyer,  est  mentionné  dans 
une  charte  de  Fabbaye  de  Saint- Lucien,  près  Beau- 
vais,  de  l'an  1209.  (Anciennes  remarques  de  la  no^ 
blesse  Beau^aisine^  p.  696.) 

Philippe  DE  Gaudechart,  écuyer,  confirma  par  let^ 
très  du  mois  de  décembre  1241,  une  donation  £aite 
par  Michel  dln ville,  Fun  de  ses  vassaux,  au  monas- 
tère de  Beaupré,  et,  au  mois  de  juin  124  3,  il  ratifia  un 
don,  à  titre  cl'aumône,  fait  à  ce  couvent  par  le  même 
Michel  d'Inville ,  d'une  pièce  de  terre  située  dans  sa 
mouvance.  [CartuL  de  Beaupré^  expédition  délivrée 
en  1767;  Preuues  de  cour.)  Les  bois  de  Fontaines- 
Lavagan  avaient  été  jusqu'alors  indivis  entre  les  sei- 
gneurs de  ce  lieu  et  l'abbaye  de  Saint-Lucien,  Au 
mois  de  mai  1249,  Philippe  de  Gaudechart  fut  choisi 
comme  arbitre  pour  en  faire  le  partage  entre  Jean  de 
Fontaines,  chevalier,  et  l'abbaye  de  Saint-Lucien. 
{Arch.  de  cette  abbaye^  layette  Bois;  Trésor  de  D. 
yiUevieiUe^  Mémoires  sur  le  Beauvaisis,  par  M.  de 
rEsperon,foJ.49.) 

Raoul  DE  Gaudechart,  écuyer,  co-seigneur  de  Mar- 


sant  :  A.  de  Fonte,  H.  de  Reiliaco ,  Damianus  Ca|>ella,  Thadens 
Vegus.  Actom  in  castris  juxta  Accon  anno  Domini  M*  C^  X€I", 
mense  junii. 
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seille,  est  connu  par  plusieurs  chartes  des  abbayes  de 
Froidmont,  de  Beaupré  et  de  3aint-Lucien.  Ade  de 
Ghevremont,  veuve  a'Amoul  du  Quesnel,  chevalier, 
possédait  à  Cempuis ,  de  la  succession  de  Pierre  de 
Chevremont^  son  frère,  40  arpents  de  bois  mouvants 
du  fief  de  Raoul  de  Gaudecnart  (1).  Cette  dame  les 
vendit  à  labbaye  de  Froidmont  avec  le  consente- 
ment dudit  Raoul  de  Gaudechart  et  dUHehide^  par 
acte  du  mercredi(17  décembre) avant  la  fête  de  saint 
Thomas,  apôtre,  1264.  {CartuL  de  Froidmont:,  cop. 
fol.  96.)  Cet  acte  est  scellé  d^un  sceau  en  rondelle  de 
Raoul,  dont  nous  avons  parlé  plus  haut.  La  légende 
qui  Fentoure  porte  :  i$.  Raoul  o£  Godechàht,  Dans 
le  te^te  il  se  nomme  :  Ego  Radulfus  de  Godsssakt, 
armiser.  Par  charte  du  mois  de  mars  136$,  Raoul  de 
Gaudechart  fit  donation  pour  lui  et  ses  héritiers,  à 
Tabbaye  de  Beaupré ,  d'un  cours  d*eau  sur  toute  Té- 
tendue  de  son  domaine  de  Marseille.  {Grand  cartul. 
de  r abbaye  de  Beaupré^  fol.  24  rectOy  expédition  dé- 
livrée en  1767  ;  Preuves  de  cour,)  Cette  charte  a  été 
transcrite  par  D.  Grenier,  dans  ses  pièces  pour  Thi^ 
toire  de  Picardie^  24'  paquet,  verbo  GAuuBCHAaT. 
Le  même  Raoul  de  Gaudeoiart,  Robert  de  Breteuil, 
Dreux  de  Feuquières  et  Pierre  de  Savignies,  hommes 
de  fief  de  Tabbaye  de  Saint-Lucien,  prononcèrent 
une  sentence,  le  Vendredi (30  septembre)  1278,  entre 
cette  abbaye  et  les  habitants  de  Grandvilliers,  au  su* 
jet  de  la  garde  que  ces  derniers  étaient  tenus  de  faire. 
{Cartul.  de  Saint-Lucienj  foL  21,  verso ^  Trésor  de 
D.  miet^ieille.) 

Jeanne  de  Gaudechart  fut  religieuse  de  Fonte- 
vrauld  et  sœur  secrète.  Sa  mort  est  indiauée  aux  noues 
de  juillet.  {Cartulaire  de  Fonteçrauld^  cop, ,  %.  II, 
foLlOO.) 

Pétronille  de  Gaudechart ^  paraît  avoir  vécu  comme 
la  précédente ,  dans  le  XI IP  siècle.  Elle  fonda  dans 
Fabbaye  de  Breteuil  un  obit  qui  s^y  célébrait  aux 
nones  de  mai.  [D.  Grenier.') 

(l)  Cempuis  est  situé  entre  Dargies  et  Gaudechart,  a  une  lieue 
au  nord  de  ce  dernier,  et  ë(;ale  distance  au  sud  de  Dargies. 
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I.  Pierre  de  Gi^voECHARx,  l"  du  nom^  écuyer,  3ei- 
gueur  de  Gaudechart,  vendit  à  Tabbaye  de  Beaupré, 
par  lettres  scellées  de  son  sceau,  du  ijiardi(27  févr.) 
après  la  fête  de  saint  Matbias ,  apôtre ,  1308  (v.  ^^), 
une  rente  de  deux  mines  de  blé  qu  elle  lui  devait,  du 
consentement  de  ses  enfants,  plus  bas  nommés. 
{Cartul,  de  Beaupré^  copie  délivrée  en  1 767;  Preui^es 
de  cour.)  Pierre  de  Gaudechart  eut  un  litige  avec 
Tabbaf  e  de  Saint-Lucien-les*Beaavais  au  sujet  d^un 
droit  de  vente  qu'il  prétendait  sur  des  terres  où  s'é- 
tendait sa  basse  justice.  L'abbaye  le  lui  contestait 
en  se  prévalant  du  di^oit  de  cbampart  sur  ces  mêmes 
t«rres.  Cette  contestation  fut  portée  devant  le  bailli 
de  Beauvais,  et  Pierre  de  Gaudechart  ayant  prouvé 
par  témoins  que  la  terre  en  litige  était  tenue  de  lui 
par  Robert  de  Conteville,  écuyer,  et  que  lui-même  la 
tenait  en  fief  de  Gerberoy,  il  fut  maintenu  dans  la 
possession  de  ce  droit  par  sentence  du  jeudi  (99  mai) 
après  la  Trinité  1S09.  {Cartul.  de  Saint-Lucien,  fol. 
h%,  verso ',  copie  coUationnée^ur  Toriginal  en  1767^ 
Preuffes  de  cour;  Mémoires  sur  le  Beaupaisis^  par 
M.  de  TEsperon,  fol.  55.)  Enfents  de  Pierre  P'  de 
Gaudechart  : 

l<*  Wistasse  (Eustache),  I*'  du  nom,  qui  suit  ; 

S^  Jean  de  Gaudechart,  mentionne  dans  une  charte  de  Tab- 
baje  de  Saint-Lucien  de  l'an  4S09.  IfLouvet  j  p.  696.  )  II 
servait  en  ISSO  et  1 840  sur  les  frontières  de  Flandre  et  de 
Hainaut,  sous  le  commandement  de  Mgr  Godemar  du  Fay, 
chcTalier,  gouverneur  de  Tonmaisis  et  capitaine  gt^néral 
ès-dites  frontières.  (Bibliothèque  Nationale ,  Suppléments 
francaisy  yoI.  9341,  fol.  76,  verso;  Preuves  decotu); 

S«  Raoul  de  Gaudechart  ; 

4*  Pierre  de  Gaudech^irti  Lui  et  Jean ,  son  frère  aine ,  com* 
parurent  montas  à  cheval  à  Parmée  rassemblée  à  Oisemont 
le  9  septembre  ISS7,  par  ordre  du  roi  Philippe  de  Valois, 
pour  la  défenso  du  royaume  mtnacé  par  les  Anglais,  (iï^ii- 
ieau  en  parchemin  de  la  chambre  des  comptes  ^  aux  Ar" 
cfutfes  du  royaume  \  Mss  de  F  abbé  de  Camps,  vol.  83, 
année  1337); 

5*  Agnès  de  Gaudechart  ; 

6«  Përonelle  de  Gaudechart. 

IL  Eustache  db  Gavdbghart,  P'  du  nom,  fur  pré- 
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sent,  avec  ses  frères  et  sœurs ,  à  la  vente  faite  par 
Pierre,  leur  père ,  à  Fabbaye  de  Beaupré  le  27  fé- 
vrier 1308  {v.  st.  ).  Il  parait  avoir  succédé  peu  d'an- 
nées après  à  Pierre  P',  et  avoir  eu  pour  fils  et  héritier 
Pierre,  IP  du  nom,  depuis  lequel  la  filiation  est  lit- 
téralement prouvée. 

III.  Pierre  de  Gauoechart,  IP  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Gaudechart ,  appelé  Perrinet  dans  sa  jeu- 
nesse, servait  sous  ce  dernier  nom  dans  la  guerre  de 
Flandre,  en  1348,  en  la  compagnie  de  Guillaume  de 
Coudun,  chevalier^  puis,  en  1360,  dans  la  guerre 
contre  les  Anglais,  sous  le  gouvernement  de  messire 
Gui  de  Nesle,  sire  de  Mello,  maréchal  de  France,  es- 
parties  de  Poitou,  Saintonge,  Limosin,  Angoumois 
et  Périgord,  ayant  cinq  écuyers  en  sa  compagnie,  sui- 
vant deux  quittances  de  gages  qu  il  donna  sous  son 
sceau  (cire  rouge,  8  merlettes  en  orle^  3,  2,  2  et  1), 
Tune  de  la  somme  de  22  livres  tournois ,  datée  de 
Tours,  le  1"  décembre  1350;  Fautre  de  12  livres 
tournois,  datée  du  22  janvier  suivant  que  Fon  comp- 
tait encore  I3ô0.  (Bibtioth.  Nationale,  Cabinet  des 
Titres  et  généalogies,  V^  série  des  cartons  verts,  et 
vol.  53  des  Titres  scellés,  fol.  4055.)  Pierre  de  Gau- 
dechart, écuyer,  du  diocèse  de  Beauvais,  fut  témoin, 
en  1363,  à  la  dcmation  de  Féglise  et  du  patronage  de 
Vinemerville ,  mes  Cany^  diocèse  de  Rouen ,  à  Fab- 
baye de  Notre-Dame-de-FIsle^  ordre  de  Préroontré, 
par  Guillaume,  châtelain  de  Beauvais.  (TW^or  des 
chartes^  chambre  des  comptes,  registre  coté  XCF, 
an  1364;  Mémoires  sur  le  Beauvaisis,  par  M.  de  FEs- 
peron  ,  fol.  55.)  Dans  un  aveu  fourni  à  Févéché  de 
Beauvais,  le  17  décembre  1384,  par  Gilles  de  Clary, 
écuyer,  seigneur  de  Houdainville,  pour  ce  qu'il  te- 
nait en  fief  à  Rotengy  à  cause  du  vidamé  de  Gerbe- 
roy,  il  est  dit  que  le  fief  tenu  par  Pierre  de  Gaude- 
chart à  Marseille  était  mouvant  de  celui  déclaré  par 
Gilles  de  Clary.  La  même  déclaration  fut  renouvelée 
les 27  décembre  1390  et  1«'  novembre  1393  dans  deux 
autres  aveux  dudit  Gilles  de  Clary,  écuyer,  sire  de 
Guyencourt  et  de  Houdainville.  (^rcA.  de  Féiféche 
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de  Beaiwais ,  vidaniéy  boke  29»  Roteng)';  Trésor  de 
D.  mies^ieille.) 

lY.Eustachea/io^  Jean  DB6AuDEGRART,II*du  nom, 
écuyer,  seigneur  deGaudechart  et  de  Bachivilliers  en 
partie,  fils  de  Pierre  II,  épousa  damoiselie  Jeanne  de 
FoNTAUiBS ,  fille  de  Jean  de  Fontaines,  chevalier,  sei-    db  fortai.u  » 
gnenr  de  Lavagan  et  d'Auchy,  conseiller  et  chambel-2aï"ÎSM«r*di 
bn  du  roi.  On  conserve  dans  les  archives  du  château  ****  **  "*®' 
de  l'Espine  Toriginal  du  testament  d'Eustache  deGau- 
dechart du  25  mars  1 384.  Il  y  iait  des  libéralités  àFé- 
glise  de  Gaudechart  et  légua  à  Mathieu ,  son  fils ,  la 
cinquième  partie  de  sa  terre.  Pierre  de  Gaudechart, 
son  père,  et  plusieurs  autres  seigneurs  furent  char* 
gés  de  l'exécution  de  ses  dernières  volontés.  {Copie 
visée  dans  la  preuve  de  cour.)  Eustache  vivait  encore 
le  4  novembre  1400,  date  d'une  vente  de  biens  fonds 

rlui  fit  noble  Louis  Je  Tirant,  écuyer.  [jirchiv^es 
château  de  ÏEspine») 

V.  Mathieu,  dit  Lionnel  db  Gaudechart,  écuyer, 
seigneur  de  Gaudechart,  de  Vieuvillers,  de  Bachivil- 
liers et  du  Fayel,  et  en  partie  de  Dargies  {Terrier  de 
BachiwlUersj  dressé  en  1641),  est  mentionné  dans 
un  acte  du  13  août  1404  ,  délivré  par  Guillaume  le 
Hondoyer,  garde  de  la  justice  de  noble  homme 
Lionnet  de  Godechart ,  seigneur  4e  Bachivilliers, 
en  son  fief  situé  à  Faël  (Fayel)  et  nommé  le  fief 
Huet.  {Orig.  enparch.  au  château  de  l'Espine,)  Il 
servit  dans  les  guerres  de  son  temps  contre  les  An- 
glais ,  en  la  compagnie  de  Raoul ,  seigneur  de  Gau- 
court,  chevalier  banneret,  suivant  la  revue  qui  en  fut 
iàite  à  Lourmaye  le  14  août  (415.  (Vol.  52 des  Titres 
scellésy  fol.  3910.)  Le  13  janvier  1439  (v.  st.),  Lion- 
nel de  Gaudechart,  comme  fondé  de  pouvoir  de  Hi- 
gaud  de  Fontaines,  seigneur  de  Fontaines-Lavagan, 
chevalier,  alors  employé  au  service  du  roi,  releva  le 
fief  de  la  Place  de  1  abbaye  de  Saint-Lucien (^^cAtV. 
du  chapitre  de  Saint^lMcien ,  layette  Houdii^illiers  ; 
Mémoires  sur  le  BeauuaisiSy  fol.  55.)  Le  sceau  de 
Lionnel,  appendu  à  cette  charte,  représente  9  mer" 
letles  en  orle.  Il  avait  épousé  damoiselie  Isabelle  de 
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d•.«^u?^V^"'b;nd.CflAHTBMERLB  (1),  dame  en  partie  du  Fayel,  fille  de 
reoqikfde*î^«ut Guillaume  de  Ghantemerle,  bailli  de  ]Vleaux,et  de 
>«'•  Jeanne,  dame  du  Fayel,  celle-ci  fille  de  Jean«  seigneur 

du  Fayel,  et  de  Jeanne  de  Bachivilliers.  Isabelle  de 
Ghantemerle  fît  son  testament  sous  le  scel  de  Saint* 
Samson  deClermont,  reçu  par  Noël  le  Bel,  curé  d'A' 
gnetZyle  26  juillet  1401.  Elle  fit  des  legs  pieux,  entre 
au  très  à  régfise  de  N  otre-Dame  d  e  Gaudechart,  légua 
une  partie  de  ses  biens  à  son  mari  et  institua  ce  deiv 
nier,  ainsi  que  Bonnet  de  Ghantemerle  ^  écuyer,  se$ 
exécuteurs  testamentaires.  {Orig.  en  parch.  au  chdL 
de  rEspine),MsLt}ïieu  deOaudechart,  <2itLionnel,fit 
3on  testament  devant  Philippe  d'Omecourt,  prêtre, 
curé  de  Sainte-Marguerite  de  Beauvais,  juré  delà  cour 
du  doyen  de  Beauvais,  le  13  avril  avant  Pâques  1442. 
{Orig.  en  parch.  au  chdU  de  VEspine^  Preuves  de 
cour.)  Il  en  remit  l'exécution  à  ses  deux  fils,  savoir  : 

1®  Jean  de  Gaudeckart,  dit  Brunet,  ëcuyer,  seigneur  de 
Gaudechart.  Le  30  ayrii  I ISO,  il  rendit  hommage  à  l'ër^ 
que  de  Beauvais  pour  deux  ûeù  qui  avaient  appartenu  à 
son  père  et  situés  Tun  à  Gaudechart  et  l'autre  à  Marseille,. 
(  Registre  d'hommages  de  tévéehé  de  Beauvais ,  foU  1 78, 
verso,)  En  1489 ,  Brunet  de  Gaudechart  paya  une  mine 
de  blëy  mesure  de  Gerberoy,  qull  devait  annuellement  i 
Fabbaye  de  Sainl-Lucien  pour  son  fief  de  Fontaines-Laya- 
gan,  suivant  le  compte  de  ladite  année.  (Arch,  de  Saint' 
Ludende  Beauvais,  Compte;  Trésor  deD.  f^iUevieiUe,) 
fl  avait  épousé  damoiselle  Isabeau  de  la  Motte,  qui,  par 
son  testament  du  1 6  août  I  SOe,  lui  donna  tous  ses  biens 
et  le  nomma  son  exécutenr  testamentaire  ;  elle  youlut  être 
inhumée  enTéglise  d'Havrechy.  {Archives  du  chduau  de 
FEspine.)  ; 

so  Gilles,  qui  a  continué  la  postérité. 

YI.  Gilles  DB  Gaudechart,  écuyer,  seigneur  du 
Fayel,  de  Villotran ,  de  Mesanguy,  de  Bachivilliers, 
de  Dargies  en  partie,  paya,  le  22  septembre  1444, à 
Rigaud  deFontaines, chevalier, seigneur  deLavagan, 
le  relief  qu'il  lui  devait  pour  son  fief  du  FayeMes- 

(l)  Maison  dont  était  Pierre  de  Ghantemerle,  maître  échanson 
du  roi  Charles  le  Bel  en  1 5SS.  {Hist.  des  Grands  Officiers  de  le 
Couronne,  t.  VIII,  p.  5t0.) 
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M onchy,  du  chef  de  damoiselle  Etiennette  db  Gaugbs,  ,   m  Gargu  ; 
sa  femme,  à  laouelle  ce  fief  appartenait,  ainsi  qu'à uî.'* ""*'"" **"*"' 
damoiselle  Isabelle  de  Garges,  sa  sœur;  ladite  Etien- 
nette était  fille  de  Jean,  seigneur  de  Garges,  écuyer, 
et  d'Isabeau  de  la  Neuville.  Gilles  de  Gaudechart  est 
compris  dans  le  dénombrement  du  comté  de  Beauvais, 
en  1 448.11  estnommé  avec  Jean, <^iY Brune t,  son  frère, 
et  feu  Lionnel  de  Gaudechart,  leur  père,  dans  Facte 
d'amortissement  fait,  le  9  septembre  1452,  par  Tabbé 
de  Notre-Dame  de  Breteuil,  d'un  fief  que  Gilles  de 
Gaudechart  avait  vendu  à  Guillaume  de  Hellande , 
évêque  et  comte  de  Beauvais ,  pair  de  France,  rele- 
vant à  foi  et  hommage  de  Fabbaye  de  Breteuil.  Le 
21  février  1461  (i;.  ^^),  Gilles  et  son  frère  partagè- 
rent les  fiefs  et  seiçneuries  qui  leur  étaient  échus  de 
la  succession  de  Vincent  de  Bezu ,  écuyer,  leur  cou- 
sin-germain^ et  par  acte  du  même  jour,  Jean  céda  à 
son  frère  tous  ses  droits  dans  cette  succession.  {Arch. 
du  chdU  de  TEspine.)  En  1470,  Gilles  de  Gaudechart 
servait  en  qualité  d'homme  d'armes  dans  la  compa- 
gnie du  maréchal  de  la  Yiefville,  suivant  le  rôle  d'une 
revue  passée  au  camp  de  Dallons,  le  dernier  août  de 
cette  année.  Il  est  porté  sur  le  rôle  de  paiement  de 
cette  compagnie  le  28  février  1471  {y.  sU),  Il  vivait 
encore  le  22  juin  1481  et  mourut  avant  le  20  mai 
1490,  laissant  de  son  mariage  avec  Etiennette  dé 
Garges  un  fils  et  deux  filles: 

!•  Nicolas,  !«'  du  nom,  dit  Michaut,  dont  Fartide  soit  i 
%^  Jeanne  de  Gaudechart,  mariée,  1<»par  traite  du  18  février 
1456  {v,  «(.),  avec  Jean,<£ii  Tartre  dit  le  Lorrain,  ëcuyer, 
fourier  du  roi ,  demeurant  à  Gisors.  Elle  eut  en  dot  les 
droits  de  ses  père  et  mère  dans  les  terres  et  seigneuries  de 
Genicourt,  du  Mesnil-Terribus ,  de  Mortefontaine ,  de 
Sainte-Gene-riéye,  etc.  ;  8*  avec  Rolin  du  Croc^  seigneur 
d^Estables.  Elle  fit  son  testament  le  1 9  avril  api^ès  Pâques 
1 485,  et  en  confia  Texëcution  à  son  mari  et  à  son  beau-fils, 
qu'elle  ne  nomme  pas,  ainsi  qu'à  Nicolas  de  Gaudechart  » 
seigneur  de  Bachiyilliers ,  ton  frère; 
S<>  Jacqueline  de  Gaudechart,  mariée ,  1*  avant  1481,  avec 
Alardin  de  Fontaines,  chevalier,  co-seigneur  du  Fajr«l, 
vivant  le  SO  mai.1 490,  fils  puîné  de  Guillaume  de  Fontaines 
et  de  Guillemette  de  TIsle-Adam  ,  et  frère  de  Marguerite 
de  Fontaines,  épouse  de  Nicolas  qui  suit.  {Arch.  de  Saint- 
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Einuadt);  2*  aVec  Guillaume  de  Gorges  {d*Hozier,  généa* 
logée  de  la  maison  de  Gandechariy  dressée  en  1 70  9),  Elle 
▼ivait  encore  sans  enfin  ts,  en  son  hôtel  seigneurial  duFayel, 
le  %%  mai  4514,  date  d'une  sentence  de  saisine  qu'elle  dé- 
livra en  sa  qualité  de  dame  du  Fayel-les-M onchy-le-Châ- 
tel  à  Jean  de  Presles  â  raison  de  biens  acquis  par  lui  dans 
ladite  seigneurie,  (O/vg*.  en  parch,  signé  de  Jacqueline  de 
Gaudeckartf  au  ekduau  de  VEspine), 
4*  iŒlis  de  Gaudechart. 

VIL   Nicolas  De  Gaudeghaet,   1"  da  nom»    dit 
Michaut ,    éciiyer,    seigneur  de  Gaudechart,    de 
Bachivilliers  et  de  Dargies  en  partie ,  épousa,  par 
contrat  du  27  janvier  1470^1^.  <^.),  passé  aeyant  Du- 
•■  FovTftini  :     Aïont,  notaire  à  Ghaumont ,  aamoiselle  Marguerite  db 
PoNTAinEs,  fille  de  Guillaume  de  Fontaines,  seigneur 
de  Boury,  et  de  Guillemette  de  PIsle-Adam.  En  con- 
templation de  ce  mariage^  Nicolas  reçut  de  son  père  la 
terre  etseigneurie  de  Hadencourt  et  la  moitié  de  ce 
qu'il  avait  dans  la  ville  de  BachiviUiers.  {Origin.  en 
parch.  au  chdt,  deQuerrieu)  •  Le  douaire  de  Mai|;uerite 
de  Fontainesfutfaypothéquéparson  mari  sur  la  terre 
de  Bachivilliers  par  acte  du  23  janvier  1471  (v.  st.). 
Nicolas  de  Gaudechart,  conjointement  avec  Gilles, 
son  père,  fit  donation,  par  acte  du  22  juin  HS\,  reçu 
par  le  Fourbeur^  notaire  à  Ghaumont,  à  sa  sœur  Jac- 
queline, de  deux  fiefs,  dont  celui  de  Monchy-le- 
Ghâtel,  outre  la  terre  du  Fayel,  qui  lui  avait  été  pro- 
mise par  son  traité  de  mariage.  [Orig.  aux  archw. 
de  SainuRimaulu)  Nicolas  de  Gaudechart  comparut 
en  équipage  militaire  à  Tarrière-han  de  la  noblesse 
de  Picardie  en  1487.  Le  15  décembre  1488,  Nicolas, 
dit  CoUinet  de  Gaudechart  passa  un  accord  avec  An- 
toine de  Yitliers  y  seigneur  de  Tlsle-Adam,  au  sujet 
des  droits  seigneuriaux  de  Bachivilliers  ;  et,  le  8  oc- 
tobre 1489,  il  accensa  à  Jean  Foumier,  écuyer,  de- 
meurant à  Bléquincourt,  une  maison  avec  jardin  et 
30  arpents  de  terre  situés  audit  lieu.  {Preuves  de 
cour,)Le  20  juillet  1494,  Nicolas,  dit  Micbaut  de 
Gaudechart,  écuyer,  seigneur  de  Villotran  et  de  Ba* 
chiyilliers,  avoua  tenir  à  foi  et  hommage  de  messire 
Jean  de  la  Vaquerie,  chevalier^  seigneur  de  Werqui- 

Seul  et  de  Dieudonné,  le  fief  des  Aunais ,  situé  à 
chivilliers,  et  mouvant  de  la  terre  de  Dieudonné. 


Digitized  by 


Google 


DB  GADQCCHAaT.  1  7 

{J/rh.  du  château  de  Monchy,  boite  74";  Trésor  de 
D.  Filleuieille,)  Nicolas  avait  eu  deux  fils  : 

1<>  Philippe,  I**"  du  nom,  qui  suit  ; 

ao  Charles  de  Gaudechart ,   qui  était  sous  la   tutelle  de  son 
frère  le  44  août  «ftOO. 

VIII.  Philippe  DE  Gaudechart,  I«'du  noin,  écuyer, 
seigneur  de  Gaudechart,  de  Bachivilliers,  de  Mesan- 
guy,  de  Villotran  et  de  Dargies  en  partie,  paja,  le  20 
juin  1503,  le  relief  et  rachat  d'un  fief  situé  au  Faye), 
à  lui  échu  par  le  décès  de  ses  père  et  mère,  et  per- 
mit, le  17  aécembre  1511,  aux  habitants  de  Mésan- 
guy,  de  bâtir  une  maison,  à  la  charge  de  lui  payer  un 
cens.  {Preuves  de  cour.)  11  avait  épousé,  au  mois 
d'avril  1494,  par  contrat  passé  devant  Noël  le  Bel,  „ 

notaire  en  la  châtellenie  de  Creil,  Antoinette  de  Chau-  C"*«««»^''W": 

_.  j  '  _  tatce  d'argent  «1  d* 

MOMT-QuiTRY,  fiUc  dc Julicn  de  Lbaumont ,  chevalier,  b««"ï"  «i*  »  ?'*«••• 
seigneur  de  Qui try,  de  Boissy,de  Bertfchères,  conseil- 
ler et  chambellan  du  roi,  et  d'Hélène  du  Fay,  et  arrière- 
petite  fille  de  Guillaume  de  Chaumont,  chevalier, 
chambellan  du  roi,  grand-maître  des  eaux'  et  forêts 
de  France  en  1 4 1 8 .  {Hist.  des  grands  Offic.  de  la  Cou- 
ronne, t.  VIII, p.  888.)  Antoinette  de  Chaumont,  veuve 
de  Philippe  de  Gaudechart,  au  nom  et  comme  gar- 
dienne noble  de  ses  enfants  mineurs,  paya,  le  1 4  juin 
15 12  (acte  signé  de  Heroteau,  notaire  à  Tlsle  Adam),  à 
noble  et  puissant  seigneur  Charles  de  Villiers,  licen- 
cié en  décret,  seigneur  châtelain  de  TIsle-Adam,  de 
Yalmondois  et  de  Nogent-sur-Oise ,  20  livres  parisis 
pour  les  rachat  et  finance  d^un  fief  sis  à  Bachivilliers, 
devant  la  porte  de  l'église,  tenu  de  la  seigneurie  de 
risIe-Adam ,  et  pour  une  tombe  en  relief  pour  Phi- 
lippe de  Gaudechart,  son  mari.  {Arck.  de  SainuRi- 
moult ^  Preuves  de  cour.)  Le  18  juin  1 537 ,  Antoinette 
de  Chaumont,  au  nom  de  ses  enfants,  donna  une 
quittance  de  droits  payés  par  elle  à  la  seigneurie  de 
risle*Adam;  Elle  se  remariaavec  Denis  Boucher  avant 
le  15  mars  1526etmourutavantle2l  juTlletl553.Elie 
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avait  eu  du  seigneur  de  Bachivilliers,  son  premiermari: 

1°  Antoine,  dont  on  va  parler  j 

s»  Antoinette  de  Gaudechart,  dame  de  Boutancourl,  de  Ba- 
chivilliers  en  partie,  de  Senot,  de  la  Londe,  de  Bléqaen- 
conrt  et  de  Yieuviliers  en  partie^  mariée  :  4<»  avec  Louis 
de  CantierSj  seigneur  de  Rueii  et  de  Fercourt,  fib  de  Ro- 
bert de  Gantiers,  seigneur  de  Rueil  et  de  Boutancourt; 
elle  en  eut  une  fille,  Isabeau,  mariée  à  Jean  de  Wariquar^ 
ville,  seigneur  de  la  Villetartre  ;  V  avant  «5SI ,  avec  Ri- 
chard de  Pillavoiney  écuycr,  seigneur  duCoudray,  de  Sao- 
dricourt  et  de  Merès.  Ëlk  fit  un  partage  avec  Antoine  de 
Gaudechart,  son  frère,  le  4  S  mars  f  616 ,  acte  reeo  par  Es- 
cou  vette  etColombel,  notaires  à  Chaumont*  Elle  eut  desoa 
second,  mariage,  entre  autres  enfants,  Quentin,  Barth<flemi 
et  Gui  de  Pilîavoine ;  le  14  juin  1586,  Bartlielemi  dePil- 
lavoine  vendit  à  Robert  de  Gaudechart,  ëcujrer,  seigneur 
du  Fayel  tout  ce  qu'il  avait  hëritë  d'Antoinette  de  8aiP> 
deckart  sa  mère,  dans  les  terres  deBachiviljiers,  Vittotraa 
et  Tourly,  et  le  6  février  4  587  il  donna  quittance  dn  prii 
de  ladite  vente.  {Orig»  en  parchemin  aux  archives  de 
PEspine), 

IX.  Antoine  de  Gaudechart,  écuyer,  seigneur  de 
Gaudechart ,  de  Bachivilliers ,  de  \illotraD,  de  Me- 
sanguy,  de  Dargies  en  partie ,  etc.,  se  maria  deux 
fois  :  1**  par  traité  du  7  février  1518  {v.  s/.)  reconnu 
le  12  devant  Jean  de  Ham  et  André  Bonnet^  notaires 
\n  au"-"''  '  àChaumont,  avec  damoiselle  Andrée  de  Mohn at,  61ie 
or.  ^^  Jacques  de  Monnay,  écuyer,  seigneur  de  Gauville 
et  de  Grandcourt,  et  de  damoiselle  Françoise  de 
Poissy,  alors  remariée  à  Jean  ,  seigneur  de  Guiry  et 
du  Perchey*  {Orig,  aux  archiv.  de  Saint-Rimault.) 
Antoine  de  Gaudechart,  au  droit  d*Andrée  de  Mon- 
nay <,  reçut  le  16  novembre  1525 ,  une  déclaration  de 
biens  tenus  des  fiefs  de  Gauville,  en  la  baronnie  de 
Châteauneuf  en  Thimerais  -,  2*^  avant  1538,  avec  da- 
coupè  de  jl^êuies  et  moisclle  Margucritc  le  Bbun  ,  fille  de  Jean  le  Brun, 
à'paii'rï.'"*"  **'  *'""  seigneur  de  Guitrancourt  et  de  Chaumont,  et  de  Mar- 
guerite de  Buffevent.  Antoine  rendit  hommage  pour 
sa  terre  de  Gaudechart  en  1533.  {Preuves  de  cour.) 
Marguerite  le  Brun,  veuve  d'Antoine  de  Gaudechart, 
est  nommée  dans  le  procès-verbal  des  coutumes  de 
Senlis  du  16  août  1539,  à  cause  des  terres  de  Villo- 
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tran  et  de  Mesanguy.  (Nouueau  coutumier  général^ 
par  Bourdot  de  Richeboure,  ia-folio,  1724,  t.  II, 
p.  738*)  Antoine  de  Gaudeenart  avait  eu  de  sa  pre- 
mière femme  un  fils  unique,  qui  suit  .* 

X*  Philippe  DE  Gaudbchart,  11^  du  nom,  écuyer, 
seigneur  de  Gaudechart,  de  Bacfaiviliiers,  du  Fayel, 
de  Villotran,  de  Mesanguy  et  de  Dargies  en  partie,  fut 
émancipé  à  rage  de  13  ans  par  son  père  le  17  juillet 
1533.11  épousa,  par  contrat  du  18  février  tSZS{v,st.), 
reçu  par  Bonnet  et  Deschamps,  notaires,  damoiselle 
Claude  de  Pouilleuse,  fille  de  nobles  personnes  Jac-  m  Fo«iu.ersc  : 
ques  de  pouilleuse,  écuyer,  seigneur  de  Ravacourt, ^•"^Jliirr'mlï!- 
deMontaigny,  de  Bayencourt,  etc.,  et  de  damoiselle  J|';j;,^^*;;f*''"'- 
Françoise  du  Bec  de  Boury,  tante  de  Philippe  du  Bec 
de  Vardes,  archevêque-duc  de  Reims,  pair  de  France, 
commandeur  du  Saint-Esprit.  Philippe  deGaudechart 
rendit  aveu  pour  la  terre  de  Bachivilliers  à  M.  de 
Montmorency,  seigneur  de  Tlsle-Adam,  le  30  août 
15^0.  Le  18  novembre  de  Tannée  suivante,  Philippe 
de  Gaudechart,  qualifié  seigneur  du  Fayel,  de  Bachi- 
villiers, de  Mesanguy  et  en  partie  de  Dargies,  fournit 
au  chapitre  de  Beauvais  un  dénombrement  scellé  de 
son  sceau,  représentant  un  écu  chargé  de  9  merlettes. 
(Manuscrit  de  Nvlly,  chanoine  de  Beaui^ais.)  Le  *23 
août  1653,  il  obtint  au  siège  présidîal  de  Senlis  une 
sentence  pour  fiaire  assigner  les  héritiers  apparents 
d^ Antoinette  de  Chaumont,  son  aïeule,  remariée  à 
Denis  Boucher,  à  Teffet  de  faire  visiter  et  réparer  les 
édifices  de  Thôtel  seigneurial  du  Fayel,  dont  cette 
dame  avait  été  usufruitière,  [jirchii^es  de  Saint-Ri- 
mauft.  )  Philippe  de  Gaudechart  est  nommé,  le  13 
juin  1557,  dans  un  acte  passé  devant  son  bailli  de  Vil- 
lotran. En  la  même  année,  il  comparut  à  Tarrière-ban 
d*Âmien$  pour  ses  fiefs  de  Gaudechart  et  de  Dargies. 
{Nobiliaire  de  Picardie^  p.  236.)  Il  paraU  avec  la 
qualité  de  seigneur  de  Dargies  en  partie  dans  un 
acte  du  4  mars  1562.  Il  mourut  à Ganvigny  peu  avant 
le  >•'  octobre  1571 .  Ses  enfiants  furent  : 
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I  *  Nicolas,  If'  (lu  nom,  qoi  suit  ; 

2**  Guillaume,  dît  Lionnet; 

3**  Robert,  auteur  de  la  »raichb  do  Fi^TBL,  rapportée  ci- 
aprèi,(page27); 

A**  Antoinette  de  Gaudechart,  mariée  â  Louis  éTAcheu^  sei- 
gneur de  Foucaaconrt  ; 

5*  Anne  de  Gaudechart,  mariée,  4^  arec  Adrien  du  Bue, 
seigneur  de  Tournedos;  S* le  15  mars  1566,  aTcc  noble 
Ambroise  d'Espinay-Saint'Luc  ,  «eigneur  de  Mèneras  et 
d'Hincourt,  cheyalier  de  Tordre  du  Roi,  gentilhomme  or- 
dinaire de  la  chambre,  gouverneur  de  Louviers ,  oncle  du 
brave  Saint-Luc,  grand-mafitre  de  l'artiHerie  de  France  et 
père  du  maréchal  de  Saint-  Luc;  9*  avec  Robert  le  Comte  sei- 
gneur de  Saint-Aubin  ;  4<*aYec  N...  seigneur  de  Bosendrai; 

6°  Charlotte  de  Gaudechart,  religieuse  à  St-Paul-les- Beau  vais; 

7"  Marguerite  de  Gaudechart,  religieuse  a  Poissi  ; 

S*  Marie  de  Gaudechart ,  qui  fît  un  partage  avec  son  frère 
Robert  le  5  janvier  157A,  maniée  :  I**  avec  N...  ^  Bouf- 
Jiers' Lavagan 'f  S**  avec  Gilles  de  LieurroYi  écujer,  sei- 
gueur  de  MarciUy,  de  Malicorne ,  etc.,  fils  de  Gilles  de 
Lieurray,  ecuyer,  seigneur  d^Omonville ,  de  Bailleul ,  de 
Malicorne,  etc.,  et  d'Isabeau  du  Bosc  de  Badepont.  Elle 
était  veuve  le  4  octobre  161  A, vivait  encore  le  5  mars46SS, 
et  mourut  avant  le  mois  de  mai  4  6S9. 

XI.  Nicolas  DE  Gaudechart,  II"  du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  Bachivilliers  ,  de  Villotran^  de  Mesan- 
{;uy9etc,  assista  avec  son  frère  Robert,  le  20  octobre 
167 1,  à  l'inventaire  des  meubles  de  la  succession  de 
leur  père.  {Arch.  de  Sainl-Rimault.)  Les  deux  frères 
firent  le  partage  de  cette  succession  le  27  août  1573. 
Nicolas  paya  à  la  seigneurie  de  TIsle-Adam,  le  23  juin 
1677,  le  droit  de  mutation  pour  la  terre  de  Bachivil- 
liers que  son  père  lui  avait  donnée  par  son  contrat 
de  mariage.  Il  rendit  deux  aveux  à  la  seigneurie  de 
risle-Adam,  les  fSaoùt  1677 et23  juillet  1618  et  re- 
çut, les  2à  juin  1683  et  1*'  juin  1620  de  Louis  et  de 
Jejiii  desCourtils,  écuyers,  seigneurs  deMerlemont, 
foi  et  hommage  du  fief  de  Framicourt  mouvant  de  la 
seigneurie  de  Vil lotran.  Nicolas  de  Gaudechart  se 
maria  deux  fois  :  1*  par  contrat  du  28  octobre  1663, 
passé  devantAllou^notaireà  Clermont,avecdainoiseUe 
PiMisiùxotir:  Yolande  du  Plessis-Liancoi'rt  ,  née  à  Liancpurt  le 
r.IJ^/è;"!.' H.  f ueu'iîi!  19  janvier  1629  (tante  de  Roger,  duc  de  la  Roche- 

Im  (Tor  :   au  laru|ir| 
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GuyoD ,  pair  de  France  ,  premier  gentilhomme  de  la 
•chambre  de  Louis  XIII ,  et  sœur  de  Charles,  comte 
de  Beaumont<-sur-Oise ,  chevalier  d'honneur  de  la 
reine-mère  et  chevalier  des  ordres  du  Roi),  fille  de 
Guillaume  du  Plessis,  chevalier,  seigneur  de  Lian- 
court,  de  Sarcelles,  etc.,  maître  d'hôtel  du  roi^  am- 
bassadeur en  Suisse^  et  de  Françoise  de  Tarnay,  fille 
d'honneur  de  Louise  de  Savoie,mère  du  roi  François 
\*^.{Hist^  des  Grands  Officiers  de  la  Couronnent.  W, 
p.  765;  Preuves  de  Sainl^Cyr),  Par  acte  du  12  nov. 
]  602 ,  Nicolas  de  Gaudechart  et  Yolande  du  Plessis 
se  firent  donation  mutuelle  de  tous  les  acquêts  et  con- 

Îuets  quils  avaient  pu  faire  pendant  les  39  années 
e  leur  mariage;  2''  par  contrat  du  2  (ou  12)  juil- 
let 1604,  avec  damoiselle  Claude  n  ârquinvillikbs  ,  »«a.,cuv,luu«: 
dame  de  Saint-Rimault  et  d'Esseville,  fille  de  Louis  JJ';;7;;;;,Î?''"" 
d'Ârquinvilliers  (  ou  plutôt  d'Erquinvilliers  ),  che- 
valier, seigneur  d'Arquinvilliers ,*  de  Saint-Bi- 
mault,  etc.,  gentilhomme  ordinaire  déjà  chambre  du 
roi,  capitaine  de  50  hommes  d'armes  des  ordon- 
nances ,  et  de  dame  Suzanne  de  Cenasme ,  dame  de 
Luzarches.  (  Orig.  aux  archives  de  Saint- Rimaull.) 
Nicolas  de  Gaudechart  n'eut  point  d'enfants  de  sa 
première  femme.  La  seconde ,  qui  lui  survivait  en 
1621  et  1627,  le  rendit  père  de  : 

I  •  Philippe  de  Gaudechart, né  le  99 avril  1608,  mort  jeune  ; 

3^'*  Jean,  dont  Tartide  suit; 

3<>  Susanne  de  Gaudechart ,  née  le  5  novembre  1605,  mariée 
en  f  6S0  à  Charles  le  Moictier^  seigneur  de  Tumherel  et  de 
Nouilly,  fils  d'Oudart-Henri  le  Moictier,  écuyer,  seigneur 
de  Nouilly,  et  de  Jossine  de  la  Roche,  dame  de  Tumherel  ; 

4«>  Françoise  de  Gaudechart,  née  le  M  février  1610,  morte 
jeune. 

XIT.  Jean  de  GAUDECHAnT,  chevalier,  seigneur  de 
Bachivilliers,  de  Saint-Rimault  près  Beauvais,  d'Es- 
seville,  etc.,  naquit  lé  12  mars  161 1  et  fut  baptisé  le 
6  avril  suivant.  I)  fit  hommage  pour  Bachivilliers  au 
prince  de  Condé,  seigneur  de  TIsle-Adam,  lé  6  sep- 
tembre 1633.  D'après  une  quittance  du  21  septembre 
1636,  il  était  capitaine  dans  Tun  des  deux  régiments 


Digitized  by 


Google 


22  r>E    GAVDECHAHT. 

levés  par  la  ville  de  Beau  vais  ,  et  commandé  par 
Charles  de  Mornay,  sonbeau-père.  Jean  de  Gaude- 
charts^allia,  par  contrat  du  4  juin  1636 ,  avecdamoi- 
frield^tr^iVet  d«  sellc  Marie  dk  Mornay  de  Mohtchbvreoil,  611e  de 
E;'"iro***nfoîl!f'de  Charles  de  Mornay,  chevalier,  .seigneur  de  Mont- 
brrdiîirr""*  **  '"^*  chevrCttil ,  de  Fresnaux ,  de  Vaudampierre ,  etc. , 
gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du  roi ,  et  de 
Marie  des  Essarts  de  Linière,  sa  première  femme. 
{Hist.  des  Grands  Offic.  de  la  Cour.,  t.  VI,  p.  285.) 
Jean  de  Gaudechart  fut  maintenu  dans  sa  noblesse 
avec  René  de  Gaudechart ,  Seigneur  du  Fayel ,  son 
cousin-germâin,  par  arrêt  du  conseil  d'état  du  12  jan- 
vier 16^8,  arrêt  où  furent  visés  les  titres  de  leur 
filiation  jusqu'en  1448.  {Original  awt  archives  de 
Querrieu.)  rar  acte  du  11  février  1672,  passé  devant 
Houppin,  tiotaire  à  Beau  vais,  Jean  de  Gaudechart  fit 
donation  de  la  (erre  de  Bachivilliers  à  Henri,  son  fils 
aîné.  Il  avait  eu  de  Marie  de  Mornay  vingt-deux  en- 
fan  ts,  entre  autres  : 

|o  Heori  de  Gaudechart,  chevalier,  seignaar  de  Bachivilhcn, 
colonel  du  régiment  de  Fontes  en  1689.  Par  contrat  du 
8  novembre  4  677,  passe  devant  Hanin,  notaire  à  Beau- 
▼aie,  il  céda  à  MM.  Pasquter  et  Foy  de  Saint-Maurice  la 
terre  de  BadhivilHers^  qui  revint  à  son  cousin  Liouis  par  re- 
.  trait  lignager.  Henri  fit  les  gvtetreB  de  Catalogne,  de  làék 
et  d'Italie,  el  mourut  au  service  du  roi  sans  alliance; 

3**  Aloph  (appelé  aussi  Adolphe)  de  Gaudechart,  dit  le  mar- 
quis de  Bachivilliers ,  seigneur  de  Saint-Rimault,  d'Esse- 
Ville,  de  Vilh>tran  et  autres  lieux ,  lieutenant-général  des 
armées  du  roi.  H  entra  au  service  en  1667,  comme  cor- 
nette de  la  compagnie  mestre^e-camp  du  régiment  de 
GhoiseuK  La  France  était  alors  en  guerre  avec  l^pagne. 
M.  de  Bachivilliers  fit  partie  d'une  armée  de  trente-cinq 
miUe  hommes  conduite  par  Louis  XIV  dans  les  Pays-Ba&., 
Après  avoir  assisté  aux  sièges  et  à  la  prise  de  Toumaj,  de 
Douay  et  de  Lille,  il  obtint,  le  26  août  1667,  une  com- 
mission pour  lever  et  commander  une  compagnie  dans  le 
même  riment»  H  fut  réformé  à  la  suite  de  la  compagnie 
mestre-de-camp  d.u  même  corps  par  ordre  du  96  mai  I668, 
Le  6  juillet  1671,  il  reçut  une  commission  pour  lever  une 
nouvelle  compagnie,  laquelle  fut  incorporée  le  9  août  dans 
le  régiment  du  SAUssay.  L'année  suivante  il  se  trouva  à  la 
prise  d'Orsoy,  de  Doesbourget  d'Vtrecht.  Passé  au  mois 
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d'août  à  rarmée  commaBdée  par  Turenne,  dans  l'elcctorat 
de  Cologne,  U  contribua  ,  au  mois  de  féTner  1673,  à  la 
prise  de  plusieurs  places  enlevées  à  Télecteur  de  Brande- 
bourg. Un  ordre  du  f  •'  mars  i$74  fit  passer  M.  d«  Bachi- 
TÎlliers  avec  sa  compagnie  dans  le  régiment  du  cbevalier 
Duc  (depuis  Bourbon-Busset).  U  sdnnt  en  RqussiDon  sous 
le  comte  de  Schomberg  et  prit  part,  en  1675 ,  a  la  prise 
de  Figuières,  à  celle  des  retranchements  de  Gir^nne  et 
d'Empurias,  à  la  reprise  de  Bell^rde,  ainsi  qu*à  la  réduc- 
tion du  château  de  la  Chapelle.  U  était  alors  premier  capi- 
taine de  son  régiment  ;  it  en  fut  fait  major  le  Sd  novembre 
1676.  Passé  en  Flandre  enl676,  il  s'y  trouva  à  la  bataille 
de  Saint^Denis  près  Mons.  Il  servait  au  camp  de  la  Haute- 
Alsace  en  1681,  puis  en  Catalogne  en  1684  et  au  camp  de 
TAdour  en  1685,  1686  et  1687.  11  avait  été  nommé  lieute- 
nant-colonel le  SO  février  1686.  Il  fit  partie,  en  1688,  du 
camp  de  la  Meuse.  Le  brevet  de  brigadier  lui  fut  donné  le 
34  août  de  cette  année,  et  il  leva  un  régiment  de  cavalerie 
de  son  nom  (Bachivilliers)  par  commission  du  97  septembre 
1 689.  Employé  sous  le  duc  de  Tïoailles  à  Tannée  oe  Hous- 
sillon  ,  par  lettres  du  7  avril  1 690  ,  il  eut  commission  le 
même  jour  pour  y  commander  la  cavalerie.  Il  contribua  à 
la  reprise  de  Saint-Jean  de  Lasbaldéses  et  de  Ripouilles, 
ainsi  qu'au  blocus  de  Gironne.  Au  mois  de  juin  il  passa 
en  Dauphiné,  pour  y  commander,  en  l'absence  du  marqui» 
de  Larrey.  L'année  suivante,  il  rejoignit  l'armée  de  Rous- 
sillon»  prit  part  au  siège  d^Urgel  et  contribua  à  faire  lever 
aux  Espagnols  le  siège  de  Prals  de  Mollo.  Promu  au  grade 
de  maréchal  de  camp  le  %  mai  1692,  il  se  démit  au  moi» 
de  juin  de  son  régiment  en  faveur  de  son  frère  Alexandre. 
U  fut  employé  à  l'armée  d'Italie  et  rnMÎt  son  commande- 
ment en  Dauphiné  pendant  l'hiver.  En  1695,  le  duc  de 
Savoie  ayant  fait  des  dégâts  aux  environs  de  Pigaerol,  le 
marquis  de  Bachivilliera ,  chargé  d'exercer  des  repré- 
sailles, alla,  le  I*'  octobre,  brûler  les  maisons  de  plaisance 
des  environs  de  Turin.  La  Bul^era  et  la  Vénene  furent 
pillées  ce  même  jour,  le  château  de  Rivoli  fut  emporté  le 
lendemain;  toutes  les  cassînea  des  envirmis  de  Turin  furant 
détruites.  A  la  baUille  de  la  MatsaUle  (4  octolnre),  k  mar- 
quis de  BacKivillion  commandait  la  cavalerie  de  k^aile 
clroite.  Il  contribua  par  plusieurs  chai^geftà  l'éclatante  vie- 
loire  remportée  par  Gatinat  sur  le  dilc  de  Savoie  ;  duM 
Vva»  de  ces  charges  il  fut  blené  â'vn  coup  de  sabre  à 
l'épaule.  4c  On  ne  peut  assez  louer  la  manière  dont  le  sîe^r 
«  de  Bachivilliers  à  mené  la  cavalerie,  s  dit  la  Gazette  de 
France  dn  17  octobre  4695.  Il  commanda  en  Saveîe  à  la 
lin  de  la  caihpagne  et  pendant  ks  années  4694  et  1695.  11 
avait  été  nommé  chevalier  de  Toiidre  de  Saint-Louia  au 
mois  de  février  1694.  D  fut  élevé  au  grade  de  lieutenant- 
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fénérsA  des  armées  du  roi  par  pouvoir  du  3  février  1 696, 
*assé  en  Italie,  il  servit  au  siège  de  Valence  qui  fut  leire 
après  la  trêve  conclue  avec  l'empereur.  Le  gouverticmcnt 
du  fort  Barraux,  en  Daupbtné,  sur  la  frontière  de  la  Savoie, 
lui  fut  donne  par  provisions  dû  31  janvier  4  697.  En  la 
même  année,  il  servit  à  l'armée  de  Câlinât  dans  les  Pays- 
Bas,  et  contribua,  le  5  juin,  à  la  prise  d'Alli.  {Gazette  de 
France  des  28  mai  et  2  juin.)  A  la  un  de  décembre  1 700, 
il  passa  a  Parmée  d'Italie,  combattit  à  Carpi  et  à  Chiari  en 
4  701,  puis  à  Luzzarra,  en  4  70$,  sous  le  duc  de  Vendôme, 
Le  marquis  de  Bachivilliers  était  gouverneur  de  Gironne 
en  1714.  (Maintenue  de  noblesse  de  MM.  Cackeleu  de 
Thoras  du  6  décemh.  \  71 7.)  Au  mois  d'octobre  4  71 8,  il  se 
démit  du  gouvernement  du  fort  Barraux  en  faveur  de  son 
frère,  et  mourut  en  juillet  4  74  9  sans  enfants.  (Chronologie 
historique  militaire  y  par  Pinard,  t.  IV,  p.  44  9,  424  ;  De- 
pot de  la  guerre  ;  annales  du  temps.)  Il  avait  épousé,  le 
«  mai  4  705,  Marie-Françoise-Pauîe  de  Gaudechart  de 
Querrieuj  sa  parente  (Contrat  aux  archiv,  de  Querrieu.); 

5«  Jean-Charles  de  Gaudecbarl,  chevalier  de  Tordre  de 
Malte,  baptisé  le  6  juillet  4  745,  enseigne  au  régiment  de 
Picardie  en  4667.  Il  fît  partie  de  l'expédition  de  Candie, 
en  4  669,  dans  la  brigade  des  volontaires  de  Saint-Paul, 
et  mourut  d'une  blessure  qu'il  reçut  au  siège  de  Candie, 
(Gazette  de  France  du  22  mars  4  66d); 

4»  Nicolas  de  Gaudechart,  baptisé  le  6  septembre  4646,  che^ 
valier  de  l'ordre  de  Malte  (4).  Ses  preuves  furent  faites 


(4  )  Nous  transcrivons  ses  quartiers  des  registres  de  la  langue  de 
France,  copie  de  la  Bibliothèque  de  l'Arsenal,  t. III,  fol.  54 1,  545. 

Nicolas  de  Gaudechart'-BachivilUerSy  du  diocèse  de  Beauvais, 
reçu  le  8  mars  4  664,  éuit  fils  de  Jean  de  Gaudechart,  chcralier, 
seigneur  de  BachiviUiers ,  et  de  Marie  de  Mornay-Chênu,  Jean 
était  fils  de  Nicolas  II  de  Gaudechart^  chevalier,  seigneur  de  Ba- 
chivilliers, et  de  Claude  d' J/rquinviliiers,  fille  de  Louis  d'jir- 
quinviUiers,  chevalier,  seigneur  de  Saint-RimauU  et  de  Handi- 
villers,  et  de  Susanne  de  Cenasme,  dame  de  Luzarches,  fille  de 
François  de  Cenasme^  chevalier,  seigneur  de  Cenasme,  de  Man- 
dre,  etc  ,  et  de  Susanoe  de  Mainemares,  Nicolas  était  fils  de 
Philippe  n  de  Gaudechart,  écujer,  seigneur  de  Gaudechart^  de 
Bachivilliers,  du  Fayel,  etc.,  et  de  Claude  de  Fomlieuse  de 
Flm^acouH. 

Maiie  de  Momay-Chenu ,  mère ,  était  fille  de  Charles  de 
Mornay^ChenUy  chevalier,  seigneur  de  Montchevreuil ,  et  de 
Marie  des  Essaru,  fille  d'Adrien  des  Essaru^  chevalier,  seigneur 
de  Lignières ,  et  de  Jacqueline  de  Reffuge  d'Ivergny,  Charies 
était  fils  de  René  de  Mornay-Chenu  y  chevalier,   seigneur  de 
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les  10  mai  et  jours  suivants  4  660  et  il  fut  reçu  ie  8  mars 
466f .  Il  fut  successivement  commandeur  de  Castres  en 
Flandre,  de  Maupas  et  de  Soissons,  et  rcceveur-gëoéral  de 
l'ordre  au  grand-prieure  de  France.  Il  mourut  en  1720; 

9*  François  de  Gaudechart  de  Bachivilliers ,  né  le  15  juin 
165S,  tué  jeune  en  Allemagne; 

6<>  Alexandre  de  Gaudechart,  dit  le  comte  d*Essevil]e ,  lieu- 
tenant-gënéral  des  armées  du  roi,  grand-croix  de  Tordre 
^e  Saint-Louis,  etc«  Lorsau'en  1667,  son  frère  Aloph  eut 
levé  une  compagnie  dans  le  régiment  de  Choiseul,  Alexan- 
dre y  entra  en  qualité  de  cornette  le  S4  décembre.  Ré- 
formé le  96  mai  1668,  il  fut  replacé  cornette  dans  une 
nouvelle  compa^ie  levée  par  son  frère  au  r^iment  du 
Saossay  le  6  juillet  1 671  •  Il  fit  la  guerre  des  Fajs-Bas  à 
Parmée  du  roi,  puis  celle  contre  l'électeur  de  Brandebourg 
à  Tarmée  de  Turenne  en  1 673  et  1 673.  Il  fut  nommé  lieu- 
tenant delà  compagnie  de  son  frère  1«  S7  février  1674,  et 
la  suivit  dans  son  incorporation  au  régiment  du  chevalier 
Duc.  Il  prit  part,  à  l'armée  de  Roussillon,  à  toutes  les  af- 
faires où  combattit  son  frère,  comme  la  prise  de  Figuières, 
des  retranchements  de  Gironne,  d'Kmpnnas,  deBellegarde, 
du  château  de  la  GhapeUe,  etc.,  en  1675.  Le  29  décembre 
1 677  il  obtint  une  compagnie  au  même  régiment  et  la 
commanda  â  la  bataille  de  Saint-Denis  près  Mons,  en  1 678. 
Cette  compagnie  ayant  été  réformée  le  8  août  1679, 
M.  d'Esseville  fut  replacé  capitaine  au  régiment  de  Lum- 
bres,  cavalerie,  le  98  décembre  168 S.  Il  fit  la  campagne 
suivante  à  Tarmée  qui  couvrit  le  siège  de  Luxemlyourg. 
Sa  compagnie  ajrant  été  réformée  le  96  septembre  1684, 
il  fiit  entretenu  capitaine  réformé  à  la  suite  du  régiment 
des  cuirassiers  le  1*»  octobre.  Il  devint  major  du  régi- 
ment deVillepion  le  90  décembre  1688.  L'année  suivante 
il  combaltit  à  Yelcourt  sous  le  maréchal  d^Hiimiéres.  Il  fit 
les  campagnes  de  4690,  4  691  et  4699  à  l'armée  d'Allema- 
gne et  à  celle  de  la  Moselle.  Le  96  juin  de  cette  dernière 
année  il  fut  fait  mestre  de  camp  d'un  régiment  de  cavale- 
rie de  son  nom,  sur  la  démission  du  marquis  de  Bachivii- 
liers,  son  frère.  H  rejoignit  ce  corps  à  Parmée  de  Roussil- 
lon et  prit  part,  en  4693  ,  au  siège  de  Roses.  Passé  la 
même  année  a  l'armée  de  Piémont,  il  y  combattit  à  la  Mar- 

Montchevreiiil,  et  de  Françoise  du  Croc  du  Mesnil^Thtribus, 
fille  de  Gharies  du  Croc ,  seigneur  du  Mesnil-Theribas ,  et  de 
Charlotte  de  Montmorency.  René  était  fils  de  Pierre  et  petit-fils 
de  Giiillauipe  de  Mornayy  ce  dernier  écuyer,  seigneur  de  la  Cha- 
pelle, marié  avec  Perrine  Chenu ,  dame  de  Montcbeyreuil ,  d'où 
est  venoe  daris  la  maison  de  Momay  la  terre  de  Montchevrenil,  à 
la  condition  de  joindre  au  nom  de  Momay  celui  de  Chenu, 
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saille.  Le  13  novembre  il  entra  dans  les  gardes  du  corps, 
compaenie  de  Noailles ,  comme  troisième  ^seigne ,  et  se 
démit  de  son  régiment.  11  fit  la  guerre  de  Flandre  jusqu'à 
la  paix.  U  devint  successivement  deuxième  enseigne,  puis 
deuxième  lieutenant  des  gardes  du  corps  les  1 8  octobre  4  696 
et  SO  janvier  4702,  brigadier  de  cavalerie  le  26  de  ce  der- 
nier mois  et  maréchal  de  camp  le  26  octobre  1 704.11  s'ëuit 
trouvé  à  la  bataille  d'Eckeren  en  4  705.  Le  1«r  novembre 
1 707,  il  fut  pourvu  de  la  lieutenance  générale  au  gouver- 
nement de  Champagne  (département  de  Troyes)  vacante 
depuis  la  mort  du  marquis  de  Praslin.  U  combattit  i  la  san  - 
glante  journée  d'Oudenardc  le  11  juillet  1706,  fut  élevé 
au  grade  de  Jieutenant-général  des  armées  du  roi  le  89  mars 
1710  et  devint  premier  lieutenant  de  sa  compagnie  le 
6  mai  suivant.  Toujours  employé  à  Tarmée  de  Flandre  »  le 
comte  d'Esseville  prit  part  en  1712,  à  la  victoire  de  De- 
nain,  ainsi  qu'aux  sièges  de  Douay,.  du  Quesnoy  et  de 
Bouchain;  puis,  en  1718,  à  ceux  de  Landau  et  de  Fri- 
bourg.  Il  se  démit  de  la  lieutenance-générale  de  Champa- 
gne au  mois  de  septembre  1716.  Par  lettres  du  82  juin 
1716,  il  fut  admis  à  l'expectative  d'une  place  de  grand- 
croix  de  Tordre  de  Saint-Louis,  sans  passer  par  le  grade 
de  commandeur.  Le  4  octobre  suivant,  il  fut  pourvu  du 
gouvernement  du  fort  Barraux  sur  la  démission  de  son 
frère.  Il  devint  grand-croix  titulaire  de  Tordre  de  Saint- 
Louis  par  provisions  du  1 8  avril  1 721 .  {HisU  de  la  maison 
militaire  du  roi,  par  l'abbé  le  Pippre  de  Nceufville,  t.  I, 
p,  68;  Chronologie  historique  militaire,  t.  IV,  p.  666, 
664,  66  S  ;  Dép6t  de  la  guerre;  Annales  da  tem^*)  Le 
comte  d'Esseville  est  mort  sans  enfants,  le  dernier  rejeton 
mâle  de  sa  branche  le  1«'  janvier  1780,  à  l'Age  de  75  ans. 
D  avait  épousé  Adrienne  de  Townon^  morte  en  1706, 
âgée  de  88  ans  ; 

7»  Adrien-Florimond  de  Gaudechart ,  chetàiier,  capitaine 
au  régiment  du  Roi,  né  en  1662,  tué  à  Iferwinde  ; 

80  Madeleine  de  Gaudechart,  baptisée  le  17  mai  1 687,  épousa 
en  décembre  1 667  François  de  Fallart,  fils  de  Nicolas  de 
Mailly-Fallart  et  de  Marie-Françoise  de  Boucfaerat  ; 

9«  Marie  de  Gaudechart,  baptisée  le  1 2  juillet  1 649,  ursnline 
à  Gisors  ; 

tir  FnmçoÎK  de  Oaudedtftrt ,  bapfiéée  te  T  octobre  1655, 
rçUgieuse  à  Wariville  ; 

12<>  Susanne  de  Gaudechart,  baptisée  le  8  février  4658  ,  re- 
ligieuse ; 

15"  Marie-Anne  de  Gaudechart,  baptisée  le  1«'  mars  1664, 
religieuse  à  Wariville. 
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BRANCHE  DU  FAYEL, 

SEIGNEURS    DE    MAT^ANCOURT. 

XI.  Robert  de  Gaudechart,  chevalier,  seigneur  du 
Fayel,  de  rEspine,  de  Frénoy  et  de  Bachivilliers  en 
partie,  secondf  fils  de  Philippe  II  de  Gaudechart,  sei- 
gneur de  Gaudechart  et  de  Bachivilliers,  et  deClaude 
de  Pouilleuse  de  Flavacourt,  fut  mis  avec  sa  sœur 
Marie,  sôus  la  curatelle  d'Ambroise  d'Espinay,  che- 
valier, seigneur  de  Më^iéres,  chevalier  de  l'ordre  du 
roi,  leurbeau-frèrei  le  27  novembre  1571.  II  était 
alors  âgé  de  18  ans  et  archer  des  ordonnances  du  roi. 
Robert  partagea  avec  Nicolas  de  Gaudechart,  son  frère 
aîné,  la  succession  de'leurpère,  le  5  janvier  1573. On 
voit  parune  enquête  faite  au  mois  denQyembrel6l9, 
après  la  mort  de  Robert,  lors  de  la  réception  de  son 
fils  Gaspard  dans  l'ordre  de  Malte^  qu'il  avait  servi 
en  qualité  de  lieutenant  dans  la  compagnie  des  gens 
d'armes  du  seigneur  de  Bonnivet.  Robert  de  Gaude- 
chart suivit  d'abprd  le  parti  de  la  ligue  :  dèsle.22  août 
1591 ,  il  portait  les  armes  pour  le  service  de  Henri  IV, 
sou<i  M.  d  Humiéres,  ainsi  qu'il  résulte  d'une  sauve- 
garde que  lui  donna  ce  prince  au  camp  de  Noyon. 
(Orig. aux arck.de  tEspine.)Le  27  mai  I59S^,  il  fonda 
la  chapelle  dé  l'Espine.  Il  s'était  marié  deux  fois  : 
1*  par  contrat  du  9  mars  1581^  passé  devant  Jacques 
Adrien ,  notaire  au  bailliage  de  Beauvais ,  avec  da- 
moiselle  Françoise  le  Sellier,  dame  de  l'Espine ,  a  or"  r«lgird'azar, 
d'Eury,  de  Frénoy,  etc.,  morte  peu  avatitle  8  juillet  Sr^in^Ji""'"''*^ 
1595,  veuve  en  premières* noces  de  Claude  de  Les- 
cot,  seigneur  de  la  Fuie^  et  fille  de  Claude  Jle  Sellier, 
seigneur  de  Saint*  Amant,  d'Ëstouy,  d'Evancourt,  etc., 
et  de  Françoise  de  Vignacourt>  dame  de  l'Espine, 
d'Eury  et  ae  Frénoy,  sœur  d'Aloph  de  Vignacourt. 
grand-maitre  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem; 
2®  par  contrat  du  ï  4  janvier  1 596 ,  avec  Gabrielle  de     „  s,„„. , 
Sâvbuse,  dame  de  Querrieu,  veuve  de  Gédéon  d'A-  2j„J"""j5/  J* 
cheu,  seigneur  de  Foucaucourt  (celui-ci  (ils  de  Louis  glJJjJJf^;  mj„f 
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d*Acheu  et  d'Antoinette  de  Gaudechart),  et  fille  de 
Louis  de  Saveuse ,  seigneur  de  Querrieu ,  et  de  Ma- 
deleine de  Bery.  Par  acte  en  forme  testamentaire  du 
V  octobre  1618  (conservé  aux  archiv.  de  Querrieu), 
Robert  de  Gaudechart  régla  le  partage  de  ses  biens 
entre  ses  enfarits,  savoir  : 

Du  premier  lit  : 

1^  Nicolas  de  Gaudechart,  chevalier,  seigneur  de  Bacbivil' 
tiers,  du  Fayel,  de  Conrcelies,  de  TEspine,  d^Eary,  de  la 
Vieuville ,  etc.,  né  en  1587.  Il  rendit  hommage  pour  les 
terres  d*£ury,  de  l'Espine  et  de  Frénoy  le  4  4  décembre 
4609,  à  messire  Renë  Potier,  ëyéque  de  Beauvais,  a  cause 
de  son  vidamë  de  Gerberoy.  Le  4  8  décembre  16tf ,  il 
acquit  de  Louis-Henri  de  Mailly  le  fief  de  Mattancourt.  Le 
seigneur  de  BachivilUers  servit' dans  les  guerres  d*Itâlîe  et 
se  trouva  le  54  octobre  4655  à  la  défaite  de  six  à  sept  mille 
impériaux  dans  la  Valteline  (Gaz,  de  France  dit  *7  no^ 
vembre  4655).  L'année  suivante,  lavitle  de  Beauvâis  ayant 
levé  deux  régiments  pour  arrêter  les  incursions  des  Eliapa- 
gnols,  en  confia  un  .à  Charles  de  Momay-Montchevreuil 
et  rentre  à  M.  de  BachiviUiers.  A  la  suite  de  pertes  éprou- 
vées par  ces  deux  régiments,  le  premier  fut  fondu  dans 
celui  de  BachiviUiers.  Ainsi  renforcé,  ce  réâment  marcha 
au  secours  de  Gorbie  ;  mais,réduit.à  9J59  soldats  à  la  fin  du 
siège,  il  fut  lui-même  licencié  le  4  4  novembre  4656  par  le 
roi,  qui  écrivit  à  M.  de  BachiviUiers  pour  le  remercier  de 
ses  bons  services.  Par  une  nouvelle  lettre,  datée'  de  Fon- 
tainebleau, le  4  9  juin  4659,  le  roi  ordonna  à  M.  de  Bachi- 
viUiers de  remettre  sur  {ned  son  régiment.  IMtcoias  de 
Gaudechart  se  maria  :  4»  le  s 9  avril  4 64 8,  avec  Anne  des 
Landes,  fille  de  Claude  des  Landes ,  écuyer,  seigneur  de 
Beaurepaire  et  de  Boutancourt,  et  de  Jeanne  du  Bosc  dé 
Radepont;  2^  le  6  août  t648,  avec  Marie  de  Monceaux- 
d*Auxyj  fille  de  François  et  de  Marthe^Jeanne  de  Bouf-' 
flers.Marie  d*;  Monceaux  épousa  en  secondes- noces  Louis  le 
Parmentier.  Nicolas  de  Craudecharl  mourut  sans  enfants, 
en  4  654,  et  fut  enterré  à  Wariuis; 

2"  René,  !«'  du  nom,  dont  l'article  suit; 

5<*  Marie  de  Gaudechart,  religieuse  professe  au  Paraclet, 
connue  sous  le  nom  de  madame  du  Fayel  ; 

Du  second  Ut  : 

4"  Cliarles  de  tiaudechart,  au  nom  duquel  Gabriellede  Sa- 
veuse, sa  mère,  intervint  dans  une  transaction  en  forme  de 
partage  qu'elle  pa^a  pardevant  Cudefer,  notaire  royal  à 
Corbie,  le  20  septembre  4  64  9,  avec  René  de  Gaudechart, 
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frère  ahié  et  germain  dudit  Charles  de  Gaudechart,  au 
sujet  de  la  gestion  de  la  succession  de  Françoise  le  Sellier, 
mère  de  René  ; 

S"  Gaspard  de  <7audecbart  du  Fayel,  chevalier  de  Tordre  de 
Malte  (i).  Le  procès-yerbal  de  ses  preuves,  du  20  novem- 
bre 1619,  est  conservé  dans  les  archives  de  Querrieu.  [HisU- 
de  tordre  de  Saint- Jean  de  Jérusalem^  par  l'abbé  de 
Vertot,  t.  VII,  p. 341  )•  11  mourut  avant  le  S  décembre  4  649  ; 

€<*  François,  P'  du  nom ,  auteur  de  la  branche  des  Maiquis 
DR  QuBRRicu,  rapportée  à  son  rang  (page  59)  j 

7*  Georges  de  Qaudechart  fut  mis  avec  ses  frères  mineurs  sous 
la  tiit.eiled* Antoine  d'Acheu,  son  frère  utérin,  après  la  mort  de 
sa  mère,  par  acte  du  K  8  juillet  1 622.  Dans  un  acte  du  50  octo- 
bre 1 629, il  se  dit  seigneur  deÇandechart,  demeurant  à  Quer- 
•rieu.  11  mourut  peu  de  jours  avant  le  3S  août  1 640, près  Casse!, 
lieutenant-colonel  du  régiment  de  Melnn  qu'il  commandait. 
[Inventa  et  décharge  orig,  donnés  par  M,  de  f^cymar,  corn- 
mandant  le  régiment  de  Melun  Zs  29  sept*  1640  conservés 
au  ehâi.  de  tEspine),  Il  y  eut  transaction  sur  le  parti^e  de 
sa  succession  et  de  celle  de  Gaspard ,  son  frère,  devant  Jac^ 

nde  ISully,  notaire  a   Clermont,  le  25  mai  1651 ,  entre 
i  de  Gaudechart ,   chevalier,  seigneur  du   Fayel ,  leur 


(4)  Voici  ses  quartiers  transcrits  de  la  langue  de  France,  copie 
conservée  à  la  Bimiothèque  de  l'Arsenal,  t.  11,  p.  54  7. 

Gaspard  db  Gav^i^hart  du  Fayel  br  Bachitilliers,  du  dio- 
cèse de  Beauvais,  ét^it  fils  de  Robert  de  Gaudechart,  chevalier, 
seigneur  du  Fayel ,  de  Bachivilliers  en  partie ,  de  Frénoy  et  de 
GourceUes,  et  de  Gabrielle  de  Saverne.  Robert  était  fils  puîné  de 
Philippe  If  de  Gaudechart  ^  seigneur  de  Gaudechart  et  de  Ba- 
chivilliers y  et  de  Gaude  de  Fouilleuse  de  Flavacourt ,  ûUe  de 
Jacques  de  Fouilleuse,  seigneur  de  Flavacourt,  et  de  Françoise  du 
Bec  de  Boury.  Philippe  avait  pour  père  et  mère  Antoine  de  Gau- 
decharty  écuyer,  seigneur  de  Gaudechart,  de  Badnvilliess  et  de 
Blesanguy,  et  Andrée  de  MonnoT}  fille  de  Jacques  de  Monnay, . 
écuyer,  seigneur  de  Gauville,  et  de  Françoise  de  Poùry.  Antoine 
était  fils  de  Philippe  I  de  Gaudechart,  seigneur  de  Gaudechart 
et  de  Bachivilliers,  et  d'Antoinette  de  Chaumont-Quitry, 

Gabrielle  de  Saveuse,  mère,  était  fille  de  hovxi  de  Saveuse, 
écuyer,  seigneur  de  Querrieu,  de  Bouquinville  et  de  Beauvoir^  et 
lie  Madeleine  de  Bery,  fille  de  Méri  ae  Bery^  éctiyer,  seigneur 
d'Esserteaux  et  de  H  interville,  et  de  Marie  de  Bussu  de  Buires, 
Louis  était  fils  d'Imbert  de  Saveuse ,  chevalier,  seigneur  de  Lo- 
zinghen^  chambellan  du  roi,  Bailli  d'Amiens,  et  de  Marie  de 
Saint' Fuscien;  ledit  Imbert,  iiis  de  Robert  de  SaA>euse^  seigneur 
de  Lozinghen, écuyer  de  Charles-le-Tanéraire,  duc  de  Bourgogne^ 
et  gouverneur  de  IVancy,  et  de  Béatrix  de  la  Fosse, 


Digitized  by 


Google 


30  Dt:    GAUDCCHART. 

frère  atoë  coaianguin,  et  François  de  Gaudecbart«  chevalier, 
seiffneur  de  Qaerrieu,  le^r  frère  germain,  ti  leur  hërîtier  ; 
8«  Claude  de  Gaudechart,  religieuse  au  Paraclet, 

XI!.  René  de  Gaudechart,  I**  du  nom,  chevalier, 
seigneur  du  Fayel  par  le  partage  de  1 618,  et  de  Mat- 
tancourt,  recueillit  de  la  succession  de  son  frère  Nico- 
las les  terres  de  Côurcelles,  de  Bachivilliers  en  partie, 
d*Eury,  de  Frënoy  et  de  l^Espine.  11  s'appelait  dans 
sa  jeunesse,  M.  de  Frenoy.  U  fit  un  voyage  à  Malte, 
mais  il  en  revint  sur  les  bruits  de  guerre  qui  couraient 
en  France.  Un  certificat  du  duc d'Angouléme,  Charles 
de  Valois,  délivre  au  camp  de  Wachy,  le  12  novem- 
bre 1635,  constate  que  René  de  Gaudechart,  écuyer, 
seigneur  du  Fayel,  raisant  partie  de  l'arrière  ban  du 
bailliage  de  Beau  vais,  a  servi  depuis  le  1  '"^  octobre  1635 
avec  armes,  chevaux  et  équipages  de  guerre  {Orig, 
àuchâudeVEspine).  il  commanda  au  siège  de  Corbie 
la  4*  compagnie  du  régiment  de  son  frère,  laquelle 
fut  réduite  à  27  hommes.  Il  mourut  le  8  février  1674. 
II  avait  épousé,  par  contrat  du  7  novembre  l63t, 
passé  devant  Dalquois,  notaire  au  bailliage  de  Cler- 
mont  en  Beauvaisis,  damoiselle  Isabeau  alias  Elisa* 
écAiq'eté.X41^n«etbeth  DE  Haivgzst,  morte  à  86  ans  le  9  octobre  1696, 
6i!îïj«f  b"roX'niïl!  fille  de  Jérôme  de  Hangest,  seigneur  de  Louvencourt, 
de  Bailleval  et  d'Argenlieu,  et  de  Marie  de  Martines, 
de  laquelle  il  laissa  deux  fils  et  quatre  filles  : 
2**  René,  \h  du  nom,  qui  suit  ; 

I  *  Louis  deGaudechart,  seigneur  du  Fayel,  ne  le  4  juin  1659, 
cafâtaisue  au  régiment  de  Schulenberg,  infanterie.. En  1667, 
il  était  cor»«tte  de  U  comjpdignie  Mestre  de  camp  du  régi- 
ment 4i(JN'ogent.  Il  s^appefait,  a^ant  son  mariage,  M.  de 
Frenoy  .Ses  père  et  mère  lui  assurèrent  la'terre  du)Faye]^par 
leur  testtiment  mutuel  en  date  du  1er  avril  1660.  Par  traité 
fait  avec  MM.  Pasquier  et  Foy.  de  Saint- Maurice,  du  36 
janvier  t678,  U  retira  la  terre  de  Bachivilliers,  par  retrait 
lignager  à  lui  adjugé  par  sentence  du  Gliâtelet  de  Paris  du 
6  février  de  la  même  année.  Louis  se  maria  deux  fois  : 
4<*  le  4  7  octobre  1 668,  aTcc  Catherine  Foft  née  le  30  juin 
I6S7>  décédëe  le  5  octobre  4  678,  à  Bachivilliers  où  elle  fut 
enterrée,  fille  de  Toussaint  Foy  et  de  Marie  Borel  ;  2*  le 
46  février  4  686,  à  Tâge  d'environ  47  ans,  dans  l'église  de 
de  Saint-Christophe  à   Paris, .  avec  Françoise  Pasté^  fille 
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il^ Antoine  Pasté,  seigneur  cle  Bailleu.  En  I7S0,  étant  dans 
un  âge  ayanc^  et  ayant  perdu  ses  fils  et  son  petit-fils ,  il 
▼enmt  la  terre  du  Fayel  à  M.  le  Rebours,  conseiller  d'E- 
tat. Ses  enlants  furent  : 

Du  premier  lit  : 

A.  Louis  de  Qaudechart,  né  le  15  juillet  1671,  mort 
jeune  j 

B.  René  de  Gaudechart,  cheYalier,  seigneur  de  Ba- 
chtvilHers,  capitaine  au  régiment  de  Boufflers,  puis 
lieutenant-colonel  du  régiment  de  Conflans,  infan- 
terie. Par  acte  du  17  janyier  1696,  son  père  lui  fit 
donation  de  ses  terres  de  Bachirilliers  et  du  Fayel. 
11  épotsa,  par  contrat  passé  devant  Ticquet,  no- 
taire â  Beauvais,  le  7  avril  1706  (  mariage  célébré 
le  41  en  la  naroisBe  de  Saint-Pierre)  Marie-Anne 
Macaire ,  fille  d"* Anselme  llacaire,  seigneur  de 
Loconville  et  de  Gaigny.  commissaire  des  guer- 
res, auquel  Louis  de  Oauaechart,  père  de  René, 
après  la  mort  de  celui*ci,  Tendit  la  terre  de  Bachi- 
Tiiliers  par  contrat  passé  derant  Gaignart,  notaire 
à  BeauTais,  le  49  ayril  4744.  Marie-Anne  Ma<ïaire, 
b^ridére  de  BacbiTilliers  par  la  succession  de  son 
père,  n*ayant  eu  de  René  de  Gaudechart  qu'un 
enfant  :  Louis-René  de  Gaudechart,  né  le  1 7  sep- 
tembre 4706,  mort  le  92  noTembre  suiyant»  épousa 
en  secondes  noces  Claude  de  la  Vacquerie,  écuyer, 
seigneur  de  Sénéfontaine,  de  Flambermont,  etc., 
lieutenant  au  gouTemement  de  BeauYais ,  et ,  en 
treisiéines  noces,  en  mai  4724,  Cfaarles-Guiilattme 
de  la  Croix,  oberalier,  seigneur  de  Poiacy,  briga- 
dier des  gardes  du  corps  et  cheyalier  de  1  ordre  de 
Saint-Louis.  Elle  mourut  le  S  août  1741.  MM.  de 
la  Vacquerie  ont  possédé  BachiyiUiers  jusqu'en 
4  tOO.  Depuis  lors,  cette  terre  appartient  à  MM.  Bo- 
rel  de  Bretizel  ; 

C.  Marie-Louise  de  Gaudechart,  mademoiselle  de 
Bacbivilliers,  née  le  1 1  et  baptisée  le  1 4  août  1669. 
Elle  fit  bâtir  en  4  71 8  Téglise  de  la  Neuville  Saint- 
Pierre^n'elle  dota  et  où  elle  fut  inhumée  le  9  juin 
4718.  Eue  avait  fait  à  l'hôpital  général  dts  pauvres 
de  Beauvais  diverses  libéralités  dont  le  montant 
s  éleva  à  plus  de  60,000  livres; 

D.  Catherine  de  Gaudephart,  née  le  15  Juillet  1670. 
Son  frère  René  la  fonda  de  procuration  pour  re- 
cueillir la  succession  de  leur  mère  le  96  juillet  4700; 

Du  second  lit  : 

E.  Françoise  de  Gaudechart,  ncc  le  11   novembre 
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1687,  mariçe  a  M.  de  la  Rue,  demeurant  à  Mol*- 

TilUers-Saint-SerniD,  près  d'Aumalc; 

F.  LoQÛe- Elisabeth  de  Gaudeohart,  née  le  9 s  a?nl 

4  689,  mariée  i  Louis  U  Febure  de  tVagioouri,  Ik 

rachetèrent  la  terre  du  Fajel  de  M.  le  Rebours. 

Louise-Elisabeth  passa  un  accord  le  5  octobre  i  7SSy 

'    avec  Augustin-Claude  de  la  Vacquerie.  Elle  raoumt 

;t  le  5  janvier  4784,  et  fut  inhumée  dans  Tégliae  de 

Cauvigny  j 

s*  Anne  de  Gaudechart,  née  le  19  septembre  I6SS,  reli- 
gieuse à  Notre-Dame  de  Veriion  ; 

4°  Louise  de  Gaudechart»  née  le  93  mars  fCS6,  mariée,  par 
contrat  du  II  octobre  I6S5,  reçu  par  Nully,  notaire  à 
BeauTais,  et  insinué  à  Amiens  le  IS  janvier  1656,  avec 
René  de  Bow^fflers^  chevalier,  seigneur  de  Remiencourt, 
de  Laval,  de  Goulancourt,  etc.,  fils  de  Charles  de  Boufflers, 
chevalier,  seigneur  de  Remiencourt,  et  d'Antoinette  de 
Monthomer.  Elle  était  veuve  le  22  janvier  1666  et  vivait 
encore  le  9  S  jui:n  1 71 6  ; 

5(»  Marie  deGaudechart,  née  le  1 2  septembre  1 656,  religieuse 

*  en  la  maison  de  Saint-François  de  Beauvais  ; 

6*  Madeleine  de  Gaudechart,  née  le  8  octobre  1 640,  reli- 
gieuse à  Wariville  où  elle  fit  profession  le  49  mars  1659. 

XIII.  René  de  Gaudechart,  II*  du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  Mattancourt,  de  Courcelles,  d'Eury,  de 
TEspine ,  de  Frénoy,  de  la  Vieuville ,  de  Roye ,  de 
Pierrepont,  etc.,  ne  le  18  novembre  1638,  servit,  en 
1667,  en  qualité  de  cornette  de  la  compagnie  Mestre 
de  camp  du  régiment  du  maréchal  de  Scbulenberg, 
En  son  nom  et  au  nom  de  ses  père  et  mère,  il  fit  foi 
et  hommage  au  roi  au  bureau  des  finances  de  Sois- 
sons,  le  l5  mars  1673,  pour  la  terre  et  seigneurie  de 
Mattancourt,  dont  il  porta  le  nom  toute  sa  vie.  11 
épousa,  par  contrat  passé  devant  Vallin  de  Serignan 
de  guîii«r"à  5  «î-  et Ferrel, notaires  à  Paris,le  21  avril  1676,  damôiselle 
giettct  d'ai^nt;  «a  MaHe  D£  VioN  d'H^routal,  fille  du  savant  Antoine 
It  arméM  d'orT  '  dc  Viou  d'Hérouval ,  auditeur  en  la  chambre  'des 
comptes  de  Paris,  et  de  Marie  Quentin.  Le  30  octo- 
bre 1677,  René  de  Gaudechart  assista  à  Amiens  avec 
François  de  Gaudechart,  marquis  de  Querrieu,  au 
contrat  de  mariage  de  son  neveu,  Charles  de  Boof- 
flers,  seigneur  de  Romiencourt  et  de  Dommartin , 
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avec  Marie  du  Bos  de  Drancourc<  {Hist.  d&s  Granrh 
Officiers  delà  Couronne^  généalogie  du  maréchal  de 
Bouffiers,  t.  Y,  p.  89.)  René  de  Gaudechart  et  Marie 
de  Vion  Brent  enregistrer  leurs  armes  à  VArmprial 
delà  généralité  de  Paris  le  14  février  1698.  René 
mourut  le  5  janvier  1718^  sa  veuve  fit  son  testament 
le  17  et  mourut  le  23  octobre  1720.  Leurs  enfants 
furent: 

^  Aen^-Ântoine,  xjuî  a  continue  ]a  branche  aînée ^, 

%<*  François  de  tiaadechart,  hé  le  7  septembre'!  683,  mort  à 
Paris  le  à  août  1692; 

Z^  Louis  de  Gaudechart,  dit  Va&bé  de  Mattancourt ,  né  à 
Paris  le  8  juin  1686,  mort  ayant  le  3  mars  1761,  prêtre, 
docteur  en  théologie  de  la  Faculté  de  Paris,  archidiacre 
de  Dreux  en  Féglise  de  Chartres.  En  1749,  il  était  délégué 
par  le  diocèse  de  Beauyais  comme  conseiller  commissaire 
a  la  chambre  souveraine  du  clergé  à  Paris.  [Etat  de  la 
France,  p.  370.)  Il  tesU  le  44  mars  1 769  ; 

I*  Antoine-Louis,  qui  a  formé  la  BraMCHB  D'HiHRYlLLBBS, 
rapportée  ci-après,  page  S6  ; 

5<>  Alexandre  de  Gaudechart,  né  le  3  mars  1689,  dérédc  l& 
4  0àYril4  69S;  ,  . 

6*  Robert-Jean-Bàptiste  de  Gaudechart,  né  le  11  mai  1695, 
mort  }«  7  noyembre  170S'; 

7«  Marie^Lottise  de  Gaudechart,  née  à  Paris  k  SI  décembre 
4  678,  mariée, le  à 0  juillet  1707,  à  Qédéoa-'l^ené de  Sailly 
de  Pommereuil.  E)le  mourut  le  90  juillet  1741',  ayant  sur- 
vécu à  ses  cinq  enfants  ; 

8«  Qattde  de  Gaudechart,  née  à  Paris  le  4  A  décembre  1679, 
qtri  fit  professifOtt  au  couvent  dç.  WarivHle- le  1«'  octobre 
4697; 

9^  Ëlisabedi  de  Gandechart,  née  à  Paris  le  33  avril  1684, 
reçue  a  Saint-Gyr  le  1*'  août  4695.  EHe  mourut  le  19  fé- 
Trler  1 769  ;       • 

40«  Thècled«  Gaudechart j  née  à  Paris  le  92  juin  1685, 
morte  le  38  août  1 680  ; 

14*  Angélique-Henriette  de  Gaudechairt ,  néo  à  TÊpine  le 
98  février  4 694, fit  profession  de  religieuse  le  3 3- septembre 
4  708  à  Tabbaye  de  Saint-Paul  près  ^sauvais,  où  elle  mou- 
rut le  7  octobre  4  760. 

XIV.  René- Antoine  ne  Gàudechailt,  chevalier, 
seigneur  d'Abbecourt  et  de  Mattaticoùri  en  partie, 
né  à  Paris  le  1"  janvier  1677,  cornette  dans  le  régi- 
ment de  Yetideuil  en  1695,  fit  foi  et  hommage  au  roi 
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pour  le  fief  de  Cdrval,  relevant  de  Libons,  le  4  août 
1703  et  pour  le  fief  de  MattaDcoort,  relevant  de  la 
cbâtellenie  de  Burieg  le  27  octobre  1723.  Il  mourut 
le  6  décembre  1738^.  H  aTait  épousé,  le  27  février 
1702,  par  contrat  passé  devant  Pierre  Danjeu,  no- 
taire à  TiUart^  damoiselle  Madeleine  de  Licaibres  , 
dame  deCorval,née  en  1678,  décédée  le  23  avril 
1757,  et  inhumée  dans  Téglise  de  W^rluis  à  côté  de 
son  mari,  fille  de  Pierre  de  Lignières,  cbevalier,  sei- 
gneur de  Boutencourt,  et  de  Catherine  de  Catheu. 
Leurs  enfiants  furent: 

«<*  Louis'René,  mentionné  ci-après; 

S"  Jean  de  Gaudechart«  cheyalier,  seigneur  de  Boismont  et 
de  Boutencpurt  en  partie ,  né  à  Beauvab  le  1 7  octobre 
4709^  mort  de  la  guette  le  90  juin  1750  et  inhumé  dans 
Teglise  des  Cordeliers  de'  Beauvais .  Il  s*était  marie ,  au 
mois  de  novembre  1744,  avec  Marie-Jeanne  d^Iuety^  «ée 
le  19  août  4  718,  morte  à  Etain  le  27  avril  179S,  alors 
remariée  à  Franç6i«-Léonard   de    Clouet,  brigadier    des 

'  gardes,  du  corps  du  roi\  compagnie  de  Noailles,  fille  de 
Jean-Louis  d^Ivery  et  de  Marie- Jeanne  Gallopin,  dont  un 
nJs  et  quatre  filles  : 

A.  Jean -François-Nicolas  de  Gaudechart,  né  le  5  fîS- 
vrier  r749,  mort  le  5  mai  1 757,  inhumé  eo  r<%lise 
des  Cordeliers  de  Beauvais  ; 
'  B,  Marie-Madeleine-Jeanne  de  Gaudechart,  née  au 
mois  de  novembre  1745,  mariée,  le  51  mars  1767, 
contrat  reçu  par  Séverin,  notaire  à  Beauvais,  avec 
Philibert-Antoine  de  Combaud  d^jiuteuU,  dont 
postérité  ; 

C.  Thérèse-Elisabeth  de  Gaudechart,  née  le  96  octo- 
bre 1746,  décédée  le  10  mai  1780.  Elle  avait 
épousé,  le  14  mars  1769,  Christophe  Cossart,  vi- 
comte d'Espiés,  capitaine  au  régiment  Royal-Polo- 
gne, cavalerie,  chevalier  de  lV)rare  de  Saint-Louis, 
mort  à  Omecourt  le  90  juillet  .1779,  dont  un  fils, 
mort  à  dix  ans  et  quatre  fiUes^Le  maréchal  de  Bro- 
glie  était  tuteur  hotioraire  de  4X6  enfants  en  1 769  ; 

D.  Thérése-Athalie  de  Gaudechart,  née  le  4  octobre 
1747,  morte  le  11  décembre  1750; 

£•  Julie^Renée  de  Gaudechart,  née  le  1 5  août  1 750, 
morte  le  4  mars  1 755,  inhumée  à  côté  de  son  père; 
30  Pierre-Bernard  de  Gaudechart,  né  à  Beauvais  le  4  «'juil- 
let 171«,  vivant  en  4  790  ; 
4'*  Pierre- Antoine  de  Gaudechart,  né  au  mois  de  févr.  4  719; 
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5«  Marie-Madeleine  de  Gaudechart,  née  le  5  avril  4  704, 
décédée  le  31  octobre  47S7  ; 

6*  Thérèse  de  Gaudechart,  née  le  48  octobre  4  705,  mariée, 
le  47  juillet  47s5S,^aTec  François-Michel  du  Mesnilj  sei- 
gneur de  Bailleul,  morte  sans  enfants  le  46  janiier  1778. 

XV.  Louis-René  de  Gaddeghart,  chevalier,  sei- 
gneur de  Mattancouit,  de  FEspine,  d'Eury,  de  Cor- 
val,  de Gueullencourt,  etc.,  né  a  Beauvais  le  1 9  sep- 
tembre 1 708,  servit  pendant  quelque  temps  dans  la 
compagnie  des  mousquetaires  gris,  partagea  le  39 
novembre  1740  la  succession 4e  son  père  et  fit  foi  et 
hommage  pour  les  terres  d'Eury  et  de  TEspine  le  25 
décembre  1783.  Il  est  décédé  à  l'Espine  le  23  janvier 
1789  et  a  ^té  inhumé  à  Warluis.  11  avait  épousé,  par 
contrat  passé  à  Paris  le  23  août  1743,  devant  Des- 
meurs, notaire  au  Châtelet,  damoiselle  Elisabeth- 
Françoise -Geneviève -Renée  Dli  ViON  DE  TeSS.VN-  romiii7iu7Li«Sl. 
cotjRT,  dame  de  la  baronnie  du  Goudray,  fille  de 
René  de  Vion ,  chevalier,  seigneur  de  Tessancourt, 
du  Coudrây,  de  Maisoncelles ,  etc.,  et  de  Marie- 
Marguerite .  de  la  Salle-Carrière.  Elisabeth  de  Vion 
fut  incarcérée  pendant  la  Terreur,  avec  son  fils,  ses 
deux  filles  et  Charles- des  Gourtils,  son  gendre.  Elle 
mourut  à  Beauvais  le  25  nivôse  an  VI,  ayant  eu  de 
son  mariage  : 

40  René-François,  dont  onTa  parler  ; 

2**  Alexandre -Louis  de  Gaudechart,  né  â  TEspinele  22  oc- 
tobre 4  7S7,  reçu  chevalier  de  Malte  de  minorité  le  4. mai 
4750,  mort  d'une  fracture  de  la  jambe  le  28  octobre  4  759 
et  inhumé  i  Paris  dans  la  grande  c^Yê  de  l'église  deSaint- 
Pierre<-aux-Bœufi}  ; 

3<>  Marie^arguerite  de  Gaudecharf,  née  lé  4«>'  juillet  4  744, 
morte  le  40  juin  4.822.  Elle  avait  épousé  en  la  chapelle  de 
"Warluis,  le  26  octobre  1772»  François-Etienne  du  Fay 
d'jâthies,  chevalier,  seigneur  de  Soizé,  brigadier  des  gar- 
des du  corps,  né  le  45  février  1729,  dont  deux  fiHçs; 

4**  Adolphe-Renée-Françoise  de  Gaudechart,  née  le  2S  avril 
4  754 ,  morte  le  5  janvier  4  855.  Elle  s'était  ipariée,  au  mois 
d'août  1 774,  avec  Charles^Louis  des  Courtils  de  Merlemont^ 
ancien  capitaine>au  régiment  de  Lorraine,  décédé  le  25  mars 
'1840,  dont  un  fils  unique,  Charles-René  des  Courtils  de 
Merlemont. 
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XTI.   René-François  de  Gaudechart,  chevalier, 

seigneur  de  Maitancourl ,  né  au  château  de  TEspine 

le  18  juillet  1746,  entra  dans  les  mousquetaires  ae  la 

garde  du  roi  le  7  mars  1763.  Il  passa  capitaine  à  la 

suite  dans  Ropl-Pologne  le  6  mars  1774  et  y  fut  feiit 

capitaine  en  second  lé  7  août  1778,  puis  capitaine  eu 

premier  en  1785.  (Tableau  historiq^ie  de  la  noblesse^ 

in-8*y  1784,  p.  153.)  Au  mois  de  septembre  1789  il 

était  chef  d^escadron  dans  ce  régiment,  et  fut  reçu 

chevalier  de  Saint-Louis  le  20  avril  1790.  Par  brevet 

du  9  messidor  an  IX,  il  eut  une  pension  de  retraite 

après  29  ans  4  mois  de  service.  Il  est  décédé  le  6  sep- 

ù«  T>»;       tembre  1802.  Il  avait  épousé  Anne-Louise-A'Iarie  de 

ér.mS';"LxVrt  4  Thie  DE  PiLL.ivouiE,  fille  de  Michel-Nicolas  de  Trie 

ïiïq«V'J!*î^ VnCr  ^^  d'Elisabeth  de  Fremont  ;  veuve,  elle  s*est  rraiariée 

m  La  dc^tei;  ^  Claude-Marie  de  RufFo.  Elle  a  eu  de  son  premier 

mari  : 

4«  René-Ferdniand  aë  en  1 787,  aère  de  l'école  nilitaire  de 
Fontainebieao  le  se  messidor  an  Xil,  fit  toutes  les  guerres 
de  TEmpire  de  4  805  â  4  81 5  en  Italie  et  en  Espagne,  reçut 
plusieurs  blessures,  notamment  au  siëge  de  Gaè'te  et  à  la 
tiataille  de  Wagram.  D  fut  fait  prisonnier  en  Catalogne 
le  7  mai  4  84  S  et  ne  rentra  en  France  que  le  S4  juin  484  A. 
n  resta  jusqu'en  4  884  dans  le  4«'  rénment  d'infanterie  de 
la  garde,  en  sortit  avec  le  grade  de  âief  de  bataillon,  che- 
valier de  Tordre  de  Saint-Louis  et  de  la  Lrf%ion-d*hdnnenr. 
U  épousa  le  s  juillet  ffSSO,  Ambroisine-lI>iiise-Georgette 
de  Zaistre^  morte  en  4898  ; 

3<*  René-Auguste  de  GaudecKari,  né  i  Bailleul  en  4  764 ,  mort 
le  44  octobre  4  806^ 

%^  Joies  de  Gaudechart,  mouscraetaipe  gris  de.  la  maison  du 
roi,  marié  â  demoiselle  de  Èurgetnn  de  Saint- Maurice, 
U  est  décédé  sans  enfants  le  99  octobre  4  81 7  ; 

f**  Anne-A^pasie  de  Gaudechart,  née  le  49  septembre  4  798, 
mariée»  le  44  octobre  4809,  avec  Antoine-Ijouîs-Joeeph- 
Silyestre  de  f^alon  de  Saint-Hippofytey  dont  deux  fils, 
,  Léon  et  Aleûs  de  Valon. 

BRANCHE  D'HÉMÉVJILLERS. 

XIV.  Antoine -Louis  d£  Gaudechaai',  chevalier, 
seigneur  d'Hëmëvillers,  quatrième  fils  de  René  II  de 
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Gaudeqhart,  chevalier,  seigneur  de  M.attancourt ,  et 
deMarie  deVion  d'Héroaval,né  à  Paris  le  1*' janvier 
1688, page  du  ducde  Maine  en  1702,  fut  successive- 
ment capitaine  au  régiment  Royal- Artillerie  par  com- 
mission du  4  février  i  706,  commandant  de  batailloo, 
commissaire  ordinaire  de  Tartillerie  le  l^^*  août  1 722, 
chevalier  de  Tordre  dé  Saint-Louis  le  14  juillet  1723, 
lieutenant-colonel  du  régiment  Boyal-Artinerie  et 
brigadier  des  armées  du  roi  le  20  mars  1747.  Le 
1*'  mai  de  cette  année  il  reçut  des  lettres^  du  roi 
pour  servir  avec  ce  dernier  grade  à  Farmée  des  Pays- 
Bas^  sous  le  comte  de  Saxe,  il  mourut  à  Strasbourg 
et  fut  inhumé  en  Téglise  de  SaintpLaurent  le  28  dé- 
cembre 1 7  6 1  •  Il  avait  fait  foi  et  hommage  pour  la  terre 
et  seigneurie  d*HéinévilIers^  le  17  décembre  1721,  à 
messire  Jean- Etienne  dçVarennes,  marquis  de  Gour- 
nay-sur-Aronde.  Il  épousa^  par  contrat  du  23  sep- 
tembre 1721,  passé  devant  Dutillôy,  notaire  à  Arsy, 
en  Champagne  «  bailliage  et  comté  de  Clermont  en 
Beauvaisis,  damoiselle  Marie-Françoise-Madeleine  ^,«,,^^^ 
DE  YiSLGHASTEL^,  dame  d'Héraévillers,  née  le  1*'  avril  d'amr,  «a  ii«id'or, 
1686,  fille  de  défunts  messire  Jean -Baptiste  de  Viel-  '•«"!«"**  8"*^*^ 
ehastel,  chevalier,  seigneur  d'Hémévillers ,  ancien 
capitaine  au  régiment  !>!estre-de-camp-général,  dra- 
gons, et  de  dame  Marie  de  Ronvroy.  De  ce  mariage 
sont  issus  : 

1^  Alexandre  de  Gaadechart ,  né  le  7  octobre,  f  TSt,  tutf  à 
Tarmée; 

3**  Adolphe,  qui  a  continue  la  postérité; 

S*  Albert  de  Gandechart»  baptise  le  17  juillet  479S,  reçu 
chevalier  de  Tordre  de  Mahc  en  1759,  capitaine  de  dra- 
gons, tué  a  Tarmëe. 

XV.  Adolphe  DE  Gaudkchârt,  chevalier,  sei£;neur 
d'Hénîévillers  et  de  IVfohtmartin,  of 8cier  au  régiment 
du  Roi, baptisé  le  16  novembre  1723.  avait  fiaiit  ses 
preuves,  pour  Tordre  de  Malte  en  1740.  1-e  procès- 
verbal,  en  date  du  30  mai^  et  la  quittance  du  droit 
de  passage,  du  9  avril  même  année,  existent  dans 
les  archives  de  la  famille.  11  épousa,  par  contrat  du  31 


Digitized  by 


Google 


38  DE  GAUDEGHART. 

„"»"  GiCDicuAir     a^ril  1 75 1  <  Anne-Francoise  de  Gaudeghart  d^  OveU" 

comme  a  la  p.  1.  '  ,  ••ii    *     ■        «x«  Vn  •         i    ^^ 

RiEi; ,  sa  cousine,  nlie  de  Pierre-François  de  Gau- 
dechart^  chevalier,  marquis  de  Querrieu,  et  d^ Anne- 
Françoise  Perrin  deFlancourt.  Elle  le  rendit  père  de 
trois  fils  et  de  trois  filles  : 

f®  Louis- Anne  de  Gaadechart,  garde  du  corps  du  roi,  che- 
valier de  Sainl-Louis,  mort  sans  postëritë  ;  il  avait  ëmigré 
et  fait  la  guerre  dans  l'armée  de  Condë; 

2<*  Adolphe-Baphaël  de  Gaudechart,  destine  d^abord  à  l'ëtat 
ecclésiastique,  fit  ses  preuves  pour  Tordre  de  Malte»  ëmigra 
et  servit  dans  Tarmëe  de  Condé.  Il  épousa  Marie-Anne 
(THe/viUéf  dont  un  fils,  Frédéric^  et  deux  filles  décëdëes; 

3<*  Jean-Baptiste  qui  suit  ; 

4*  Madeleine-Renée  de  Gaudechart»  demoiselle  d'Hémévil- 
1ers,  morte  sans  alliance  ; . 

5<*  Adélaïde- Victoire  de  Gaudeehart,  demoiselle  de  Frénoy  , 
morte  le  ifévriei'  1849,  âgée  de  87  ans,  non  mariée  ; 

6**  Marie-Floride  de  Gaudechart,  morte  jeune. 

XVI.  Jean-Baptiste  de  Gauoegha.rt,  chevalier,  sei- 
gneur d'Hémévillers,  reçu  élève  au  collège  royal  de 
la  Flèche  le  13  août  1775,  puis  officier  au  régiment 
de  Blésois,  émigra  en  1791  et  mpùrutau  mois  d'avril 
1845,  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis.  Il  avait 
épousé  au  mois  de  mai  1803,  Marie-Jeanne-Baptiste- 

d'or,  i  la  v»roiide>  Françoise -Alix  de  Bouebiis  dAbbeville,  nlle  de 
qamMé'îi^Dt.  °^  Gharles*Fi ançois de Boubers  d'Abbeville,. chevalier, 
vicomte  de  Bernâtre ,  seigneur  de  Thune,  capitaine 
de  cavalerie,  et  de  Marie -Charlotte  de  Clément.  De 
ce  mariage  sont  issus  outre  une  fiUe,  Adèle^  morte 
jeune,  Albéric  et  Eugène,  qui  suivent  : 

XVII.  Jean^Baptiste^  Maximilien -Charles-  Albéric 
Picot  M  Và  *•  ^^  Gaudechart,  tté  le  8  février  1805,  a, épousé,  le 
dyr,  au  chefron  14  mai  1838,  Victoire-Marie  Picot  de  Vaulogb,  fille 
d«?buottd!»!!!Sr«9  de  Henri  Jean-Baptiste-Elisabeth-Giarles  Picot ,  vi- 
.ikimé.,  .uoîef  do  ^^jj^jg  jg  Vaulogé,  et  de  dame  Madeleine- Victoire 

le  Clerc  de  la  Provoterie.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1°  Alexandre-Charles-Ferdinand-Aobert  de  Gaudechart,  né 

le  8  mai  1 842,  mort  le  7  juin  1 845  ; 
2<>  Marie-Victoire-Georgettede  Gaudechart^  née  le  .%9  mai 

1839: 
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3<*  Marie-Jeanne -Victôîre-Gabrielle  de  Gaudecharl,  née  le 

.4»  décembre  1840; 
A**  Marie- Anne- Ambroûine-Madeleine  de  Gaudecharr,  née 

le  14  mars  1847. 

XYII.  Paul*François-£ugène  de  Gaodecbàrt,  né  le 
15  mai  i807,sorti  sous -lieutenant  de  l'Ecole  militaire 
de  Saint-Cyr  en  1827,  fut  mis  en  demi-solde  en  1  SSOy 
Bappelé  au  service  en  1840,  il  a  fait  deux  campagnes 
en  Afrique  et  a  épousé,  le  23  juin  1847,  Stéphanie-        dav» 
Marie  David  de  Saint-Hilaire,  inlle  de  Etienne^Marie  d?r,  V's  èl^nL 
David  de  Saint-Hilaire,  et  de  Marie-Claire-Athénaïs '*'""'''" 
de  la  Chesnaye. 

MARQUIS  DE  QUERRIEU. 

XIL  François  de  Gaudechart,  I"  du  nom,  che- 
valier, marquis  de  Querrieu ,  seigneur  de  Roquen- 
court  et  autres  places,  maréchal  d  e  camp,  gentilhomme 
ordinaire  de  la  chambre  du  roi ,  fils  puiné  de  Robert 
de  Gaudechart,  chevalier,  seigneur  du  Fayel,  et  de 
Gabrielle  de  Saveuse,  dame  de  Querrieu,  sa  seconde 
femme,  fut  baptisé  à  Warluis,  diocèse  de  Beauvais^  le 
3  décembre  lo08.  Entré  jeune  au  service,  il  se  trouva 
au  siège  de  la  Rochelle  en  1628.  S'étant  attaché  à  la 
fortune  de  la  reme-mère  Marie  de  Médicis,  il  la  sui- 
vit hors  du  royaume  et  était  encore  absent  en  1633. 
Il  fit  ensuite  la  guerre  en  Languedoc  contre  les  reli- 
gionnaires,  puis  celles  de  Flandre  et  d'ftalie.  Il  avait 
levé  une  compagnie  de  cavalerie  de  100  maîtres  par 
commission  du  27  avril  1628.  Il  est  qualifié  capitame 
d'une  compagnie  de  chevau-légers  dans  le  régiment 
de  Gesvres  dans  le  contrat  de  son  mariage  passé,  le 
30  avril  1 64 1 ,  de  van  t  Barthélémy  et  Boudequin ,  no- 
taires royaux  à  A  n^iens, avec  damoiselle Françoise  de 
CoifTT,  dame  de Roquencourt,  fille  de  messire  An-'  ^^  cortt: 
toine  de  Conty,  chevalier,  seigneur  de  f^oquencourt,*°';;,^^""^J)JJjj'j 
et  de  feu  dame  Anne  deLameth.  François  de  Gaude-  b«ode/de  wr. 
chart  fut  nommé  gentilhomme  ordinaire  de  la  cham- 
bre, par  lettres  patentes  du  2  mars  1644  et  prêta 
serment  pour  cette  charge  entre  les  mains  de  Roger 
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du  Plessis  le  15.   U  fut  nommé  mestre  de   camp 
d  un  régiment  de  cavalerie  de  quatre   compagnies 
par  commission  du  26  août  1 646 ,  et  par  brevet 
du  même  jour  il  fut  nommé  sergent  (maréchal)  de 
bataille.  Il  fit  les  fonctions  de  ce  grade  à  Parmée 
de  Catalogne,  commandée  par  le  comte  d^Harcourt, 
et  y  combattit  à  la  tête  de  son  régiment  au  siège  et  à 
la  retraite  de  Lérida.  Il  servit  en  Italie  en  1647  et 
1648.  Paf  ordre  du  27  mars  de  cette  année ,  son  ré* 
giment,  qui  avait  été  beaucoup  réduit  dans  ces  cam- 
pagne^,  fut  composé  en  une  seule  eoftipagnie  sous  le 
commandement  en  chef  du  cardinal  de  Sainte-Cécile 
(Jean-Dominique Spinola).  M.  de  Gaudechart  en  resta 
capitaine-lieutenant  jiksqu  à  la  mort  de  ce  cardinal 
(1649).  U  se  trouva  sous  le  marécbal  du  Hessis-Pras- 
lin  à  la  bataille  sous  Crémone  et  au  siège  de  cette 
place  au  mots  de  juin  1 648-  Il  fut  promu  au  grade  de 
maréchal  de  camp  le  26  février  1649.  Pour  récom- 
penser cet  officier  de  Ses  longs  et  dévoués  services, 
Louis  XIV  érigea  en  sa  faveur  la  tetre  de  QUemeu 
en  marquisat  par  lettres  patentes  du  mois  d^avril 
1652 ,  enregistrées  au  parlement  de  Paris  le  5  sep- 
tembre 1653;  ces  mêmes  lettres  portant  institution 
à  Querrieu  d'une  foire  annuelle  le  jol^*  de  la  fête  de 
Saint-Gervais,  et  d'un  marché  le  jeudi  de  chaque  se- 
maine. (L'original  de  ces  lettres  patentes  existe  aux 
archives  de  Querrieu  -,  on  en  trouve  une  copie  dans 
le  carton  S.  F  1203  de  du  Ca/t^e.  Voir  aussi  la  Chro^ 
nologie  historique  militaire,  t.  VI,  p.  248,  249  5  les 
Tablettes  chronologiques  et  historiques  y  par  Chazot 
de  Nantigny,  t.  IV,  p.  112,  et  le  Tableau  delà  no^ 
blesse^  par  Waroquier  de  Combles,  t.  IV,  p.  319.) 
François  de  Gaudechart  produisit  ses  titres  de  no- 
.blesse  au  greffe  de  l'intendance  de  la  généralité  d'A- 
miens le  iO  mars  1667,  tant  pour  lui  que  pour  mes- 
sire  Jean  de  Gaudechart,  chevalier,  seigneur  deBa- 
chivilliers  et  de  Saint- fiimault^  son  cousin-germain, 
et  pour  messire  René  de  Gaudechart,  chevalier,  sei- 
gneur du  Fayel ,  frére-germain  dudit  marquis  de 
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Quernfiu;  ces  titres  justifiant  de  leur  filiation  depuis 
1448.  Us  furent  vîsi^s  dans  an  arrêt  de  maintenue 
rendu  par  le  conseil  d*ëtat  au  mois  de  décembre  de 
la  même  année.  Par  acte  du  3  janvier  1679,  le  mar* 

3uis  de  Querrieu  et  sa  femme  substituèrent  la  terre 
e  Eoauencourt  à  l^ur  fils  François-Paul,  jusqu*à  son 
peiit-fils.  {Orig^  aux  arch.  de  Querrieu.)  Ces  époux 
firent  leur  testament  à  Amiens  le  5  juillet  1680.  Us 
y  oonfirmérant  la  donation  qu'ils  avaient  faite  ^  le 
d  décembre  1678,  de  la  terre  due  Ro^encourt  à  leur 
petit-fils  René-François.  De  leur  mariage  étaient  pro- 
v^aus  ! 

l"*  Jean-Louis  de  Gaudechart,  enieigne  aux  gardes  françaises. 
n  servît  en  Tamee  portagoâse  comme  Tolontaire,  avee  per- 
nûdon  da  roi^  et  f«(b  tué  à  la  hataifle  de  ViU««iei«ia,  ga- 
gne» yar  cette  armeev  en  1665,  sur  les  E^gnols  -,         ^ 

S<»  François-Paul,  qui  suit. 

XIII.  François-Paul  db  GâuoECHART,  chevalier, 
marquis  de  QÔwrieu,  seigneur  de  Romencourt,  etc., 
capitaine  ait  régiment  de  Broglie,  cavalerie,  par  com- 
mission du  1*'  ipars  1674,  avait  épousé  en  Féglise  de 
Marville,an  jdiocèse  de  Chartres,. le  28  mars  1672^ 
(contrat  passé  le  21  devant  Coutelliev  notaire  à  Paris), 
Françoise-Renée  de  Pommereuil,  aux  droits  de  la-   „po.„„„t; 
quelle  il  intervint,  le  ti  décembre  1679,  au  contrat  J;;^»^,;»*';;^;;*;; 
de  vente  delà  terre-de  Marville,  par  messire  Henri ««*  ^  duTim^ 
dé  Pommereuil ,  chevalier,  seigneur  de  Moulîifr-GhaH    **■" 
pel,  héritier  dé'  feû  dame  Françoise  d&  Pommeremt, 
sa  sceur^  dteime  die  Marville,  veuve  de  Jacones: d'An*- 
gennes,  chevalier,  seigneur  dndit  Marville,  de  laqoeUe- 
Fnmçoise-Renée  de  Pomniereml  étant  nièce  eo  léga^ 
taire;  fodire  vente  faite  à  messire  Gharles  le  Besgae, 
éèuyer,  seigneur  de  Majainvilte ,  secrétaire  du  roi, 
contrat  reçu  par  Mouffle,  notMrereyBit  à  Paris.  (0ri*^ 
ginal  enpapieK)  Le  marqnisf  dé  Querrieu^  ne' vivait 
plus  en  1697.  Il  laissa  et  Franeoise>Renée  de  Pmn^ 
merenil  : 

I»  Pierre-François,  I**"  du  nom,  qui  suit  ; 
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4<^Marie-Fralsçotse-Pattled«  Gaadecbart,  mariée,  par  con-' 

.  trat  du  •  mai  f  7#S,  arec  Adolphe  dt  G(md€chart^  marquis 

de  BachivilHera ,  lieutenant-génial  des  armées  du  roi, 

gouverneur  du  fort  Barraux,  ancien  commandant  pour  le 

roi  en  Savoie. 

XIV.  Pierre-François  de  Gaudecbaet,  I*  du  nom , 
chevalier,  marquis  de  Qaerrieu,  seigneur  de  Roc^uen- 
court,  de  PommereuiK  de  Miscray  et  autres  lieux, 
épousa, âgé  de  14  ans  et  demi,  par  contrat  du  22  jan- 
vier 1688,  passé  devant  le  Page  et  Borel,  notaires  à 
Rouen,  damoiselle  Marie-Geneviève  dîj  Perron,  fille 

d«.!'r'î"Xvon^®  feu  messire  Louis  du  Perron,  chevalier,  sqigneur 

**iré  di'i  iwimZ^^       Benneville  et  de  Cauville.  {Arch.  de  Querrieu.) 

gué  e   toiir.  «.r.  j^^  „ja|,q|iig  jg  Querriou  douna  à  hail  la  terre  de  Ro- 

quencourt  par  acte  du  18  décembre  1697.  Lui  et  son 

épouse  sont  rappelés  comme  défunts  le  9  mars  1728. 

Leurs  enfants  furent  : 

4©  Pierre-François,  II*  du  nom,  dont  on  va  parler; 
S»  Louis-François  de  Gaudechart,TiTant  en  l7St  ; 
S»  Marie-tMadeleine  de  Gaudeehart.  Elle  vivait  non  mariée 

le  16  février  4  756; 
A»  Marie-Françoise-Paule  de  Gaudeehart,  mariée  ^  Jean- 

Baptiste  de  la  Fontaine ^  seigneur  de  Guitrancourt,  qui  en 

eut  quatre  filles. 

XV.  Pierre-François  db  Gaudechart,  II*  du  nom, 
chevalier,  marquis  de  Querrieu ,  seigneur  de  Ro- 
quencourt«  de  Cauville  et  autres  lieux,  capitaine  au 
régiment  de  la  TrémOÏUe,  cavalerie,  fit  un  remhour* 
sèment  au  nom  de  ses  père  et  mère  le  S  juin  1720  et 
s'allia,  par  contrat  du  9  mars  1 728,  passé  devant  Ca- 
ron,  notaire  royal  à  Amiens ,  avec  damoiselle  Aniie- 

PiBM«  Françoise  Pbrrin  de  Flawcourt,  fille  de  messire 
d«"Mui",TiV«n- François  Perrin,  chevalier,  seigneur, de  Flancourt, 
HÔn^/;»r"dr.tl»t!  conseiller  du  roi,  commissaire  provincial  de&  guerres 
an  département  de  Picardie.  {Orig,  aux  archwes  de 
Querrieu.)  Pierre-^François  mourut  à  Querrieu  dans 
les  derniers  jours  de  juillet  1735,  laissant  deux  fiU 
et  une  fille  : 

i""  Raphaël- Jean-Baptiste,  qui  suit  ^ 
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S«  Paul-Maximilien  de  Gaudechart ,  comte  de  Querrieu, 
nausquetaire  de  la  garde  ordinaire  du  roi,  première  com- 
pagnie, en  f  7S6 ; 

S*  Anne-Françoise  de  Oaadechart,  diU  mademeîselle  de 
Querrieu,  mariée,  en  f  784 ,  à  son  ooimn  Adolphe  de  Ga»' 
deehart^  chevalier,  seigneur  d'Hémëvillers. 

XVI.  Rapbaël-Jean-Baptiste  de  Gaudechart,  che- 
valier, marquis  de  Querrieu,  seigneur  de  Roquen- 
court,  de  Gauville ,  de  Vazouy,  de  Benneville,  etc., 
né  à  Amiens  le  7  octobre  1730,  mousquetaire  de  la 
garde  du. roi,  première  compagnie,  en  1750,  épousa 
au  château  de  Henencourt,  par  contrat  passé  devant 
Jean  Turbert ,  notaire  royal  à  Amiens ,  le  16  février 
1756,  haute  et  puissante  damoiselle  Alexandrine- 
Marie-Louise  le  Fourhier  de  Wargbmoht,  fille  mi-     „,^,„.,. 
neure  de  feu  haut  et  puissant  seigneur  Joseph-Fran-  ^»"  WâM«o«r  » 
çois  le  Fournier,  chevalier,  marquis  de  Wargemont,  goeut*».' 
baron  de  Domart ,  châtelain  de  Bemaville ,  seieiieur 

de  Kibeaucourt,  de  Beaumetz,  de  Dreuil ,  de  Wanel, 
de  Sorel,  de  Berneuit,  etc.,  capitaine  sous-lieutenant 
des  gendarmes  de  la  garde  du  roi,  brigadier  des  ar- 
mées, tué  à  la  bataille  de  Dettingen,  et  de  haute  et 
puissante  dame  Bonne-Gabrielle  de  Saint-Chamans, 
alors  remariée  à  haut  et  puissant  seigneur  messire 
Jean-Raimond,  marquis  de  Galonné  d'Avesnes,  capi- 
taine au  régiment  de  Noailles ,  cavalerie.  (Orig.  aux 
arch.de  Querrieu.)  Il  fit  en  1767,  devant  M.  de  Beau- 
jon ,  ses  preuves  de  cour  qui  sont  conservées  aux 
Archives  et  à  la  Bibliothèque  nationale.  De  ce  ma- 
riage sont  issus  : 

1**  Françoia-Louis,  qui  suit; 

S*  Albert- Marie-Louis- Aimar  de  Gaudechart  de  Querrieu, 
né  le  9  décembre  1 760,  reçu  chcTalier  de  Tordre  de  Malte 
au  grand  prieuré  de  France  le  16  juin  4  766,  page  de 
Monsieur^  comte  de  Provence,  en  1 771, 

XVII.  François-Louis  de  Gaddechàrt,  II*  du  nom, 
marquis  de  Querrieu,  né  le  12  juin  1758  et  décédé 

le  30  septembre   1832,  avait  épousé  Clémentine,  dtgtï^R^ui'i 9 'm** 
princesse  de  Hohan-Rocbefort,  née  le  26  octobre*''"'*'"'' 
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1786,  fille  deCharles  Jules- Armand,  prince  de Bohan- 
Kocliefort,  lieutenant-général  des  armées  du  roi,  et 
de  Marie -Henriette  «Charlotte- Dorothée  d^Orléans- 
Rothelin*  De  ce  mariage  sont  issusf  : 

I**  Charles- AntoiDe-GusUre,  marquis  de  Querrieu,   ne'  le  16 

septembre  I8f4,  mort  le  SI  décembre  f  8SS; 
2*  Raoul  de  Gaudechart,  marqubde  Qaerrieu. 


eeeêt^ee 
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GOVHIER, 

Seigneurs  du  Mrskil-Biclay  ,  d'Ectot,  de  Saint-GlAmbït, 

DE  ROTVILLB,  DE  FrRSII  ATLE  SaMSON  ,  DBS  CbAMPBAUI  ,  DE 
FONTBNATy  DE  LA  BORNBRIB,  DE  SaINT-GeORGBS  ,  DBS  AU- 
THIBUX  ,  DU  MeSNIL-ReNARD^  de  LiGNiBRBS,  DE  SaINTE-Eu- 
GÉNIE,  DU  GhESNAT,  DE  LA  GqaPBLLB,  DE  SaINT-GeNBRT  ,  DE 

Chàreiycet,  de  Pbtitbvillb,  en  Normandie. 


AauKs  :  de  gueules  ,  a  S  rosés 
d'argent  (^î)^ 

Couronne  de  comte. 
Supports  :  deux  lions  d'or  (Sj. 

La  femille  GOUHIER  est  très-ancienne.  On  trouve 
des  traces  historiques  de  son  nom  dès  le  commence- 
ment du  Xb  siècle.  Guillaume  de  Jumièges,  dans  son 
Histoire  de  Normandie  j  livre  VI ,  et  Y  Ancienne 
chronique  de  Normandie  (depuis  Richard  P"*  jusqu'en 


(I)  Quelques  branches  ont  brise  parinyersion  d'émaux.  H  en 
tra  £Eiit  mention  à  leur  article. 

(B)  Des  branches  portent  pour  tenants  deux  sauyages. 
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1217)  font  mention  d'un  chevalier  de  Belléme,  ap- 
pelé Gouhier,  très-aimé  du  duc  de  Normandie,  que 
Warin  ouGuérip,  seigneur  de  Domfront,  fils  de  Guil- 
laume P'  de  Belléme,  comte  d'AIençon,  tua  en  tra- 
hison vers  l'an  1026.  Voici  ce  que  porte  Y  ancienne 
chronique  de  Normandie^  îiprès  avoir  parlé  des  quatre 
fils  de  Guillaume  de  Belléme  :  «  Uhg  jour  laisné, 
ce  qui  avoit.nom  Guérin,  sans  cause  et  sans  deffier, 
«  tua  ung  chevallier  nommé  Gouhiei\  qui  moult  étoit 
ce  amé  du  duc.  Si  advint  que  incontinent  qu'il  Tôt  fait 
«  le  dyable  le  print  par^a  gorge  et  Festrangla  devant 
«  tout  le  peuple.  (1)  »  {Recueil  des  historiens  de 
France^  t.  XI,  p.  323). 

Thomas  Madox ,  dans  son  Histoire  de  T Echiquier 
d'Angleterre  depuis  Guillaume  le  Conquérant  (in- 
fol.,  Londres,  1711),  rapporte,  chapitre  3,  pages  7 1,72, 
qu'en  la  28e  année  du  règne  de  Henri  II  (1 181),  Alain 
Gouhier  (Alan  Guhier)  paya  au  roi  une  somme  de 
44  sous  comme  ayant  succédé ,  du  côté  de  sa  sœur, 
dans  trois  parties  d'un  fief  de  chevalier.  Il  est  présu- 
mable  que  l'auteur  de  cette  branche  avait  fait  partie 
de  l'expédition  de  Guillaume  le  Bâtard,  duc  de  Nor- 
mandie, lorsqu'il  conquit  l'Angleterre  en  1066. 

Dans  les  Xllle,  XIV et XV« siècles,  la  famille  Gou- 
hier subsistait  en  Normandie,  divisée  en  plusieurs 
branches,  ayant  des  fiefs  dans  les  diocèses  de  Bayeux, 
de  Lisieux  et  de  Séez ,  et  les  bailliages  de  Caen  et 
d'Alençon. 

Pierre  Gohier  (2),  de  la  paroisse  de  Bazanville, 


(1)  Guillaume  de  Jamiéges  dit  c[ne  le  àévaùH  étrangla  Wariil 
en  présence  de  ses  complices.  (Recueil  des  Historiens  de  Fraiu»^ 
t.  X,  p.  491).  Il  faut  croire  qu^un  ami  de  Gouhier  yengea  sur  le 
champ  la  mort  de  ce  chevalier  par  celle  de  son  assassin.  Dans  les 
préjugés  du  temps,  on  aura  cru  que  le  démon  seul  avait  pu  exercer 
une  vengeance  aussi  hardie  et  aussi  prompt«»  . 

(2)  Le  nom  s*est  écrit  quelquefois  Oohi&r,  Gouiet,  Gayer^ 
Goujrer,  etc. 
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tivait  en  1 220.  En  cette  année  il  fit  don  à  l'abbaye  de 
Sainte-Marie  de  Longues,  pour  le  repos  de  l'âme 
d'Ëmme  d^HérouTÎlle,  sa  mère,  et  de  Nicolas  de  Tol- 
levast,  frère  de  sa  femme,  de  quelques  héritages  si- 
tués à  Bazanville  (^rcAfVe5  du  Calt^ados,  par  M.  Lé- 
chaude  d'Anisy,  t.  II,  p.  43). 

Robert  Gohier,  de  la  paroisse  d'Autbie,  près  d'Hé- 
rouvillé,  peut-être  frère  de  Pierre,  qui  précède,  donna 
quelques  portions  de  terre  situées  à  Authie  à  Tabbaye 
d'Ardennes  en  1238.  (/iirf.,  t.  I,  p.  18). 

Osmond  Gohier,  de  la  paroisse  de  Franqueville, 
fît  don  à  la  même  abbaye  d'une  pièce  de  terre  sise 
près  du  moulin  à  vent  du  monastère  en  1267.  {Ibid,^ 
p.  26). 

Denis  Gouhier^  prêtre  de  Téglise  de  Bayeux,  est 
mentionné  dans  un  acte  de  Tannée  1290,  par  lequel 
on  voit  qu  il  acheta,  au  nom  du  chapitre  de  Bayeux, 
4  acres  de  terre  dans  la  paroisse  de  Loucelles  pour 
100  livres  tournois.  {Ibid.^  p,  205). 

.Guillebert  Gouhier^  de  la  paroisse  de  Saint-AIartin 
deSallen,  est  rappelé  dans  un  acte  de  1317,  par 
lequel  Colin  Hébert  et  Jeanne,  sa  femme,  paroissiens 
de  Thury,  cédèrent  au  prieuré  du  Plessis-^îrimould 
20  sous  de  rente  à  prendre  sur  leur  succession.  {Ibid. , 
t.  II,  p.  83). 

Un  article  du  traité  signé  le  24  octobre  1 360  entre 
le  roi  de  Kavarre  et  le  roi  de  France  stipule  le  réta- 
blissemeot  dans  leurs  biens  de  300  gentilshommes 
qui,  soit  comme  vassaux  du  roi  de  Navarre,  soit  vo^ 
lontairement,  avaient  suivi  le  parti  de  ce  prince.  Plu- 
sieurs de  ces  gentilshommes  appartenaient  aux  com- 
tés dii  Perche  et  d^Alençon ,  tels  que  Henri  de 
Trousseauville  9  Philippe  Gouhiery  Thomas  Paynel, 
seigneur  de  Hambise,  Henri  de  Saint-Denis,  etc. 
(Mémoires  historiques  sur  Alencon  et  ses  seigneurs  j 
par  Odolant  des  Nos,  1. 1,  p.  400). 

L....  Goûter  fut  Tun  des  121  gentilshommes  qui, 
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SOUS  le  coinmandemeuc  de  Louis  d'Estouteville,  dé- 
fendirent valeureusement  Tabbaye  du  Mont-Saint- 
Michel  en  1 427,  et  conservèrent  cette  place  alors  aue 
les  Anglais  étaient  maîtres  de  toute  la  Normanaie. 
Les  noms  de  ces  gentilshommes  ont  été  placés  par 
eux-mêmes  sûr  huit  lignes  devant  Tautel  Saint-Sau- 
veur de  cette  abbaye.  Celui  de  L....  Gouhier  {l)sc 
voyait  à  la  7*  Igne.  [Monuments  des  abbayes  des 
diocèses  de  Bayeux  et  d^Avranches^  Suppléments 
Français^  vol.  1029,  abbaje  du  Mont-Saint^Michel). 

Jouan  ou  Jean  Gohiet\  de  la  paroisse  de  Lingèvres, 
prit  en  fief  de  labbaye  de  Cordilloil  le  tèuement  de 
Colin  de  TEcluse,  nomme  le  Châtelet,  situé  à  Jonaye, 
sous  la  charge  de  30  sous  de  cens ,  par  acte  de  Tan- 
née 1 453.  {Arch.  du  Cahados,  1. 1,  p.  243). 

Thomas  Gohier ,  écuyer ,  seigneur  de  Saint-Clé- 
ment, vivait  en  1463.  A  cette  époque,  il  produisit  ses 
titres  de  noblesse  devant  Raimond  de  Montfaat, 
commissaire  départi  par  le  roi  pour  la  recherche  des 
faux  nobles  en  Normandie ,  et  fut  inscrit  au  nombre 
des  gentilshommes  de  la  sergenterie  des  Veys,  élec- 
tion de  Bayeux.  [Tableau  de  la  Noblesse^  parWaro- 
quier,  t.  iV,  p.  27). 

Il  s'est  formé  successivement  onze  branches  de  cette 


(l)  Gabriel  du  Moulin,  qui  a  donné  une  liste  de  ces  gentilshom- 
mes a  la  suite  de  son  Histoire  de  Normandie ^  p.  5S,  le  nomme 
T.  du  Gouhier,  Une  autre  liste  des  dé/enseurs  du  Mont-Saint- 
Michel,  imprime'e  t.  II  des  Prew^es  de  f  Histoire  de  Bretagne^ 
col.  4144,  cite  un  J.  Gouhier»  U  est  certain  qu'Un  Jean  Gouhier 
serrait  dans  le  même  lemps  au  Mont-Saint-Michel,  ce  qui  porte 
à  croire  que  la  citation  de  T,  du  Gouhier  de  du  Moulin  conoe^ 
nerait  un  autre  membre  de  la  même  famille,  servant  a  la  d<^feDse 
de  la  même  abbaye,  et  mentionne  sur  un  autre  r61e.  Dans  nae 
restauration  faite  par  les  rdigieux  le  4  a  mars  4  680,  les  noms  et  ar- 
mes de  4  01  gentilshommes  ont  pu  être  rétablis.  On  en  a  omis  ÎO 
devenus  indëchiiTrables.  On  cite  au  nombre  des  401,  L.  Gouhier 
(ainsi  ëcrit)'.  Cette  nomenclature,  extraite  des  aréhives  mêmes  de 
Tabbaye  du  Mont-Saint-Michel,  fait  partie  d'une  bistoire  do  cette 
célèbre  abbaye  conserrëe  dans  les  manuscrits  de  celle  de  Saiot- 
Germain-des-Prés,  n®  I41S,  p.  4  05,  à  la  Bibliothèque  royale. 
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famille ,  toutes  maintenues  dans  leur  noblesse  d'an- 
cienne extraction,  par  M.  de  Marie,  intendant  d'A- 
lençon  en  1667.  Les  titres  qu  elles  ont  produits  éta- 
blissent leur  filiation  depuis  Jean  P''  qui  suit.  Dans 
un  jugement  des  commissaires  aux  francs  fiefs,  de 
Tannée  1641,  jugement  rappelé  par  M.  d'Hozier  dans 
des  preuves  de  Saint-Cyr,  faites  en  1714,  pour  la 
branche  de  RoyTitle,  il  fut  produit  et  visé  entre  autres 
pièces  une  généalogie  de  1484,  par  laquelle  il  était 
justifié  que  la  famille  Gouhier  était  noble  avant  1200. 

I.  Jean  Gouhibr,  1^  du  nom,  vivait  au  commence- 
ment du  XY*  siècle.  Il  fit  montre  au  Mont-Saint-Mi- 
chel, le  7  juin  1424,  parmi  les  écuyers  de  la  compa- 
gnie de  Jean  du  Saussay,  écuyer,  lequel  fut  reçu  en 
cette  place  avec  2  chevaliers  bacheliers,  18  écuyers 
et  18  archers  à  cheval.  {^  Fonds  de  Gaignières,  vol. 
787,  fol.  218.  )  VBistoire  de  Bretagne  de  D.  Morice 
(  Preuifesj  tome  II,  colonne  1 1 44  )  cite  Jean  Gouhier 
parmi  les  défenseurs  du  Mont-Saint-Michel  en  1427. 

Il  épousa  Jeanne  de  la  Chapelle,  de  laquelle  il  eut  awt  ^wX^rL 

^AiiT  PnfantA    *  d'or.accompagDé  en 

aeUXeniaUiS    .  chef  d«  l    molette. 

-  .       ,  d*ép«roD  du  même 

f  «  Philippe,  l*'  du  nom,  qui  suit;  «t  «n  poiaie  d'un 

S<»  Jeannette  Gouhier,  mariëe,  en  1 45 1,  avec  Jean  de  !«<»•""«>»<''««•«». 
Motte j  écvLjer,  sieur  de  Lonlay-le-Tesson.  Elle  eut  en  par- 
tage la  terre  de  Tellonay,  près  Nouant. 

II.  Philippe  GouHiBB,  P'du  nom,  écuyer,  seigneur 
d'Ectot,  au  diocèse  de  Bayeux,  et  du  Mesnil-Baclay, 
au  diocèse  de  Lisieux,  épousa^  en  1457,  Jeanne  de 

Coubtjt ARRET,  laquelle sc  remaria  avec  Christophe  de  nConiu%%n. 
Guillon.  Un  jugement  des  commissaires  royaux  des 
francs  fiefs,  dont  on  a  déjà  parlé,  rendu  à  Rouen  le  4 
mars  1641 ,  cite  parmi  les  titres  produits  par  la  famiUe 
un  acte  passé  au  bailliage  de  Caen  en  1 463,  dans  lequel 
Philippe  Gouhier  est  quaUfié  écuyer.. En  1470,  Jeanne 
de  Courtjarret  avait  la  tutelle  des  enfants  mineurs 
d^elle  et  de  son  premier  mari.  Celoi-ci  en  avait  eu 
quatre  fils  et  deux  filles  : 
4  ^  Christophe,  qui  suit  ; 
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20  Guillaume  Gouhier,  ëcuyer,  mort  sans  postérité  ; 

S<>  Philippe.  Il«  du  nom,  auteur  de  la  EtAvcm  DEFoifTEiiATr 

rapportée  à  son  rang  (page  33); 
A^  Jean  Gouhier,  écuyer,  sieur  du  Mesnil-Baclay,  prêtre; 
S^*  Marguerite  Qouhier  ; 
6®  Renée  Gouhier,  mariée  avec  Richard  de  Marescot y  écuytr, 

seigneur  de  Ghamposou. 

III.  Christophe  Gouhier,  écuyer,  sieur  d'Ectot  et 
du  Mesnil-Baclay,  épousa,  par  contrat  du  1 2  mai  1482, 
Isabelle  Rouxbl  de  Médavt,  611e  de  Georges  Rouxel, 
RooML  M  mmatiî  seimeur  de  Médavv,  capitaine  des  francs  archers  du 
gueuiei .  beequé*.  duché  u  AlençoD  et  des  comtes  du  Perche  et  de  Mor- 
mem  rei  fi  cr  t  •  ^.^^  ^^  j^  Catherine  d'EscalIcs,  fille  de  Richard  d'Es- 
calles,  seigneur  d'Argentelles,  chambellan  du  roi. 
(  Histoire  des  Grands  Officiers  de  la  Couronne^  généa- 
logie de  Jacques  Rouxel ,  comte  de  Grancey ,  et  de 
Jarques--Léonard  Rouxel ,  comte  de  Médayy,  maré- 
chaux de  France,  t.  VII,  p.  670.)  Christophe  Gouhier 
acquit  la  terre  de  Roy  ville,  près  Vimoutier,  de  Pierre 
Rouxel,  seigneur  de  Bretel  et  de  Royville^  cousin- 
germain  de  sa  femme.  {Ibid.  )  En  1489,  il  fic,  avec 
ses  frères  Guillaume  et  Philippe ,  le  partage  de  la 
succession  de  leur  père.  Le  8  janvier  1492  (  v.  st.  ), 
suivant  acte  passé  devant  les  tabellions  d'Orliec,  il  fit 
une  acquisition  d'héritages ,  puis  il  transigea  avec 
Christophe  de  Guillon,  second  mari  de  sa  mère,  sui- 
vant acte  du  22  décembre  1493,  passé  devant  les  ta- 
bellions d'Exmes  ;  enfin  il  vendit  une  rente  à  Yves 
Toustain,  le  25  mai  1504,  devant  les  tabellions  de 
Lisieux.  Christophe  Gouhier  fut  inhumé  le  4  septem- 
bre de  la  même  année,  dans  Téglise  de  Saint-Satur- 
nin de  Royville.  De  son  mariage  avec  Isabelle  Rouxel 
de  Médavy  sont  pro venus  : 

|o  Guillaume,  auteur  de  la  Bramghe  de  Rotville,  dont  on 
▼a  parler; 

a«  Achille,  auteur  de  la  Bbahghi  dis  Ghamvsaux,  mention- 
née plus  loin  (page  1 4)  ; 

5^  Bonaventure  Gouhier,  écuyer,  mort  sans  postérité  ; 

*^  Marie  Gouhier  ,femme  d'Alain  Rouxel ^  seigneur  de  Ferry^ 
rivant  en  15Sf. 
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BRANCHE  DE  ROYVILLE. 

IV.  Guillaume  God^ier,  écuyer,  seigneur  de  Roy- 
ville,  four  oit  aveu  et  dénombrement  de  dette  terre  au 
comte  de  Montgommery  le  17  mai  1505.  Anne  du 
Mesn t;.  fut  sa  premièi'e  femme.   Il  obtint  une  sen-     ^umit. 
tence  de  défaut  au  siège  de  Trun  le  19  juin  1513,d«tabijauiiooparii 
contre  Thomas  Dronlliu,  écuyer,  puis  une  autre  sen-paMé  et  •rmé  *dê 
tence  du  bailliage  d*Exmes  le  10  septembre  1528,'"'"'*** 
contre  Alain  Rouxel,  seigneur  de  Ferry.  Il  transigea 
avec  ce  dernier  conjointement  avec  Acnille  et  Bona- 
venture  Gouhier,  ses  frères,  en  1532.  Guillaume  vi- 
vait encore  le  31  octobre  1556.  Nicole  des  Buats,  sa 
seconde  femme,  en  était  veuve  en  1658.  II  avait  laissé  j, „£",'""' 


une  mou- 


deuxai8,8aToir;  S:is:"!;%"':'r 

t»nl  d'or;  au  cberdn 

Du  premier  lit:  P*'23.rl^ 

,  .  .        .  deui  moucheturea.le 

I*  Antoine,  !«'  du  nom,  qui  suit;  tout  de  labi*. 

Du  second  lit  : 

S®  Charles,  auteur  de  la  Bbakchk  db  FbbsvaT'LK-Samsoh, 
rapportée  plus  loin  (page  If). 

V.  Antoine  Govhier,  P'  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  BoyvilLe ,  acquit»  par  acte  du  12  décembre  1 549 , 
passé  devant  Boutessé  et  Basson,  tabellions^  de  Guil- 
laume le  Breton ,  fils  de  feu  Vincent  le  Breton ,  toute 
la  part  qu'il  pouvait  avoir  dans  la  terre  de  Royville , 
tant  de  la  succession  dé  feu  Antoine  le  Breton,  son 
frère,  que  du  chef  de  Guillaume  le  Breton,  son  a¥eol. 
AntoineGouhier avait  épousé,  par  contfatsous  seings* 
privés  du  20  mai  1546,  Jeanine  le  Vbrriïr,  fille  de  i.«yBa«.>.i 
noble  seigneur  Gnillaume  le  Verrier,  baron  de  Vassy,^^,";'  â"co«w.ï 
et  de  dame  Philippe  de  Gronen.  Antoine  Gouhier  re-^^  »  '»•"  ^"«"^ 
çut  Taven  du  fief  du  seigneur  d'Orvalle  4  évril  1558, 
Le  1 5  mai  suivant,  par  acte  ^asi»é  devant  Gougier  et 
le  Boucber,  tabellions  de  la  vicomte  d'Argentan,  acte 
où  il  fut  représenté  par  Gilles  le  Normand ,  sieur  de 
IiOiivagny^  il  céda  à  Charles  Gouhier,  son  frère ,  100 
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livres  de  rente,  qu'il  s'était  obligé  de  lui  assigner  par 
acte  du  14  avril  1556,  pour  ce  qu'il  pouvait  préten- 
dre sûr  la  seigneurie  de  Royville  et  sur  les  autres 
biens  acquis  par  Guillaume  Gouhier,  leur  père ,  et 
aussi  pour  se  libérer  de  60  livres  de  rente  qu  il  de- 
vait à  damé  Nicole  des  Buats,  mère  dudit  Charles. 
Gouhier.  Eal558,  il  reçut  quittance  de  la  dot  de  sa 
sœur  (non  nommée  dans Tinventaire).  Philippe  de 
Cronen,  baronne  de  Vassy,  belle-mère  d'Antoine 
Gouhier,  lui  donna,  et  à  Jeanne  le  Verrier,  sa  femme, 
des  héritages  situés  dans  la  paroisse  de  Notre-Dame 
de  Guibray  par  acte  du  19  février  1564,  passé  devant 
Harson  et  youtier,jtabellions  de  la  vicomte  de  Falaise 
pour  les  siège  et  sergenterie  de  Vassy.  Une  sentence 
fut  rendue  au  bailliage  deTouy,  le  f  décembre  1575, 
entre  Antoine  Gouhier  et  noble  homme  Jacques 
Guerpel,  sieur  des  Loges.  Antoine  rendit  aveu  pour 
sa  terre  de  Royville  au  comte  de  Montgommery  le 
23  mai  1580.  Il  fit  son  testament  le  2  avril  1586, 
devant  Tabur  et  Crespin ,  tabellions  à  Vimoutier.  Il 
avait  eu  quatre  garçons  et  deux  filles,  entre  autres  : 

i^  Tannegui,  mentionne  ci-apr^s; 

2®  Guillaume  Gouhier,  ëcuyer,  sieur  des  Baudonniéres  ; 

50  D^vid  Grouhier,  écayer,  sieur  de  la  Moreliére.Lui  et  Guil- 
laume Gouhier  obtinrent, le  3S  mai  1598,  une  sentence  au 
bailliage  d^Alençon  pour  règlement  de  partage  avec  leur 
frère  aîné. 

VI.  Tannegui  Gouhier,  écuyer,  seigneur  de  Lau- 
nay  et  de  Royville,  émancipé  par  son  père  au  siège  de 
Falaise  en  1556,  reçut  Taveu  du  seigneur  dufief  d'Or- 
val  le  6  juin  1 595  et  fournit  le  sien  au  comte  de  Mont* 
gommery  pour  sa  terre  de  Royville  le  24  novem- 
bre  1603.  Il   avait   épousé ,   par  contrat   passé   à 
Sainte-CroixduMénil-Gonfroy,  devant  Baudren  et  de 
Baudemont^  tabellions  d'Aubry-le-Pantou,  le  16  dé- 
o'emouciu.     cembre    1576,  Marie  d'Esgôrchesi,  fille  de  noble 
diTchtrîéJdr^î^^™°*e  Jacques  d'Escorches,  seigneur  de  Sainte- 
b««nùd»or.         Croix,  et  de  Marie  de  la  Vove.  Tannegui  Goubier 
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ayant  été  fait  prisonnier  de  guerre  par  Ie9  ligueurs  et 
conduit  par  eux  à  Rouen,  sa  femme^  pour  payer  par- 
tie de  sa  rançon,  vendit  pour  333  écus  d*héntages  à 
Royville  par  acte  du  19  mai  1591 ,  passé  devant  Au- 
mont  et  d'Avernes,  tabellions  à  Argentan.  11  mourut 
avant  le  19  avril  1610,  laissant  de  son  mariage  : 

P  Antoine,  II«  du  nom^  qui  suit; 

S*  Robett;  I*r  du  nom,  auteur  de  la  Bkakcbb  des  Bois  bk 
RoTTiLLB,  mentionnée  ci-après  (page  1 0}  ; 

S®  Jeanne  Gouhier,  mineure  en  1 61 0. 

VU.  Antoine  GouHiER ,  II»  du.  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  B  oy ville ,  fut  émancipé  en  la  justice  d'Ar- 
pei^n  et  d'Exmes  le  19  avril  1 6 10  »  et  le  même  jour 
la  tutelle  de  son  frère  et  de  sa  sœur  fut  déférée  à 
Marie  d'Ëscorches^  leur  mère,  de  lavis  et  consente- 
ment de  nobles  Jacques  Gouhier,  sieur  de  la  Huber- 
dière,  Olivier  Gouhier,  sieur  de  Bonnebosc,  Antoine 
Gouhier,  sieur  de  Koyville ,  François  Gouhier,  sieur 
de  la  Bretonnière,  et  autres  parents  paternels  et  ma-« 
ternels.  Antoine  Gouhier  épousa  le  23  août  1615,  par 
contrat  passé  devant  les  tabellions  du  Sap,  Catherine 
D^EspinAT.  11  rendit  aveu  au  comte  de  Montgommery  ,  »'ùpuiai.:  ^  ^^ 
le  23  mai  1624,  et  fut  déchargé  du  droit  de  francsdv!*'*  "***■"*• 
fiefs  par  ordonnance  des  commissaires  du  roi  sur  ce 
départis  du  4  mairs  1641. 11  eut  entre  autres  enfants 
deux  fils  : 


!•  Robert  Gouhier,  écuyer,  seigjueur  et  patron  de  Royville, 
mariëy  par  contrat  du  8  mai  1656,  passé  devant  les  tabel- 
lions de  Trun,  avec  Madeleine  Berlin,  fille  de  Pierre  Ber- 
tin,  écuyer,  seigneur  de  Vnudeloges.  Il  reçut  Tayeu  du  sei- 
gneur du  fief  d'Onral  le  4  0  juin  4  661 ,  et  rendit  le  sien  au 
comte  de  Montgommery  le, 8  juillet  1669.  Le  I S  août  1666, 
M.  de  Marie,  intendant  d^Âlençon,  a-vait  donne  acte  de  la 
production  au  greffe  de  son  intendance  des  titres  de  no- 
t^esBo  de  Robert  et  Marc  Gouhier,  fràres,  de  Pierre  Gou- 
hier, sijBur  de^  Champeaux,  Philippe  Gouhier,  sieur  de  la 
Bonverie,  Louis  Gouhier.  sieur  du  Chesuay,  Jacques  Gou* 
hier,  sieur  de  la  Huberdiére,  et  Charles  Gouhier,  Alain 
Gouhier,  sieur  de  Fontenay,   Gilles   Gouhier,  sieur  de 
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Sainl-Georgfft  et  I40iii8  Gouhier,-  son  ir<ère,  Charles  Gou- 
hier,  curé  de  Boîsrenoult ,  Louis  et  Gilles  Gouhier,  Phi- 
lippe Gouhier,  sieur  de  la  Bomerie,  Gabriel  Gouhier,  sieur 
du  Chesxiay,  François  et  Louis  Gouhier,  enfants  mineurs 
de  François  Gouhier,  et  François  Gouhier, ëcnjer,  seigneur 
deTArreste.  {Preuves  de  Saint-^yr^  de  1714).  Robert 
Gouhier,  seigneur  de  Rojyille,  mourut  sans  postérité; 
1^  Mare,  dont  l'article  suit. 

VIII.  Marc  Gouhier  ,  écuyer,  seigneur  des  Bois, 
puis  de  Royville,  épousa,  par  contrat  du  4  juin  1663, 
passé  devant  les  tabellions  de  Lisieox,  Benoite-Marie 

Ltsiiir«:  leSikuh,  qui  se  remaria  avec  N....  du  Breuil.  Marc 
Gouhier  fnt  maintenu  dans  sa  noblesse  avec  son  frère 
aîné>  par  jugement  de  M.  de  Marie,  intendant  de  la 
généralité  d  Alençon,  du  2  mars  1667,  jugement  €^i 
leur  fut  commun  avec  les  seigneurs  de  la  Bouvene, 
des  Chàmpeaux,  du  Cbesnay  et  de  la  Huberdière.  Il 
mourut  en  1681,  laissant  un  fils  qui  suit  :    - 

IX.  Jacques  GouaiER,  écuyer,  seigneur  de  Boyville, 
fit  enregistrer  ses  armes  :  de  gueules j  à  i  roses  JUar^ 
gent^  au  fol.  3  de  TArmorial  de  la  généralité  d'Alen- 
çon  en  1698.  (^Bibliothèque  royalfs).  Il  fut  l'aïeul  de 
M*. de  Royville,  ancien  mousquetaire,  cbevalier  de 
Tordre  de  Saint-Louis,  demeurant  à  Argentan. 

BRANCHE  DES  BOIS  DE  ROYVILLE. 

VIL  Robert  Gouhier,  1*'  du  nom,  écuyer,  sieur  des 
Bois  de  Royville  et  de  Surville,'second  fils  de  Tanne- 
gui  Gouhier,  seigneur  dé  Royville ,  et  de  Marie.d^Es- 
corcbes,  acquit  des  héritages  de  Gilles  et  Cléofas  de 
Bellevue,  par  acte  du  35  septembre  1634,  paasé  de- 
vant Adam  et  Montiers,  tabellions  des  vicomtes  d'Ar- 
gentan et  d'Exmes.  Robert  Gouhier  servit  au  ban  et 
arrière-ban  en  163.^>  1626,  1635  et  1636.  Il  avait 
épousé,  par  contrat  reconnu  le  tô  maârs  1631  devant 
tnJlTioor}^^  tabellions  d'Argentan  et  d'Exmes,  Diane  le  Frahc, 
d.'^.eu'e.''.  '"""dame  de  SurvîUe.  Ce  fief  ayant  été  saisi,  il  en  obtint 
mainlevée  par  jugement  rendu  à  Rouefi  le  4  mars 
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1641 9  par  les  commissaires  royaux  députés  sur  le  fait 
des  francs  fiefs ,  qui  le  reconnurent  issu  de  noble 
race,  d'après  les  titres  par  lui  produits  depuis  Tan 
1462.  Le. 4  juillet  1662»  lui  et  sa  femme  fournirent 
aveu  d'héritages  mouvants  de  la  terre  -de  Cambre- 
mont,  et  situés  en  la  paroisse  de  Sainte-Cécile  d'A- 
quigny,  à  messire  Pomponne  le  Roux,  chevalier,  sei- 
gneur de  Cambremont,  maréchal  de  camp^  gouver- 
neur des  ville  et  château  de  CoUioure,  en  Koussillon, 
héritages  qu'ils  avaient  accmis  de  noble  homme  Jac- 
ques Poussin,  sieur  des  Rives,  par  contrat  passé  au 
tabellionnage  de  Louviers  le  5  aécembre  16&0.  Ces 
époux  fournirent  un  autre  aveu,  le  17  septembre 
I66O9  à  Claude  le  Roux,  seigneur  de  Cambremont  et 
baron  d^Aquigny.  Leurs  enrants  furent  : 

I  *  Michel  Gouhier,  ëcuyer,  seigneur  des  Bois  de  Royriile  et 
des  Rives,  baptise  le  9  janvier  1 657,  marié,  4^  par  contrat 
passé  devant  les  tabellions  de  la  Ticojntë  d'Aqnigny  le  19 
)uin  1665  avec  Madeleine  Souplis;  1«  avec  Charlotte  le 
Sergent^  qui  en  resta  veave  avec  des  enfants  mineurs  avant 
4686; 

S»  Philippe,  II*  du  nom,  qui  suit  ; 

3*  Raphaâ  Gouhier,  ëcuyer^  seigneur  des  Marets,  marie»  par 
contrat  du  10  novembre  4  668 ,  passe  devant  le  Févre  et 
Crocq,  tabellions  aux  Baux^Sainte-oCroix  et  à  fiiieheval, 
avec  Louise  Tahourier^  contrat  reconnu  devant  Jacques  le 
Maire,  notaire  à  Evreux,  le  36  juin  4  686,  par  Charlotte  le 
Sergent,  veuve  de  Michel  Gouhier^  et  par  Marie  de  Hes- 
bert,  sa  belle-sœur,  veuve  de  Philippe  Gouhier. 

Vni.  Philippe  GouHua,  II*  du  aom,  écuyer,  sieur 
des  Bois  de  RqyTÎUey  servit  dans  lés  gardes  du  corps 
du  roi.  Il  épousa,  par  contrat  sous  seings  privés  du 
l^inai  1672,  Marie  db  Hbsssht,  fiUe  de  noble  homme^^i  hm 
dande  de  Hesbert,  écuyer,  sieur  des  Angles,  et  de4^o^di*r8«ikid^è 
feu  Mme  de  Beaucbamp-Villette.  Le  19  mars  m^^^Z..':^^^^. 
il  avait  obtenu  de  M,  Barrin  de  la  GajUiissonnière,  io-£;tl'dv>^^d^ 


BTt 

eherroii 


tendant  de  la  généralité  de  Rouen,  conjointement J^'-J  9^^\^ 
avec  ses  frères,  acte  de  la  production  de  leurs  titres»«»«- 
de  noblesse  depuis  Fan  1&08.  Philippe  Gouhier  eut 
pour  fils  Robert  II*  du  nom,  ({vi  suit. 
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IX.  Robert  Gouhibr,  II*  du  nom,  écuyér,  sieur  des 
Bois  de  Royvillej  baptisé  en  l'église  des  Baux-Sainte- 
Crpix  le  6  mars  1674,  servit  comme  cadet  dans  le 
régiment  de  Picardie.  Il  s'allia  par  contrat  sous  seings 
privés  du  1"  mai  1694,  reconnu  devant  notaire  le 
Qo*TT.âi:  14  mai  suivant,  avec  Marie  Quittrbb,  fille  de  Maur 
Quittrée,  conseiller  au  bailliage  et-siége  présidial  d'E- 
vreux,  et  de  dame  Marguerite  Morel.  Leurs  enfants 
furent  :         . 

1«  François-Alexandre  Gouhier,  ëcuyer,  né  en  4697  ; 
1«  Jean-Baptiste-Armand  Gouhier,  âgé  de  8  ansenlTU^ 
so  Jacques  Gouhier,  âgé  de  •  ans  en  1 74  4  ; 
i»  Marîe^Madeleine  Gouhier,  âgée  de  19  ans  à  la  méïne  épo- 
que ; 
5»  Marie  Françoise  Gouhier,  âgée  de  4  S  ans  en  4  71 4  ; 

««  Marie-Angélique  Gouhier  de  Royville,  baptisée  le  4  5  avril 
470S,  en  la  paroisse  des  Baux-Sam te-Croix ,  au  dioc^ 
d'Evreux.  Elle  fit  ses  preuves  de  noblesse,  au  mois  de  juin 
4744,  pour  son  admission  dans  la  maison  royale  de  Saint- 
Gyr.  (èiblioth,  du  Roi,  fonds  de  d^HozUry),  Elle  épousa^ 
le  34  juillet  4  7iS,  Louis-Jean-Baptiste  de  OuincarnoHt 
écuyer,  sieur. de  Boîssy,  fils  de  Qaude  de  Quincamon, 
écuyer,  sieur  de  Boissy,  et  de  Jeanne  de  Glapion.  (udfrmo- 
riai  de  France^  t.  II,  p.  445)  ; 

1^  Marie- Anne  Gouhier^  âgée  dé  9  ans  en  4  7 1 4 . 

BRANCHE  DE  FRESNAY-LE-SAMSON. 

V.  Charles  Gouhier,  écuyer,  sieur  de  la  Breton- 
nière,  fils  putné  de  Guillaume  Gouhier,  écuyer,  sei- 
gneur de  noyville,  qui  lui  céda  une  rente  devant  les 
tabellions  d^Argentan,  le  19  avril  1556,  et  de  Nicole 
des  Buats,  sa  seconde  femme,  transigea  sur  partage 
avec  Aqtoine  Gouhier,  son  frère  atné,  devant  les  ta- 
bellions d'Argentan,  le  1*'  mars  1558.  11  épousa,  par 
pactes  du  6  juin  reconnus  le  9.  juillet  1571,  devant 
Jacques  le  Normand  et  Thomas  Crespin,  tabellions  à 
d».r"n^?",mTci  ^™^"^*®''»  JacqueHue  de  Nollet,  fille  de  Guillaume 
teêïTMLÛ.  '"''*"  de  Nollet,  écuyer,  seigneur  de  Mallevoue  et  patron 
de  Saint*Ghristophe,  et  de  Fi^nçoise  Gillain.  Charles 
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Goubier  {>assa  un  acte  avec  son  frère  Antoine  devant 
les 'tabellions  d'Argentan,  le  17  avril  1580  et  transi- 
gea devant  les  tabellions  d'Exmes  avec  Tannegui 
Goubier,  son  neven,  ie  2  février  1 589.  11  vivait  en-- 
core  le  12  décembre  1595  et  mourut  avant  le  9  no- 
vembre 1598.  Jacqueline  de  NoUet  transigea  avec 
François  Goubier,  son  fils  unique,  qui  suit,  pour  son 
douaire,  les  25  novembre  1606  et  29  septembre  1 61 8, 
devant  les  tabellions  de  Saint-Pierre  de  la  Rivière  en 
la  vicomte  d'Exmes. 

VI.  François  Gouhier,  écuyer,  seigneur  cbâtelain 
et  patron  de  Fresuay-le-Samson,  épousa,  par  contrat 
du  3  avril  1624,  passé  devant  les  tabellions  de  Cour- 
mesnil^  vicomte  d  Exmes,  Florence  deBernaht,  fille  de    ^^  bimait  : 
Guillaume  de  Bernart,  écuyer,  seigneur  de  Gourmes- ^'•'i»°t»  ««chetron 
nil,  et  de  Susanne  de  Myée  de  Guesprée.  Le  7  dé-d^s'tréiurdTsîîIL 
cembre  1647,  par  acte  passé  devant  les  tabellions  de**"' 
Saint-Pierre  de  la  Rivière,  François  Goubier  transi- 
gea sur  le  testament  de  sa  mère  avec  la  confrérie  de 
la  Cbarité  de  Royville.  Florence  de  Bernart  survivait 
en  1649  à  François  Goubier  :  elle  se  remaria  avec 
Alexandre  de  Paisant^  seigneur  de  Boutemont,  qui 

1  plaidait  au  bailliage  d'Orbec  contre  Jacques  Goubier 
e  12  septembre  1663.  Elle  avait  eu  de  son  premier 
mari  : 

I  ^  Jacques,  qui  suit  ; 

2^  Françoise  Goubier,  mariée  avec  Jean  DroulUn^  chevalier, 
seigneur  de  Saint-Christophe  et  de  Vrigny,  qu'elle  rendit 
père  de  : 

Joseph  DrouUin  de  Saint-Christophe,  né  le  S  juin  1658, 
reçu  chevalier  de  l'ordre  de  Malte  ,au  prieuré  de 
France  le  13  décembre  1680.  (Voir,  ses  quartiers  et 
ceux  de  Françoise  Goubier,  sa  mère ,  dans  le  t.  III, 
fol.  575  des  Chevaliers  de  S  oint' Jean  de,  Jérusalem^ 
dudit  prieuré,  à  la  Bibliothèque  de  T Arsenal). 

y II.  Jacques  GouHiBB,  écuyer^  seigneur  patron  et 
châtelain  de  Fresnay-le-Samson;  épousa,  par  contrat  j^^'j;'^  îr'ch'eiron 
du  16  septembre  1649,  passé  devant  les  tabellions ^**r8eni^ckar«éii« s 
de  Saint-Sauveur-le-V icomte,  Geneviève  du  Perribr,  !2w>mpî«K*"d?  *8 
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fille  de  Nicolas  du  Perrier,  chevalier,  seigneur  et  pa<^ 
trou  de  Phle-Franqueville.  Il  transigea  devant  les 
tabellions  de  Tran,  le  14  mai  1660,  avec  le  seigneur 
de  Roy  ville,  son  parent,  puis  avec  le  seigneur  de 
Boutemont,  son  beau-père,  en  1665,  et  avec  sa  mèr« 
le  26  mai  1669,  par  acte  passé  devant  les  tabellions 
de  Rouen.  Il  fut  maintenu  dans  sa  noblesse,  avec  ses 
enfants,  par  jugement  de  M.  de  Marie,  intendant 
d'Alençon,  du  2  mars  1667.  Il  avait  eu  de  Geneviève 
du  Perrier  : 

•    4*^  Adrien ,  qui  suit  ; 
8«  Trois  filles. 

VIII.  Adrien  Gouhier,  écuyer,  seigneur  et  patron 
de  Fresnay-lè-Samson^  du  Mesnil  en  Roy  ville,  etc., 
né  en  1665}  fit  enregistrer  ses  armc^s  :  de  gueules j  à 
3  roses  d argent^  au  fol.  27  de  l'Armoriai  de  la  géné- 
ralité d'Alençon,  en  1698.  Il  épousa  Marie-Madeleine 
o'bmoicbh  r     n'ËscoacHES,  de  laquelle  il  eut  : 

Marie-Madeleine  Gouhier,  mari^ ,  le  1 0  aoAt  1 71fl,  airec 
Charies  du  Merle^  seigneur  de  Blancbuisson  ^  de  la 
Salle,  etc.,  fils  de  François-Annibal  du  Merle,  seigneur 
de  Blancbuisson,  et  de  Michelle  d'Abancourt.  La  maison 
du  Merle  a  donné  un  maréchal  de  France  en  4  SOS,  en 
la  personne  de  Foulques  du  Merle.  {Histoire  des  Grands 
Officiers  de  la  Couronne ,  t.  VI,  p.  641  ;  Armoriai  de 
France^  de  M.  d'Hoziér,  registre  II,  2*  partie,  généalo- 
gie c{uiRfer/«,  p.  lo). 

BRANCHE  DES  CHAMPEAUX. 
Seigneurs  dé  Charencey, 

IV.  Achille  Goithieh,  écuyer,  sieur  d'Ectot,  second 
fils  de  Christophe  Gouhier,  écuyer,  seigneur  de  Boy- 
ville,  et  d'Isabelle  Houxel  de  Médavy,  étant,  à  cause 
de  son  jeune  âge,  sous  là  garde  de  Guillaume  Gou- 
hier,  son  frère  atné^  intervint  avec  lui  dans  un  acte 
qu^ils  passèrent  avec  Guillaume  le  Sueur  devant  les 
tabellions  de  Trun,  le  2  avril  1514.  Il  intervint  aussi 
avec  ses  frères  Guillaume  et  Bonaventure  dans  une 
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transaction  passée,  en  1532,  avec  Alain  Rouxel.  11  j^  Jlk^Wanine 
épousa  Adrienne  Hvdbbbkt,  au  droit  de  laquelle, «^'•'«•'«t' 
comme  héritière  de  Guillaume  Hudebert,  il  obtint 
un  jugement  du  présidial  de  Caen  le  12  avril  1554. 
Achille  Gouhier  et  ses  frères  Guillaume  et  Bonaven- 
tnre  transigèrent,  le  24  août  1564,  devant  les  tabel- 
lions de  Caen,  avec  Frédéric  Rouxel,  sieur  d'Ambrey. 
Achille  vivait  encore  le  1 1  juillet  1 567^  date  d'un  aveu 
qu'il  rendit  au  seigneur  d'Ambrey^  et  mourut  avant 
1573.  Il  eut  pour  tils  François  dont  on  va  parler. 

V.  François  Gouhier,  ëcuyer,  sieur  d'Ectot, 
épousa,  par  contrat  reconnu  par  sentence  du  bail- 
liage de  Trun,  le  27  avril  1548,  Roberte  le  Tekneur.     i.T»>ir>: 

Il  transigea  sur  plusieurs  procès  avec  Jacques  Gouhier,  ch  *r"d'«!îI.m.ILmé 
écuyer,  le  13  novembre  1573,  devant  les  tabeUions^^^;,"]!';"!;;  j!^ 
d'Aubry-le-Pantou,  et  fit  une  vente  d'héritages  'e}!*^  •^«^^^Td"? 
17  mai  1598,  devant  les  tabellions  d^ Argentan  eti^ntd^M  oa^w. 
d'Exmes.  Il  eut  pour  fils  :  quel  dlorter«^Jll! 

4*  Pierre  G<ouhier,  ëcuyer,  sieur  d'Ectot,  qui  fut  père  de  : 

François  Gouhier,  écuyer,  sieur  d'Ectot  ; 
a*  Jacques,  I*'  du  nom,  qui  suit. 

VI.  Jacauies  Goûmsii,  P'  du  nom,  écuyer,  sieur  de 
laHuberdière,  s'allia,  par  contrat  du  13  juin  I5d3,  re- 
connu le  7  septembre  1624  devant  les  tabellions 
d' Argentan  et  d'Exmes,  avec  Jacqueline  Gouhier,  fille  Govinn  : 
de  Robert  Gouhier,  écuyer,  seigneur  des  Champeaux,  *  '" 
et  d'Anne  de  Guery.  Martin  Gouhier,  sieur  des  Cham- 
peaux,  lieutenant  au  gouvernement  d'Alençon  (i  593) 
fit  un  don  aux  époux.  {Copie  collationnée  /e  14  août 
1786).  Jacques  Gouhier  acquit  des  héritages  par  con- 
tint du  31  mars  1617,  passé  devant  les  tabellions  de 
Sàint-Pîerre  de  la  Rivière,  et  transigea  sur  procès  de- 
vant les  tabellions  d'Argentan  le  16  juillet  1622,  avec 
Robert  de  Calmesnil,  écuyer.  Ses  enfants  furent  : 

1^  Pierre  Gouhier,  ëcuyer,  teigiieuf  des  Champeaux,  marie, 
par  contrat  du  38  mai  1614,  passe  devant  les  tabellions  de 
Montpînçoo,  aveoFrançobe  Philippes*  UdoAoa  partage  a 
SCS  fréfes  le  26  avril  4  «S8,  devant  les  tabellions  d'Aubry-lc* 
PaHiou,  et  Vivait  lé  3  mari  Her  ; 
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a«  Philippe  Gouhiér,  ëcuyer,  sieur  de  la  Bouyerie ,  marie , 
par  contrat  reconnu  le  sa  aTril  4658,  devant  les  tabellions 
de  Champoson,  avec  Anne  de  BarqueU  11  ^vaiten  \%%1, 
demeurant  en  la  paroisse  de  Guerquesalle  ; 

8«  Antoine  Gouhier,  (Scujer,  sieur  du  Parc.  Jacqueline  Vicard^ 
sa  yeuve,  passa  un  acte  devant  les  tabellions  de  Cfaampo- 
sou  le  96  octobre  1656.  Il  en  avait  eu  deux  fils  : 

A.  Jacques  Gouhier,  ëcuyer,  seigneur  de  la  Huberdiére, 
marie,  par  contrat  reconnu  le  38  mars  1 656  ,  devant 
les  tabellions  de  Champosou,  avec  Renée  de  Glatig^nr» 
Le  SO  novembre  suivant,  par  acte  passé  devant  les 
mêmes  tabellions,  il  fit  le  retrait  de  biens  engagés  par 
sa  mère.  O  demeurait  en  la  paroisse  des  Champeauz, 
élection  d'Argentan ,  lorsqu'il  fut  maintenu  dans  sa 
noblesse  avec  son  frère  et  ses  oncles,  par  M.  de  Marie, 
intendant  de  la  généralité  d*Alençon,du  3  mars  1 667. 
11  eut  pour  fils  : 

Daniel  Goubier,  écuyer,  sieur  de  Vemeville; 

6.  Charles  Gouhier,  écuyer,  baptisé  en  la  paroisse  des 
Champeaux  le  1 5  mars  4650  ; 

4*  Louis,  dont  Particle  suit  ; 

5«  Salomon  Gouhier,  écuyer.  Il  servait  à  l'armée  du  roi  en 
4  655  et  ne  vivait  plus  en  4  657. 

VU.  Louis  Gouhier,  écuyer,  sieur  du  Ghesnay, 
épousa  par  contrat  du  3  mai  1634,  passé  devant  les 
tabellions  d'Argentan,  Anne  du  Chemin.  Il  partagea 
ayec  ses  frères,  le  29  avril  1637,  devant  les  tabellions 
de  Saint-Pierre  de  la  Rivière,  et  fut  maintenu  dans 
sa  noblesse  avec  eux  et  ses  neveux  ainsi  que  les  sei- 
gneurs de  Royville,  leurs  parents  de  mêmes  nom  et 
armes,  par  jugement  de  M.  de  Marie,  intendant  d*A- 
lençon,  du  2  mars  1 667.  Louis  Goubiér  eut  pour  fils  : 

4^  Jacques»  II*  du  nom,  qui  suit; 

%^  Guillaume  Gouhier,  prêtre,  curé  de  Guerquesalle,  vivant 
en  4  700.  {Armoriai  de  la  généralité  d^Alenqon)» 

YIII.  Jacoues  Gouhier,  11^  du  nom,  écuyer,  sieur 
de  Bohneval,  épousa,  assisté  de  ses  père  et  mère, 
par  contrat  du  7  juillet  1670>  passé  devant  les  tabel- 
lions de  Vimoutier^  en  présence  .de  Pierre  et  Pbi- 
lippe  Goubier,  écùyers,  seigneurs  des  CbampeauZi 
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Madeleine  le  Lassbvr,  fille  de  feu  Jacques  le  Las- 
seur,  écuyer,  sieur  de  la  Cocardière,  et  de  Marie  de  de  g"euiM!'.uebe- 
Calmesnil.  (  Copie  coïlationnée  le  5  août  17860 De r^pe^^J^scôq; 
ce  mariage  sont  issus  :  '^*'"' 

4°  Charles  qui  suit; 

S°  Guillaume  Gouhier,  ëcuyer,  sieur  de  Bonneval.  Au  mois 
de  ianyier  \  688  il  entra  dans  la  compagnie  des  cadets  gen- 
tilshommes de  Gharlemont,  commandée  parM.de  Reffuse, 
marëchal  de  camp,  et  passa  ensuite  dans  la  compagnie  des  ^ 
chevau-lëgers  de  la  garde  du  roi  commandée  par  le  duc  de  ' 
Luynes.  (fiertificats  de  M,  de  Beffïige,  du  dernier  février 
4690,  et  du  ducde  Luynes  du  ^Zjévrier  1694).  Guillaume 
Gouhier  virait  en  4  697.  Il  avait  ëpousë Françoise  Mar- 
guérie,  dont  il  eut  trois  filles. 

IX.  Charles  Gouuibr  ,  écuyer,  sieur  du  Chesnay^ 
épousa,  par  contrat  du  22  décembre  1697,  reconnu 
le  4  janvier  1698,  devant  les  notaires  d'Aubry-le- 
Pantouy  vicomte  d'Exmes,  Ambroise  lk  Lassecr,      „  Lâawi: 
fille  de  feu  François  le  Lasseur,  écuyer,  sieur  de  la  comme ci^e»». 
Baudière,  et  de  feu  Elisabeth  de  Billard.  (  Original 

en  papier,  )  Charles  Gouhier  fut  inhumé  en  Feglise 
de  Saint-Pierre  des  Champeaux,  le  4  juillet  1708.  H 
avait  eu,  entre  autres  enfants  : 

l*Gtiillaume-Gliarles,  qui  suit  ; 

%^  Gharles -Auguste  Gouhier,  ëcujer,  seigneur  du  Cheinay, 
nomm^garde-do-corpe  du  roi  en  la  compagnie  deVilIeroy , 
par  brevet  du  IS  janvier  1740.  {Orig,  en  parch,)  Il  fut 
tuë  à  la  bataille  de  Fontenoy  en  4  745.  {Preuves  pour  té^ 
cole  militaire  en  I7S6). 

X.  Guillaume-Charles  Gouhibii,  écuyer,  seigneur 
et  patron  de  Petiteville  et  des  Champeaux ,  baptisé 
earéglise  paroissiale  des  Champeaux,  te  14  décambre 
nOOy  épousa,  avec  dispense  de  Rome,  en  Téglise  de 
Petiteville,  diocèse  d*Evreux,  le  1*'  décembre  1732, 
Françoise-Elisabeth  d^Escohches,  née  le  2  juin  1713, 

fille  ae  Pierre-Alexandre  d'Escorches,  écuyer,  sieur  comm«è*:""'«. 
de  Boutigny,  et  de  dame  Catherine-Elisabeth  de  Bel- 
leau.  (  Copie  coïlationnée  sur  f  original  par  M.  Pé- 
pin, curé  de  Petilerille^  le  7  août  1783.  )  Guillaume- 
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Charles  Goiihier  avait  été  chevau-*Iëger  de  la  garde 
du  roi.  Il  fut  inhumé  dans  le  chœur  de  Téglise  pa- 
roissiale des  Champeaux,  le  9  juin  1774.  Sa  veuve 
vivait  le  7  juin  1779.  Leurs  enfants  furent  : 

!<*  Charles-Guillaume,  I*''du  nom,  qui  suit; 

S<*  Charles-Auguste ,  auteur  de  la  Brahchk  db  Pbtitbtillb, 
rapportée  ci-après  (p.  21)  ; 

S^  Amhroise-Elisabeth  Gouhier,  mariée,  le  51  janvier  1758, 
avec  messire  Pierre-Jean-Jacques  de  Foulques  ^  écuyer, 
•  seigneur  de  Mesnil  de  Mannetot  ; 

X^  Charlotte-Elisabeth  Gouhier,  mariée,  le  1 6  janvier  1 776, 
avec  messire  Etienne-Philippe-Auguste  Berthelot,  écujer, 
seigneur  des  Thuileries,  ancien  officier  des  gardesHda-corps 
du  roi,  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis ,  morte  sans 
enfants  i  Vimoutier  en  1797. 

XL  Charles-Guillaume  Goijhier  des  Champeaux, 
Iw  du  nom ,  chevalier,  seigneur  de  Petiteville,  bap- 
tisé en  Téglise  de  ce  lieu,  le  10  décembre  1737,  fut 
reçu  mousquetaire  du  roi  en  la  seconde  compagnie, 
le  29  janvier  1754,  et  y  eut  rang  de  capitaine  de  cava- 
lerie le  1 7  juin  1 773.  Il  a  servi  dans  cette  compagnie, 
commandée  par  le  comte  de  Montboissier,  jusqu^à 
son  licenciement  le  23  décembre  1775  et  fut  nommé 
chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis  en  1779.  (  Origi" 
naux\  Ce  fut  M,  Berthelot  des  Thuileries,  ancien 
brigaaier  des  gardes  du  corps ,  son  bçau-frère,  qui 
fut  désigné  par  le  roi,  le  12  février  1779,  pour  le  re- 
cevoir chevalier  de  Saint-Louis.  Charles  «Guillaume 
V^  mourut  à  Verneuil  le  18  septembre  1793.  Il  avait 
épousé  :  !•  par  contrat  le  20  novembre  1772,  passé 
devant  Louis  le  Mesle,  notaire  en  la  châtellenie  de 
la  Motte  d'Ivemay,  Catherine-Henriette  de  Cabpbn- 
Di  CâWMTm  ,  Tin,  fille  de  Jean-Baptiste  dé  Carpentin,  chevalier, 
de"\?;'\,otrriîlr"d"  seigneur  du  Parc,  de  Charencey,  des  Hayes  et  autres 
tueuiet.  lieux,  ancien  capitaine  de  cavalerie,  chevalier  de 

Tordre  de  Saint-Louis,  et  de  dame  Marie-Caiherine- 
Susanne  de  Johannes.   (  Original  en  parchemin  )  ; 
2o  le  26  août  1786,  Mnrie-Louise-Catherine  Berthe- 
dw.?reJira«ef  LOT  DE  Mezebat,  uéc  eu  1763,  décédéo  àRugles  en 
'*'VT«Vto.%"'1821,  fille  de  Charles-François-Henri  Berthelot  de 
frantbienordon.  ]yig2eray,  et  nièce  de  M.  Berthelot  des  Thuileries, 
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e         dont  on  a  parlé  plus  haut.  Charles-Guillaume  P'  eut 
pour  enfants; 

Du  premier  Ut  : 
I*  ÇharleS'Guillauine,  II'  du  nom,  mentîonDé  cî-aprés; 

'  Du  second  lit  : 

'  S'  Gustave- Achille  Gouhier,  mort  sans  postëritë  ; 

3«  Eugénie -Charlotte  €K>uhier,  i^ëe  à  Charencey  en  1788» 
mariëe  â  Pierre-Qaude-Marie  Lowet  étHerponcey, 

XIL  Charles-Guillaume  Gouhier  des  Champeaux  de 
i  Pbtiteyille,  II*  du  nom,  comte  de  Charencey,  né  le 
5  septembre  1773,  baptisé  le  même  jour  dans  Féglise 
,  paroissiale  de  Cbarençey,  fut  admis  dans  la  compa- 
gnie des  cadets  ([entiisnommes  de  l'école  militaire 
de  Paris,  avec  rang  de  sous-lieutenant,  le  26  octobre 
1786.  Il  ensortiten  1790,  émigraeo  1791  etentradans 
la  2®  compagnie  noble  d'ordonnance  (mousquetaines 
noirs)  la  méîne  année.  L'année  suivante  il  entra  dans 
i  les  gardes  de  la  porte  et  fit  la  campagne  à  Tarraée  des 
princes  jusqu'au  licenciement.  Lors  du  retour  des 
Bourbons,  le  comte  de  Charencey  fut  admis,  le  1 6  juil- 
let 1814,  sous-lieutenant  surnuméraire  avec  brevet 
de  chef  de  bataillon  dans  les  gardes  de  la  porte.  Il 
suivit  ce  corps  à  Bethune,  puis  en  Belgique  en  1815. 
U  continua  à  servir  comme  sous-lieutenant  titulaire 
dans  cette  compagnie  jusqu'au  l**"  janvier  1816,  épo* 
que  où  elle  fut  licenciée.  U  avait  été, nommé  chevar 
lier  de  Tordre  de  Saint-Louis  le  17  septembre  18 H, 
chevalier  de  la  Légion  d'Honneur  le  24  décembre 
suivant,  et  officier  du  même  ordre  le  15  juillet  1815. 
Le  2  décembre  de  cette  année  il  avait  été  nommé  ca- 
pitaine au  5*  régiment  de  la  garde  royale,  dans  lequel 
il  servit  jusqu'au  28  février  1821.  Depuis  il  fut  con- 
seiller d'état  le  12  novembre  1828  et  député  de 
rOme  de  1822  à  1830. 11  est  décédé  à  Nogent-le-Ro- 
trou  le  29  octobre  1838.  11  avait  épousé,  par  contrat 
du  16  décembre  1803,  passé  devant  Pierre  Borville, 
notaire  à  Vemeuil,  Marie-Aritoinette-Victoire  de  Ma- 
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a'a.ur'  "à"ir  fMce^^*'''  '^'^^  ^  défuDts  Jeaîi  Christophc  de  Malart,«ei- 
d'<»,TdMriié!  «rungneur  de  Malaise  et  de  Lespinay,of6cîer  en  la  seconde 

fer  lia  mulel  duM-"  «j  ^•i_l»Jiij 

bie  doué  de  6  clou*  compagnie  des  mousquetaires ,  cbevalier  de  1  ordre 
Iîin'pV."deguruiL*'''de  Salut-Louis,  et  de  Marie-Madeleine-Angélique- 
Vîctoire  Sancy  de  Hault;  cette  dernière,  veuve  en 
premières  noces  de  Baphael-Tobie  de  Hallebout,  ma- 
réchal de  camp.  Cbarles-Guillaume,  comte  de  Cba- 
rencey,  a  laissé  deux  Gis  : 

I®  Charles-Lëonce,  qui  suit  ; 

S*  Charles-DonatieD,  mentionne  ci-aprés. 

XIII.  Charles-Léonce  GoufiiEA,  comte  de  Cbaren- 
cey,  né  à  Cbarencey  le  29  décembre  1804^  membre 
du  conseil  général  du  département  de  FOme  en 
184â,  a  épousé  en  Téglise  de  Saint-Louis  d^Antin,  le 
18  février  1830,  Reine-Louîse-Noémy  Patry,  fille 
drRurutetri»M>Mn-de  M.  le  baroH  Patry,  conseiller  d^état,  cbevalier  de 
ief.nu,.  «•'•rB.atp^^j^^  ^  Cbarics  III  d'Espaguc  et  de  Tordre  de 

TAigle  Rouge  de  Prusse,  officier  delà  Légion  d^Hon- 
neur,  etc.,  et  de  Sopbie^Félicité  de  Beaurepaire  de 
Louvagny.  De  ce  mariage  est  issu  : 

Gharles-F^x-Hyacinthe  Gouhier  de  Charencey,  né  à  Pa' 
ris  le  8  novembre  1 852. 

XIlI.Cbarles-Donatien  Gouhier,  vicomte  de  Cba- 
rencey, né  à  Cbarencey  le  25  mai  1806,  sous-lieu- 
tenant élève  de  l'école  royale  de  cavalerie  te  1*'  oc- 
tobre 1826,  puis  lieutenant  au  7^  régiment  de  dra- 
gons, a  épousé  à  Mamers  (Sartbe),  le  27  août  1838, 

¥«uMoi(  niGMmf  '^"'^'*®'^*^'*®'^"^  Pblissow  ub  Gemnes,  fille  de  Julien 
é*-  •niopie.  «u  tMi'Pelisson  de  Gennes  et  de  Luce  de  Roquemont.  De 

plier  d*or-  «crompa-  ...  *- 

iE»é  de  3  geibct  dtce  mariage  sont  issus  : 

'klè  du  raéiiiv. 

I*»  Charles-Gcorges-Marie  Gouhier  (i«  Charencey,  ne  à  Ma- 
mers le  39  décembre  184 S; 

3«  Marie-Isabelle  Gouhier  de  Cbarencey,  ii^  à  -Mamers  le 
3  mars  1841. 
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BRANCHE  DE  PETITEVILLE, 

XI.  Charles- Auguste  Goubier  db  Petits  yille,  che- 
valier, seigneur  et  patron  de  Petiteville,  baptisé  en 
IVglise  paroissiale  de  ce  lieu,  le  tO  juin  1746,  second 
fils  de  Guillaurne-Charles  Gouhier,  seigneur  et  pa- 
tron de  PetiteviUe  et  des  Champeaux ,  et  de  Fran- 
çoise-Elisabeth d'Escorches,  fut  capitaine  au  régi- 
ment provincial  de  Normandie.  11  mourut  à  Verneuil 
le  12  juin  1807.  Il  avait  épousé  en  Téglise  parois- 
siale de  Mardilly,  au  mois  de  juin  1776,  Mane-Ma-  h.om«t: 
deleine  db  Htin&BBRT  de  Blaacbuisson  ,  décédée  àf^^»;];'*»  •'* 
PetiteviUe,    commune   de    Goumay-le-Guérin ,    le 

Il  juillet  1820,  fille  de  messire  Jacques-Joseph  de 
Hudebert  de  Blancbuisson,  écuyer,  seigneur  des 
Bois,  garde  du  corps  du  roi,  et  de  noble  dame  Ma- 
rie-Madeleine Âllaire.De  ce  mariage  sont  issus,  outre 
un  fils  et  une  fille  morts  en  bas  âge  : 

I  ^  Louis-Auguste,  dont  l'artide  suit  ; 

a**  Rosalie-Ambroise  Gonhier  de  PetiteyiUe,  née  à  PetiteviUe 
le  90  octobre  1 78  S ,  mariëe  au  même  lieu,  le  SO  janvier  1811, 
avec  Anne-Âlexandre  de  JYoUent,  morte  sans  enÊints  en  la 
commune  de  Rohaire,  au  mois  de  mai  I8S6. 

XII.  Louis-Auguste  Goohier,  vicomte  de  Petite- 
ville,  né  le  S  et  baptisé  le  7  juin  1779,  en  la  paroisse 
dé  PetiteviUe,  officier  dans  les  armées  royales  de 
Pintérieur  jusqu'à  la  pacification  de  1800,  fut  reçu, 
en  1814^  garde  du  corps  du  roi,  compagnie  de  Gra- 
mont,  breveté  lieutenant  de  cavalerie  le  15  juin  1815» 
et  capitaine  le  24  août  t816  et  créé  chevalier  de  Tor- 
dre de  Saint-Louis  le  23  mai  1825.  Il  fut  membre  du 
conseil  général  du  département  de  FEure  en  1843.  Il 
a  épousé  en  1  église  paroissiale  de  Dreux,  le  12  avril 
1812  (contrat  passé  les  27  et  30  mars  précédent  de* 
vant  M®  Clouet  Deâperruches ,  notaire  à  Nonan- 
court)  Alexandrine  Mii^lard,  fille  du  président  Jean-  umuf^o 
Lambert-François  Millard  et  de  dame  Julie-Josèphe 
Estienne.  De  cç  mariage  sont  issus  : 
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4*  Charles-Raimond,  qui  suit  ; 

S*  Louise-Gabrielle  Gouhier  de  Petiteville,  née  a  Petîteyille 
le  SO  janvier  4  816,  mariée,  le  S 8  avril  1 855  (contrat  passé 
le  37  devînt  M«  Populas,  notaire  a  Vemeuil),  avec  LÂuis- 
Edmond  de  Salvaing  de  Boiâsiem,  lieutenant  de  vaifseau, 
chevalier  de  la  Légion  d'Honneur,  qui  en  a  eu  deux  fils  et 
une  fille. 

XJlI.Cbarles*Raiinond  Godhier,  vicomte  de  Petite- 
ville,  né  à  Vemeuil  (Eure),  le  26  janvier  1814,  entra 
à  Técole  royale  militaire  de  Saiat-Cyr  le  19  novembre 
1831,  fut  nommé  sous-lieutenant  élève  à  Fécole  royale 
de  cavalerie  de  Saumur  le  27  décembre  1833  et 
eu  1835  ,  il  entra  avec  son  grade  dans  le  6^  ré^ 
giment  de  chasseurs  à  cheval.  11  a  épousé  le  8  sep- 
tembre 1840  (contrat  passé  le  7  devant  M*  Lebour^ 
geois,  notaire  à  Rouen)  Henriette-Berthilde  Hvk  de 
bmdi  CâMQinT.CARPiQVET  DE  Grosmesuil,  uéc  au  château  de  Gros« 
à^ni,  «ceompalmesnil  (Seine-Inférieure),  le  6  novembre  1820»  fille 
S'.lL.'^ÏÏJÎ/dwde  Frédéric-Georges  Hue  de  Carpiquet,  comte  de 
UoiîUDrdamîJCirosmesnil  et  de  dame  Angèle  Mohn  d' Anvers.  De 
kitn  ordoDocf.      (jc  mariagc  : 

Jeanne  Goubier  de  Petiteville,  nëe  au  château  de  Petite^ 
ville  le  14  juillet  1842. 

BRANCHE  DE  FONTENAY. 

III.  Philippe  GotJHiBR,  IP  du  nom,  écuyer,  sieur  de 
la  Çornerie ,  troisième  fils  de  Philippe  Gouhier, 
I*"  du  nom,  écuyer,  seigneur  d'Ectot,  et  de  Jeanne 
de  Courtjarret,  vendit  avec  Christophe  Gouhier,  son 
frère  aine,  30  écus  de  rente  foncière  à  Guillaume  de 
BernièreS)  seigneur  de  Vaux,  le  3  janvier  1491  {\f.  st.\ 
par  acte  passé  (levant  les  tabellions  de  Saint-Pierre- 
sur-Dive,  et  passa  avec  le  même  Christophe  Gouhier 
un  bail  d'héritages  le  20  novembre  1494,  devant  les 
tabellions  de  Trun.  Philippe  II  s'allia,  par  contrat  du 
10  novembre^  reconnu  le  2  décembre  lôOl,  devant 
Go.wM  les  tabellions  de  Varaville^  avec  Marguerite  Got  hieb, 
•omuieii.  p.i.  gHe  jg  Thomas  Gouhier,  sieur  de  Saint-Clément,  et 
de  Catherine  de  Bieville.  Ses  frères  lui  donnèrent 
pour  sa  dot  le  fief  de  Rouvron ,  situé  à  Fontenay-le- 
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Marmton,  par  actedu  39  mars  1505,  passé  devant  les 
tabellions  de  Caen.  Philippe  Gouhier  vivait  encore 
le  80  juin  1525-.  Ses  enfeâtf  ftirent  : 

I  «  Maurice,  qm  auil  ; 

i<>  BtieiMie,  aoteardela  Brahoi»  ub  Saimt-Gborges  et  dis 

AuTfliBtTX,  rapportée  plus  loin  (p.  ts)  ; 

Z^  Richar«],  qui  a  forme  la  Bkahchs  du  Chbsnay  et  db  la 

Chapellb,  dont  on  parlera  a  son  rang  (p.  59)  ; 
A<*  Guillaume  (ilouhier,  sieur  de  Prétajr. 

IV.  Maunce  Gouvt&t,  écuyer^  sieur  de  Fontenay 
et  de  la  Bornerie,  épousa,  par  contrat  du  21  avril  1 533, 
Françoise  le  Vibl,  laqiiriU  donna  quitianoe  de  sa  dot  d*..,,/*'  \u'' ùutoir 
à  Gilles  le  Viel,  son  frère,  le  21  septembre  1530,  de-ÎJ;f;^;f,"'*","*  '*;^* 
vant  les  tabellions  d'Argentan ,  et  transigea  pôor  le  *»»"«*  «»'■•■•«"•• 
même  sujet  le  1 9  août  1 53S,  devant  lesdits  tabellions. 
Etienne,  Arère  de  Maurice,  lui  céda  ses  droits  succes- 
sifs le  7  août  1542,  par  acte  passé  devant  les  mêmes 
tabellions.  Françoise  Leviel  était  remariée,  en  1550, 

avec  noble  homme  KenéRonxelde  Métlavy,  qui  fut 
blessé  à  la  bataille  de  Saint-Quentin  et  mourut  de  ses 
blessures  à  Montreuil  au  mois  de  ianvier  1557  (*Wi- 
toire  des  Gtatiâs  Officiers  de  la  Couronne,  t.  VII, 

E.  570  )•  René  Routel  avait  donné  Tusiifruit  de  ses 
iens  çiux  i^pfaats  du  premier  lit  de  sa  femme.  Elle 
avait,  eu  d«  Ma^l;ice  GoMhier  : 

'  •^*  ftoben  Gbohier,  ^êu^er,  éiéuf  des  Cfaatnpeaux,  venant  «n 
.     .         4Aà7.!U:a  laîésë'Un  âlset  «ne  Âllte  de^  sen  mariage  «avec 
A^t^t  dt  Cm/y  i 
A*  Maktia  GoMhter,  sievè,  de»  Chavèpeaui^»  Ueiitenaut.  à  u 

^ouvernemeat  d^  Alençon  ; 
Bm  Japqqeline  Goahief»  matiéi^,  le  i»  juUh  1593  ,  aVec 
' .  ^  Jacques  GoUhier,  e'çu^er,  sieur  de  la  HuiîfraitTc  j 

a«  Olivier^  qui  aoit  j 

3«  Philippe,  Ille  du  nom,  auteur  de  la  Bbahchb  db  la  Bob- 
iiBtLii,  rapportée  d-à^i'ès(^.  ^6)  ; 

4«  Catherine. <&^liier^mar»^ey  le  6  fie|iitembrej&65,  avec  N,. 

V.  Olivier  Gouhibr  ,  écuyer,  sieur  de  Fontenay, 
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épousa»  par  contrat  du  13  décembre  1565,  passé  de- 
I»  v.tLT      vant  les  tabellions  de  Caen,  Françoise  de  Vh.ly.  Il  ac- 
*péf  rirriie*  dv!q"*^  ^®  s<>°  f*"^^®  Philippe  sa  part  dans  la  succession 
îrlr  *icE![éïil"®  ^^^^  ^^  ^*^^^  P^**  ^^^®  ^"  ^^  août  1075,  devant  les 
î"   mmitUM  'dû tabellions  d'Argentan.    11  ne  vivait  plus  en  1586. 
Françoise  de  Villy  transigea  pour  son  douaire  devant 
les  tabellions  d'Ecouché  le  !•' décembre  1588,  avec 
ses  deux  fils  atnés.  Elle  en  avait  eu  trois,  outre  plu- 
sieurs filles  : 

l<*  Daniel,  qui  suit; 

i»  OUvier  Goahier,  ëcuyer^  prêtre.  11  reçut  son  partage  le 

I9inar8l605; 
Z^  GaîUaame  Goubier,  eedinasUque, 

VI.  Daniel  Goubibr,  écuyer,  sieur  de  Fontenay  et 
de  la  vallée  de  Bezion,  fut  chargé  de  la  tutelle  de  ses 
frères  et  sœurs  par  sentences  des  bailliages  de  Caen  et 
d'Argentan  des  12  novembre  et  19  décembre  1586. 
11  s'allia,  par  contrat  sous  seings-privés  du  1*'  sep- 
do"  ^'unVïïredetembre  1592,  avec  Barbe  de  RoswyviKEW,  sœur  d'A- 
fo"dïrdV8en'L'***lainde  Rosnyvinen,  écuyer,  seigneur  de  Chamboy, 
lequel  transigea  avec  elle  suivant  un  arrêt  du.  parle- 
ment de  Rouen  du  28  mars  1 623.  Daniel  ne  vivait  plus 
en  1638.  De  son  mariage  est  provenu  : 

VU.  Alain  GouHiBH,  écuyer,  seigneur  de  Fontenay- 

sur^Orne  et  de  Bezion,  auquel  Alain  de  Rosnyvinen, 

son  oncle,  fit  une  donation  le  14  novembre  1620,  par 

acte  passé  devant  les  tabellions  de  Saint'Silvain.  Il 

épousa,  par  contrat  passé  devant  les  tabellions  dX)r- 

bec  et  reconnu  le  10  août  1625  au  bailliage  d'Argen* 

DU  Mai»  t     tan,  J  eanne  des  Mazis,  laquelle  fit  casser,  par  sentence 

dw.Tb^*dr«du  présidial  de  Chartres  du  14  juillet  1640,  une  do- 

moietiM d'éperon  de Qg^jQ^  f^j^g ^  jgjjjj  jgg  Mazis,  SOU  frèrc.  Alaiu Gouhier 

et  Jeanne  des  Mazis  ont  eu  deux  fils  :  ' 

4<*  Louis  Gouhier,  ëcuyer,  sieur  de  Bezion,  qui  fut  mainteno 
dans  sa  noblesse  avec  son  père  par  jugement  de  M.  de 
Marie,  intendant  d'Alençon>  du  3  février  1667  ; 

9«  Odet,  qui  suit. 
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VIII.  Odet  GouHi£A,.cli6Talier,  baroo  de  Fonte- 
nay  (1) ,  épousa ,  par  contrat  du  16  décembre  1675» 
Marie-Maaeleine  du  Four,  fille  de  François  du  FourydarcrM,  rûèbctroiv 
baron  de  Guy,  et  de  Madeleine  de  Montgommery.  IldéTi^TdrstS^u* 
en  eut  un  fils,  qui  suit.  .    ^' 

IX.  François-Odet  Gouhibr,  chevalier,  baron  de 
FoDtenay^  se  maria,  par  contrat  du  25  février  17 15, 

passé  devant  les  tabellions  d'Argentan,  avec  Marie-    „^^p^u^„. 
Hélène-Elisabeth  de  la  Fallu  de  Coulandoit.  De  ce^w:.  d«orbé  d'i«ir 
mariage  est  né  François-Ode t-Heuri,  qui  suit.  m  d7""Mb*«  b^ 

^  ^  cbaittetMr  leiMl. 

X.Françoi9-Odet*HenriGoDniBa,  chevalier,  baron 
de  Fontenay,  épousa,  par  contrat  du  7  février  1750,4^„^|Î^';;|;V,  ^  ^ 
Charlotte  Moinet  de  Lislb,  qui  le  rendit  père  d'un *"*«"**••  *«''«• 
hls  et  de  deux  tilles  :  p*s"«  •»    p^nt* 

a*un  eroiiMnl  d«  m* 

2<*  FraQçois-I>oiiiiiiique-Odet,  qui  suit;  g0ni|?s  batn  dV 

S«  Louise-Françoise-Charlotte  Gonhier  d«  Fonlenay,  nëe  le 
1 7  novembre  1 755,  à  Fontenay,  morte  sans  alliance  à  Gou- 
landon  le  7  avril  1 857  ; 

Z*  Monique  Goubier  de  Fontenay,  épouse  de  Jean-Francois 
de  la  Pallu  de  Coulandont  morte  à  Coulandon  le  16  no • 
yembre  1890. 

XI.  François-Dominique -Odet  Gouhibr^  baron  de 
Fontenay,  né  à  Fontenay  le  1*' janvier  1758,  fut  reçu 
page  du  roi  en  la  grandeécurieen  1773.  Il  entra  lieu- 
tenant au  régiment  Mestre-de-Gamp-Général,  dra- 
gons, en  17  7 6,  puis  il  fut  capitaine  dans  le  régiment 
Colonel-Général,  même  arme,  dans  lequel  il  servit 
jttsqa-à  la  réTolution.  Il  épousa,  par  contrat  du  9  fé- 
vrier 1802,  Julie-Elisabeth-Luce  de  BaAs-DE-FaBd.^'u'lî^'rf",; 
d'Ommot,  fille  de  Paul-François  de  Bras-de-Fer-*"*"'^"»*'^'»»- 
d'Ommoy,  cbevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  et  de 
Dorotbée-Agatbe  de  Montagu  d'O.  François-Domi- 
nique-Odet  mourut  à  Argentan  le  33  février  1806, 
laissant  deux  fils  : 


(I)  Voir  la  Chenaye  des  BoiSt  t.  VI,  p.  509. 
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1  <"  Amëdée-  Fraa$oi»<M«t,  >qiii  «Ait ç 

2<»  Odet-Françdis-Hmile,  metitidiinë  ci-aprés. 

.  XII«  Amëdée-Fraiioois-^Odec  Gocbu»,  baron  de 
Foncenay,  né  à  Argentao  le  27  octobre  ISOS,  oommé 
conseiller  auditeur  à  la  cour  royale  de  Caen  en  1828. 
épousa,  par  contrat  du  28  décembre  1835,  passé 
devant  Masson,  notaire  à  Âlençon,  Marie-Victor- 
PorLLMs  :  Adrienne  Poullaiw  de  Martené  de  Saint-Pater,  fille 
î'^opîrdéidVT.  *'"''* de  Thornas-Jean-Baptiéte  PouUain  de  Martené  de 
Saint-Pater,  et  de  Célestine  des  Peugerets.  Le  baron 
de  FoQta»ay  mourut  en  son  château  d'Urou^  près 
d'AkiganCan,  le  17  décembre  1845»  laissaïKl  un  fils  : 

Francois-Odet-Anne-Marie-Thomas  Gouhier  de  Fontenay^ 
né  à  Urou  le  31  août  1845. 

XII.  Odet-FrançoiS'^Emile  Gouhier  ,  né  à  Argen- 
tan le  25  juillet  1805,  aépotidé,  par  contrat  du  9  no- 
vembre 1826,  passé  devant  Boutet,  notaire  à  Condom 
dw'frrudil.  à(Gers),  Marie-Sophie- Alzire  de  Mellbt  de  Bonas,  dé- 
m;.i  d'..g...i.  ^jédée  à  Argentan  le  U  janvier  1833,  fille  de  Marc- 
Antoine -Philogène  de  Mellet,  marquis  de  Bonas,  et 
d'Anne-Josèphe-Françoise-Pauline  du  Bernard  de 
Lécussan.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

f*  François-Odet- Antoine- Arthur  Gouhier  de  Fontenay,  né 
à  Argentan  le  36  notetebre  '1627^  déèëdé  à  Ommoy  le 
40  janvier  *l«tt; 

S»  F»alkooi8-Odeti^E^^d  GolAhlel*  deF^uMnay^  né  à  Argen- 
tan le  4  avril  iftSO; 

'  3<»  Frâttçois*'Odet''Heari  Goukitr  de  FotitAiiax,  xké  à  Amtvtan 

le  51  décembre  4  8 SI . 

BRANCHE  DE  LA  BOfiNSBIE. 

V.  Philippe  6oiuai«A«  IIP  -du  no«ai^qiyyer»  seiigaàur 

de  la  Bornerie,  troisième  fils  de  SilM^îcd  âouhier, 

écuyer,  sieur  de  Fontenay,  et  de  Françoise  le  Viel , 

Dm  LttCitLi;     fut  émancipé  à  l'âce  de  19  ans  par  sentence  du  bail- 

paiitk  df  «abie;  «u  iliagc  d  Argeutau  du  1«'  septembre  1 557. 11  s  allia  avec 

av.îgcnt"''  "  ""Jeanne  de  Lescallé,  suivant  Facte  de  consentement 
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des  parents  de  ladite  demoiselle  donaé  aux  assises 
d^Exmes  le  12  juin  1561 .  Il  rendit  au  roi  deux  aveux 
d'héritages  situés  en  la  baronnie  de  Gran ville  les 
6  août  1566  et  29  mars  1593,  et  vendit  à  son  frère 
Olivier  sa  part  dans  les  successions  de  Robert  Gou- 
faier,  leur  père  et  de  Jean  le  Vieil,  par  actes  des  26  août 
et  1^'  septembre  1575  ,  passés  devant  les  tabellions 
d'Argentan.  Philippe  Gouhier  mourut  avant  1601, 
laissant  de  Jeanne  de  Lescallé,  qui  lui  survécut,  un 
fils  unique,  qui  suit. 

VI.  Pierre  GoumER,  écuyer,  seigneur  de  la  Borne- 
rie,  épousa,  par  contrat  du  3  décembre  1601,  passé 
devant  les  tabellions  de  Livarot,  Jeanne  de  Neufvil^e,     i»N>DvmLi: 
fille  de  Gabriel  de  Neuf  ville,  seigneur  du  Mesnil-Ba-  aw*  ûù  chefTàJ! 
clay.  Il  fit  une  vente  d'héritages  à  Philippe  du  Houx  SrocbewUÎ  aw 
par  acte  du  21  février  1612,  passé  devant  les  tabel-  »"«d...bi..6ei4. 
lions  de  Saint-Pierre  de  la  Rivière.  Il  vivait  encore  le 
19  octobre  1634.  Ses  enfants  furent  : 

<•  Philippe,  IV*  du  nom,  qui  suit; 

1**  Jeanne  Gouhier,  mariëe  avec  Pierre  de  la  Jfarre. 

VU.   Philippe  Gouhier,  IV*  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur du  Bois  et  de  la  Bornerie,  fit  une  acquisition 
d'héritages  par  acte  du  29  janvier  1628,  passé  devant 
les  tabellions  de  Champosou,  et  épousa,  par  contrat 
du  18  juin  1636,  reconnu  devant  les  mêmes  tabel- 
lions, Catherine  de  Calmesuil,  fille  de  Robert  de  dwfïï'c^uiiie. 
Calmesnil,  écuyer.  Il  rendit  aveu  à  la  baronnie  de  Jy«'"*:'"""^",'i* 
Granville  le  15  avril  1665  et  fut  maintenu  dans  sa  dv. 
noblesse  avec  sa  sœur  par  M.  de  Marie,  intendant 
d^Alençon,  le   2  février  1667.  Il  avait  eu  un  fils  et 
une  fille  : 

1^  Jérôme  Gouhier,  ëcuyer,  seigneur  de  la  Bornerie,  mort 

sans  postérité  ; 
a»  Philippe  Gouhier,  dame  de  la  Bornerie,  mariée  avec  Ro- 
bert ae  Marescot,  écuyer.  Leur  fils  : 

Marie-Michel  de   Marescot,  écuyer,  seigneur  de  la 
Bornerie,  officier  de  M"h  la  duchesse  de  Bourgogne, 
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épousa  ,  par  contrat  passé  à  Vimoutier  le  97  juin 
1 705,  Marie-Bonne  de  ff^aumèle,  fille  de  Charles- 
Yves  de  WauDiéle,  écujrer,  seigneur  d'Enneval  et  de 
Lisores,  et  de  Marie  des  Hayes  de  Chiffretot.  (Ta- 
bleau de  la  noblesse^  pàrWaroquier,  t.  III,  p.  SS8). 

BRANCHE  DE  SAINT-GEORGES 
ET  DES  AUTHIEUX. 

IV.  Etienne  Gouhikr,  Icf  du  nom,  écuyer,  seigneur 
des  Authieux,  second  fils  de  Philippe  Gouhier,  II*  du 
nom,  écuyer,  sieur  de  la  Bornerie,  et  de  Marguerite 
Gouhier^  épousa  François  Henard.  U  vendit  à  son 
frère  Maurice  sa  part  de  la  succession  de  leur  père  le 
7  août  1542,  et  mourut  avant  le  8  novembre  1555^ 
date  de  lettres  royaux  données  à  Villers-Cotterets  par 
lesquelles  son  frère  Richard  fut  nommé  tuteur  de  ses 
enfants,  savoir  : 

l<»  Louis,  I***  du  nom,  qui  suit; 

8*^  Jessë,  auteur  de  la  BmAVCHii  db  LiGNiiRBS ,  mentionnée 

plus  loin  (p.  si); 
V*  Charlotte  Gouhier.  Elle  fat  mariée  le  I S  juin  1564,  par 

contrat  passe  devant  les  tabellions  d'Argentan,  avec  N.... 

V.  Louis  Gouhier,  P'  du  nom ,  écuyer,  sieur  des 
Âuthieux,  transigea  avec  Richard  Gouhier,  son  onde 
et  son  tuteur,  le  13  février  1562,  devant  les  tabellions 
de  Trun  et  amortit  une  rente  de  120  livres  par  acte 
du  15  août  1574,  passé  devant  les  tabellions  de  Fa- 
laise. Il  mourut  avant  le  18  décembre  1578,  date  d  une 
sentence  de  la  juridiction  d'Exmes»  laquelle  nomma 

Toomia.       Jçaune  TousTAiN,  sa  veuve,  garde  de  leurs  enfants 
mineurs.  Il  en  avait  eu  plusieurs  fils  (1)  et  une  fille  : 

\9  Guillaume,  mentionne  ci-aprés  ; 


(I  )  n  paraît  avoir  eu  un  fils  posthume,  Pierre  Gouhier,  sieur  de 
Sentenelles, élection  de  Falaise,  ënoncë  fils  de  Louis  Gouhier,  et 
maintenu  dans  sa  noblesse  en  1 599  par  M.  de  Roissy,  maître  des 
requêtes ,  commissaire  départi  en  la  généralité  de  Caen  pour  les 
francs  fiefs  et  le  i*également  des  tailles.  (Recherches  de  M»  de 
Roissy  f  in-Jolioy  seconde  parliez  p,  9). 
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S*  Jacques,  auteur  de  la  Bbascbb  ou  Mbshil-Ruàbo,  rap- 
portée ci-aprés  (p.  SO  )  ; 

S*  Chariies  Gouhier,  neur  âtx  Mont  de  Lisle  ; 

A*  Opportune  Gouhier,  femme  de  Guillaume  6tVar£,  ëcuyer. 

VI.  Guillaame  Goubier  ,  écuyer,  sieur  de  Saint- 
Georges  et  des  Authieux,  épousa,  par  contrat  du 
18  octobre  1693,  passe  devant  les  tabellions  de  Ver- 
neuil,  Anne  le  Cornu,  fille  de  noble  homme  JMaurice 

le  Cornu.  11  fit  un  partage  avec  son  frère  Jacques  leii'»u"  è  "^n  de 
13  janvier  1£95  devant  les  tabellions  d'Éxmes,  donna  »2!^rcbé.T'firiiéI 
quelques  héritages  à  sa  mère  par  acte  devant  les  ta- '''*"'* 
bellious  de  Vimoutier  le  20  septembre  1602,  en  céda 
d'aiures  à  sœur  Opportune  le  30  avril  1613,  devant 
les  tabellions  deTrun,  donna  le  fief  de  Saint-Georges 
des  Authieux  à  son  fils  Georges  le  22  juillet  16 14,  par 
acte  passé  devant  les  tabellions  du  Sap  et  vivait  encore 
le  3  décembre  1624. 

VII.  Georges  Gouhibr,  écuyer,  sieur  de  Saint* 
Georges  et  des  Authieux,  épousa,  par  contrat  du 
16  février  1621,  passé  devant  les  tabellions  de  Saint- 
Pierre*sur-Dive,  Madeleine  le  Chamteur,  laquelle    mc«4iwc«: 
étant  veuve  fit  tin  transport  d'argent  à  Morin  Morel  J^j'^.'jJ^^Uj;'"" 
le  15  janvier  1649  devant  les  tabellions  de  Montpin-itn*j>«»»i»«n«"»r- 
çon.  Elle  mourut  après  1662.  Georges  Gouhier  en^'"'* 

avait  eu  deux  fils  : 

4«  Gilles,  qui  suit; 

S<>  Louis  Gouhier,  écujer,  sieur  -des  Authieux,  baptisé  le 
12  mars  I6SI,  vivant  en  1667, 

Vni.  Gilles  GotHiER,  écùyer,  sieur  de  Saint-Geor- 
s,  baptisé  en  la  paroisse  des  Authieux  le  26  octo* 
re  1629,  passa  un  acte  le  14  janvier  1665,  avec 
Jacques  le  Moine  devant  les  tabellions  de  Saint- 
Pierre-sui^Dive,  et  fut  maintenu  dans  sa  noblesse, 
le  2  février  1 667^  par  M.  de  Marie,  intendant  d'Alen- 
çon.  Il  fit  enregistrer  ses  armes,  de  gueules ^  à  3  roses 
(T argent^  au  fol.  103  de  TArmorial  de  la  généralité 
d'Alencon  en  1698,  Il  a  laissé  entre  autres  enfants  : 
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iX»  Cfaaiies  Gouhib»,  «cuyer,  sieur  de  Saint-Geor- 
ges. 

BRANCHE  DD  MESNIL-RENARD. 

VI.  Jacques  Gouhier,  écuyer,  sieur  de  Saint-Geor- 
ges, second  fils  de  Louis  Gounier,  I''du  nom,  ëcuyer, 
sieur  des  Authieux,  et  de  Jeanne  Toustain,  épousa, 
par  contrat  reconnu  le  16  août  1606  au  bailliage  de 
d»or  îa^fcwron  d^Montrcuil,  MaHc  DU  Clos,  fille  de  noble  homme  Ni- 
gueiiM,  .urniooté colas  du   CIos ,  sîcur  du  Mesnil-Renard.  Jacques 
ron  dumèiDeetae.Gouhier  trausigca  sur  partage  avec  son  irère  Guil- 
q^C^M^.   '''^laume,  le  18  avril  1610,  devant  les  tabellions  d'Ar- 
gentan. II  obtint  au  siëge  de  Montreuil ,  le  30  mars 
1 623,  une  sentence  contre  Jacques  du  HouUey,  sieur 
du  Mesnil-Renard,  et  fit  un  transport  de  rente,  le 
14  juin  1626,  devant  les  tabellions  d'Avernes.  Marie 
du  Clos  lui  survécut  et  mourut  après  1 662.  Leurs  en- 
fants furent  : 

!•  Louis,  II*  da  nom,  quî  suit; 

S**  Charles  Gouhier,  écuyer,  prêtre,  cun^  de  Boîsrenoolt, 
baptisé  en  la  paroisse  de  Saint-Gemiain  d'Aunaj  le 
IS  décembre  1619.  H  était  tuteur  de  ses  neyeux  en  1664, 
et  fut  maintenu  avec  eux  et  leurs  cousins  dans  leur  no- 
blesse, par  M.  de  Marie,  intendant  d^Alençon,  le  %  fiêrrier 
1667. 

VIL  Louis  GouHiER,  II*  du  nom,  écuyer,  sieur  du 
Mesnil-Renard,  baptisé  en  la  paroisse  de  Saint-Ger- 
main d'Aunay  le  12  janvier  1617,  épousa,  par  contrat 
du  6  juin  1644,  passé  devant  les  tabellions  d'Argen- 

d'ar  ,îi'*"V'i»,irie^^"''^^'*6"^"'®  RiowLT,  fiUc  de  Micolas  Rioult,  écuyer, 
pb]f«L".aT«i«bSMé<iieur  de  Cbamposou.  Louis  Goubier  acquit  des  né- 
^^  "^danietélr  ^u'ritages  de  Pierre  Kioult,  écuyer,  sieur  de  Cbamposou, 
par  acte  du  26  mars  1 652,  passé  devant  les  tabellions 
de  Cbamposou.  Il  mourut  peu  avant  le  3  mars  1664, 
date  d'une  sentence  d'élection  de  tutelle  de  ses  en- 
fents,  rendue  au  bailliage  de  Montreuil.  Il  laissa 
4  fils  et  2  filles. 

i*  François  Gonfaier,  ëcuyer;  maintenu  dans  sa  noblesse  avec 
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ses  frères  pa?  M.  d«  M»rl^  intendant  d'AJUn^Qn,  le  %  te- 
rrier i$B7; 

9*  Charles  Gouhier^  éçayer.  sieor  du  Mesnil-Reaard.  Lai  et 
son  frère  Gilles,  comme  héritiers  en  partie  de  feu  Louis* 
Chaînes  de  Brossard,  donnèrent  onittance  de  ^,000  Krres 
devant  les  notaik'es  de  Montreuil  le  If  •qplenbre  «no,  à 
Jacques  du  Mesnil,  écuyer,  seigneur  et  patron  de  Saint-Dc- 
nis-fur-SinUm.  (Orig,  à  la  BibUothèqut  royale)  ; 

5»  Louis  €roahier,  ëcuyer; 

4»  Gilles  tionhier,  ëcujrer,  seigneur  de  la  Hurolière; 

6<»  Marie  Gouhier,  vivante  le  99  juin  1 790  ^ 

6»  Autre  Marie  Goubier»  épouse  de  Robert  U  Noury,  écuyer, 
seigneur  de  la  Gngnaraière.  Ils  vivaient  le  99  juin  1790. 

BRANCHE  DE  UGNIÈRES- 

V.  Jessé  GouHiER^écuyer,  sieur  de  Sainte-Eugénie, 
second  fils  d^Etienne  Gouhier^  I*'  du  nom,  écuyer, 
sieuir  des  Autbieux,  et  de  Françoise  Henard,  ratifia, 
le  1  3  mai  ]ô71>  devant  les  tabellions  de  Montpinçop, 
un  bail  à  ferme  consenti  par  Louis  Gouhier,  sieur  des 
Autbieux,  son  frère  aine.  Jessé  s*allia,  par  contrat  du 
16  décembre  1578,  passé  devant  les  tabellions  de 
Trun,  avec  Emée  Toustaw.  Il  rendit  un  aveu  à  Fab-  _J»;»,V'j'^ 
baye  de  Notre-Dame  de  Yilly  le  SO  juin  1581.  Leurs"^ 
enfants  furent  : 

I  *  EtieQVf ,  II«  du  nom^  qui  suit  \ 

9"*  Jacqueline  Gouhier,  Elle  et  son  frère  reconnurent,  le  91  oc- 
tobre 169.9,  une  sentence  arbitrale  qui  avait  été  rendue  en- 
tre eux  sur  partage* 

VI.  Eûennie  G^gbi^b  ,.  Il''  du  Qom»  éc:uyer,  sieur 
de  Lignièipeis,  fit  un  p^mge  a^vQc  Guillaume  Goubier, 
écuyer,  sieur  des  Auithieux,  le  16  vm  1571,  veconnu 
le  21  novembre  16r23  dev^Atles  tabellioii«,.di9  Ti;un^ 
6«  Imnsige^  avec  baille  5  vm  1597,  aqle reiconnu le 
14.  juillet  mvr^»k  4ev0i»t  le^  tabelUoos  de  Vixnputier^ 

U,  épousai^  par  ca»ti:at  du  10  janyier  1602,  paiSsé  de-     ^  ç^^^^. 
vsmU  les  tftbeUioiis  de  Cbwibov,  Emée  db  Goiay*  .''^felSS^/Lbu"**' 
accepia  au  nQip.de  Robert  Gounier,  son  fils  qui  «ait,  *"**''**  '* 
un  bancduns  Téglise  de  Ssrint-Georges  des  Autbieux, 
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le  6  août  1639,  devant  les  tabellions  de  Montpinçon, 
et  eut  acte  avec  lui  de  la  représentation  de  leurs  ti- 
tres de  noblesse  de  M.  Blanchouin,  conseiller  du  roi, 
commissaire  aux  francs-fiefs  dans  la  généralité  d'A- 
lençon,  le  5  mai  1641 . 

VIL  Robert  Gouhibb>  écnyer,  sieur  de  Lignières^ 
épousa,  par  contrat  du  14  mai  1642,  reconnu  le  2  fé- 
vrier 1 651  devant  les  tabellions  de  Montpinçon,  Anne 
dWn.i!""li;Tr«i^  Vblaiît.  11  mourut  avant  le  20  novembre  1665, 
Jjwtie  iccompagnédate  dc  la  mise  en  tutelle  de  ses  eniants  mineurs  par 
'sentence  du  bailliage  d'Harcourt,  son  fils  : 

VIII.  Jacques  Godhisr,  écuyer,  sieur  de  Lignières 
et  du  Homme,  se  maria,  pair  contrat  du  15  mai  1665, 
reconnu  le  6  mai  1666  devant  les  tabellions  de  Ber- 
II  coiHP  t  Q^y?  ^^^^  Belotte  le  Cornu.  Il  était  âgé  de  32  ans 
il* p.  29.  lorsquil  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  par  M.  de 
Marie,  intendant  d'Alençon,  le  6  février  1668.  il 
avait  alors  pour  fille  unique  : 

Marie  Gouhier,  née  en  1 667. 

BRANCHE  DU  CHESNAY  ET  DE 
LA  CHAPELLE. 

IV.  Richard  Gouhier,  écuyer,  seigneur  du  Ches- 
nay,  troisième  fils  de  Philippe  Gouhier,  IP  du  nom, 
écuyer,  sieur  de  la  Bornerie,  et  de  Marguerite 
Gouhier  de  Saint-Qément,  eut  de  sou  frère  Mau- 
rice, la  terre  et  seigneurie  de  Fontenay,  en  retour  de 
la  cession  qu'il  lui  fit  de  ses  droits  dans  la  succession 
de  leur  mère,  par  acte  du  5  décembre  1539,  passé 
devant  les  tabellions  d*Argentan.  Richard  Gouhier 
vendit  Ja  terre  de  Rouvron  à  Jean  Aubert,  par  acte 
du  28  décembre  1539  passé  devant  les  mêmes  tabel- 
lions, lesquels  reçurent  une  transaction  passée  entre 
lui  et  son  frère  Maurice,  le  22  décembre  1543.  Il  fut 
chargé  de  la  garde  noble  des  enfants  mineurs  de  son 
frère  Etienne  par  lettres -royaux  datées  de  ViUers- 
Coterets  le  8  novembre  1555.  Il  avait  épousé  Char- 
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lotte  Brossbt,  dame  du  Cheânay,  fille  de  Jean  Bros-      ^,^„ , 
set  et  de  Jeanne  Langlois,  dame  du  Chesnay ,  cette**»  «"*";*••  *?**•" 
dernière,  femme  en  secondes  noces  d  Alam  Rouxel<»"p»p»i»<»«*«'*' 
de  Médavy,  seigneur  du  Croc,  qui  n'en  avait  pas  eu  * 
d'enfants.  Richard  Gouhier  rendfit  aveu  pour  la  terre 
du  Cbesnay  à  la  seigneurie  d'Essey  le  i*'  mars  1563. 
Il  vivait  le  13  juillet  1571  et  avait  eu  de  Charlotte 
Brosset  un  fils  unique,  qui  suit 

V.  Claude  Godhibb,  écuyer,  seigneur  du  Chesnay, 
émancipé  par  son  père  le  9  septembre  1550 ,  épousa 
en  premières  noces,  par  contrat  du  12  juin  1571,  Re- 
née DE  Bellenger,  dame  de  la  Chapelle,  fille  de  Ju-  »  BitLiie»  t 
lien  de  Bellenger,  écuyer,  et  de  Jeanne  de  Silly,dvïeLtrwcomj~ 
dame  de  la  Chapelle,  près  Séez.  Il  rendit  aveu  pourS^^t»?  ^'^''^ 
son  fief  du  Chesnay  à  la  châtellenie  d'Essey,  les 
l'^juin  1573  et  30  juin  1578.  Il  eut  pour  seconde 
femme  Marqnuiise  de  Barville.  Il  laissa  trois  fils  mi-    nBàwfnuMt 
neurs  dont  le  baron  de  Médavy  fut  pourvu  de  laJJîiiJ^^eïï^éî 
garde  noble  par  lettres  royaux  du  31  janvier  1599.  H*  «•««••«  de  «bii.. 
avait  eu; 

Du  premier  lit ,: 

i'*  François,  l*'  du  nom,  qui  suit; 

S*  Antoine  Gouhier,  écuyer,  sieur  de  Tlsle,  mentionne  dans 
des  actes  de  161  S,  I6S0,  1636; 

S**  Françoise  Gouhier,  femme  de  Jean  Echerpes.  Elle  yiTait 
le  S  janvier  iSi^; 

Du  second  lit  : 

A^  Autre  François  Gouhier,  ëcuyer,  sieur  de  i'Arreste.  Le 
I S  décembre  1 6t  5,  il  fit  homologuer  au  parlement  de  Noi^ 
mandie  une  transaction  sur  partage,  passée  entre  lui  et  ses 
frères  le  S  5  octobre  prëoédent  devant  les  tabelUons  de 
Courtomer.  H  y  eut  une  dernière  transaction  sur  procès, 
à  raison  de  ce  partage,  entre  lui  et  ses  frères,  devant  les  ta» 
bellions  de  Séez  le  31  septembre  1634.  11  ^usa  par  con- 
trat du  5  mai  I6S0,  passé  devant  les  tabellions  dé  Moulins 
et  Bonsmoulins,  Nicole  de  Malart,  fille  de  François  de  Ma- 
lart,  écuyer,  sieur  de  Boisrayer.  Il  fut  maintenu  dans  sa 
noblesse  avec  son  fils,  ses  neveux  et  ses  cousins,  par  M.  de 
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Marie,  intendant  d'Alençon,  le  2  février  4  667.  Il  laûbi^  : 

François  Gouhier,  écuyer,  sieur  du  Biû^m),  b^ptijïë  en 
la  paroisse  de  Neaufle  le  10  février  1639,  marié,  par 
contrat  du  1 8  fëTrier  1666,  passé  devant  les  tabellions 
de  Séez,  avec  Marie  Maheut»  Elle  était  veuve  en  1 698 , 
époque  à  laquelle  elle  fit  enregistrer  les  armes  de  son 
man  au  fol.  169  de  V Armoriai  de  la  g4néralité- 
d'Alenqon, 

VI.  François  Gouhibr,  Faîne,  I«»^du  nom,  écHyer, 
seigneur  du  Chesnay  et  de  la  Chapelle,  se  maria,  par 
contrat  du  9  juillet  1601,  passé  devant  les  tabelBo^^. 
du  Sac,  vicomte  de  Falaise,  du  consentement  de 
Pierre  Rouxel,  baron  de  Médavy,  capitaine  dç. 
50  hommes  d'armes  des  ordonnances  du  roi,  son  eu-. 
LiPàvuiRa!  rateur,  avec  Françoise  lb  Pavlmieh,  fille  de  Nicolas 
il^^Lu*  *  P'*™**le  Paulmier,  sieur  de  la  Livardrie!,  et  de  Marie  Lhier- 
mite.  François  Gouhier,  seigneur  du  Chesnay,  comm^ 
principal  héritier  de  son  père,  aniortit  sur  Hardouia 
de  BouUemer  une  rente  de  240  livres  par  acte  du, 
9  novembre  1612,  passé  devant  les  tabellions  de 
Séez.  Il  fut  déchargé  comme  noble  de  la  taxe  deç 
francs -fiefs  |jar  ordonnance  des  commissaires  du 
roi  du  1 6  mai  1625^  et  rendit  aveu  pour  son  fief  du 
Chesnay  à  la  châtellenie  d'Essey  le  29  avril  1631. 
François  Gouhier  ne  vivait  plus  en  1634,  et  avait 
laissé  deux  fils  : 

i*  Gabriel  Gouhier,  ëcuyer,  seisneur  de  Saint-Cenerj  çt  du 
Chesnay,  baptise  en  rëglise  de  Saînt-Cenery  pi;ès  S^  le 
7  octobre  1605.  Il  épousa  en  premières  noces,  par  contrat 
du  6  novembre  I6S4,  passe  derant  les  tabellions  d'Essey, 
Anne  de  BernièreSf  fitte  de  Claude  de  Bemières,  tfcuyer. 
n  rendit  hommage  au  roi  â  cause  de  sa  châteUenie  dl^y 
pour  le  fief  du  Chesnay,  les  10  et  44  novembre  I6ês.  U 
fut  matntenu  dans  sa  noblesse  par  M.  de  Marie,  intendant 
d'Alençon,  la  %  février  |6ê7.  Il  se  remaria  avec  Madeleine 
ie  F'errUr,  et  mourat  sans  enftmts  ; 

a*  François,  H*  du  nom,'qtd  suit. 

VU.  François  Gqvhier,  II*  du  nom,  écuyer,  sei- 

Î;neur  de  la  Chapelle,  de  Gçrisay,  e%c»^  rèçijyc.  lÎq  aveu 
e  8  mai  1637;  nt  déclaration  de  son  aveu  au  roi  par 
sentence  du  bailliage  d*Essey,  du  26  janvier  1639» 
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et  reçut  partagée  de  son.  frère  atné  le  6  Juin  1 646,  de^ 

vant  les  tabellions  de  Sëez:  Il  avait  épousé,  par  çpn* 

trat  sous  seings«privés  du  2  janvier  1 643,  reconnu 

le  5  mars  suivant  devant  les  mêmes  tabellions,  Jeanne 

DE  PiERREFiTTE,  fille  dc  fcu  GuiUaume  de  Pierrefitte,  *■  p«««"""  . 

ecuyer,  seigneur  de  la  Motte,  et  de  Marie  Iver.  11  ob  <»••*"'»  *  •«  »><»*"•' 

tint  main^levée  de  la  saisie  de  sonfiéf  de  la  Chapelle,  *  *"'"  "' 

par  arrêt  de  la  chambre  des  comptes  de  Rouen  du 

28  novembre  1643.  Jeanne  de  Pierrefitte,  sa  veuve, 
fut  nommée,  par  sentence  du  bailliage  d'Essey  du. 

29  avril  1664,  tutrice  de  leurs  enfants  mineurs.  Ils 
avaient  eu  trois  fils  : 

i^  Friiliçoisy  III«  du  nom,  qui  suit; 

a«  Louis  Grouhier,  écujrer,  baptise  en  T^lise  de  la  Chapelle 
le  5  décembre  1 654.  Il  fit  enregistrer  ses  armes,  d argent ^ 
a  5  roses  de  gueuUs,  au  fol.  f  51  de  P  Armoriai  de  la  gë- 
néraMte  d'Aleoçiiny  en  169».  Il  avait  ëpousë  Madeleine 

^  AUéaame^  de  laquelle  il  eut  un  fils  : 

Loais  Gouhier^  ëcuyer^  sieur  de  la  Chapelle.  Celui-ci 
laissa  de  son  mariage  avec  Marie  le  Tellier  deux  fils 
et  une  fiUe  : 

a.  N....  Gouhier,  ëcuyer^  sieur  de  la  Chapelle» 
mort  célibataire; 

b,  Louis-Thomas  Gouhier,  chanoine  de  Fëglise  ca- 
thédrale de  Sëez  ; 

e.  Marie  Gouhier,   ëpouse  de  N...,   de  Chazot, 
éavbjer,  'sieur  de  Vaiy; 

so  Thomas  Gouhier,  prieur  de  Saint-Sever^  ordre  de  Cluny. 

VIII.  François  Gouhikr,  III*  du  nom,  écoyer,  sei- 
gneur du  Cbesnay  et  de  la  Cbapelte,  de  Cerisay,  de 
Cordé,  etc.,  baptisé  Iç  13  novembre  16ô3»  en  la  pa- 
roisse de  la  CbapeUe ,  fut  maintenu  dans  sa  noblesse^ 
avec  son  frère  Louis  et  Jfeaiine  de  Pierrefîtfe^^leur 
Baère,  par  jugement  de  M.  de;M8grle,ïntend5M»t  d'A- 
lençon,  du  2  février  1667.  Il  s'allia,  par  contrat  passé 
devrtit'tes  tabellionsr  dé  K  Perlé-Maêë  ,^  ôu  mois  de 
janyier  1»74',  avec  Marie  Poùllaïn,  fitte  de  Tijomas  j^^^^;";»;  ,.^. 
Poullaih,  sieur  de  Vallée  et  d*Anne  Bidon  ^  alors '*«!»■••*»*■ '*''i««"»w- 
femme  de  Jacques  de  Saint-Clair,  marquis  de  Cossé, 
seigneur  de  la  Motte-Fouquet.  François  Gouhier  fit 
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enregistrer  ses  armes  :  de  gueules  à  3  roses  d'argent, 
au  foi.  181  de  FArmorial  de  la  généralité  d'Alençon 
en  1698.  Il  eut  pour  fils  : 

I  *  Louis-Thomas,  qui  suit; 

V*  François  Gouhier,  seigneur  et  patron  de  Saint-Cenery, 
mort  en  1718.  Il  avait  épousé  Né...  Pichard^  dont  il 
n^eut  qu'une  fille,  morte  à  l'âge  de  7  ans. 

IX.  Louis-Thomas  GoumBR,  écuyer^  seigneur  de 

la  Chapelle,  de  Cerisay  et  du  Chesnay,  épousa,  par 

contrat  du  4  juin  1711,  Marie-Françoise-Cathenne 

b»  emarts  t    DES  EssARTs ,  fille  uuique  de  François  des  Essarts , 

erôîmnwdv.  '  ^écuyer,   seigneur  du  Pommier,   et  de  Mai^erite 

Choul.  De  ce  mariage  sont  provenus  : 

1^  François,  IV*  du  nom,  qui  suit; 

<*  Joseph-Urbain  Gouhier,  ëcuyer, 
capitaine  au  régiment  proyincial  d'AÏençon,  nommé  aide- 


30  Joseph-Urbain  Gouhier,  écujrer,  baptisé  le  i5  mai  4  787, 

ilençon,  i 

major  à  Berg  le  54  mars  4  776,  chevalier  de  l'ordre  de  Saint- 


Louis  le  26  décembre  4  784; 

,  S*  Olivier-Louis  Gouhier,  marié,  par  contrat  du  6  septem- 
bre 4  765,  avec  Jeanne  Léger,  de  Dreux.  Il  mourut  à  Séez 
le  s 4  septembre  4787,  laissant: 

N...i  Gouhier,  femme  de  N....  Guyon^  sieur  de  Vau- 
loger; 

k**  François-Louis-René  Gouhier; 

5<»  Marie-Françoise-Catherine  Gouhier,  mariée  avec  Nicolas- 
Alexandre  de  Belhomine,  écuyer,  seigneur  de  Grandlaj, 
morte  à  Séez  le  SS  janvier  4788. 
•    ^      / 
X.  François  Gouhier,  IV*  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur et  patron  de  Saint-Cenery^  du  Ghesnay,  etc., 
mort  à  Falaise  au  mois  d^octobre  1768,  avait  épousé 
co««.L  s    Renée-Félicité  le  Coepfrel,  fille  de  Claude  le  Coef- 
frel,'  écuyer,  seigneur  de  Tremont,  et  de  Catherine- 
Renée  du  Four.  Il  n'a  laissé  qu'une  fille  : 

Louise-Françoise-Elisabeth  Gouhier  du  Ghesnajr,  mariés,  en 
4  784,  àJacquesrAlexandre-Keine  de  Beaurepaire,  comte 
de  Louyagnjr,  capitaine  de  cavalerie,  chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Louis,  etc. 
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Seigneurs  de  MiupaiÉ,  oe  la  Berlierb,  de  la  Gonte* 
AIE ,  DE  LA  Milliers  ,  de  la  Grote-Partheu at,  oe 

LA    BbSS1£RE,.DE    PaSSAG>    DE    FaYE  ,   DE   VeNOUBS, 

de  Château» euf  ,  de  Yillefat,  de  Comzay,  de 
Cerhe,  de  MoTffARO,  deMaupertuis,  etc.,  ntar- 
quis  de  Gourjault,  en  Poitou. 


Abi»§  :  de  gueules  ,  au  croissant 
d'argenU 

G>uroiine  de  marquis. 
Supports  :  deux  lions. 

«  La  noblesse  de  cette  maison  est  ancienne  et 
«  pure.  Elle  a  des  services  militaires  et  de  bonnes 
ce  alliances.  »  {Preuves  pour  les  honneurs  de  la  cour, 
dressées  par  M.  Chérinfils,  généalogiste  des  ordres  du 
roiy  te  lï  janvier  \1%i). 

Cette  famille  tenait  un  rang  distingué  dans  le  Poi- 
tou dès  le  milieu  du  XII*  siècle^  ainsi  qu^on  le  voit 
par  la  charte  suivante  de  Féglise  de  Poitiers.  Une 
contestation  s'était  élevée  entre  le  chapitre  de  la 
cathédrale  et  Hugues  de  Vivônne,  au  sujet  delà  pos- 
session de  la  terre  de  Chambrichon^  que  ce  seigneur 
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prétendait  être  dépendante  de  son  iief.  Les  chanoino 
justiHaient  leur  droit  à  cette  possession  par  plusieurs 
cliartes,  d'abord,  par  le  don  qu'en  avait  fait  à  leur 
chapitre  Hugues  le-Grand,  comte  de  Poitiers,  puis 
j)ar  le  désistement  qu'Albert  de  llochenieaux  avait 
l'ait  entre,  burs  niaius  de  ses  prétentions  sur  cette 
terre ,  enfin  par  une  charte  de  Hugues  de  Vi- 
vonne  et  de  Sanclie,  son  épouse,  qui,  conjoiotement 
avec  leur  fils,  réclamant  actuel,  avaient  imité  Albert 
de  Rochemeaux  et  recontiu  un  droit  aussi  ancien  et 
si  légitime.  Cette  cause  fut  évoquée  par  Chalon , 
évêque  de  Poitiers.  Au  jour  assigné  aux  parties,  deux 
chanoines  s'étant  offerts  de  jurer  sur  les  saints  évan- 
giles que  les  chartes  produites  avaient  été  extraites 
du  chartrier  de  leur  église,  Hugues  H  de  Vivônne, 
sans  attendre  le  jugement  du  prélat  et  de  son  con- 
seil,  se  désista  de  toutes  prétentions  sur  la  terre  en 
litige,  et  l'évêque,  à  la  prière  du  chapitre,  munit  de 
son  sceau  la  charte  de  ce  désistement,  de  Faunée 
1 165,  en  présence  du  doyen  de  Poitiers,  des  archi- 
diacres de  Poitiers,  de  Briou  et  de  Thouars,  et  de 
plusieurs  autres  témoins  laïques,  entre  autres  Isam- 
bert  d'Availles,  Pierre  Morand,  Guillaume  Hector, 
Giraud  de  Couhé,  Pierre  de  la  Vergue,  Bornand  de  la 
Celle,  Hugues  Gourjaub^  Armand  Maumarchet,  etc. 
(/?ec.  de  GaignièreSy  Titres  de  Poitou^  v^ol,  671, 
M  310,  311,  312). 

Lors  de  la  première  croisade  de  saint  Louis , 
>  Hugues  Gourjauk,  valet  (éçuyer),  fut  du  nombre  des 
geutilshommes  qui  Greni  partie  du  secours  qu  Al- 
fonse,  comte  de  Poitiers,  conduisit  à  ce  monarque  à 
Damiette,  en  1249.  C'est  ce  qu'on  apprend  par  I  acte 
ci-dessous,  portant  quittance  de  HugHes  Gourjault 
d'une  somme  de  25  livres  tournois  par  lui  empruntée 
pour  les  frais  delà  guerre,  et  dont  le  comte  de  Poitiers 
avait  garanti  le  payement  avec  celui  d'autres  sommes 
empruntées  par  42  chevaliers  et  écuyers. 

Memorîale  sit  quod  ego  Odino  Pentia  nomine 
societatîs  meae  de  mutuo  tradidi  et  complevi  domino 
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Hugoni  Gourjault^  valeto,  quandtatem  TÎginti  quin- 
que  librarum  Turonensium.  Pro  qnibus  dictus  domi- 
nus  garantisator  est  in  quibusdam  litteris  garandiâe 
pro  quadraginta  duobus  milhibus  et  valetis  ,  per 
illustrem  dominum  AlfonsumcoinitemPictaviensem 
commutiiter  datis.  De  quibus  viginti  quinque  libris 
turonensibus  prsefatus  Hugo  contentas  est  et  pro  sua 
parte  me  quittât.  In  cujus  rei  testimonium  signo  suo 
se  suscripsit.  Actum  apud  Damyetam ,  anno  Domini 
millesimo  ducentesimo  quadragesîmo  nono ,  mense 
novembrisy  in  presentia  dominor^m  Pétri  de  Agia, 
Theobaldi  de  Lentigne  yaletoruni,  Lazari  Agolla, 
Raphaeli  Décerna.  (  Original  en  parchemin  d après 
lequel  Vécu  de  Hugues  Gourjault  a  été  placé  dans 
les  salles  des  Croisades  à  Versailles). 

I.  Hugues  Gourjault,  valet  [Hugonem  Gorjaudiy 
"valelum),  puis  chevalier,  probablement  fils  de  Hugues 
Gourjault,  qui  précède,  fit  un  accord  le  mercredi 
après  la  fête  de  saint  Barnabe,  apôtre  (14  juin)  1290, 
avec  Pierre  de  Noaillé  et  Hugues,  son  fils,  clercs,  par 
acte  passé  à  Saint-Maixent  sous  le  scel  de  la  séné- 
chaussée de  Poitiers.  Feu  Hugues  Gourjault,  cheva- 
lier {Hugonis  Gorjaudi,  militisdefunctï)^  est  rappelé 
dans  un  accord  fait  entre  ses  héritiers  au  sujet  de  sa 
succession  ,  le  vendredi  après  la  Pentecôte  (12  juin) 
1299.  Il  est  encore  rappelé  dans  un  hommage  lige 
fait  à  la  seigneurie  de  Lusignan  le  9  février  1409 
{y,  st.) ,  pour  des  biens  que  tenait  alors  Jean  Gour- 
jault ,  écuyer,  dont  il  est  dit  Fun  des  prédécesseurs. 
{Cabinet  du  Saint-Esprit^  vol'.  8  des  Mélanges^  fol. 
33).  Il  eut,  entre  autres  enfants,  Jean  P%  qui  suit. 

II.  Jean  Gourjault,  I*'  du  nom^  valet  (écuyer) 
{Johannis  Goriaudi ,  çaleti) ,  est  nommé  dans  un 
accensement  fait  le  samedi  (7  octobre)  après  la  saint 
Cyprien  1312^  d'héritages  dont  partie  située  sous  le 
cimetière  de  Sanxay  dépendait  ae  son  fief,  cet  acte 
passé  sous  le  scel  de  Jean  ,  archiprétre  de  Sanxay. 
Jean  1^  eut,  entre  autres  enfants  : 
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P  Simon,  ilontxjii  parlera  ci-aprés-; 

a*>  Jean  GourjauUy  écuyer,  qui  serrait 'en  la  compagnie  du 
sire  de  Tliors  suivant  une  reTce  faite  le  l***  juillet  1564. 
\Càb,  du  S.  Esprit,  ^ol.  8  des  Mélanges^  fol.  S54). 

m.  Simon  Gouhjault,  écuyer,  seigneur  de  Mau- 
prié,'  fit  aveu,  le  1 3  octobre  1 363,  au  prince  de  Galles, 
de  biens  situés  dans  son  fief  de  Miorray,  mouvant  de 
la  cbàtelienie  de  Saint-Maixent,  et  tenus  par  lui  du 
prince  à  hommage  lige  et  sous  la  redevance  de 
50  sous  de  'plaid  et  de  60  sous  pour  cbeval  de  ser- 
vice.(Pr^itt^^rfe  ûour).  On  juge  par  Tordre  des^temps 
que  Simon  Gônrjâûlt  eut  pour  en'fents  : 

4*  Guyon  Gourjault ,  ëcuyer,  sire  de  Mauprië  ^t  xle  la 
Gonterie  ,  qui  fit  aveu  au  duc  de  Beny  et  d\\uyergue , 
comte  de  Poitou,  le  S 5  août  4579  de  ses  hébergements  de 
Mauprié  et  de  la  Gouterie  ,  mouvants  du  château  de 
Lusiguan.  Guyon  vivait  encore  en  4404.  Dans  un  acte  du 
sa  avril  de  cette  annëe,  Jean,,  duc  de  Berry,- déclare  que 
la  famille  Gourjault  jouissait  et  usait  paisiblement  de  la 
terre  de  Mauprië  «  par  tel  et  si  long  temps  qu^il  n-estoit 
«  mémoire  du  contraire  »  ; 

2^  Jean,  Ile  du  nom,  qui  suit; 

3*  Autre  Jean  Gourjault,  valet,  mentionné  dans  Thômmage 
lige  fait  le  9  février  4  409  à  la  seigneurie  de  Lusignan, 
dont  on  a  parlé  plus  haut.  11  est  qualiGé' seigneur  de  la 
Mothe  de  Fayoledans  un  aveu  par  lui  rendu  pour  ce  lieu 
à  M^rie  d'Argenton,  dame  de  la  Gascagnole,  le  S  juin 
44S8; 

4<>  Alix  Gourjault,  mariée  avecAimerî  Aimar,  seigneur  de 
'  la  Roche,  lequel  fit  hoittmage  du  fief  du  Fouflloià  du 
seigneur  de  Rocfaechouart  le  S8  octobre  4488. 

IV.  Jean  Gourjault^  II®  du  nom  (1),  écuyer,  sei- 
gneur de  la  Berbère,  de  la  Gonterie,  de  Miorray  et 
de  Mauprié  (2),  comparut  comme  écuyer  à  quatre 
montres   ou  revues  des  mois  de  juin  1385,  6  avril 


(4)  La  filiation  est  Utte'ralement  'exprimée  dans  les  actes  à 
partir  de  Jean  II.  Elle  se  présume  de  Vidéntité  des  possessions 
pour  les  générations  antérieures. 

(3)  On  lit  Maupérier  dans  quelques  actes. 
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t386,  i\  avril  1387  {v,  sL),  servant  alors  contre  les 
Anglais  en  la  compagnie  de  Renaud  de  Vivônne,  sire 
de  Thor9.   Par  acte  du  mois  d*avril  1401 9  Jean  et 
Goyon  Gourjault,  écuyers,  vendirent  à  Jean,  fils  du 
roi  de  France,  duc  de  Berry  et  comte  de  Poitou,  des 
rentes  et  possessions  situées  à  Lusignan.  Jean  Gour- 
jault  servait  en  la  compagnie  de  Jean  de  Torsay, 
chevalier,  suivant  uûe  revue  faite  devant  Châlus  le 
22  juillet  1405. 11  épousa,  par  contrat  passé  devant  J. 
Caterelli,  notaire  à  Poitiers,  le  1 5  janvier  1 406  (y-  st.), 
Jeanne  DE  FsTDEAU,  fille  demessireLou.is  deFeydeau,     "  *'•"""" 
chevalier,  seigneur  de  la  Millière^  et  de  dame  Mar 
guérite  d'Archiac,  et  sœur  de  Catherine  de  Feydeau, 
mariée  à  Louis  de  Nuchèze,  chevalier.  Jeanne  de  Fey- 
deau eut  eu  dot  la  terre  de  te  Berlière  avec  toutes  ses 
appartenances  et  dépendances.  Son  mari  reçut  plu- 
sieurs aveux  de  biens  mouvants  de  cette  terre  les 
4  avril  et  6  mai  1407,  25  novembre  1409  et  2  juillet 
1411,  à  cause  de  Jehanne  de  Feydeau,  damoiselle^ 
madame  sa  femme  (1),  et  le  19  aoât  1418  il  fit  hom- 
mage lige  au  dauphin  pour  les  fiefs  de  Mauprié  et 
de  la  Gonterie,  mouvants  de  la  châtellenie  de  Lusi- 
gnan, et  pour  les  fiefs  de  Miorray  et  de  la  Berlière , 
mouvants  de  la  châtellenie  de  Saint-Maixent.  Il  ren* 
dit  aveu,  le  5  aoât  1427,  à  André  de  Benumont, 
écuyer,  seigneur  de  la  IVJothe-Saînt-Heraye ,  et  fit*c«rt«w.«iwTrt*4 
son  testament  à  Lusignan  le  6  octobre  1442.  Il  avait •é^Târg«ut7'«iû'2 
épousé  en  secondes  noces  Jeanne  de  Saint-Gelais,  àêî  dw*dJ*îoîî"! 
laquelle  il  légua  le  tiers  de  tous  ses  héritages  sa  vîeî;;;;',^'^;;;^'»^;;;;; 
durant ,  pour  lui  tenir  lieu  de  douaire.  11  eut  pourJ^~»»*'^*»' 
enfants  ; 

Du  premier  Ut  : 
l<».  Jean,  III*  du  nom,  qui  suit; 


(I  )  Les  tenanciers  de  la  Berlière  rappellent  madame^  par 
au'eUe  ëtait  dame  de  cette  terre,  et  damoiselU ,  comme  ëpou 
d'un  ëcuyer. 
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Du  second  Ut  : 

i*  François  Gourjattlt ,  ëcoyer,  seîgnear  de  U  Gonterie. 
n  testa  le  4*'  juin  14^4 ,  et.  mourut  au  service  du  roi  en 
Allemagne  avant  le  I*' juin  4448; 

3«  Lionnet  Gourjault ,  ëcuyer ,  puis  cheralier.  seigneur  de 
IVfiorray,  homme  d'armes  des  ordonnances  du  roi,  suivant 
des  lettres  de  sauvegarde  qu'il  obtint  le   S  mars  4  464 

(...  .t.). 

Fille  naturelle  de  Jean  II  : 

Catherine  Gourjault,  qui  était  mariée  lors  du  testament  de 
son  père  avec  Jean  FavFeau, 

\.  Jean  Gourjault,  IIP  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  la  Minière,  de  la  Berlière,  de  la  Gonterie  et  de 
Mauprié,  était  sous  la  tutelle  de  son  père  en  1427. 
Par  acte  passé  sous  le  sceau  aux  contrats  de  Lusignan» 
le  4  juin  1429,  il  partagea  avec  Marguerite  et  Com- 
tour  de  Feydeau,  ses  tantes ,  autorisées  de  Guil- 
laume de  la  Roche  ,  chevalier,  et  de  Nicolas  de 
Montlouy»  écuyer,  seigneur  d'Oradour  ,  leurs  ma- 
ris, les  successions  de  défunts  Louis  de  Feydeau, 
chevalier,  et  de  dame  Marguerite  d*Archiac.  Il  s'allia, 
par  contrat  passé  à  Niort  le  20  juin  1430^  avec  Jeanne 
fc  ""Jïr" ÏVrao.^®  NucnâzE,  fille  de  feu  noble  homme  messire  Guil- 
UKi^Ji^mn  Tslaume  de  Nuchèzé,  chevalier,  seigneur  de  Nuchèze, 
•rg«..t.  ^^  j^  dame  Mathe  Chasteiçner.  {HisU  de  la  maison  de 
Chasteignerj  par  André  du  Ghesne,  p.  131,  132). 
Jean  III  fit  hommage  pour  la  terre  de  Mauprié  le 
8  mai  1443.  Il  fit  un  partage  avec  ses  frères  le  27  no- 
vembre suivant,  et  transigea,  le  1*'  juin  1448,  avec 
Lionnet  Gourjault  et  Jeanne  de  Saint-Gelais,  au  sujet 
de  la  succession  de  François  Gourjault.  Jean  Gour- 

tault  rendit  aveu  au  roi  le  14  décembre  1463,  et  fit 
iommage  le  même  jour  à  S.  M.  pour  son  hôtel  de 
Mauprié.  Il  eut  pour  fils  Jean  lY,  qui  suit. 

VI.  Jean  Goun jaultJ  IV*  du  nom,  écuyer,  seigneur 

de   Mauprié,  de  la  Milliére,   de  la  Berlière,^  etc., 

d'ariTen'y^n'MLiMr épousa  Jcanue  Parthenat  ,  fille  de  noble  homme 

*»"»»^'-  Jean  Parthenay,  Tatné,  écuyer,  seigneur  d^AvailIes,. 
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suivant  une  obligation  que  lui  fit  son  beau-père  le 
9  novembre  1450.  11  fît  trois  hommages  au  roi,  le 
premier  pour  la  seigneurie  de  Mauprié,  le  19  an- 
vier  1461  ((^.  sl.)^  le  second,  comme  fondé  de  pou- 
voir de  son  père ,  pour  Thôtel  de  JVlauprié  ,  le 
14  novembre  1483,  et  le  troisième  pour  son  hôtel  de 
la  Berlière  le  22  février  1486  {y,  st.).  Jean  IV  ne 
vivait  plus  \e  6  mars  1493  {y.  st.).  Il  eut,  entre  autres 
enfants  : 

I  *  Jean  Gourjault ,  écuycr,  seigneur  de  la  Milliére  ,  de  la 
Berlière  et  de  Mauprié,  qui  testa,  le  17  octobre  1517,  en 
faveur  des  en&nts  de  ses  frères.  U  mourut  sans  postérité  ; 

»•  Philippe,  dontTarticle  suit; 

S*  Guyon  Gouijault ,  éouyer  »  co-fieigneur  de  Mauprié  » 
nàarié  avec  Marie  de  Luzarches ,  fille  de  noblt  Jean  de 
Luzarches,  seigneur  de  Fraignac  ,  d«  laquelle  il  eut  entre 
autres  enfants  : 

A.  Meri  Gourjault^  seigneur  de  Mauprié,  marié  i* 
avec  Renée  Parthenay;  S*  vert  4  870  avec  Catherine 
Chabot^  fille  d'Artus  Chabot,  seigneur  de  Passey. 
£Ue  lui  survécut  et  se  remaria  avec  Gabriel  d'Arem-' 
bert,  seigneur  de  Teille.  {Histoire  des  Grands  Offi- 

.  eiers  de  la  Couronne  y  t.  IX,  p.  44S  ;  André  du  Chesne, 
Histoire  de  la  maison  de  Chasteigner,  p.  489,  460). 
Meri  eut  pour  enfants  : 

a.  Isaac  Gourjault,  écujer,  seigneur  de  Mauprié, 

qui  assista,  en  4648,  au  contrat  de  mariage  de 

Jean  Gourjault ,  seigneur  de  la  Beriière ,  «on 

cousin,  n  eut  de  son  mariage  avec  Louise  Boynet^ 

'  un  fils  : 

Charles  G<)urjault ,  chevalier ,  seigneur  de  la 
Groye,  ainsi  qualifié,  en.  4  646,  a.u  contrat 
de  mariage  de  Charles  Gourjault  de  la  Ber- 
lière, son  cousin,  avec  Catherine  de  la  Bar- 
re. Il  fut  marié  par  Louise  fioynet,  sa 
mère,  le  4  4  août  4 6&0,  avec  Susanne  Adam, 
Il  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  le  4  0  dé- 
cembre 4  667.  Il  eutppur  fils. 

Charies  Gourjault,   chevalier,  seigneur 
de  la  <jroyc^Parthenay,  qui  fit  enre- 
.  gistr^r  ses  armes  à  V Armoriai  géae'rat 
{Poitiers,  £o^,  124)  en  4  698.  11  est  qua- 
lifié chevalier ,  ^igneur  de  la  Qroye^ 


Digitized  by 


Google 


GOUBMULT. 


dans  on  hommage  par  lui  rendu^  tu 
ilOty.  pour  des  droits  honorifiques  et 
des  prééminences  qu^il  avait  acquis 
dans  la  paroisse  deThorigoë.  {Cham- 
bre des  compte»  de  Pariât  registre  à  57, 
pièce  I O)  ; 


b,  Madeleine  Goofjaolt; 

B.  Jean  Gourjaolt,  qui  prodra  sa  noblesse  pour  être  die- 
raUer  de  Saint-Jean  de  Jërosalcm  le  1 8  mai  I  Sit  , 
pardeyant  les  commissaires  nommés  par  Pierre  Gour- 
jault,  cheralier  du  même  ordre,  commandeur  des 
£|iaulz  ^  au  chapitre  tenu  par  lui  â  Angers ,  en  l'ab- 
sence dn  prieur  d^Aquitaine ,  le  premier  lundi  do 
même  mois  de  mai.  Œist*  de  tordre  de  Saitu^ean 
de  Jérusalem  par  Vàbhé  de  Vertot ,  édîu  in-lS, 
t.  VII,  p.  5S6,  SS8}; 

è*^  Pierre  Gourjault^  cheraHer  de  Saint-Jean  de  Jérusalem , 
commandeur  des  Epaulz. 

VIL  Philippe  Gourjault,  écuyer,  seigneur  de  la 
Berlièrey  épousa,  par  contrat  passé  à  Bonrgneuf,  pa» 
roissede  laChapelle-Banon^  en  la  cour  et  sous  le  scel 
de  la  châtelleme  de  Saint-Maixent,  le  30  mai  1602  , 
Bmtt  :  Catherine  RBGmsR ,  fille  de  feu  Pierre  Régnier^ 
"rV  "***"*  "écuyer,  seigneur  de  Bourgneuf  en-Gastiues,  et  de 
dame  Catherine  de  Montalembert.  Philippe  Gour- 
jault mourut  avant  le  17  octobre  1517.  Il  est  rappelé 
dans  plusieurs  actes  passés  par  sa  veuve  les  12  dé- 
cembre 1521»  21  janvier  1524  (t^.  5/.),  22  décembre 
et  16  mars  152 <5  (tf.  st»).  Elle  était  décédée  avant  le 
12  avril  1539.  Leurs  enfants  furent  : 

I*  Jean  V«  du  nom,  mextlionnë  ci-aprés; 

%9  Antoinette  Ooaiiauk  ,  méHée  avec  Pierre  Foueamh  , 
^uyer,  seigneur  de  la  5aUe,  fils  d'autre  Pierre  Foucault» 
seigneur  de  la  Salle ,  et  de  Mai^uerîte  de  Rochechouart, 
Us  ont  laisse  : 

Marguerite  Foucault,  dame  de  la  Salle,  première  femme 
de  Gabriel  de  Beauvau^  seigneur  au  Rirau,  dont 
sont  descendus  les  marqub  de  Beauvau  du  RiVan  ; 

8*  Perrette  Gourjault,  mariée  avec  François  de  p^iySnne^ 
seigneur  de  Bougouin  et  de  la  Joraye,  fils  de  Laurent  de 
VÎT^nne,  seigneur  de  Bougouin,  et  de  Louise  de  Pontyillc» 


Digitized  by 


Google 


GOUnj\Vl,T. 


[EUtqirt  de»  Grande  Qffidert  de  la  Couronne^  t.  VIII, 
p.  771). 

VIII.  JeafiGouBiAULT)  V^dunom,  écuyer,  seigneur 
de  la  Minière,  de  la  Berlière,  de  la  Couarde,  etc., 
qualifié  noble  et  puissant  seigneur^  comme  le  furent 
xes  descendants ,  fit  un  partage ,  le  22  décembre 
1525,  représenté  par  sa  mère  et  tutrice,  et  reçut  un 
aveu  le  8  janvier  1536  {y.  st.).  Il  épousa,  par  èontrat 
passé  à  Verrières  devant  Pillon  et  Frugier,  notaires 
sons  le  sceau  de  la  cour  de  Mortemer|le  12  janvier 
1S38  (if.  st.).  Françoise  Tavbav,  fille  de  feu  noble  et,^;^;*,;,^ 
paissant  René  Taveau,  écuyer,  seigneur  et  baron  dejjj.^*jf«"»«««'*»^ 
Mortemer,  de Dienne,  des  Vergues,  deVerrières,  etc.,  '* 
et  de  Marguerite  de  Beauvilliers.  JeanGourjauIt  ren- 
dit deux  hommages  au  roi  le  2  avril  avant  Pàaues 
li39 ,  et  le  25  août  1561,  puis  un  au  seigneur  de  la 
Mothe-Saint-Heraye  le  14  novembre  1578.11  eut, 
entre  autres  enfants,  Pierre^  qui  suit. 

IX.  Pierre  Gourjaitlt,  écuyer,  seigneur  de  Passac, 
de  la  Minière,  de  Panieuvre,  de  la  Groye-Parthenày» 
delaMothe-Fayole,  etc.,  gentilhomme  ordinaire  delà 
chambre  du  roi,  épousa*  par  contrat  passé  à  la  Groye- 
Parthenay,  paroisse  de  Thorigné ,  devant  Nicolas 
Pyneau,  notaire  juré  sous  le  scel  de  Saint-Maixent, 
le  3  septembre  1671,  Marie  Geoffroy,  fille  de  feu^.,,®*';jj*^j^^, 
noble  et  puissant  Charles  Geoffroy,  écuyer,  seigneur  J^jtj"»^  ^t^[ 
de  Dompierre  en  Aunis ,  et  de  feu  Damienne  de  Par-XV^  d«  SHoac» 
thenay.  Pierre  Gourjault,  au  nom  de  son  père,  rendit 
bommage  pour  le  village  de  la  Couarde  le  4  novemjure 
1578. 11  en  fit  un  second  le  15  janvier  1594,  à  la  cna- 
tellenie  de  Saint-Maixent  pour  ses  château  et  sei- 
gneurie de  la  Berlière.  Il  passa  un  contrat  d'acquisi- 
tion le  26  août  1599,  fit  deux  échanges  les  16  juillet 
1601  et  3  juin  1603 ,  et  ne  vivait  plus  au  mois  d'avril 
1 606.  Ses  enfants  furent  : 

1*  Jean,  VI*  du  nom,  VaAné,  qui  soit  ; 
8*  Charles  Goaijault,  écuyer,  seigneur  de  Panieuvre,  vivant 
en  leao.  n  eut  de  son  mariage  arec  Perside  Régnier  t 
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A.  Claude  Gourjanlt,  cheTalier,  seigneur  de  la  Bessiére, 
de  Châteauneuf  et  de  la  Touche  de  Bessé  «en  4  646. 
n  fit  foi  et  hommage  lige  au  roi  pour  ces  deux  der- 
nières seigneuries,  mouyantes  du  cihâteau  de  Melle,  le 
l«*  juillet  4  666«  {Chambre  des  comptes  de  Paris^ 
registre  4SS,  pièces  4  97,  4S8).  Il  eut  de  son  nui- 
riage  avec  Françoise  Rolland,  un  ûls  : 

Oaude  Gourjaulti  écujer,  seigneur  de  la  Bessiére, 
qui  fît  hommage  lige  au  roi  pour  sa  maison, 
terre  et  seigneurie  de  Ghâteauneuf ,  paroisse  de 
Vitré,  le  %  avril  4  67T.  {Même  registre,  pièce  «). 
Âpres  sa  mort  cette  terre  fut  acquise  par  Olivier 
GouijauU,  son  cousin  ; 

B.  Charles  Gouijault,  seigneur  de  Bessë  en  4667; 

5<*  Qaude  Goaijault ,  ëcuyer,  seigneur  de  Fayole  et  de  Ye- 
nourSy  vivant  en  4  624  •  11  eut  de  son  mariage  avec  Jeanne 
Gourjault,  entre  autres  enfants  : 

A.  Charles  Gourjault ,  ëcujer,  seigneur  de  Venours  en 
4  667.  D  eut  un  fils  : 

Alphee  Gourjault,  chevalier,  âeignenr  de  Venours, 
qoi  fit  enregistrer  ses  armes  à  V  Armoriai,  gêné" 
rat(Poitieri,  fol.  408)  en  4  698; 

B.  Pierre  Gourjault ,  seigneur  du  Mej.  Son  rameau  est 
repr^ente'  par  M"«  de  la  Lihorlière  (Voir  p.  4  4); 

C.  Elisabeth  Gourjault  de  Venours,  mariée,  par  contrat 
du  44  mai  4647,  avec  Pierre  de  CasteUo^  écnjer^ 
seigneur  des  Fontaines,  de  Tesson,  desTasoiéres,  etc., 
veuf  de  Marie  de  Bechillon,  et  fils  de  Renë  de  Gw- 
tello,  ëcujer  seigneur  des  Fontaines,  de  Giboar- 
ne,  etc.,  et  de  Catherine  des  Francs,  dame  de  Tesson  ; 

D.  aa»de  Gourjault,   .      gg^  .^j,^^  ^  ,^. 
£..Anne  Gourjault.       I 

h^  Jean  le  jeune,  VI"  du  nom  ,  auteur  de  la  BaAHCH^  ds  la 
V    BEBLiànx»  rapportée  ci-après; 

5o  Paul  Gouijault,  écuyer ,  mort  sans  postérité  aTant  le 
35  avril  4  606; 

6<*  Marie  Gourjault,  mariée,  par  contrat  du  34  août  4600« 
avec  Bertrand  de  Pons^  chevalier ,  seigneur  châtelain  de 
Saint-Maurice,  de  Clermont,  etc  :  fils  de  Gui  de  Pons, 
seigneur  des  mêmes  terres,  et  d'Antoinette  d'Absac.  Ma- 
rie Gourjault  survécut  à  son  mari  et  fit  son  testament  en 
4645. 

X.Jean  Gourjault,  Vaîné,  VI*  du  nom,  chevalier, 
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seigneur  de  la  Millière ,  de  Cujallais  ,  de  Mauprié , 

de  Passac  et  de  la  Groye-Partnenay»  partagea  avec 

ses  frères  les  26,  28  et  29  avril  1606,  et  ne  vivait 

plus  ea  1640.  Il  sVtait  allié,  le  28  janvier  1604,  avec 

Anne  de  Saint-Gsorcbs  db  Vérac,  fille  de  niessirey,^®iJ7;^f"*".' 

Joacbioi  de  Saint-Georges  de  Vérac,  baron  de  Couhé,<ï»  Rucuiei. 

de  Vemeuil  et  de  Boisse,  chevalier  de  Tordre  du 

Roi,  et  de  Louise  du  Fou  du  Vigean.  Il  eut  de  ce 

mariage,  entre  autres  enfants  : 

«®  Olivier,  !•»  du  Dom,  qui  suit; 

3*  Gabriel  Grourjault ,  ëcuyer,  seigneur  de  Maupnë. 

5»  Mane  Gonrjault ,  mariëe  ,  par  contrat  du  10  mai  1621  , 
assistée  de  Charles  Gourjault ,  chevalier ,  seigneur  de  Pa- 
nienvre,  son  oncle,  d^Olivier  Gourjault,  cheyaiier,  seipieur 
de  Passac  et  Gabriel  Gourjault,  écuyer,  seigneur  de  Mau- 
pnë, ses  frères,  avec  Louis  de  Jlfarconnay,  II*  du  nom,  che- 
valier, seigneur  de  Marconnay  et  de  yilUers.  Son  père  lui 
constitua  en  dot  27,000  livres.  Louis  de  Marconnay  donna 
quittance  à  son  beau  père  de  40,000  livres  à  compte  sur 
cette  dot  le   14  août  1622  3 

4*  Louise  Gourjault,  mariëe,  par  contrat  passe  devant  Pero- 
chon,  notaire  à  la  Millière,  le  17  octobre  4628,  avec  haut 
et  puissant  seigneur  Philippe  de  Saint-'  G«or^e«,  seigneur  de 
Suaux,  fils  aioë  de  haut  et  puissant  seigneur  Isaac  de  Saint- 
Georges,  seigneur  de  Bois- Aubin,  de  Loubigny,  etc.,  et  de 
dame  Madeleine  Joubert,  sa  veuve,  dame  deSuaux^Elle  fut 
assistée  de  haut  et  puissant  seigneur  Olivier  Gourjault , 
chevalier,  seigneur  de  Passac,  son  frère,  de  haut  et  puis- 
sant seigneur  Olivier  de  Saint-Georges ,  seigneur  de  Yë- 
rac,  baron  de  Couhë,  et  de  hante  et  puissante  dame  Marie 
Gourjault,  dame  de  Marconnay.  Par  acte  du  29  août  4  634, 
haut  et  puissant  seigneur  Jean  Gourjault ,  seigneur  châ- 
telain de  la  Millière  et  Anne  de  Saint-Georges,  sa  femme, 
firent  don  à  cet  ëpoux  d'une  somme  de  4  000  livres  pro- 
venant de  celle  de  6000  livres,  d'un  legs  fait  audit  Jean 
Gourjault  par  dame  Madeleine  Geoffroy,  sa  tante.  Philippe 
de  Saint-Georges  donna  quittance  du  reste  de  la  dot  de 
sa  femme  à  son  beau-père  par  acte  dû  4  5  novembre  4644 ,. 
passe  devant  Perochon,  notaire. 

XL  Olivier  Gocejjlult,  1*^  du  nom,  chevalier,  sei- 
gneur châtelain  de  la  Millière  et  de  Gujallais,  sei- 
gneur de  Mauprié  et  de  Passac,  épousa,  par  contrat 
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GiLLii»:  du  30  avri}  t633,  Elisabeth Gillier,  sœur  de  messire 
«iV,'wcÔmpIïlédi  Pierre  Gillier,  chevalier»  et  fille  de  messire  Claude 
,„.ck.deg.H»«ie..Qjjjjgj.^  cheTalier,  seigneur  de  la  Vaiedieu.  Le 
17  septembre  1653,  Hélie  d*Alouhe,  seigneur  da 
Breuil,  passa  obligation  d'une  somme  de  1800  livres 
à  Olivier  Gourjault.  Celui-ci,  demeurant  au  château 
de  la  Minière,  paroisse  de  Romagne ,  et  EKsabeth 
GilUer,  son  épouse,  reçurent  quittance  du  reste  de 
la  dot  qu'ils  avaient  constituée  à  leur  fille,  de  leur 
gendre,  Philippe  de  Saint-Georges,  le  4  février  1659. 
Us  avaient  eu  quatre  fils  et  deux  filles  : 

l<>  Claude  Gourjault  écuyer,  seigneur  de  la  Milliére  et  de 
Manprié,  marié,  par  contrat  du  S 3  septembre  1654,  avec 
Gabrielle  le  Gee^f  dame  de  la  Rasliére,  fille  d'André  le 
Geay,  seigneur  de  la  Raslière  et  de  Gabrielle  Mauclerc. 
Il  laissa  : 

A.  Adrien  Gourjault,  seigneur  de  Mauprié  et  de  la  Ras- 
lière, marié  avec  Anne  Docoy  de  Sainl^BriSy  et  dé- 
cédé sans  postérité; 

B.  Marie-Elisabeth  Gourjaidt,  mariée,  par  contrat  du  8 
février  4  679,  avec  Louis  de  Mareonnay,  III*  du  nom, 
chevalier^  seigneur  de  Marcoonaj,  fils  de  Gabriel  de 
Marconnaj-,  cheyalier,  seigneur  de  Marconnay  et  de 
Villiers,  et  de  dame  Marie  Rogier  d'Irejr; 

S?  Louis  Gourjault,  chevalier,  seigneur  de  Passac,  qui  fut 
maintenu  dans  sa  noblesse  en  4  667.  Le  4 *' décembiie  4  68S  il 
rendit  hommage  au  roi  pour  le  fief  de  la  dîme  de  Passac, 
mouvant  du  château  de  Civray.  (Chambre  des  comptes  de 
Paris ^  registre  455,  pièce  4  39}.  11  avait  épousé,  avant 
l'année  4  658,  Marie  du  Fay^  de  laquelle  il  eut  : 

A.  Anne  Gourjault^  dame  de  Passac,  mariée  av«c  Tho- 
mas de  Treuiih ,  seigneur  du  Breuil,  qui  fit  hom- 
mage en  son  nom  pour  la  .dîme  inféodée  de  Passac 
en  4704.  {Chambre  des  comptes  de  Paris  ^  rejgip' 
tre  457,  pièee  86); 

B.  Marguerite-Olive  Gourjault  de  Passac.  Elle  fit  enre- 
gistrer ses  armes  à  \* Armoriai  général  {Poitiers  ^ 
p.  509) en  4  698; 

5*  Olivier,  H*  du  nom,  qui  suit  ; 

4*  Pierre  Gourjault,  chevalier,  seigneur  de  GujallaiS|  vivant 
(^  4658; 

5°  Anne  Gourjault,  mariée  avec  Charles  du  f^ergitr,  sei- 
gneur de  Monroy  ; 
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B«  Marie  GoHPJault,  mariée,  par  contrat  du  16  mars  4658, 
passé  devant  Dalhoue  et  Faure,  notaires  à  la  Millîére ,  avec 
haut  et  et  puissant  seigneur  messire  Philippe  de  oaini^ 
Georges,  cheyalier,  seigneur  de  Suaux,  son  cousjb-ger- 
maiil,  fils  de  haut  et  puissant  seigneur  PhDippe  de  Saint- 
Georges  ,  seigneor  de  Suaux ,  et  de  Louise  €rouijault. 
(Preuves  de  Saint-Cjrr  d'Anne  de  Stdni^Georges  de 
Suaux  en  171 9). 

XIL  Olivier  GouBiAuLTy  II*  du  nom,  seigneur  de 
la  Milliére,  fui  maintenu  dans  sa  noblesse  par  M.  de 
Barentin,  intendantde  Poitiers,  le  10  déçemJbre  1667. 
11  est  qualifié  chevalier,  seigneur  de  Bois-de-Vert 
dans  un  hommage  lige  qu'il  fit  au  roi  le  2 1  janvier 
1677, -pour  les  fief,  terre  et  seigneurie  de  Mauprié, 
mouvants  du  château  de  Lusignan.  (Chambre  des 
comptes  de  Paris^  registre  433,  pièce  2).  Il  avaitcainsiSinTUâK- 
épousé,  le  2  octobre  1668,  Hélène  Greem  de  SAiNT-p,rii,,"d7iueMiM. 
Maesault,  qui,  veuve  avant  1681,  fit  enregistrer  lesr^î'^;;"^*^^^;'^ 
armes  de  son  mari  à  Yjirmorial  général  (Poitiers ^^v^^^J^^  ^ 
fol.  313)  en  1698.  Elle  était  fille  d'Osée  Green  <ie2£^^;[£^'* ''' 
Saint-Marsault,  chevalier,  seigneur  de  Châtelaillon,*""*  *'"*""* 
et  de  Madeleine  de  Polignac  d'Escoyeux.  Ils  eurent 
huit  enfants,  entre  autres  : 

|o  M...  Gourjault,  seigneur  de  la  Milliére,  qui  sortit  de 
France  à  la  rëvocation  de  Tédit  de  Nantes  ; 

%^  Olivier,  IIP  du  nom,  qui  suit; 

3*  Une  fille,  mariëe  avec  N«...  Geoffnyfy  seigneur  de  Dom- 
pierre. 

XIII  Olivier  Gouujault,  III*  du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  Bois-de-Vert  et  des  terre  et  château  de 
Mauprié,  paroisse  de  Pranzay-Lusignan,  fit  hommage 
lige  au  roi  pour  cette  dernière  seigneurie  les  17  no- 
vembre 1700  et  13  mars  1716.  Ayant  acquis  la  terre 
de  Ghâteauneuf,  située  dans  la  paroisse  de  Vitré  et 
mouvante  du  château  deMelle,  il  en  fit  hommage  lige 
au  roi  le  19  janvier  1720.  {Chambre  des  comptes  de 
PariSy  registre  436,  pièce  372;  reg.  458,  p.  46,421). 
Il  avait  épousé,  le  21  juin  1710,  Elisabeth-Esther 
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LiuvERGNAT,  fille  dc  Louis  Lauvergnat,  de  la  pro- 
vince de  Tourairie,  et  de  Françoise  Guérin.  De  ce  ma- 
riage sont  issus  un  fils  et  trois  filles. 

!<*  Olmèr-Httbert' Angélique  Gourjault,  seigneur  de  Mauprié, 
mort  célibataire  en  1 752  ; 

2°  Henriette-Madeleine-Elisabeth  Gourjault,  dame  de  Mau- 
prié,  mariée,  1**par  contrat  du  1 7  avril  4  739,  avec  messire 
Olivier  de  la  Barre,  chevalier,  seigneur  de  la  Goesson- 
niére;  2®  avec  IV...,  de  Moysen,  Elle  eut  de  son  premier 
mari  un  flls  et  deux  filles; 

A.  Louis-Olivier  de  la  Barre  de  la  Guessonniére,  qui  hé- 
rita du  domaine  de  Manprié  â  la  mort  de  sa  mère  en 
4  769.  Il  mourut  célibatauv  après  4  7S S; 

B.  Catherine- Henriette  delà  Barre,  mariée»  le  30  8ep> 
tembre  4  774,  avec  Léon-Charles  jBe/&'/i,  écuyer,  sei- 
gneur de  la  LiborHère.  Elle  succéda  à  son  frère  dans 
le  domaine  de  Mauprië.  De  son  mariage  sont  issus  trois 
fils  et  une  fille.  L'aîné  des  fils  : 

Léon-François-Marie  Bellin  de  la  Liborlière  ,  pos- 
sesseur actuel  du  domaine  de  Mauprié,  s'est  marié, 
le  ê  février  4  805,  avec  Anite-Elisabeth-Josëphine 

Gourjault  du  Mey; 

C.  Françoise- Angélique  de  la  Barre,  mariée  avec  mes- 
sire  Jean-Marie  ChevalUer  des  EssarU  de  la  Coindar^ 
dière; 

3^' B  rançoise-Heléne-Elisabeth  Gourjault,  mariée  avec  Fran- 
çois Chevallier  d^Availles,  Us  n'ont  pas  eu  d'en£aints* 

4®  Olive-Elisabeth  Gourjault,  mariée  avec  Alexandre  Gow" 
jault  (F Angle, 


BRANCHE  DE  LA  BERLIÈRE. 

X.  Jean  Gouria^ult,  le  jeune,  VI®  du  nom»  cheva^ 
lier  seigneur,  de  la  Berlière  ,  de  Villefay  ,  de  Moy- 
nard  ,  etc. ,  quatrième  fils  de  Pierre  Gourjault , 
écuyer ,  seigneur  de  Passac ,  de  la  Millière  et  de  la 
Groye*Parthenay,  et  de  Marie  Geoffroy,  était  sous  la 
tutelle  et  garde  noble  de  sa  mère,  lors  des  partages 
qu'il  fit  avec  ses  frères  ,  les  25,  28  et  29  avril  1606. 
Il  épousa,  par  contrat  passé  au  château  de  Bougouin, 
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(levantRequebse  et  ïexier,notaiix;s  jurés  sooslesceau 

(le  la  cour  de  Saint-Maixent ,  le   18  octobre  1618  ,     ^^  v«ô««. 

Catherine  diî  Vivôwwe  ,  fille  de  l'eus  haut  et  puissant d*«--'"|n«.  aa  ci.rf 

raessire  Jean  de  Vivônne,  chevalier,  seigneur  de  *''^'""" 

Bougouin  et  de  Melleran ,  et  dame  Louise  de  la 

Chambre.  Jean  Gourjault  mourut  avant  le  21  mars 

1639.  Il  laissa  un  fils  et  deux  filles  : 

i°  Charles,  1"  du  nom,  qui  suit; 

2®  Marie  Gourjault,  mariée  avec  messire  Jacques  de  liai^eneit 
chevalier,  seigneur  du  Ry  de  Jassenat; 

30  Elisabeth  Gourjault,  épouse  de  messire  Louis  de  liavenel, 
chevalier^  seigneur  de  la  Bertellière. 

XL  Charles  Gourjault,  I^'du  nom,  chevalier,  sei- 
gneur de  la  Berlière,  de  Villefay,  de  IMoynard  et  de 
Conzay,  fit  une  acquisition  de  biens,  par  acte  du 
21  mars  1639,  passé  sious  l'autorité  de  son  curateur 
René  Lauvergnc,  chevalier,  seigneur  de  Miorray  et  du 
Puy.  Il  était  âgé  de  21  ans,  lorsqu'il  obtint  des  lettres 
de  bénéfice  d'âge  le  19  septembre  1640.  Il  parta- 
gea avec  ses  sœurs  et  leurs  maris  ,  la  succession  de 
son  père,  le  9  décembre  1644,  et  s'allia,  par  contrat 
du  6  août  1646,  passé  devant  Pbelis  et  Daviau ,  no- 
taires jurés  de  la  baronnie  de  Couhé,  avec  Catherine 
DE  LA  Barre,  fille  de  feu  Pierre  de  la  Barre,  écuver,  „  ''*'-*'  ^\»"j 

1       1       T»  1       -«T  •  1        ^^  ^       1        •>     ."aaifçenl,  a  la  barre 

seigneur  de  la  Barre,  de  Vaution,  de  Cerne,  du  Bois^'^ur.  charger  de  5 
de  Luchéy  etc.^  et  de  Judith  de  Pellard.  11  fut  main-roinpui^né«'^'dV  2 
tenu  dans  sa  noblesse  conjointement  avec  olivier"" '*'"*"^'"*^'*^" 
Gourjault,  écuyer,  seigneur  delà  Millière ,  Claude 
Gourjault,  écuyer,  seigneur  de  la  Bessiére  ,  Charles 
Gourjault,  écuyer,  seigneur  de  Bessé,' Charles  Gour- 
jault, écuyer ,  seigneur  de  Venours  ,  autre  Charles 
Gourjault,  écuyer,  seigneur  de  la  Groye-P^rthenay, 
et  Louis  Gourjault,  écuyer,  seigneur  de  Passac,  ses 
parents,  par  jugement  de  M.  de  Barentin,  intendant 
de  Poitou,  du  10  décembre  1667  ,  après  production 
de  titres  prouvant  leur  filiation  depuis  1406.  Char- 
les Gourjault,  seigneur  de  la  Berlière  et  Catherine  de 
la  Barre  ne  vivaient  plus  en  1673.  Ils  eurent  pour 
fils  aîné  : 
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XII.  Charles  Gourjaûlt,  IP  ctuDOin,  chevalier, 
seigneur  de  la  Berlière ,  de  Conzay ,  de  la  Couarde, 
de  Villefay ,  de  Maupertuis  ,  de  Crouzon ,  de  Moy- 
nard  et  autres  places,  né  le  28iuin  1647,  nommé  lieu- 
tenant de  la  compagnie  de  chevau-légers  de  M.  de 
la  Paillerie,  par  brevet  du  premier  avril  1668.  11 
épousa,  par  contrat  passé  devant  Sorin  et  Bernard  , 

.    .  Hr""'^  ,A  notaires  jurés  de  la  cour  et  châtellenie  du  Boisroux, 
(i»e«i«.^.  ^à  5  ru«kwle  23  octobre  1673,  Charlotte  Hélies  ,  fille  majeure 
ii^MbantM.'  '*^*''*de  haut  et  puissaut  messire  Henri  Hélies,  chevalier, 
seigneur  du  Boisroux,  et  de  haute  et  puissante  dame 
Marie  Salbert.  Il  donna  une  reconnaissance  à  Fran- 
çois du  Breuil ,  chevalier,  seigneur  de  Chassenon,  le 
7  mars  1687,  passa  une  transaction  le  16  avril  1698  , 
et  fit  une  acquisition  le  19  juin  1710-  Il  avait  épousé 
de gÏÏ"* «/mis. en  secondes  noces  Qaude-Perside  Gourjault,  et  vi- 
.auid'.r8e«i.        ^^jj  eïicore  en  1 7 1 5 .  Ses  enfants  furent  ; 

Du  premier  lit  :  > 

4»  Charles,  III*  du  nom,  qui  suit; 

Du  second  lit  : 
a*>  Claude^harles  Gourjault; 
Z^  Jean- Alexandre  Gourjault  ; 
A*  Pierre- Philippe  €k)urjault. 

XIII.  GharlesGonRJAt}LT,iII<' du  nom,  chevalier,  sei. 
gneur  de  Cerné,  de  la  Berlière,  de  Yillefay,  de  Moy- 
nard,  de  Conzay,  de  la  Couarde  et  autres  lieux ,  né 
le  24  mai  1678,  épousa,  par  contrat  passé  en  sa  mai- 
son noble  de  Conzay  ,  paroisse  de  Thorigné  ,  devant 

sdirot:       Baudier  et  Berthoramé,   notaires  royaux  à  Saint- 
dr"ette.*dT8U-^^^  1705,  Gabrielle   Suyrot  , 

c«*.  .  fille  ainée  de  messire  Pierre  Suyrot,  chevalier,  sei- 

gneur d'Angle,  et  de  feu  dame  Gabrielle  Louveaa, 
en  présence,  entre  autres  parents,  de  Pierre-Honoré 
Gourjault ,  chevalier,  seigneur  du  Mey,  beau  frère 
du  futur,  contrat  signé  de  Charles  Gourjault,  Perside 
Gourjault,  Charlotte    Gourjault,  Marie- Angélique 
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Gourjault  et  Angélique-Eléonore  Gourjauk^  Charles 
Gourjault ,  IIP  du  nom ,  rendit  un  aveu  au  seigneur 
delà  Mothe-Saint-Héraye  le  20  avril  1714,  et  eut 
acte  de  la  représentation  de  ses  titres  de  noblesse , 
conjointement  avec  ses  frères  consanguins,  par  or- 
donnance de  M.  de  Richebourg,  intendant  de  Poi- 
tiers, du  ISmars  1715.  En  son  nom  etau  nom  de  ses 
co-héritiers ,  Charles  Gourjault  fit  foi  et  hommage 
plein  au  roi  le  23  août  1719,  pour  le  fief  seigneurial 
de  THëbergement,  situé  au  village  de  Breuilhac  et 
mouvant  du  château  de  Civray,  (  Ch.  des  comptes  de 
Paris j  registre  438,  pièce  417).  Il  rendit  hommage 
au  marquis  de  la  Mothe-Saint-Heraye  le  27  juillet 
1730,  et  lui  fournit  aveu  et  dénombrement  le  17  sep- 
tembre 1738.  Gabrielle  Suyrot  lui  survivait  en  1742. 
Leurs  enfants  furent  : 

4®  Pierre-Charles,  qui  .suit; 

9<*  Gabriel  Gourjault,  cheralier,  marié,  le  S 8  noyembre 
■  4  745 ,  avec  Marie-Louise-Victoire  de  Mallerajr,  fille  uni- 
que de  Benjamin  de  Malleray,  chevalier,  seigneur  d'Au- 
banie  et  de  Mersignac,  et  de  Marie-Françoise  Testu  de 
Balinconrt,  sœur  du  marquis  de  Balincourt,  maréchal  de 
France.  De  ce  mariage  est  née  une  fille  unique  : 

Marie-Louise  de  Gourjault,  mariée,  le  30  octobre  i  778, 

avec  messire  Marc  de  Jarno,  chevalier,  seigneur  da 

Pont,  des  Groseilliers,  etc  :  dont  postérité; 

S"*  Alexandre  Gourjault,  chevalier,  seigneur  d* Angle,  marié 

avec  Olive-Elisabeth  Gourjault  de  Mauprié,  sa  cousine, 

dont  un  fils  et  une  fille  : 

Â.  N....  de  Gourjault,  marié  avec  demoiselle  Ltkuver- 
gnat  de  la  iMnde^  fille  de  Pierre-Philippe-Louis  Lau- 
vergnat  de  la  Lande,  chevalier,  seigneur  de  la  Lande, 
et  de  dame  Marie-Louise  de  Brouilhac; 
B.  Françoise-Gabrielle  de  Gourjault,  mariée,  4®  avec 
N....  de  Bonnet,  chevalier,  . seigneur ^de  Bemay;  S® 
avec  Philippe- Charles  Janure,  cheval&r,  seigneur  de 
TEstortière,  de  Bemay,  de  la  Touchfe-Poupart,  etc, 
chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Louis,  dont  postérité  ; 
%^  Marie-Gabrielle  Gourjault,  mariée  avec  messire  Jacques - 
Élie  Manseault^  chevalier,  seigneur  de  Boissoudant  et  de  la 
Renaudière» ,  dont  postérité; 
5<>  Chariotte-Perside  Gourjault^  mariée  avec  messire  Charles 
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Dauxf^  ch/îTalier,  seîgoevr  de  la  YottU  et  de  MûnUiUon, 
dont  deax  garçons  et  deux  filles  ; 

6*  Jeanne  Goonault,  mariée,  le  Moctol>re  4  74 A,  avec  Jean- 
Gabriel  de  Maltevaud^  cheyalîer,  seigneur  de  la  Varenae^ 
dont  un  fils; 

7*  Charlotte  Gourjault,  morte  sans  alliance. 

XIV.  Pierre-Oiaries  Gourjâult  ,  cheralier  ,  sei- 
^eiirde  la  Beiliére,  d^Conzay,  de  Moynard,  de 
Villefey,  de  Tanche,  de  Maapertuis ,  et  autres  lieux, 
ne  le  20  septembre  1718,  et  baptisé  le  leodeniaio 
dan«  Téglise  paroissiale  de  Saiot-Cyr  de  Hierigné  y 
eut  pour  parrain  Pierre  Gonrjault,  seigneur  de  Mau- 
pcrtuis.  Il  épousa,  par  contrat  du  15  Juillet  1742» 
passé  derant  BrifFard  et  F.  Sumé,  notaires  royaux! 

j'Murf 'à 'a  '  f^^^^Saint-Maixent,  Marie-Elisabeth  Davzt,  fiUe  de  me»- 
d'or  '  sire  Louis-4jédéon  Dauzy,  chevalier,  seigneur  de  la 

Voûte ,  de  Suiré  et  autres  lieux ,  et  de  dame  Marie- 
Elisabeth  David.  Pierre-Charles  fit  foi  et  hommage 
de  son  fief  de  la  Bcrlière  le  21  juillet  1746  et  de  son 
fief  de  Conzay  le  29  avril  1750.  Il  vivait  en  1765.  H 
a  laissé  Louis-Charles,  qui  suit. 

XV.  Louis-Charles  ,  marquis  ue  Gouaiaui.t,  che- 
valier, seigneur  de  la  Berlière  y  de  Maupertuis ,  de 
Villefay,  de  Oonzay,  de  Tauché  et  autres  lieux,  né  à 
Thorigné  fe  7  avril  1743,  servie,  du  20  décembre 
1756  au  1*'  nvirs  1768,  dans  la  seconde  compagnie 
des  mousquetaires  de  la  garde  du  roi,  et  fut  nommé 
le  même  jour,  P^mars  1763,  capitaine  d'une  com- 
pagnie de  dragons  au  régiment  de  Choiseul.  11  a  feit 
les  campagues  de  1761  et  1762  en  Allemagne.  D  était 
capitaine  réformé  au  régimeni  de  Custine,  dragons 
(depuis  Lescurid),  lorsqu'il  épousa ,  par  contrat  du 
9  septembre  176^ ,  passé  devant  Maupetic  et  Nan, 
notaires  au  chfttelet  de  Paris ,  Henriette<-Charlotte 

M  B*ii*.T ,     ^^  Ramsat,  morte  en  1774,  fiUô  de  mej^sine  Henri  de 

fTCrtMurMiSî'^^^^^^y  *  ^^''^^^'^  >  seigneur  de  davaaifr^Satnt-ya- 

de»M*r?^"'''^"^'lerin9  de  ^ni;*Paul  en  Pareds  ,  ete«,  et  de  feu  dame 

Susanne-Esther  Dauzy.  Le  marquis  de  Gonrjault  fat 

créé  cbevolier  de  Toi^dre  de  Saint«-Louis  le  2  janvier 
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1785.  Il  a  eu  pour  fils,  Charles-Henri-Marie,  qui  suit. 

XVI.  Charles-Henri-Marifi^  comte,  de  Gouriault, 
seigneur  de  Clavaalt-Saint-Valerin,  4e  la  châtelleiiie 
de  Saiat-Paol  en  Pareds,  de  la  BouTellière,  du  Bois- 
Rouseeau ,  de  Semaine  et  autres  lieux ,  baptisé  le 
28  juin  1  if 66 9  cheyalier  de  Tordre  de  Saint^Louîs, 
membre  du  conseil  général  du  département  de  la 
Vienne ,  entra  dans  la  compagnie  des  cadets  gentils* 
hommes  à  Técole  militaire  le  28  juin  1780.  Il  fut 
fait  sous-lieutenant  surnuméraire  dans  le  régiment 
du  Roi,  infanterie,  le  4  mai  1783,  pui&  capitaine  de 
dragons  au  régiment  de  Laval-Montmorency.  Il  est 
monté  dans  les  carrosses  du  roi  le  25  février  1788. 
(Voir  ses  preuves  à  la  Bibliothèque  rcyale^  ancien 

Jonds  du  Saint-Esprit).  Il  épousa,  par  contrat  du 
26  février  1786,  passé  devant  Fradm  et  Ribault,  'co»mÎmIu:^' 
notaires  à  Poitiers  ,  Angéliaue-Emmanuelle  CnE-Jr^f^'ï'J;  î^'!,' 
VALLIBR  DB  iii  CoiiiDARniàRB,  utle  de  haut  et  puissant<>'»"<'- 
seigneur  messire  Charles  Chevallier,  marquis  de  la 
Coindardiére ,  ancien  page  du  roi  en  la  grande  écu- 
rie,  seigneur  de  la  Frapinière,  de  Pilloué,  de  la 
Férandière,  de  Château-Fromage  et  autres  lieux,  et 
de  haute  et  puissante  dame  Marie-Susanne-Josèphe 
de  Brilhac.   Le   comte  de  Gourjault  est  décédé  à 
Paris  le  18  avril  1840.  De  son  mariage  sont  issus  , 
outre  quatre  enfants  morts  en  bas  âge  : 

!•  Cbarles-Louk-Eraest»  qui  suit; 

%?  Charles- Anastase^Qjibrîiel ,  (|ui  forme  la  sbcohdb  bramcbb 
ACTUfiLLfi,  ci-aprés; 

3<>  Marîe-Augustîne-Qémentine  de  Gourjault,  nëe  à  Muns- 
ter, pendaut  fëmigration  de  ses  parents,  le  2S  août  1798, 
mariée  le  9S  noYembre  1818,  avec  CbaHes-Xavier,  yi- 
comte  dt  la  Jtockebrochard,  dont  trois  garçons  et  une 
mie; 

4<>  Anne-Marîe-Alexandrine  de  Gourjault,  née  à  Lubeck,  ma- 
liée  avec  Oi»rle8-&enë-Babart-Uilaire-Marie<>-Baibe-Rade- 
gonde,  eomte  de  Maitsty*'la^Comtour,  lU  Mot  décédés 
laissant  «n  garoon  et  deux  fUles. 

XVII.  Charles-Louis-Ernest ,  marquis  dk  Gour- 
jault, né  le  10  novembre  1800^  à  Altona  en  Dane- 
marck,  nommé  auditeur  au  conseil  dVtat  en   1825  > 
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auditeur  de  première  classe  en  1829,  démission-^ 
naire  en  1830,  a  épousé,  par  contrat  signé  par  le  roi 
et  la  feimille  royale  et  passé  devant  Fourchy  jeune  et 
*'"Vi««V'"'  Dttlong,  notaires  royaux  à  Paris,  le  19  mai  1829, 
dïî!*Ii»om  Jjj;~^  Anne-Rose-Charlotte  Butel  de  Sainte- Ville,  fille  de 
cM  d«  2  «toiieifeu  Charles- Joachim-Mathurin  Butel  de  Sainte-Ville, 
ie'd7n  crôimnf^Met  dc  damc  Anue-Pcrrine  Budan.  De  ce  mariage  sont 

rarmonte  nne  étoilt  • 
âumimt.  issus   : 

1^  Raoul-Charles-Henri  de  Crourjault,  né  le  5  septembre  1 8S0; 

î»  Albert-Charles-Henri  de  Gourjault,  ne  le    27  septem- 
bre 18S4,  mort  jeune; 

5*»  Charles-Emmanuel-Maurice  de  Gourjault,  ne'  le  24  octo" 
bre1845; 
•     4*  Louise-Marie- Alix  de  Gourjault,  ne'e  le  17  avril  1882. 

SECONDE  BRANCHE    ACTUELLE. 

XVII.  Charles-Anastase-Gabriel,  comte  de  Goue- 
JAULT,  né  à  Poitiers  le  24  février  1803,  entra  àTécole 
militaire  de  Saint-Cyr  en  1819.  Il  fut  nommé  sous- 
lieutenant  au  8®  régiment  de  chasseurs  à  cheval  en 
1821,  passa  avec  son  grade,  en  1822,  au  12*  régi- 
ment de  la  même  arme  qui  prit  le  n®  7e  n  1 830,  et  y  fut 
nommé  lieutenant  en  1827  et  capitaine  en  1832.  lia 
fait  les  campagnes  de  1823—1824  en  Espagne,  et  a 
Be«-oKMNo,».roH.q«i«é  Ic  scrvicc  en  1833.  11  a  épousé  le  4  octo- 
de  RutuiêVà  2  u-^^^  1832,  par  contrat  passé  devant  Dulong,  notaire 
"»!***™"!S?i  .!î^  Paris,  Louise-Henriette-Mathilde  Bodson  de  Noire- 
fontaine,  née  le  19  septembre  18 15,  fille  de  Camille- 
Louis-Gabriel  Hodson  de  Noire  fontaine,  officier  gé- 
néral du  génie,  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis, 
officier  de  la  Légion-d*Honneur,  décédé  à  Lille  en 
Flandre  le  26  mars  1817,  et  denoble  dame  Charlotte 
Josèphe  de  Vitalis.De  ce  mariage  sont  issus  : 

I  o  Henri-Charles  de  Gourjault,  ne  le  4  août  1 889,  mort  jeune  j 

a»  Ernest-Olivier  de  Gourjault,  ne  le  29  avril  1856; 

3®  Marie-Henri  de  Gourjault,  né  le  8  mars  1844; 

40  Camille-Hugues  de  Gourjault,  n^  le  34  mars  4  845. 


une     rofe     d'or    en 
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DE  HINNISDAL, 

Comte t  DE  HiNNiSDAL  et  DU  Sàint-Empirb  romain,  vicomtes  et 
barons  db  Fumal  ;  seigneurs ,  avant  la  révolution  française 
de  17d9,  aux  Pays-Bas,  db  Heurnb,  de  Kerckdm,  db  Da- 

NICKBN,  DB  GrATZBN,  DE  HeRCKEN,  DB  StRALBN,  DB  ZiL- 

lbbbkb,  db  Sghabrouck,  d'Otrbngb,  db  Wbchhabl,  db 

RiCKBL,  db  SOUHAGNB,  DB  MONSTRBUL,  DB  MbLIN,  DB  BeTHO, 

d'Olbtb,  du  Grand  âssch,  db  Gbainheim,  db  Saint-Pibrrb- 
WoLOWB,  db  Tonglabr,  etc.,  etc.,  et  en  France  db  Fbrfat, 

DE  GaU€HT'A-LA-TOUR  ,  D  ÂHB8  ,  DE  MoNGHT-CaTBUX  ,   DB 
MORTAGNB,  DB  MONCHEAUX,  e(C. 


Armes  :  De  sable  ^  au  chef  d' argent  ^ 
chargé  âe  trois  merles  de  sable  (I  ). 
Couronoe  de  comte. 
Supports  :  d^ux  lévriers. 
Devise  :  Modbrata  durant. 


(i;  Aux  XV»  et  XVI«  siècles,  par  suite  de  l'alliance  de  Hcr- 
man  III  de  Hiurnsdal  avec  Jeanne  de  Sepper,  plusieurs  générations 
ont  place  IVcu  de  Hinnisdal  au  centre  de  celui  de  Sepper  (  voir 
p«  8)  sans  substitution  ni  obligation  connue.  Quelques  auteurs  ont 
gravé  ou  décrit  cette  simple  adjonction  comme  si  elle  faisait  partie 
des  armes  de  Hinnisdal;  c'est  UQe  erreur  que  nous  avons  cm  de* 
voir  signaler. 
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La  maison  de  HINNISDAL*  a  eu  son  berceau  dans 
le  comté  de  Loos,  au  pays  de  LiégerSes  auteurs,  prin- 
cipaux feudalaires  et  défenseurs  de  Tabbaye  impé- 
riale de  Saint-Tron ,  figuraient  parmi  la  noblesse  de 
chevalerie  dès  la  fin  du  XII*"  siècle.  Les  distinctions 
que  leurs  descendants  se  sont  acquises ,  leurs  pos- 
sessions, leurs  alliances,  avaient  rendu  leur  nom 
recommandable  dans  ces  contrées  long-temps  avant 
Tépoque  où  il  se  fit  connattre  en  France  par  d^hono- 
rables  services  ;  aussi ,  les  plus  anciens  témoignages , 
recueillis  dans  le  pays  de  Liège  lors  des^  recherches 
faites  pour  satisfaire  aux  statuts  des  preuves  <^é  cour, 
ne  les  rappellent-ils  qu'en  les  désignant  toujours  par 
la  dénomination  de  la  très^noble  et  très^àhcienne 
famillç  de  HinnisdaL  i 

Beaucoup  d'auteurs  français  et  braba^^çods  ont 
parlé  de  cette  famille ,  mais  tous  d'une  maiii(çré  sinon 
inexacte^  du  moins  fort  incomplète.  Le  travail  que 
nous  alkms.donner  n  ajoutera  point  à  TopiUion avan- 
tageuse que  ces  auteurs  avaient  de  son  ancienneté, 
mais  il  remplira  les  nombreuses  lacunes  que  présen- 
tent leurs  ouvrages. 

Gautier  riB  Hivnisdal,  né  vers  le  commencement 
du  XII^'  siècle,  est  connu  par  une  charte  d'ëàiviron 
1 170,  par  laquelle  Philippe  d'Alsace,  comte  de  Flan- 
dre ,  confirma  une  donation ,  faite  à  Téglise  dé  Liège 
par  ledit  Gautier  de  Hinesdal  et  itfane,  sbn  épouse  , 
de  20  muids  de  froment  à  prendre  sur  la  terre  du 
Vivier,  donation  approuvée  par  Robert,  fils  de  Gau- 
tier de  Hinnisdal ,  et  par  Marguerite ,  sa  femme. 
(  Original  en  parchemin  existant  dans  le  cabinet  rff? 
Jeu  M,  dHozier  et  scellé  du  sceau  du  comte  de  Flan-- 
(ire  en  cire  jaune  pendant  sur  double  queue^. 


*  Le  nom  de  cette  famille  est  dcrit  de  diffërentes  manières  dans 
les  chartes  et  chroniques ,  savoir,  Uinisdal ,  Hinisdael ,  Hems- 
daet,  Hènisdalf  Binesdal,  Henesdale^  Hinisdale  ,  Hianisdale  ^ 
quelquefois  Hynsdael,  Hinsdaely  mais  plus  communément  Hin-» 
nUdal,  C'est  cette  dernière  orthographe  qu'on  a  suivie  pour  toutes 
les  branches  dans  ce  travail. 
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Robert  de  Hinnisdal,  chevB}iex^IiB^f}^lus  de  J^e- 
nisdaly  miles  ^  peut-être  frèi^  de  Gautier,  autorisa 
avec  Gilles  «  sou  fils  aiué ,  par  charte  du  mois  de 
mai  1  l74t  ^^^^  donatiou  faite  à  Véglise  de  Liège  .par 
^ales  (Àlix)>  épouse  dudit  Robert»  d'une  rente  de 
SO  livres  à  prendra  après  sa  mort  sur  les  cens  de 
Roseetn,  pour  le  repos  de  son  âme  et  de  celle  d.e 
bonne  mémoire  Robert  de  Fayel^  son  père»  L'ori- 
ginal en  parchemin  de  cel  acte,  conservé  dans  le 
même  cabinet,  était  scellé  (fes  sceaux  de  Hpbert  et 
d'Ages.  U  ne  reste^pliis  qu  un  fragment  de  celui  de 
l^ebert. 

I.  Gilles  DE  HminsDAL ,  chevalier  du  château  de 
Fumai,  l""'  du  nom,  né  vers  le  milieu  du  XII*  siècle, 
est  le  chef  delà  filiation  de  cette  famille ,  d'après  les 
titres  et  les  historiens.  L'écu  de  ses  armes  a  été  placé 
daus  les  salles  des.  croisades  du  Musée  de  Versailles 
comme  ayant  fait  partie  «  sous  le  comte  de  Flandre, 
de  Texpéditioa  du  roi  Philippe -Auguste  en  Syrie 
en  1190.  Le  titre  cmi  constate  ce  fait,  et  doat  nous 
aiFOns  parlé  dans  la  Jl&vuedes  salles  des  Croisades,  ce 
sont  des  lettres-patentes  par  lesquelles  ce  monarque, 
comme  suzerain  et  exécuteur  testamentaire  de  Phi* 
lippe  d'Alsace,  comte  de  Flandre  (mort  de  la  peste  au 
siège  d'Acre  le  1*' juin  U91),  substitua  sa  garantie  à 
celle  donnée  par  ce  comte  pour  un  emprunt  de 
700  marcs  d'argent  fait  à  des.marchands  f;énois  par 
plusieurs  de  ses  chevaliers,  savoir,  Guillaume  de 
Linden,  Amoul  d'Ëstrées ,  Gautier  de  Ligne,  Richer 
de  Wasquehal ,  Hugues  d^  Lezennes,  Gilles  de  Hi- 
nesdal,  Baudouin  de  Hennin,  Roger  de  Landas  et 
Gérard  de  Mude.  L'original  en  parchemin  de  ces 
lettres-patentes >  datées  du  camp  d'Acre  en  lldl  et 
scellées  du  sceau  en  cire  verte  de  Philippe- Auguste, . 
existe  dans  les  archives  du  prince  de  Ligne.  En  voici 
la  teneur  :  «  In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis, 
«  amen.niilippus  Dei  gratia  Francorum  rex.Noverint 
«  universi  présentes  pariter  et  futuri  quod  ex  feodali 
«  officio  et  tamquam  executores  extrême  voluntatîs 
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M  karissimi  cgndaoi  BO&tri  Phiiippi,  Fiandrie  comitis, 
A  de  certis  pecunie  summis  a  Conrado  Ususmaris  et 
«  Quilico  de  Goarco,  Janiieiisibus  civibus,  et  eoruin- 
u  dem  societate,  causa  mutai,  receptis  perquosdam 
c(  dicti  defuncti  comitis  milites ,  nobis  de  cetero  di- 
a  lectos^scilicetperWilIeimumdeLinden^  Ârnulfum 
a  de  Streia,  WVilterium  de  Lingnea,  Richerum  de 
a  Walskehal,  Hugonem  de  Lezennes,  Gilonem  de 
A  Hinesdal,  Balduiuum  de  Henin,  Bogeriura  de  Lan- 
A  dast  et  Gerardum  de  Mudis  ;  nos  de  dictis  summts, 
tt  yidilicet  de  totali  septingentarjyim  marcfaarum  ar- 
o  genti  quantitate,  ad  peticiouem  predictorum  mili- 
A  tum  coostituimus  redditores  erga  societatem  ante- 
«  dictam ,  si  eosdem  in  sohitione  dicte  pecunîe , 
•  A  terminis  per  ipsos  notatis,  contigerit  oefecisse. 
A  Quod,  ut  invioiabile  robur  obtineat,  presentem 
A  paginam  sigilli  nostii  auctoritate  ac  regii  nominis 
A  karactere  inFerius  annotato  fecimus  confirmari. 
A  Âctum  in  castris  juxta  Âccon,  anno  incamati  verbi 
A  ignillesimo  centisemo  nonagesimo primo,  regni  nostri 
A  anno  duodecimo;.astantibus  in  palatio  nostroquo- 
A  rum  nomina  supposita  sunt  et  signa,  dapifero  nullo. 
A  S.  Guidoois  baticularii,S.  Matthei  camerariî,S.  Ro- 
A  dulphi  constabularii.  Bâta  vacante  canoellaria.  ir 
Gilles  de  Hinnisdal  est  rappelé,  en  1234,  comme  père 
d'Herman ,  qui  suit.  (ButLens,  Supplément  aux  tro- 
phées de  Brabant^  1. 1.  livre  8.  p.  443). 

II.  Herman  de  Hinsisi^al,  I**  du  nom,  chevalier, 
Di  Hin.ifi.     vivant  en  1234 ,  épousa  Catherine  de  Hevrnb,  dame 

i»CMbr."*ÎS:<ïe  Héurne-Saint-Pierre  dans  la  châtellenîe  d'Aude- 
;pj?;;î,f* '"»•'»•««•  narde.  ijbid.)  Il  laissa  detx  fils  : 

t^  Daniel ,  I«'  du  nom ,  qui  suit; 

2<*  Guillaume  de  Hintiifldal,  mort  en  4S96.  (Ibid,) 

m 

III.  Daniel  de  HiNifiSDA.L,  I*'  du  nom,  chevalier 
.p"^' .**"i";°',î'i^baniieret,  seigneur  de  Heurne ,  épousa  Mechttlde  de 
'*^'''-               Sassembrovck.  (1).  Il  mourut  le  jour  de  la  fête  de 

(I)  Hemricourt,  auteur  du  liyre  intitulé  Miroir  des  nobles  de 
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sakite  Elisabeth  (19  novembre)  1298  et  fut  inhumé 
dans  Féglise  de  Heurne-Saint-Pierre,  près  de  Wecb- 
mael,  où  Ton  voyait  encore  sa  tdmbe  en  1708  (A).  Il 
y  était  représenté  armé  de  toutes  pièces  et  revêtu 
d'une  cotte  de  mailles.  Aux  deux  côtés  de  sa  tête  deux 
bannières  ;  sur  sa  cuisse  gauche  un  grand  écu  ou  bou^ 
cUer^  représentant  un  chef  tt argent ,  charg/i  de  trois 
merles  de  sable  (A  et  B).  Il  eut  pour  (ils  : 

IV.  Wathieu  de  Hinnisdal,  P' du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  Heurne  en  1300,  mourut  au  mois  de 
juin  1353,  ainsi  que  l'énonce  un  refief  fait  par  son 
fils  atné  à  labbaye  de  Saint-Tron.  Le  registre  des 
fiefs  de  cette  abbaye  porte  que  le  seigneur  Walther 
de  Hinnisdael,  chevalier,  possédait  en  plein  fief  une 
maison  avec  d'auffts  biens  sous  Kerckum ,  à  raison 
duquel  fief  il  avait  quatre  vassaux.  Wathieu  est  encore 
rappelé  comme  fils  de  Daniel  de  Hinnisdael,  cbeva> 
lier,  et  de  dame  Mechtilde  de  Sassembroucl^ ,  dans 
une  sentence  du  dimanche  Beminiscere  1354  (A).  Il  ^^  ^^^^ 
avait  épousé  Marguerite  db  Stebnhuts  (  l)»  de  laquelle «l'^re*"**  ««^c 
il  eut  trois  fils  (SuppL  aux  trophées  de  Bratfant^f^^l^tpinS^n 

.  •uitelt't  du  même. 

Sashaye,  qu'il  ëcriYit  delSSSaliOO,  dit,  p.  tl7,  que  la  maison 
de  Sassembrouck  était  anciennement  si  puissante  qu^elle  faisait  la 
guerre  au  comte  de  Loos,  et  osait  même  lui  envoyer  faire  appel. 

(A)  Les  titres  désignés  par  celte  lettre  ont  été  -vérifiés  par  les 
conseillers  au  bailliage  de  Namur  et  -visés  dans  les  lettres  de  M.  de 
Graliembagb ,  mestre*de-camp ,  lieutenant  de  S,  E.  le  comte  de 
Megben,  gouverneur  et  souverain  bailli  des  Tille,  pays  et  comté  de 
Namur,  du  f  7  mars  1667,  délivrées  à  Philippe^Herman  de  Hio^ 
nisdal. 

(B)  Les  titres  désignés  par  cette  lettre  ont  été  visés  dans  deux 
certificats  des  rois  d  armes  de  Temp^reur  et  bérauts  provinciaux 
sur  le  district  du  Bas-Rhin,  des  1 7  octobre  1 71 6  et  8  janvier  1 7S6. 

(I)  Maison  d'ancienne  chevalerie  oui  a  pris  son  nom  d  un  châ- 
teau situé  dans  le  comté  d'Alott,  et  aînée  aux  maisons  de  Betbune, 
de  Mondel-Paméle,  de  Snoj,  de  Croix,  de  Gottignîes.  La  terre  de 
Stecnhoys  avait  le  titre  de.  principauté  {Butching).  Marguerite, 
princesse  de  Steenbuys,  héritière  de  la  .branche  atnée  de  cette 
maison,  épousa,. vers  1485,  Je^in  de  Bruges,  seigneur  de  la  Gru- 
tfattse.  {Histoire  des  Grands  Officiers  de  la  Couronne i-  t.  Jjl,, 
p.  767.) 
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f>p.  443, 444,  où  se  Urou^e  le  tableau  généalogique  de 
a  mittOD  de  Hinnisdal)  : 

|o  Gilles  de  Hinniadal,  chevalier.  On  voit,  par  deux  registre» 
des  fiefs  de  Pabbaye  de  Saint-Tron,  cotés  £.  A.  fol.  84,  et 
S<  fol.  303 ,  qu'après  la  mort  de  son  père ,  il  reprit  de  ûef 
de  ladite  abbaye,  le  10  juin  1853,  le  fief  deKerckum,  en 
ptésence  d^Amoul  de  Dyck,  «hevalier,  de  Wauthier  de 
Gorsème,  de  Lambert  Schouteele,  àt  Daniel  de  Zerckin- 
'gen ,  etc. ,  vassaux  de  l'abbaye  de  Sainl-Tron;  et  que,  da 
consentement  de  Tabbë,  et  en  présence  des  mêmes  vassaux, 
il  transporta  la  moitié'  dndit  fief  a  Herman  de  Hinnisdal , 
son  frère.  (Expe'diticn  délivrée  sous  le  sceau  de  l'abbaye 
de  Saint^Tron,  le  9  novembre  4  78 S.)  Le  S 5  mai  1356, 
Gilles  de  Hinnisdal  transporta  Fautre  moitié  du  fief  de 
Keickum  â  sa  nièce  EmiUe,  fille  de  feu  Wathieu  de  Hin- 
nisdal ;  laquelle  en  reçut  Tinvestitnre  assistée  de  Gérard 
van  den  Éroeck ,  mambour  oiHl<tt|l  à  ladite  Emilie  par 
ledit  Gilles  de  Hinnisdal.  [Expédition  déUvrée  sous  le 
sceau  de  t abbaye  de  Saint»Tron ,  par  le  tribunal  de  la 
cour  féodale  y  /e11  raof^emftrc  1 785«)  Gilks  mourut  sans 
postMité; 

%^  Wathieu  de  Hinnisdal,  chevalier,  qui  fit  rriief  en  t^abbaje 
deSaint-Tron  en  A  S55  (A)i  et  mourut  avant  le  SS  nai4  5A5.. 
n  avait  épousé  Emilie  de  Guighoven  (I  ),  laquelle  se  remaria 
avec  Gérard  van  den  Broeck  (C).  Elle  avait  eu  de  son  pre- 
mier mari  : 

A.  Herman  de  Hinnisdal^  mort  jeu«e  avant  Tannée  I  S'56  ;, 

B.  EmiHe  de  Hinnisdal.  Elle  transporta  à  aon  onde  Her« 
man,  le  13  mai  IS56,  la  moitié  du  fief  de  Kerckum, 
dont  Gilles  de  Hinnisdal  ^  son  autre  oncle ,  lai  avait 
fait  donation  le  même  jour  (C); 

3®  Herman  U ,  qui  a  continué  la  postérités 

V.  Herman  deHindusdal,  II«  du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  Kerckum,  recueillit  les  deux  moitiés  de 
ce  fief,  en  1353  et  13.56,  par  donations  de  son  frère 
Gilles  et  de  sa  nièce  Emilie'.  Le  23  mai  1356,  Herman 


(I  )  Suivant  le  Suf^ment  aux.  trophées  de  Bràbant,-^^  44«« 

(C)  Lek  titres  désignés  paY  cette  lettre  sont  rappelés  par  «xtraiU 
dans  un  procés-verbal  da  1 4  juin  1 77S^  des  titres  et  piéctô  contenus 
dans  les  archives  de  l'abbaye  de  Saint-Tron  touchant  la  famille  dî^ 
HittnisdaL 
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reç«t1'invesutiire  de  ces  deux  parties  de  Kerckuin  de 
lablaye  de  Saint-Tron,  et  déclara,  assisté  àe  Gbay- 
mard  de  Spécule ,  son  wanibouri  qu'il  devait  à  ce 
iQpn^stère  keun  .droit»  d^  fiefs,  àniaoïi  de  ces  deux 
moitiés  de  fief  qtti  jadis  n^an  avaient  fait  qu^un«  (£jr- 
fidiion'déUvréele  11  no9embre  1785).  Herman  fut 
chargé  par  Louis  II  de  Marie,  comte  de  Flandre, 
d*ane  mission  auprès  du  duc  de  Normandie  (depuis 
Charles  \).  Ce  dernier  prince,  par  lettres  datées  de 
Hesdin  le  27  septembre  1363 ,  ordonna  aux  gens  de 
ses  comptes  d^allouer  ès-comptes  de  son  trésorier 
Aymar  Bourgoise,  la   somme  de  200  francs   d'or 

•  payés  à  notre  très-cher  et  bien  amé  messire  Her- 
«  manz  de  Henesdale^  chevalier,  auquel  nous  en 

*  avons  fait  don  pour  cause  du  voiaige  qu'il  a  par* 
«  devers  nous  fait  du  mandement  de  qotre  très-cher 
«  et  amé  cousin  le  comte  de  Flandre.  »  {jOriginal  en 
parchemin  du  cabinet  de  feu  M.  dHezier.)  Herman  II  . 
vivait  encore  le  9  avril  1373.  A  cette  époque,  Ghey- 
mard  de  Spécule  étant  décédé,  messire  Herman  de 
Hinnisdal  lui  substitua  Eustache  daNi^em  pour  mam- 
bour (administrateur)  de  ses  fieifs.  {Registre  EA.  des 
fiefs  de  Saint'Tron^  fol.  350.  C.)  Il  épousa  une 

dame  de  la  noble  maison  de  Gùighovek  (1),  suivant^,,^,^,"';*^;' 
les  lettres  des  conseillefl  du  bailliage  de  Namur,  da<i'**«'*  * 
n  mars  1667.  On  juge  par  Tordre  des  temps  qu'elle 
était  sœur  d'Emilie,  femmç  de  Wathieu  de  Hin- 
nisdal. Herman  a  laisse  deux  fils  : 

4*  Herman  III,  doot  Tarliole  suit; 

S<>  Hmii  d«  Hinnisdal ,  auquel  son  pdre  lëgua  Ptin  des  deux 
fiefs  de  Kerckum,  suivant  la  traductioo  diss  litres  de  Tab- 
baye  Ae  {Saint-Tron.  Ou  ju|;e  par  l'ordre  des  temps  que 
Henri  de  Hinnisdal  eut  pour  fils  : 

Herman  de  Hinnisdal.  Il  s'attacha  à  I^uis ,  duc  d'Or- 
léans, fils  du  roi  Charles  V,  duquel  il  se  rendit  hom- 
>«M  l^e  pour  une  penéon  de  4  dO  Kyres  tournois^ 

(0  Voyez,  sur  oette  ancienne  famille  de  cheTaierie^  le  J^roit 
det  nobles  de  Hasbayey  p.  30^  S5,  99,  59,  83,  914. 
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suivant  un  mandement  de  oc  prince  date  de  Piaris  le 
6  septembre  1404,  à  Jean  Ai  Flament,  son  trésorier, 
de  bailler  et  délivrer  à  son  trés-cber  et  bien  amé 
messîre  Hermanfc  de  Hinisttalet  chevalier  du  pays  de 
Flandre,- ladite  somme  de  100  livres  tournois,  poar 
laqaelle  il  lui  avait  fait  hommage  lige*  {Original  en 
parchemin  du  cabinet  de  feu  M,  dMozier), 

YL  Herman  de  HmiasDAL,  IIP  du  nom,  écuyer, 

seigneur  des  deux  fiefs  de  Kercknm,  épousa  Jeanne 

DE  OEPPER,  qui  mourut  en  1396,  et  fut  inhumée  dans 

t"'ïbt  *  'U^ l'église  de  Kerckum  (A.  B,  Supplément  aux  trophées 

SSÎliJlïriJîdî^  Brabani).  L'écusson  de  ses  armes  et  celui  de 

^1»."******"   ''•Jeanne  de  Sepper,  sa  femme ,  se  voyaient,  en  1708, 

dans  Téglise  de  Wechmael  sur  la  toral)e  d^Herman , 

leur  fils,  dont  on  va  parler. 

VIL  Herman  de  Huhiisdâj.,  IV*  du  nom,  écuyer, 
seigneur    de  Kerckum,    maître  et  protecteur    de 
la  ville  de  Tongres ,  épousa  Catherine  de  Gutscho- 
VBN  (A).  Tous  deux  furent   inhumés  dans  le  chœnr 
d'«i!|g^u?d^Tropsde  Téglise  paroissiale  de  Wechmael^  au  comté   de 
d««bie.  Loos.  Leurs  tombes,  ornées  de  leurs  armoiries  et 

de  celles  de  leurs  pères  et  mères,  existaient  encore 
en  1708  (B).  Celle  de  Herman  de  Hinnisdal  porte 

gu'il  mourut  le  8  mars  14 18,  et  celle  de  Catherine  de 
rutschoven  qu'elle  décéda  le  19  février  1421.  Ils 
avaient  eu  deux  fils  et  une  fille  : 

I*  Herman  V,  qui  suit; 

S*  Gilles  Ily  aifteur  de  la  branche  des  seigneurs  otlraBiiCB , 
dbHbdbsb,  etc.,  rapportée  à  son  rang  (page  9S); 

8*  Bfargnerite  de  Hinnisdal,  chanoinesse  an  noble  chapitre  de 
Mnnster-Bihen.  {SuppL  am  trophées  de  Brabnnt,  p,4M.) 

YIII.  Herman  de  Hinhisdal  ,  Y*  du  nom  y  dieva- 
lier,  seigneur  de  Kerckum,  fonda  de  procuration,  le 
22  juin  1419,  Michel  Schroota^  pour  feire  en  son  nom 
relief  de  la  moitié  de  Kerckum  en  la  cour  féodale  de 
l'abbaye  de  Saint-Tron.  Il  était  marié,  en  143.1,  avec 
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Isabelle  dj^Rickbl  (1).  Il  est  qualifré  échevin  de  la 

ville  de  Saint-Tron  (2)  dans  lacté  du  jrelief  qu'il  fit  en h»«,  "u"li«"de  •.- 

la  cour  féodale  de  l'abbaye  de  Saint-Tron ,  le  !•'  fé-ï!:\,'r  ^  * 

vrier  1436  (^.  si.)  poiir  les  deux  fiefs  que  feu  Her- 

man,  son  père,  avait  possédés,  et  qui  anciennement 

avaient  appartenu  à  Wauthier  de  Hinnisdal ,  cheva* 

lier,  ledit  relief  fait  entre  les  mains  du  seîsneur  Jean 

de  Beesde,  abbé,  représenté  par  Lambert  de  Werfen- 

geys,  son  lieutenant,  en  présence  de  Laurent  Hillen, 

de  lliéodore  de  Heusaen   et  de  plusieurs  autres 

bommes  de  fiefs.  {Expédition  délivrée  sous  le  sceau 

de  la  cotir  de  ladite  abbaye,  le  il  noi^embre  1785). 

Herman  Y  vivait  encore  en  1454  et  mourut  avant  le 

SO  mai  1472  (A).  Les  20  et  21  novembre  1609,  les 

officiers  de  la  justice  de  Saint- Tron  et  Raes,  seigneur 

de  Bickel,  attestèrent;  qu'Herman  de  Hinnisdal  et 

Isabelle  de  Rickel  étaient  représentés  sur  une  vitre 

de  Féglise  de  Stewordt  en  chevalier  et  en  dame.  Us 

avaient  eu  deux  fils  : 

4*  Hennan  VI,  dont  Particie  suit  ; 

S®  Robert  de  Hinnisdal,  vivant  en  I47S,  mort  avant  l'année 
1488. 

IX.  Herman  de  Hinhisdal  ,  VP  du  nom ,  seigneur 
de  Kerckum,  conseiller  et  cbambellan  de  Gfaarles-le- 
Téméraire,  duc  de  Bourgogne ,  fut  reçu  à  bommage 
avec  son  frère  Robert  pour  les  deux  fiefs  de  Kerckum, 
par  AmoM  de  Beringben,  abbé  de  Saint-Tron,  le 
30  mai  1472,  en  présence  d^Herman  de  Mettecoven, 

(I)  Bolle ,  seigneur  de  Rickel ,  vassal  de  l'abbaye  de  Saint-Tron , 
épousa,  vers  4S80,  une  fille  de  Raes  de  Haccourt,  chevalier,  sei- 
gpeur  de  Haversen  et  d'Osogne,  ëchevin  de  Lie'ge.  {Miroir  des 
nobles  de  Hasbaye^  pp.  148,  S 6 6.) 

(s)  Cette  magistrature  ëtait  fort  honorée  dans  les  Pays-Bas ,  et 
n'était' remplie  anciennement  que  parles  plus  nobles  familles.  Les 
échevins,  les  bourgmestres,  che&  des  troupes  de  la  cite  pendant 
la  guerre ,  étaient  toujours  âus  parmi  les  nobles  qui  suivaient  la 
profession  des  armes,  et  ordinairement  ceux  qui  remplissaient  ces 
charges  e'taient  revêtus  de  la  chevalerie.  (Voyez  le  Recueil  héral- 
dique des  échevins  et  bourgmestres  de  la  noble  cité  de  Lie'ge,) 
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de  Guillaume  de  Waelhoven,  de  Gu^laume  de  Guis- 
choven  et  de  pUisieMrs  autres  vassaux  de  cette  ab- 
baye. {Expédition  délivrée  le  21  novembre  1785 , 
sous  le  sceau  de  la  cour  féodnle  de  ladite  abbofjrmi* 
Herman  de  Hinnisdal  servit  le  duc  de  Bourgogne  dans 
la  guerre  qu'il  fit  à  René  II,  duc  de  liûrraine,  ligué 
oootre  lui  avec  le  roi  Louis  XI  et  Tettipereur  Fre^ 
déric  III.  C'est  pe  qu'on  voit  par  des  lettres  da  duc 
Charles,  données  durant  le  siège  de  Mtns,  le  M  avril 
1475,  où  il  s'exprime  ainsi  :  «  Considérant  que  les 
<•  François ,  nos  ennemis ,  ont  puis  nagaires  tournée 
«  les  terres  et  seigneuries  que  notre  an^  et  féal 
«  conseiller  et  chambellan  Herman  de  Henisdael 
«  tient  et  possède  de  héritaige  maternel  en  notreéit 
«  pays  de  Haynau.et  en  ycelles  feit  plusieurs  exploi6 
«  de  guerre,  et  que  encores«ils  y  veeillent  penëvérer, 
«  savoir  faisons  que  pour  ces  causes  nous  avons  oc- 
«  troyé,  consenty  etaccordé  audit  Herman  de  Henk- 
«  dael  qu'il  piust  levçr  et  faire  mectre  sus  tous-cenlB 
K  qui  tiennent  aucune  chose  en  fief  de  luy,  et  de  les 
«  contraindre  de  servir  souz  lui  on  son  commis  du- 
«  rant  les  divisions  et  guerres  que  nous  pourrons  avoir 
«  contre  le  Roy  ou  tant  qu  il  nous  plaira.  *»  {Original 
en  pai'chemin  du  cabinet  defeuMLd'Hozief),  Her- 
scoun:  Qi^Q  VI  avait  épousé  Marguerite vSchrootb,  av«<; 
laquelle  il  fonda  un  anniversaire  dans  Té^ise  <le 
Kêrckum.  Cette  dame  se  remaria  avec  GuiHaume 
Pollaer.  Son  premier  mari  en  avait  eu  :      « 

1*  Herman  VII»  dont  nous  allons  parler; 
.    V*  Robert  de  Hitfnisdal ,  vivant  en  1 4S8. 

X.  Herman  ns  HiwKfSoàL,  Yli^  du  nom ,  danhoi^ 
seau,  puis  chevalier,  seigneur  de  Kerckum,  chaài- 
bellan  de  Charles,  archiduc  d^ Autriche,  prince  d^Es- 
ps^ne,  (depuis  Charles-Quint),  et  gouverneur  de 
Malines,  succéda  jeune  à  sim  père.  Guillaume  PoUaar, 
son  beau-père,  comme  man  et  bail  de  Mai||nerite 
Schroots,  avait  fait  relief  de  Ftin  des  deux  -fiefs  de 
Rerckum  le  4  avril  1480.  Le  1£  mars'  1488,  le  même 
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GulfeûiHfô  PoMaer;  toujours  au  nom  de  sa  femme  ^ 
a^lfaérita  des  deuic  fiefs  de  Kerckum  Herman  et  Ro- 
bert de  Hmnisdal,  ses  beaux-fils.  {Expédition  en 
latin  signée  et  scellée.)  Le  22  juin  1 490 ,  Herman  de 
Hinnisdal,  dataoiseau,  fonda  de  procuration  Michel 
Schroots  pour  faire  relief  des  deux  fiefs  de  Kerc- 
kum (C)  •  Par  lettres  datées  de  Malines  le  27  avril 
16094  Temperenr  IMaximilien  et  Charles,  archiduc 
d^utriche  et  prince  d'Espagne ,  «  en  considération 
«  des  grans,  notables  et  loyaux  services  que  notre 
«  chier  et  féal  messire  Herman  de  Hinnisdaelj  che- 
«  vaiier,  seigneur  de  Querckem ,  nous  a  faiz  tant  en 
«  Testât. de  chambellan  de  nous,  Charles,  eu  quoy  il 
«  s'est  grandement,  vertueusement  et  loyaulment 
«  acquitté  que  aultrement  en  plusieurs  et  diverses 

«  manières ,  lui  avons  promis  et  promettons  par 

«  ces  présentes  le  pourveoir  de  Testât  et  office  de 
«gouverneur  de  notre  ville  de  Malines  si  tost  qu^il 
«  escherra  vacant,  et  dès  maintenant  luy  avons  donné, 
«  octroyé  et  accordé  ledit  estât  et  office.  »  {Originq.1 
signé  par  MargUeri^ ,  fille  de  Tempereur  Maximi- 
lien^  et  scellé  du  sceau  de  Vempire  en  cire  rouge  pen- 
dant sur  double  queue  du  parchemin ,  cabinet  de  Jeu 
M^  d!Hozier).\\  épousa  Elisabeth  de  TiAUGHEn,  ainsi 
quil  appert,  par  lettres  du  8  septembre  1512,  des 
échevins  de  la  ville  de  Leeuw  (A).  Il  intervint  dans 
un'actede  1519  [Supplément  aux  trophées  de  Bra- 
bant^  p.  443).  D'autres  lettres  de  Tempereur  Charles- 
Quint,  données  à  Bruxelles  le  !•'  février  1521,  por- 
tent :  ft  Goume  notre  chier  et  féal  chevalier  Hermann 
«  deHinnisdael^  seigneur  de  Kerckem,  pour  noussub 
(c  ^enir  aux  affaires  que  nous  avons  à  soustenir  et  sup  - 
«  porter  au  moyen  de  la  présente  guerre  (celle  contre 
«  le  roi  Franof  is  P*^  ),  mesmement  pour  faire  paie- 
«  ment  aux  gens  d'armes  de  sa  compaignie  se  soit 
a  obligé  en  son  propre  et  privé  nom  po«nr  la  som[me 

«  de  mil  livres,  monnoie  de  Flandres ,  savoir  fai- 

«  sons  que  nous^  ces  choses  considérées,  mesmement 
«  le  plaisir  et  service  que  ledit  Hinnisdael  nous  a  fait, 
«  lui  avons  octroyé  et  promis ,  octroycms ,  accordons 
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«  et  promettons  de  bonnç  foy  et^fli  parolle  d'euîpe- 
N  reur  par  ce$  préseirtis  que  de  ladite  somme  de 
«  mil  livres  nous  le  ferons  rembourser  et  contenter 
«  par  notre  receveur  de  Brabant  au  quartier  de  Lou- 
«  vain«  »  (Original  du  cabinet  de  Jeu  M.  (Tffozier.) 
Après  la  mort  de  Michel  Schroots^  Herman  de  Hin- 
nisdal  lui  substitua  pour'mambour  de  la  moitié  de 
ses  fiefs  de  Kerckum  Jean  Zélis^  fils  de  Henri,  qui 
prêta  serment  de  fidélité  le  20  janvier  1  â22  (C).  Il  eut 
pour  fils  Herman  VIII,  qui  suit. 

XI.  Herfban  de  Hinnisdàl,  VHP  du  nom,  cheva- 
lier, seigneur  de  Kerckum^  épousa  Marie  de  Corswa- 

dWmim7iTr!!/cetiiEM  (l),  laqucllc  était  veuve  de  lui  lorsque,  par  acte 
d.Bu.oi«  j^  3  octobre  1648,  elle  passa  le  fief  de  Kerckum 

à  Herman  de  Hinnisdal ,  -scrn  fils.  [Registre  E.  D.  des 
fiefs  de  t  abbaye  de  SainV-TronJoL  216, 224  versos.) 
ils  sont  rappelés  dans  plusieurs  actes  postérieurs^ 
comme  ayant  eu  de  leur  mariage  :  « 

fo  Robert ,  dont  l'article  suit  ; 

S<>  Herman  IX,  auteur  de  la  brandie  des  seigneurs  db  Scha- 
BROUGK ,  rapportée  «i-aprés  (page  SI); 

S**  Marie  de  Hinnisdal ,  qui  ëpousa  I ^'Guillaume  de  Rickel  ; 
â""  Gérard  de  Conemhath  {%)  ; 

k^  Anne  de  Hinnisdal. 

XII.  Robert  de  Hinnisdal,  damoiseau,  seigneur  de 
Kerckum,  fit  le  relief  de  ce  fief  en  la  cour  féodale  de 


(l)  Illustre  maison  des  Pays-Bas  que  les  historiens  disent  issue  des 
comtes  souverains  de  Loos,  putués  des  comtes  de  Hainaut.  Elle  a 
été  élevée  successivement  aux  rangs  de  comtes  de  Loos-Gorswarem 
et  du  Saint-EjApire,  et  de  ducs  et  princes  de  Loos  par  Fempereur 
Charles  VI  en  1754  et  par  l'impératrice  Marie-Thérèse  en  1778. 
En  180S,  sa  principauté,  sous  la  dénominatioiMe  tf  Aei/ui-^o/- 
becky  lui  donnait  suffrage  a  la  diète  de  l'empire.  L'acte  de  la  con^ 
fédération  du  Rhin  la  soumit  au  grand-duché  de  Berg.  Anjoilr- 
d'hui  ses  possessions  sont,  partie  sous  la  souveraineté  de  la  Prusse,, 
partie  sous  celle  du  Hanovre.  {Nobiliaire  des  PitjrS'BaSy  in-l8, 
Louvain,  1760,  t.  Il,  p.  75S  ;  Annuaire  généalogique  et  histort- 
711e,  l8S1,p.  187.) 

(s)  Di  GoBTBVSACH  :  d*or^  a  trois  bandes  de  gueules. 
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Tabbaje  de  Saint-Tron,1e.  1 1.  janvier  1666.  [Expédi- 
tion, signée  et  scellée,  délivrée  le  24  no^embt^  1785.) 
Ueut  pour  femme  Barbe  de  Roost  {AUcls  de  Ro8iiT),d.„g"t?'ao  iion  d« 
dame  de  Danicken  au  pays  de  Fauqnemont  (A.  C.)."**''* 
Lui  n  sa  femme  moururent,  en  1 567,  de  in  peste  qui 
désola  le  pays  de  Liëge  à  cette  époque,  et  ils  furent 
enterré»  à  Saint-Tron  dans  le  clottre  des  Frères  de 
Saint-Alexis.  Ils  avaient  eu  quatre  fils  : 

I"  Hcrman  de  Hînnisdal ,  mort  sans  postérité; 

S«  Nicolas  !•',  qui  a  continué  la  branche  aînée;' 

3"  Daniel  de  Hinnisdal,  damotseaa,  seigneur  de  Kerckum, 
dont  il  fit  relief  en  son  nom  après  la  mort  de  son  frère  Ni- 
colas. (Ré^.  des  fiefs  de  tabbaye  de  Saint-Tron,  F.  E,, 
fol,  29l,)Le  11  février  1589,  il  vendit  une  partie  de  ce 
ficf  à  Martin  Robeyns.  [Ibid.,  rég.  E.  F.,  fol.  175:  rég. 
F.  G.,f4>L  S05.)  Le  10  novembre  I61S,  Daniel  de  Hin- 
nisdal ht  aY«u  pour  les  d«uz  ûeh  de  Kerckum  (C).  Il  avait 
épousé  Judith  de  Baelge  ^  morte  le  sa  mai  4  609.  Il  se 
démit  de  ses  biens  en  faveur  d«  Louis ,  son  fils,  le  10  mars 
4019  {Original  en  flamand) y  et  mourut  de  la  peste  à 
Thiennes,  en  Brabant,  le  30  septembre  1090.  Il  avait  eu 
quatre  fils  et  une  fille  : 

A.  Robiert  de  Hinnisdal,  né  en  1583,  décédé  à  vingt-six 
ans  le  51  mars  1008.  U  ne  fut  pas  marié; 

B.  Lovais  de  Hinnisdal  de  Kerckum,  damoiseau ,  né  en 
1584.  Ufit  relief  en  l'abbaye  de  Saint-Tron,  le  30  iuin 
1019,  des  biens  que  lui  avait  cédés  son  père  (C).  Il 
obtint  un  octrt>i,  1^  15  octobre  1057,  de  l'abbé  de 
Saint-Tron ,  qui  lui  accorde  la  liberté  de  disposer  des 
bieos  de  KercJLum  par  testament  ou  donation  entre- 
vifs. (Rég,  de$  fiefs  de  Saint-Tron,  E.  L.fol.  170, 
verso,)  Ce  fut  en  vertu  de  cet  octroi  que,  par  son  tes- 
tament du  5  février  1 050,  le  très-noble  seigneur  Louis 
de  Hinnisdal  de  Kerckum  ordonna  que  si  son  frère 
Jean  mourait  sans  enfants  légitimes,  les  biens  de  Ker- 
ckum et  ses  biens  patrimoniaux  passeraient  au  fils  aine 
de  son  neveu  de  Hinnisdal ,  seigneur  dç  Fumai.  L'ab- 
hesse  de  Herckenrode ,  sa  sœur,  fut  donataire  d'une 
partie  de  ses  meubles.  {Expédition  delii^réey  le  1 9jan» 
'vier  1780,  sous  le  sceau  de  la  cour  de  Saint-Tron,) 
Il  mourut  sans  postérité  le  35  mai  1 051 ,  et  fut  inhumé 
au  miliea  du  chœar  de  Téglise  de  Stewordt,  devant  le 
grand  autel  ;  «         - 

C.  Jean  de  Hinnisdal  Painé,  né  en  1593,  seigneur  de 
Cannart ,  mort  sans  postérité  avant  Tannée  1 055  ; 
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D.  Jean  de  Hinnisdal  le  jeune,  damoiseau,  seigneur  de 
Cannart,  puis  deKerckum  après  son  frère  Louis.  D  est 
qualifie  dans  plusieurs  actes  du  chapitre  de  Munster- 
Bilsen,  des  années  1689  et  164S  [foL  5S  et  S4  du 
registre)^  capitaine  et  gouyemeur  des  forts  de  Spinola 
et  de  Kildrecht  sous  Anvers.  Le  1  «■'  juillet  1651,  Jean 
Tan  den  Creest,  fonde  de  pouvoir  du  noble  seigneurie 
capitaine  Jean  de  Hinnisdal  de  ICerckum,  ci -devant 
gouverneur  des  forts  de  Spinola ,  Kildrecht^  et  autres 
en  dépendants,  fit  relief  et  prêta  serment  pour  le  fief 
de  Kerckum,  tenu  de  Fabbaje  de  Saint- Tron.  (Reg, 
F.  K,,foL  64,  et  extrait^  sous  le  sceau  de  cette  ah- 
bjaye,  par  C.  RubenSy  notaire  public  et  secrétaire  du 
réve'rendissime  abbé  et  seigneur  de  Saint^Tron.) 
Jean  de  Hinnisdal,  damoiseau,  obtint  de  Vabbé  de 
Saint-Tron ,  le  0  septembre  1655,  la  permission  de 
disposer  de  quelques  biens  fonds  à  Kerckum  (G).  Il  y 
eut  un  transport  de  biens  à  son  profit  le  3  7  juillet  1 657. 
(Original  en  flamand.)  Son  testament,  du  %  octobre 
1658  (insinué  au  greffe  de  Saint-Tron  le  2  3  juillet  1764), 
porte  que,  conformément  au  testament  de  son  frère 
Louis,  du  5  février  1 650,  il  lègue  au  ffls  atné  de  Phi- 
lippe«Herman  de  Hinnisdal,  damobeau,son  neveu, 
seigneur  de  Fumai»  des  biens  à  Kerckum,  réversibles, 
en  cas  de  mort  sans  enfants,  aux  plus  proches  parents 
.  du  donataire.  Les  autres  dispositions  principales  sont 
celles-ci.  Il  laissa  ime  cour  censale  à  Kerckum ,  qu'il 
avait  acquise  de  son  cousin  Henri  d'Alsteren,  seigneur 
de  Hamel ,  damoiseau,  au  fils  dudit  Henri.  Il  légaa  â 
Françoise- Appoline  de  Hinnisdal  de  Fumai  une  maison 
que  Jean  van  der  Bosch,  damoiseau,  lui  avait  vendue 
avec  reversion,  en  cas  de  mort  sans  enfants,  aux 
sœurs  ou  représentants  de,*Iadite  Françoise -Appoline. 
Enfin  il  légua  une  rente  à  Alexandre  de  Hinnisdal,  da- 
moiseau, demeurant  au  pajs  de  Glèbes,  fils  de  feu  Raes 
de  Hinnisdal.  {Expédition  en  papier  signée  H,  F. 
Gerardi^  sous  greffier.)  Jean  de  Hinnbdal  mourut 
sans  postérité  (1). 


(f)  3ean  de  Hinnisdal  fit,  en  1658,  un  mémoire  où  il  marque 
le  temps  de  la  mort  de  Robert  de  Hinnisdal  et  de  Barbe  de  Roost, 
ses  aïeuls,  de  Robert,  son  oncle,  de  Daniel,  son  père,-  de  Judith  de 
Baelge,  sa  mère,  de  Barbe  de  Hinnisdal,  abbesse  de  Hercken- 
rode,  de  Louis ,  son  frèns ,  lequel  avait  fait  un  legs  à  l'église 
de  Stevordt  pour  l'entretien  d'un  chapelain;  de  Jean,  son  autre 
frère ,  seigneur  de  Cannart ,  de  Marie  de  Baelge ,  sa  tante ,  prieure 
td'Herckenrode,  morte  â  soixante-huit  ans,  et  de  Jean  de  Broni- 
neck,  seigneur  de  Brnsthem,  son  neveu,  mort  le  16  juillet  1 658. 
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E.  Barbe  de  Hionisdal,  née  ^  4584.  Elle  fit  profession 
religieuse  en  l^abbaye  de  Herckeorode  sous  TabbefCse 
Anne  de  Blocquerie,  le  S  septembre  4598,  et  fut  ëlùe 
abbesse  de  ce  monastère.  EUle  mourut  en  4  655  ; 

k**  Robert  de  Hinnîsdal,  marié  avec  N...  de  Blocqueric  (4). 
Il  eut  de  ce  mariage  : 

Marie  de  Hinnisdal ,  femme  de  Guillaume  de  Huesch. 


VICOMTES  ET  BARONS  DE  FUMA L. 

XI  IL  Nicolas  de  Hinmsdal  db  KBacKVM,  l*'  du  nom, 
damoiseau,  puis  chevalier,  seigneur  de  Daoicken, 
épousa  Christine  de  Douchierff,  dite  de  Don ceel^  ac""gî!;uj"'"à"  i 
{Quartiers  généalogiques  des  Jamilles  nobles  J^if'"'"*'' *•"'• 
Pays-Bas,  in-4%  Cologne,  1776 , 1. 1 ,  p.  191;  Suppl. 
aux  trophées  de  Bradant,,  t.  I,  p.  4.44.)  Le  1*^  dé- 
cembre 1578,  Nicolas  van  Hinnisaael,  damoiseau,  fit 
relief  pour  lui  et  ses  héritiers  du  fief  de  Kerckum. 
{Eûspédition  déliifrée  sous  le  sceau  de  la  courjéodale  de 
tabbayede  Saint-Tron  fe26  noi^embre  tl%S,)  Messire 
Nicolas  de  Hinnisdal  et  Christine  de  Donchierff  sont 
nommés  dans  un  acte  de  mambournie  du  12  mars 
1580  (A.  B.)  On  voit,  par  les  actes  nombreux  où  ils 
sont  rappelés,  qu'ils  n'ont  laissé  qu'un  fils  nommé 
comme  son  père ,  et  dont  nous  allons  parler. 

XIV.  Nicolas  de  HmnisDAL,  II*  du  nom,  damoi- 
seau ,  seigneur  de  Fumai,  de  Danicken ,  de  Gratzen , 
de  Hercken,  de  Stralen,  de  Cannart,  etc.,  servit 
avec  distinction  dans  les  armées  de  la  maison  d*  Au- 
triche (A).  Il  épousa,  par  contrat  du  18  juin  1607, 
passé  devant  Malton,  notaire  apostolique  et  impérial, 

(4)  Db  Blocqubbib  :  coupt,  au  4  d'or ,  au  chevron  de  gueules  , 
accompagne  de  trois  merlettes  de  sahle  ;  au  S  de  gueules^  a  tf  ois 
iasanges  accolées  d^argenu  De  cette  famille  était  Gilles  de  Bloc- 
qaerîe,  archidiacre  de  Hainaut,  prévôt  de  Sainte-Croix,  chancelier 
de  réyéque  de  Liège  et  président  du  conseil  en  4537.  (Recueil  hé- 
raldique des  bourgmestres  de  la  noble  cité  de  Liège  y  in-fol"., 
4  710,  p.  S5I.) 
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M  F»iL  :  Antoinette  de  Fum al^  dite  de  Warnaat,  fille  de  Jean 
d!!^'!rde*g^âi^.^de  Fumai,  dit  de  Warnant  et  de  Gertrude  d'Anyio. 
^l  cbî!ri{***3rï  {Quartiers  généalogiques  des  familles  nobles  desPays- 
(mel»  ai  «uMir..  £^^  p.  1 9 1!;  N  icolas  fut  assisté  au  contrat  de  Herman 
de  Mettecoven  et  deFastré  de  la  Ruelle,  damoiseaux, 
et  Antoinette  de  Fumai,  de  sa  mère,  de  Jean  de  Hem- 
ricourt  et  de  Jacques  de  Woelmonl,  écuyers.  (Ori- 
ginal sur  papier.)  il  fit  preuve  de  la  noblesse  devant 
le  comte  d'Egmont,  gouverneur-général  des  Pays- 
Bas,  le  7  janvier  1610  (A);  fit  un  accord,  le  14  jan- 
vier 1613,  avec  Barbe  Brecbts,  veuve  de  Jean  de  Vos, 
laquelle  lui  transporta  la  maison  et  forteresse  de 
Molen-Bisoul ,  dont  il  fit  relief  en  la  cour  féodale  de 
Brabant  le  18  du  même  mois.  Par  sou  testament ,  du 
25  septembre  1641 ,  il  voulut  être  inhumé  en  la  cha- 
pelle qu^il  avait  fait  bâtir  dans  Téglise  de  Fumai 
auprès  de  sa  femme,  fit  un  legs  à  D.  Philippe  de 
Fumai,  son  beau-frère,  prieur  de  Grandpré,  et  un 
autre  à  dame  Catherine  de  Donceel  (Donchierff),  ^a 
cousine,  religieuse  à  Marche.  (Rég.  de  la  cure  de 
Fumai  y  fol.  6,  7  et  8.)  Ses  enfants  furent  : 

I  •  Philippe-Herman ,  qui  suit  ; 

»  S*  Engelbert  de  HiBuisdal ,  mort  sans  poslëritë  en  10S7  ; 

5*  Jean  de  Hinnisdal,  qui  mourut  après  sa  mère  et  avant  son 
père,  suivant  le  testament  de  ce  dernier  j 

4*  Marguerite-Christine  de  Hinnisdal,  religieuse  à  Marche-les- 
Dames.  Ses  père  et  mère  lui  constituèrent  une  rente  lors- 
qu'elle fît  profession  le  31  novembre  4637. 

XV.  Philippe-Herman  baron  de  Hinnisdal,  cheva- 
lier, sire  et  vicomte  de  Fumai,  seigneur  de  Gratzen, 
de  Cannart,deStralen,  de  Danicken^  deHercken,  etc., 
baptisé  le  1"  mai  1613  en  Téglise  paroissiale  de  Fu- 
mai ,  comté  de  Namur,  fut  successivement  alpher 
(officier)  dans  un  régiment  d'infanterie  wallonne,  le 
15  juin  1635;  capitaine  d'une  compagnie  franche  le 
12  février  1640,  et  colonel  d'un  régiment  de  cinq 
compagnies  de  cuirassiers  le  26  mai  1651;  enfin, 
lieutenant-général  au   gouvernement  et  30uverain 
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batUiage  des  ville  et  comté  de  Natnur^  et  premier 
échevin  de  ladite  ville.  (A.  B.  C.  Quartiers  généalo" 
(piques  des  famules  nobles  des  Pays-Bas,  p.  191.)  H 
épousa,  assisté  de  messire  Gilles  de  Fiennes ,  cbeva- 
lier,  seigneur  de  Ranoville,  Ilestrus,  etc.,  par  con- 
trat passé  devant  Rogier  etFernagus,  notaires  royaux  j,,^*,|*i' 
à  la  résidence  d'Aire,  le  16  mai  1637,  demoiselle j],"»^';^»^  ^^^  ^^ 
Barbe  de  Libres,  fille  de  messire  Antoine  de  I^ières,  i>*nd'r7r.  cm. 
chevalier,  seigneur  de  Ferfay,  de  Caucby- à -la-Tour, 
àe  Wesemal,  de  Judroncq,  la  Sessoie,  Saint-Gornil, 
Montergon ,  Herentbals,  etc.,  et  de  noble  dame  Jac- 
queline de  Tackœu;  dite  de  Zillebeke^  dame  de  Zil« 
lebeke,  de  Montergon,  et  autres  lieux,  la  future 
assistée  de  haut  et  puissant  seigneur  messire  Gilles , 
vicomte  de.  i^ières,  chevalier,  baron  du  Val  et  de 
fiemeville,  seigneur  de  Saint-Venant,  de.Nedon, 
d'Auchel,  de  Westrehem,  Fouquenthun,  la  Haye, 
Malfiance,  Fauquenhem^HauIpreyS)  Noinville,  Saint- 
Crast,  la  Riotte  ,  Wissocq  ,  etc.,  mestre-de-camp , 
gouvemeur  et  grand  bailli  d^épée  des  ville,  château 
et  bailliage  de  Saint-Omer,  son  oncle.  Barbe  dé  Licres 
eut  en  dot  16  mille  florins.  {Copie  en  forme  authen^ 
tique  ^  sous  le  sceau^du  ^rand  bailli  de  Lîllers^  du 
20  décembre  1725.)  Philippe -Herman  de  Hinnisdal 
recueillit  les  fiefs  de  Kerckum  après  la  mort,  sans 
enfants,  de  ses  cousins  Louis  et  Jean  de  Hinnisdal , 
et  il  en  fit  relief  en  Fabbaye.  de  Saint-Tron  le  12 
mai  1660  (G;.  Le  2  novembre  1662,  noble  et  illus* 
tre  seigneur  Philippe-Herman  de  Hinnisdal,  baron 
de  Fumai,  et  Adrien  de  Lières ,  seigneur  de  Ferfay, 
mestre-de-camp  d'un  terce  d'infanterie  wallonne, 
son  beau-frèréy  firent  un  accord  au  sujet  de  Tacquit- 
tement  de  la  dot  de  Barbe  de  Lières ,  qu'Adrien  de 
Lières  compléta  par  la  cession  de  la  censé  de  Polin- 
chove ,  en  la  châtellenie  de  Furnes .  conformément 
au  testament  mutuel  d'Antoine  de  Lières  et  Jacque- 
line de  Zillebeke,  père  et  mère  de  Barbe,  baronne 
de  Fumai,  du  22  décembre  1 638.  [Copie  coVationnée 
sur  la  minute  originale  par  Desmarets  et  Cauliers, 
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notaires-)  Philippe-Herman  ^t  Barlie  de  Lières  vi^ 
valent  encore  en  1680.  Leurs  enfants  furent  : 

f®  Philippe-Herman-DomiDique ,  dont  Farticle  suit; 

2^  Florence  de  Hinnisdal ,  baptisëe  en  Tëglise  paroissiale  de 
Fumai  le  II  aTiil  I6I4; 

5**  Yolande  de  Hinnisdal^  née  Iç  5  aTrîl  1645; 

4*  Anne- Charlotte  de  Hinnisdal ,  mariée  à  Gaspard,  comte 
de  Chavagnac  (I),  lieutenant-général  des  armées  deTem- 
pereur,  dont  elle  fut  la  troiisiéme  femme,  fils  de  Josué, 
seigvenr  de  Cbavagnac,  d'Aiidredi«n  et^u  Bouigiiet,  gou- 
verneur du  châtçau  de  Montauban  en  1638  ,  puis  conseil- 
ler et  premier  chambellan  de  Gaston^  duc  d^Orléaps,  et  de 
Gillette  de  Calvisson  de  Saint- Alban.  Gaspard  est  ce  fa- 
meux comte  de  Cbayagnae  quesa  brâroure  et  ses  négociations 
ont  reodu  oélèbre.  Il  fat  ambassadeur  à  Varsovie  pour  lûre 
élire  roi  de  Pologne  le  duc  de  Lorraine,  et  plénipotentiaire, 
en  1678,  pour  le  traité  relatif  à  la  restitution  de  la  Lor- 
raine. Veuf  d*Anne-Charlotte  de  Hinnisdal,  il  se  remaria 
en  France  en  quatrièmes  noces,  en  1679,  avec  Marie- 
Thérèse  d'Etampes  de  Valençay,  et  mourut  en  son*  château 
du  Bousquet  le  1 1  février  1696»  Ses  Mémoires  ont  été  pu-> 
bliés  en  1699; 

50  Françoise- A ppoline  de  Hinnisdal ,  religieuse. 

XVI.  Philippe-Herman-Domininue,  baron  de  Hin  : 
m  i$DAL,che  valier^sire  et  vicomte  deFumal,  seigneur  de 
Gratzen,  de  Kercknm,  de  Cannart,  etc., capitaine  dans 
te  régiment  des  hauts -allemands  du  baron  de  Berlo 
au  service  d'Espagne  par  lettre  du  17  mars  1659  (A), 
épousa,  pav  contrat  passé  devant  Sdrogeu,  notaire  et 
tabellion  public  à  Bruxelles,  le  24  juin  1673,  contrat 

(1)  Di  CuAVAÇHAC  :  de  sable  ^  a  S  farces  d' argent  ^  acç^m^- 
gnees  çn  chef  de  S  roses  d^or.  Cette  ancienne  famille  d'Auver^e 
est  connue  depuis  Guillaume  de  Cfaavagnac,  damoiseau,  qui  vivait 
en  1969,  et  a  prçuvé  par  filiation  depub  Pierre  de  Chavagnae,  seî- 
gn^va  de  CSiavMiac  <n  IA4.A.  Elle  a  pris  lea  principales  aUiianoes 
dans  le9  maisons  d'Auzoo  ,4^  Bouveroqhe,  du  Clp^utd'Espiiptçhaly 
d*£staing,  de  Froulay •  Tessé^  de  ]\l(iDU>ais8ie]:-Cimillac,  des  IVos, 
de  SaîUans,  etc.  Henri-Louis  de  Chavagnac ,  capitaiue  de  vais- 
seau ,  neveu  du  oemte  Gaspard  ,  obtint  Térection  de'sc^  terres  en 
titre  de  marquisat  4e  Chavagnac  au  mots  de  février  1 790.  (Voyez 
V Armoriai  peindrai  c|ç  Fr4tnce ,  U*  registre.) 
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OÙ  il  fut  assisté  de  mesdire  Philippe-Herman,  baron  de 
Hinnisdaly  sire  et  iricomie  de  Fumai,  ci-devant  colonel 
d'un  régiment  de  cavalerie,  lieutenant-^énéral  an 
gouvernement  et  souverain  bailliage  des  ville  et  pro- 
vince de  Namur,  son  père,  etde  messire  Jean-Charles- 
Chrétien  de  l^ndas,  son  parent,  seieneur  de  Louvi- 
gnies,  mestre  de  camp  de  cavalerie  et  général  de  „^^^u„^. 
bataille  au  service  d'Espagne,  Catherine*Caroiine,<i«'^iittM^^'î~un« 
comtesse  de  WALi.eNROoE,  fille  de,me.ssire  Jean-£p-*!S|ue  "^  r^« 
nest,  baron ,  puis  comte  de  Wallenrode  et  du  Saint- SônlTiïïimîîîr"!; 
Empire  (1),  seigneur  de  Vrechera,  de  Bell,  etc.,  du"'"^»  ~  "*"'•" 


(l)  Ce  fat  par  dîpléme  dat^  deYienne,  le  14  fëYiier  1676,  que 
Tempereur  Lëopold  I***  accorda  à  Jean-Ernest ,  baron  de  Wallen- 
rode, fïoiiseiller  prive,  major-génëral  et  chambellan  de  l*électear 
de  Saxe  «  puis  conseiller  priVë  et  grand-mlattre  de  Télecteur  de 
Brandebourg,  pour  lui  et  ses  héritiers  masculins  et  féminins,  à  per- 
pétuité, le  titre  de  comtes  et  comtesses  du  Saint-Empire  romain , 
avec  rétroaction  de  ce  titre  sur  trois  générations  (son  père,  son 
aïeul  et  son  bisaïeul),  etqualifications  héréditaires  â^excelienceeiâe 
grandeur  dans  toute  ligne  mâle  et  femelle. 

Parmi. le»  considérants  de  cette  concession ,  fondés  sur  la  haute 
ancienneté  et  les  illustrations  de  la  maison  de  Wallenrode ,  le  di- 
plôme rappelle  qu'en  865,  suivant  Tritelme  et  Bucelin  dans  leurs 
chroniques,  Gunther  de  J^allenrode  était  archevêque  de  Cologne  ; 
que  ceux  dé  celte  maison  prirent  part  an  tournoi  d  Ithal,  en  Saxe, 
ordonné  par  Teropereur  Henri  111  en  I0A2  ;  qu'en  4S91 ,  Conrad 
de  Wallenrode  fut  au  grand-mattre  de  l'ordre  Teulonique  (Art 
de  vérifier  Us  dates,  édit.  in-8,  t.  XVI,  p.  485);  qu'en  4416  , 
Jeiin  de  Wallenrode  (son  frère)  fut  évéque  de  Liège  ^  (apr^s  avoir 
été  archevêque  de  Riga  en  I  St4 ,  et  l'un  des  pères  du  concile  gé- 
néral de  Constance)  ;  prélat  illustre  par  son  savoir  et  par  les  hautes 
vertus  qu'il  déploya  dans  Tépiscopat.  [Ibid,^  t.  XIV,  p.  S21  ; 
t.  XVn,  p.  8.)  Enfin,  que  Valmnce  des  seigneurs  de  Wallenrode, 
â  cause  de  leurs  actions  h^tnques ,  avait  été  recherchée  dans  tous 
les  temps  par  les  plus  illustres  familles ,  et  entre  autres  par  celles 
des  comtes  de  Pappenheim,  de  Wittgenstein ,  de  Leiningen  (  Li- 
i&ange  ) ,  de  Wieat ,  de  Waldbourg ,  de  Kosnigsegg ,  de  Wetzen- 
faausen,  etc.  Léopoid  !•'  fût  aussi  mention  d'un  privilège  nngulier^ 
et  anciennement  trés-honorable ,  accordé,  en  14^88,  par  Tempe- 

*Le  Recueil  héraldique  des  ItourgvMStres  de  Ué^e  (in-fol.,  17^)  rap- 
porté (p.  laS)  rélection  on  permatation  de  Jean  de  Wallenrode  au  4  mai 
t4idf  qai  est  la  date  certaine  (voir  anati  VArt  de  vésifor  les  dates).  Le 
même  retneil  donne  b  gravore  du  sceau  de  cli  évéque,  et  désigne  aioti 
ae«  quartiers  :  Wallenrode,  Leuchtenberçt  Bade  et  OEttingen. 
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conseil  privé  de  Télecteur  de  Saxe  et  son  général  Jt* 
bataille,  premier  ministre  et  grand-maréchal  du  duc 
de  Saxe-Lawembourg,  et  d'illustre  dame  Catherine- 
Charlotte,  comtesse  deWonsheim,  611e  de  messire 
Jean-Berthold,  comte  de  Wonsheim,  la  future  assistée 
de  messire  François-Gaspard  «  comte  de  Schellardt- 
Obendorff ,  baron  de  iVIuggenhausen ,  gentilhomme 
de  la  chambre  de  S.  M.  1.,  son  général  de  bataille, 
membre  du  conseil  de  guerre  et  colonel  d'un  régi- 
ment de  hauts-allemands  poui*  le  service  d'Espagne, 
son  parent.  (Original  en  papier.)  Par  ce  contrat,  Phi- 
lippe-Herman,  baron  de  Hinnisdal,  cède  à  son  fils  le 
château  de  Carïtiart,  tenu  de  Tévéque  de  Liège,  comte 
de  Loos,  le  H  ef  impérial  de  Kerckum  et  les  seigneu- 
ries de  Hercken  et  Borghershoff.  Illustre  dame  £r- 
mengarde  de  Guillenghien^  comtesse  de  Wonsheim^ 
dota  la  future  épouse ,  sa  petite-filie ,  et  la  comtesse 
de  la  Marck,  sœur  de  Catherine-Caroline  de  Wallen- 
rude,  signa  son  contrat  de  mariage.  Entre  autres 
clauses,  il  fut  stipulé  aue  la  future  épouse  habiterait 
sa  vie  durant  Thôtel  de  Fumai  à  Huy,  qu'il  y  aurait 
pour  4,000  florins  de  meubles  et  un  carosse  à  six  che- 
vaux. Le  baron  de  Hinnisdal  mourut  avant  le  23  mai 
J  7 1 6.  Il  est  rappelé  dans  un  grand  nombre  d  actes  et 
désigné  dans  le  testament  de  la  comtesse  de  Fursten- 
berg,  sa  belle-sœui,  du  10  juin  1717  (déposé  à  Tours 
le  6  avril  1726),  laquelle^  après  avoir  disposé  de  son 
hérédité  en  faveur  des  comtes  Louis-Pierre  et  Au- 
guste de  la  lMarck>  ses  fils,  donne  à  son  neveu,  le 
comte  de  Fumai ,  tout  ce  qu'elle  peut  donner  de  ses 
effets  meubles  et  immeubles  h  partager  avec  François- 
Marie,  chevalier  de  la  Marck.  (Grosse  en  papier,) 
Philippe-Herman-Uom inique  et  Catherine-Caroline, 


reur  Frédéric  111 ,  à  Veidt  dà  H^allenrode ,  pour  lui  et  sa  poitc- 
rîté ,  en  cooKidération  de  ses  exploits  de  guerre ,  du  droit  de  sceOcr 
ses  lettres  avec  de  la  cire  rouge.  (Copie  en  allemand  collationnée 
sur  r original  muni  de  la  buUe  d'or  par  ^ntoine^Corneille  Fro- 
licht  notaire  impérial,  munie  du  cachet  âe  ses  armes.) 
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comtesse  deWallenrode,  avaient  en  deux  fils  et  deux 
filles ,  entre  autres  : 

I*  Jcan-Herman,  dont  Tarticle  suit; 

3**  Marie -Charlotte  de  Hinnisdal  de  Fumai ,  religieuse  aux 
Annonciades  dfl  Venloo  en  1097.  La  comtesse  douairière  de 
Furstenberg,  sa  tante,  n^e  comtesse  deWallenrode,  par 
acte  du  30  décembre  1700 ,  daté  du  château  de  la  Bour- 
daisière ,  prés  Tours,  déclara  que  le  doû  de  300  écus  d'Es- 
pagne qu*elle  avait  fait  a  Marie-Charlotte  (de  Hinnisdal), 
née  vicomtesse  de  Fumai  «  resterait  audit  monastère  en  cas 
de  décès  de  sa  nièce  avant  cinq  années ,  terme  du  paiement. 
(  Copie  en  papier.  ) 

XVlI.JeanJIernianDfiHiNNiSDÀL,chevalier,vicomte 
et  baron  de  Fumai,  seigneur  de  Kerckum,  de  Grai- 
zen ,  de  Ziilebeke ,  de  Cannart,  de  Ferfay ,  de  Cau- 
chy  à-la -Tour,  etc.,  colonel-lieutenant  commandant 
du  régiment  de  la  IVIarck,  infanterie  allemande,  et  bri- 
gadier des  armées  du  roi,  né  en  1 674 1  reçut  le  supplé- 
ment du  baptême  au  château  de  Fumai  le  28  avril  1 680. 
Destiné  dès  sa  plus  tendre  jeunesse  à  la  carrière  des 
armes,  il  entra  comme  lieutenant,  au  mois  de  juin 
169Ô ,  dans  le  régiment  du  comte  de  la  Marck,  son 
cousin-germain  (infanterie  allemande),  au  service  de 
France.  Il  y  passa  par  les  grades  successifs  de  lieu- 
tenant en  second  en  novembre  1696;  premier  lieu- 
tenant au  mois  d^août  1699;  ca|>itaine  réformé  en 
avril  1701  ;  capitaine  en  pied  au  mois  de  janvier  1703, 
avec  rang  de  lieutenant-colonel  le  26  juillet  1710; 
sergent-major  le  1"  août  1711  (breuet  original)^  avec 
i^ng  de  colonel  le  5  août  1 7 1 2,  et  lieutenant-colonel 
en  pied  le  29  décembre  1 7 1 4  ( brevet  original).  Il 
servit  à  l'armée  de  Flandre  en  1696  et  1697,  et  se 
trouva,  le  10  juin  1702,  au  combat  de  INimègue  sous 
le  duc  de  Bourgogne^  puis  à  celui  d^Eckeren,  sous  lo 
maréchal  de  Villars^  le  10  mai  1703.  Le  baron  dfi 
Fumai  combattit  à  Ramillies  le  23  mai  1 706^  sou.9  Vc 
lecteur  de  Bavière  et  le  maréchal  de  Villoroy;  à  la 
bataille  d'Audenarde«  le  1 1  juillet  1708,  sous  lo  duo 
de  Vendôme,  puis  à  celle  de  Malplaquet  sons  le  ma- 
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réchalde  Villarsle  11  septembre  1709.  Le  12  juillet 
1 7 1 1 9  il  prit  part  à  la  brillante  affaire  d*Ârleux,  où  le 
comte  de  Gassion  défit  un  corps  considérable  de» 
alliés,  etylannée  suivante*  il  servit  aux  sièges  et  prises- 
de  Douay,  duQuesnoy  et  de  Bouchain  sous  le  maréchal 
de  Villars.  Passé  à  Tarmée  d'Allemagne  après  le  traité 
dIJtrecht,  il  s'y  trouva,  sous  le  maréchal  de  Besonsy 
au  siège  de  Landau,  qui  se  rendit ,  le  20  août  1713 , 
après  vingt-cinq  jours  de  tranchée ,  puis  à  celui  de 
Fribourg,  rendu  à  discrétion  au  maréchal  de  Villars 
le  1*^  novembre  suivant.  La  paix  atec  Tempereur  fut 
signée  à  Rastadt  le  6  mars  1714.  Le  baron  de  Fumai 
continua  de  commander  le  régiment  de  la  Marck.  U 
fut  créé  brigadier  d*infeinterie  par  brevet  du  3  avril 
1721,  reçut  des  lettres  du  roi,  le  8  août  1727,  pour 
aller  servir  à  Tarmée  de  la  Meuse  sous  le  comte 
de  Belle-Isle,  et  obtint,  le  h' janvier  1728,  une  pen- 
sion de  800  livres  sur  Tordre  de  Saint-Louis,  dont  il 
avait  reçu  la  croix.  (Originaux.)  Le  baron  de  Fumai 
est  mort  le  1 6  octobre  de  la  même  année  (1  ).  {Chror 
nologie  historique  militaire ,  par  Pinard  «  t.  VIII , 

Î.  309;  Etat  de  la  France^  smnee  1722,  t.  III,  p.  473.) 
ean-Herman  avait  fait  en  la  cour  féodale  de  Tabbaye 
de  Saint  Tron  le  relief  du  fief  de  Kerckuni  le  23  mai 
1716,  et  s'était  allié,  avec  dispense  de  Rome  pour 
consanguinité  au  quatrième  degré,  et  par  contrat  du 
22  octobre  1714  passé  devant  Hogez  et  Neauport, 
g!I'«kï!*èVièi.f00taires  royaux  à  Acras,  avec  noble  et  illustre  demoi- 
lAopard  d^or.    g^ijg  Maric-Claire-Eugéuie  de  Carmin  Lillbrs  (2)^ 


il  )  Par  le  testament  qu'il  avait  îtôA  trou  jouÀ  auparavant  au 
teau  de  Lillers,  il. avait  ordonne  qa*on  rinhumât  dans  U  cha^ 
pelle  de  Ferîay,  près  de  la  feue  baronne  de  Fumai,  sa  femme,  0 
était  âge  de  54  ans. 

(s)  Cette  ancienne  famille  a  pris  son  nom  d'un  château  situ^  dans- 
la  Flandre  française,  à  trois  lieues  de  Lille.  Elle  est  conflue  depuis 
Jacques  de  Gamin ,  cheyalier,  qui  vivait  enl  iOB .  Outre  la  brandie 
de  Lillers,  en  faveur  de  laquelle  Nedonchel  fîit  érige  en  maïquisat 
en  1694 ,  il  y  avait  la  branche  des  comtes  de  Stades.  Celte  famillC; 
a  été  longtemps  attachëç  à  la  maison  de  Bourgogne.  L'un  des 
frères  de  la  baronne  de  Fumai  fut  lieutenant  -  g^ëral  des  armées 
du  roi  d'Espagne  et  commandant  d'un  bataillon  des  gardes  wal- 


Digitized  by 


Google 


DP.    niNNISDAL.  33 

chanoinesse  du  très-illustre  chapitre  de  Maubeuge  ; 
fille  ainée  de  feu  haut  et  puissant  seigneur  Maximi- 
lien-François  de  Carnin,  chevalier,  marquis  de  Lil- 
]ers  et  de  Nedonchel^  comte  de  Quernes  député 
ordinaire  de  la  noblesse  des  états  d'Artois,  et  de  haute 
et  puissante  dame  Marie-Alexandrine^harlotte  de 
Betbune.  Furent  présents  au  contrat,  du  côté  du  vi- 
comte de  Fumai ,  Marie-Catberiue-Charlotte ,  née 
comtesse  de  Wallenrode,  comtesse  douairière  de 
Furstenberg ,  sa  tante  ^  Pierre-Ijouis  ,  comte  de  la 
Marck  et  de  Schleiden,  maréchal  de  camp^  colonel 
du  régiment  d'infanterie  allemande  de  son  nom,  son 
cousin  germain,  fils  de  S.  E.  madame  la  comtesse  de 
Fursteftbergj  et,  du  côté  de  la  future  épouse,  son 
aïeule,  Anne  de  Noyelles,  veuve  de  Charles-Jacques- 
François  de  Bethune,  marquis  d'Hesdigneul  ;  Marie- 
Gilles-Claude  de  Carnin ,  comtesse  douairière  de 
Thiennes»  sa  tante;  Jacques-Bonaventure  de  Carnin, 
marquis  de  Lillers^  Charies-Guislain-Franoois  de 
Carnin  ^  marquis  de  Nedonchet ,  et  Albert-François 
de  Carnin,  abbé  de  Lillers ,  ses  frères  germains;  Eu- 
gène-Francois  de  Bethune,  marquis  aHesdigneul, 
député  orainaire  de  la  noblesse  d'Artois,  et  dame 
Camille  de  Pietra-Santa ,  son  épouse ,  oncle  et  tante 
de  la  future ,  et  Adrien-Joseph  de  Carnin ,  chanoine 
de  la  cathédrale  de  Tournay,  son  cousin  issu  de  ger- 
main. (Copie  coliationnre  par  Duminil  et  Moinard^ 
notaires  royaux  à  Arras^  le  11  mars  1726.) De  ce 
mariage  sont  issus  : 

I  ^  Louis-Joseph'-Herfnan  de  Hinnisclal ,  baron  de  Fumai ,  né 
au  château  de  Ferfay  le  2  juillet  1 715,  officier  ai^résinient 
de  la  Mardi,  avec  lequel  u  servit  aux  sièges  de  Kc]}!  et  de 

lonnes.  Jean  le  CarpenCier,  dans  son  Histoire  du  Camhrésis 
(Ui*  partie,  pr*  ^7$^),  a  cotiiondii  la  maison  de  CtktiàA  aVefc  «îelle 
de parvirti  égihnkidtkt  àutiistme  ét-ttMùt  de  ht  (vremièfc.  Lés  ptiv- 
cîpalés  alliances  déâ  Carnin  sottt  avec  les  fdifitites  d'Atiott ,  &e 
BauAremea/  d«  Berghes»  èè  Châtesuvilldio,  de  Marckais,  ân  fsc 
Toar-Saital-Qttentin,  de  Wendin»  élc.  {Ditt,  de  ht  nobtéssê , 
Mi-4%  t.  m,  p.  5M.) 
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Philiabourg  en  1 753  et  1 734,  mort  à  Castelnau  de  Reggenis, 
en  Italie ,  le  33  avril  1735(1)^  non  encore  marié  (  Certi- 
ficat du  comte  de  Doneil ,  arehiprétre  de  Castelnau)  ; 

3«  Adrien-Eugène-Herman ,  qui  a  continué  la  postérité  ; 

5**  Francois-Maximilien-Herman -Druon  de  llinnîsdal ,  i/tf 
Tabbé  de  Fumai,  né  le  3  ayril  I7SI ,  chanoine  de  TégUse 
collégiale  de  Lillen  en  1740,  depuis  prévôt  de  l'église 
métropolitaine  de  Cambray  et  abbé  commendataire  des  ab- 
bayes de  Beauport ,  en  Bretagne ,  et  d'Auberive ,  vivant 
en  1780) 

4*'  Philippe-Joseph-Herman  de  Hinnbdal»  dit  le  cheValler  de 
Fumai ,  né  le  36  septembre  173S  ,  officier  au  régiment  du 
Roi^  intanterie,  puis  successivement  capitaine  au  corps  des 
grenadiers  de  France,  chevalier  de  Tordre  de  Saint^Loois, 
colonel  du  régiment  d^Horion  et  brigadier  des  armées  du 
roi  (3],  S  ne  vivait  plus  en  1780  ; 

S*»  Louise-Charlotte-Gillette  de  Hinnisdal ,  née  le  50  juillet 

1716; 
6*  Marie-Philippîne-Aldegonde  de  Hinnisdal ,  née  le  46  août 

1717; 

7®  Borothée-Claire-Françoise  de  Hinnisdal ,  née  le  11  août 
1T33  ,  chanoinesse  du  noble  chapitre  de  la  Reine  à  Boor- 
bourg  en  1740,  motfte  en  1786.  {La  France  chevaleresque 
et  chapitrale ,  année  1786 ,  p.  150.) 

XVIII.  AdrieD-Eugène-Herman,  comte  de  Hi«- 
NisDAL^  baron  de  Fumai,  seigneur  de  Fer£ay,  d'Ames, 
de  Wez,  deCauchy-à-la-Tour,  de  Zillebeke,  de  Ker- 
ckum,  de  Cannart^  d'Âlest,  de  Brustem,  etc.,  naauit 
le  30  août  1718.  Marie-Alexandrine-CharloUe  de  Be- 
thune ,  marquise  douairière  de  Lillers ,  son  aïeule  et 
tutrice ,  fit  foi  et  hommage  au  roi  au  bureau  des  fi- 
nances à  Lille,  en  son  nom  et  au  nom  de  ses  frères, 

(1  )  n  servait  alors  à  Tarmée  dltaliesous  le  marquis  de  Mailleboîs, 
commsAidant  le  corps  de  réserve  avec  le  comte  Louis-Engelbert  de 
la  Marck,  cousip  issu  de  germain  du  baron  de  Fumai.  (ChrottO' 
logie  historique  militaire  ^  U  V,  p.  881.) 

(3)  Le  Nobiliaire  des  Pays-Bas ,  t.  II ,  p.  69$ ,  a  interverti 
les  emjfdois  militaires  de  PbilippeJ^oseph^Hwman,  avec  les  dignités 
ecclésiastiques  de  François-^Maximilien-Herman-Druon,  son  frère; 
et  un  partage  du  31  novembre  1780  les  nomme  improprement  le 
premier  Zouif -Blaximilien-Uerman-DruoP)  et  Le  seicoxxA  François" 
EugènS'Hexm^xk* 
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pour  la  terre  et  seigûeiirie  d'Ames^  mouvaute  de  Sa 
Majesté  à  cause  de  son  château  d'Aire  (1).  Adrien- 
Eugène-Herman  fit  avec  ses  frère&un  partage  provi- 
sionnel des  bi«ns  délaissés  par  leurs  père  et  mère, 
suivant  acte  passé  par  Collin,  notaire  royal  à  Aire,  le 
J  8  juillet  1771.  Par  ce  partage,  la  terre  de  Ferfay  et  le 
dixième  des  seigneuries  de  Medonchel  et  Quernes 
étaient  échus  à  Louis  -  Joseph  •  Herman ,  baron  de 
Fumai,  frère  aîn^.  {Original eit papier.)  Le  17  dé- 
cembre 1733,  la  marquise  douairière  ae  Lillers  et 
Pierre Caran,  curé  du  village  de  Lières, subrogé  tuteur 
de  Louis-Joseph  Herman  de  Hinnisdal,  officier  au 
régiment  de  la  Marck,  tirent  foi  et  hommage  au  roi 

Eour  le  fief  de  Wez,  situé  à  Maries,  au  nom  des  en  • 
ints  mineurs  de  Jean-Herman  de  Hinnisdal.  (jOri- 
f^inal  en  parchemin  scellé,)  Adrien-Eugène-Herman 
de  Hinnisdal,  baron  de  Fumai,  capitaine  au  régiment 
delà  Marck,  infanterie,  François-Maximilien-Herman- 
Druon  de  Hinnisdal ,  chanoine  de  Téglise  collégiale  de 
Lillers  et  Philippe-Joseph-Herman  de  Hinnisdal  « 
officier  au  régiment  du  Roi,  infanterie,  firent  un  nou- 
veau partage  devant  Meuriche  et  son  collègue,  no- 
taires à  Aire,  le  13  octobre  1740.  {Original  en  papier 
signé  des  parties.)  Adrien-Eugène-Herman  épousa, 
par  contrat  passé  devant  Gotschaick,  tabellion  et 
garde-note  héréditaire  de  la  ville  et  chàtellenie  d^Y- 
près,  le  9  décembre  1747,  haute  et  puissante  demoi- 
selle Marie-Philippine  de  Bouknel,  dame  de  Monchy-  „  »„  „  . 
Cayeux,  de  îiouich,de  Mortagne,  de  Houvin,  deHou-d'«raeiii,à''un  Vcu*. 
vigneul,  de  Moncheaux  et  autres  lieux,  fille  de  feu^l^T'ft^^t. 
haut  et  puissant  seigneur  Jean-Charles  de  Bonrnel,;r'*"**'"'"^'*'" 
marquis  de  Monchy,  lieutenant-général  des  armées 
du  roi,  commandeur  de  Tordre  de  Saint- Louis,  et  de 
• -—   • — .~^~— ■  ■      —     — — —    ,^  ^,^, ,  , 

(1)  Le  baron  de  Fumai,  oon  père,  avait  fiiit  foi  et  hommage  au 
roi  pour  la  seigneurie  d'Ames  le  16  février  1714.  Elle  avait  ap- 
partenu à  Jacques  de  Lières,  seigneur  de  Ferfay,  dcnren  de  Téglise 
cathédrale  de  Saint-Omer,  et  à  Marc-Pierre  de  la  Haje,  seigneur 
de  Werp,  suivant  un  autre  hommage  du  35  février  1 700.  {Orig, 
en  parchemin  scellés,) 
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haute  et  puissante  dame  Marie-Catherine  deForcadel, 
alors  remariée  à  Claude,  marquis  de  Ceheret,  lieute- 
nant-généra),  commandeur  de  Tordre  de  Saint-Loois, 
gouverneur  d'Ypres.  (Grosse  signée  du  notaire.) 
Adrien-Eugène-Herman  fut  reçu  membre  des  états 
d'Artois  le  29  octobre  1750,  et  convoqué  aux  états 

3ui  devaient  se  tenir  le  8  novembre  1751,  par  lettre 
u  roi  Louis  XY  du  16  octobre  de  la  même  année. 
{Original.)  Marie-Pnih'ppine  de  Boumel  était  veuve 
du  comte  de  Hinnisdal  lorsqu'elle  fit  son  testament 
au  château  de  Ferfay,  le  9  avril  1759,  par-devant 
Teffart  et  de  Larsé,  notaires  royaux  à  LiHers.  Elle 
légua  tous  ses  biens  à  son  fils  aîné ,  Marie-Eugène- 
Krandois-Herman,  comte  de  Hinnisdal.  {Copie  colla- 
tioniiée  par  les  mêmes  notaires.)  Elle  partagea ,  le 
6  juin  1766,  acte  reçu  par  Chartier,  notaire  au  châtelet 
de  Paris,  avec  Louise  de  Bournel,  marquise  de  Moufr- 
tier,  sa  sœur,  la  succession  de  feu  messire  Marc- 
Charles,  de  Bournel,  leur  neveu,  décédé  à  Paris  le 
1  ?  janvier  1 762.  {Original en  parchemin.)  Elle  fit  un 
dertiier  testament  au  château  de  Monchy-Cayeux  de- 
vant Detappe  ,  notaire  royal  à  Saint*»Pol ,  le  26  no- 
vembre lîf86,  et  mourut  le  surlendemain  (1).  Elle 
avait  eu  du  comte  de  Hinnisdal  : 


(l)  La  comtesse  de  HiDnisdal  fut  le  dernier  rejeton  d'une  race 
ancienne  et  illustre.  Ses  auteurs  tenaient  rang  parmi  la  principale 
noblesse  d^ Artois  dès  l'année  1 096. Hugues  Bournel,  chevalier,  sei- 
gneur d'Fqaerchin ,  vivait  en  f  1 86.  Hugues  H ,  sou  fils ,  né  de  son 
mariage  avec  Alix  de  Crèveeœur,  vivait  en  1 179,  et  eut  pour  fils 
Hugues  lU,  gouverneur  de  Carobrav  en  1  SI 5.  {HUL  du  Cambrtùt^ 
III"  partie,  p.  397.)  Lés  héritières  de  deux  grandes  familles  (Thient 
bronneet  Monchy)  avaient  porté  leurs  terres  dans  celle  de  Bournel. 
Celle^  n'a  pas  cessé  de  remplir  de  grandes  charges  à  la  cour  et 
dans  les  armées.  Pierre  Bournel  était  bailli  d'épée  du  comté  de  Qei- 
monten  IS4S  ;HueBoumel,  chambellan  du  roi  Charles  VI  en  1 41 7; 
Jean  II,  gouverneur  de  Sainte-Menehould  sous  Louis  XI;  Antoine, 
chevalier  de  Rhodes,  l*un  des  défenseurs  de  File  sons  le  grand- 
maître  d'Aubusson  et  commandeur  d^Auxonne  en  1 48  ffc  ;  GuttlaaliMS 
Bournel,  grand-mâltre  de  Tartillerie  de  France  en  1 475  ;  Hugues, 
seigneur  de  Lambercourt,  chevalier  de  la  l'oison-d^Or,  gouvemeitr 
de  Lille ,  Douay,  Orchies  et  Bapaume  en  1578  ,  Fun  des  grai^ 
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|o  M«ri«-£ttgèQe-Fra]içow-EeriikaQ ,  dont  l*arficle  suit  9 

1*  Loub-MaïunOien-FFaoçois-Heniiaii  «  baron  de  Htooisdal 
de  Fumai ,  ne  le  t  mai  I  ?Af ,  capîtaÎDe  au  régiment  de  la 
Marck  en  1 776.  En  1785 ,  il  était  colonel  d'infanterie  alle- 
mande au  senrice  de  France, 'et  gouyemeur  de  la  TÎlle  de 
Lillers,  en  Artois.  U  fut  promu  au  grade  de  maréchal  de 
eaaap  le  1 6  décembre  1 T9 1 ,  et  nommé  plus  tard  gouverneur 
da  Saint-Domingue.  Il  est  mort  en  18 S,.*  sans  postérité; 

5<*  Eléonore-Philippe-Austreberte  de  Hianisdal ,  née  le  II  §é- 
Trier  1 7SS ,  morte  jeune  ; 

4*  Marie-Joséphe-Omer  de  Hinaiftdal,  née  le  6  décembre  1 7A6, 
morte  en  1771. 

XIX.  Marie-Eugène-François-Herman^  comte  de 
HiNRKDAL,  baron  de  Fumai  et  de  Monchy,  seigneur 
de  Ferfay,  d*Ames,  de  Cauchy-la*-Tour,  de  Cannart, 
de  Kerckum,  d'Alest,  de  Brustem,  de  Mortagne,  de 
Moncheaux,  etc.,  né  le  6  novembre  1748.  Il  entra 
à  quinze  ans  dans  les  mousquetaires  gris  et  passa 
avec  le  grade  de  capitaine  dans  les  dragons  de  Oonty 
en  1771.  Cette  année  il  fut  nommé  conseiller  d'am- 
bassade à  Lisbonne,  où,  pendant  une  longue  absence 
du  marquis  de  Clermont  d'Amboise,  ambassadeur  de 
France,  et  depuis  la  suppression  des  conseillers  d'am- 
bassade (177  3), il  resta  seul  chargé  des  affaires  (même 
celles  de  la  marine)  et  de  la  correspondance  avec  les 
ministres.  En  1776,  il  accompagna  à  Naples  le  mar- 
quis de  Clermont  d'Amboise  qui  passait  à  cette  am- 
bassade. Déjà  depuis  trois  ans  rt  avait  reçu  le  grade  de 
capitaine  au  régiment  de  la  Marck  (1).  Il  en  étaitcolo- 


«apltaines  de  son  temps,  petit-fils  de  Guichard  Boumel  de  Namps, 
souverain  bailli  du  comté  de  Guines,  qui  ayait  rendu  son  nom  re- 
doutable aux  Anglais,  avec  son  frère ,  Louis  Boumel  de  Tbiem- 
bronne.  Les  alliances  ne  démentaient  point  ces  Hlustrations.  On 
remarquait  celles  des  maisons  de  Graon,  de  Créquj,  de  Oroy,  de 
Dttmude ,  dl&trées ,  de  Longueval ,  de  Melun ,  de  Saveuse ,  de 
Roncy,  deSoi8son9-Moreuil,j}e  Villiers-FIsle-Adam ,  deWissocq,  etc. 
(Voyez  rfTût.  des  G rands^ Officiers  de  ia  Couronne,  t.  Vlil, 
pp.  451-1  ST.) 

(O  II  donna  une  procuration  à  sa  mère  le  8  février  1 77$  pour 
Tendre  la  terre  de  Zillebeke.  Elle  est  datée  de  Lyon,  où  il  passait 
pour  voyager  en  Italie.  (Pachot,  notaire.) 
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nel  en  second  lorsque^  par  acte  du  2 1  novembre  1 780, 
passé  devant  IMerchier,  notaire  à  Arras,  il  partagea 
avec  son  frère  )e  baron  de  Hinnisdal^  aussi  colonel 
d^infanterie  allemande  au  service  de  France,  les  biens 
de  la  famille.  Les  parties  disposèrent  des  droits  que 
pouvait  avoir  dans  la  succession  de  leur  père  leur 
oncle,  prévôt  delà  métropole  de  Cambray,  qui  avait 
réuni  ceux  de  M.  de  Hinnisdal ,  colonel  du  régiment 
d'Horion  et  brigadier  des  armées  du  roi ,  son  frère. 
{Expédit.  sur  torisinaly signée  ffusson  et  Mé^chier.) 
Le  comte  de  Hinnisdal  avait  montré  pour  les  affaires 
une  aptitude  qui  décelait  un  grand  talent.  Mais  sa 
.<anté  ne  put  résister  à  l'activité  de  son  zèle;  il  içouruc 
à  Paris  le  19  mai  1786  :  il  était  alors  colonel  com- 
mandant du  régiment  d^Alsacie  et  chevalier  de  l'ordre 
de  Saint^Louis.  Le  roi  accorda  unepension  de  2,000li- 
vres  à  sa  veuve  et  une  de  1,000  livres  à  chacuq  de 
ses  fils.  {Lettre  du  maréchal  de  Ségur  du  V  juillet 
1786.)  11  avait  épousé,  par  contrat  des  10  et  11  mars 
•17769  ^^  présence  et  de  l'agrément  du  roi,  de  la 
reine,  des  princes  et  princesses  de  la  famille. royale 
et  de  tous  les  princes  du  sang  de  France,  contrat 
passé  devant  Blacque  et  Boulard,  notaires  royaux  au 
DiSti«iifc.M  Châtelet  de  Paris,  très-haute  et  très-puissante  de- 
Di  B».Lirô>iB>B  moiselle  Catherine-Louise-Silvine  de  Seiglières  db 
ÉJrtcié.^M«ïâ4B£i.LLF0RiÈRË  DE  SoYECOuRT  (1),  fille  ainéc  de  très- 

d'arpeiil .  fretlé    de 

pucuict.   qni  ttk  à» .      .    . ,. - ...,.■,.■.» — 

StfjrMPiirl;»!!!  3el  S  ^         ••!  •     .         .  1      l       m*  1 

de  mbie,  •.-nié  d«     (|  )  Cette  famille ,  ongioaire  de  la  Marche ,  a  porte  les  surnoms 

\T*it^B*iuf^riST-,^  BelUforiète  et  de  Soyecourt ,  f&r  héritage  et  substitution  de 

»ur  le  tout  d*«Bur.  sdeux  aocic^nes  maisons.  Celle  db  Sotecourt  {de  Sectori  Corte) 

qu1^Mt*'i*sw*irM!  *"****'  ^*"*  ^^  P^y  *^®  San  terre,  ou  se  trouve  lalSrre  de  son  nom, 

*,gt  '^«••^jj  milieu  du  XU«  siècle.  Gilles  I®',  seigneur  de  Soyecourt,  fils  de 

Jean , qui  vivait  en  11 ftS ,  donna ,  en  1191,  à  l'abbaye  de  lionne- 

court,  des  biens  qu'il  pc^sëdait  â  Villiers,  (  Hist,  tUi.  Camhrésis^ 

III«  partie,  p.  1029.; En  1289,  Huet,  seigneur  deSoyecourt,  fut 

Tun  des  seigneurs  qui  accompagnaient  le  oonnëtable  de  Nesle 

(Raoul  de  Qermont; ,  lorsqu'il  conduisit  le  comte  de  Juliers  â  la 

cour  de  Philippe-le-Bel.  Gilles  II ,  seigneur  de  Soyecourt,  son  fils, 

grand-ëcbanson  de  France  en  IS28,  fut  tuë  à  la  bataille  d^  Crécy 

le  26  août  1546.  {Hist,  des  Grands  Qfficiers  de  la  Couronne^ 

t.  VIII,  p.  521  )  L'hëritiére  de  cette  noble  famille,  Françoise  de 

Soyecourt^pousa^  en  1 986^  Ponthus  deBelleforière,  gouverneur  de 
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hau  t  e t  très-puissant  seigneur  Joachim-Charles  de  Sei- 
glières  de  Belleforière,  comte  de  Soyecourt,  marquis 
de  Guerbigny,  baron  d'Itres,  seigneur  de  Regniëre- 
Ecluse,  d'Eaucourt  et  autres  lieux,  mestre  de  camp 
ile  cavalerie,  et  de  très-haute  et  très-puissante  dame 
Marie-Silvine  de  Berenger  du  Gua.  .(^Original  en 
parchemin.)  La  comtesse  de  Hinnisdal  a  été  cou> 
damnée  à  mort  par  le  tribunal  révolutionnaire  de 
Paris  le  2i  juillet  1794»  et  a  péri  deux  jours  avant  la 
chute  de  Robespierre.  Elle  avait  eu  deux  fils  : 

i^  Joachim-Louit-Ernest,  dont  Tartidc  suit  ; 

i®  Jeân-Silvaio-Herman,  chevalier  de  HinnisdaLnë  le  S4  juin 
1 7S I ,  reçu  chevalier  de  minorité  de  Tordre  de  Malte  par 
bulle  du  pape  Pie  VI  du  85  noTembre  suivant.  Il  mourut 
jeune  peu  avant  ba  mère. 

XK.  Joacnim-Louis-Ernest,  comte  de  Hinnisdal, 
baron  de  Fumai,  baptisé  le  29  décembre  1779,  fut 
placé  sous  la  tutelle  ae  sa  mère  et  sous  celle  du  comte 
de  fjannoy  (François-Ferdinand),  maréchal  de  camp, 
le  27  mai  1786.  Il  a  épousé,  en  -1800    Joséphine- 

Gorbie ,  ou  il  fut  tué  dans  une  surprise  par  le  seigneur  d'Humières. 
Leur  petit-fils ,  Charles -Maximilien- Antoine  de  Belleforière  (chef 
d'un  nom  connu  avec  distinction  depuis  1850),  fut  marquis  de 
Soyecourt  et  de  Guerbignj,  comte  de  Tilloloy,  etc.,  «hevaUer  des 
ordres  du  Roi  en  1661  et  grand-veneur  de  France  en  1669,  Il 
épousa  Marie-Repëe  de  Longueil ,  fille  du  marquis  de  Maisons , 
surintendant  des  finances.  Marie-Renée  de  Belleforière,  née -de  ce 
mariage,  ayant  survécu  au  marquis  et  au  chevalier  de  Soyecourt, 
ses  frères,  tués  à  Fleurus  en  1 690,  prit  le  titri;  de  marquise  de  Belle- 
forière. Elle  était  mariée  depuis  cinq  ans  à  Thimoléon-Gilbert  de 
Seiglièresy  seigneur  de  Boisfranc,  maître  des  requêtes  ordinaire  de 
rhôtel  du  roi  et  chancelier  du  duc  d'Orléans,  auquel  elle  transmit 
tous  les  biens  de  la  maison  de  Soyecourt.  Joachim- Adolphe  de  Sei- 
glières  de  Belleforière ,  marquis  de  Soyecourt ,  comte  de  Tilloloy, 
issu  de  leur  mariage,  colonel  du  régiment  de  Bourgogne  et  briga- 
dier des  armées  du  roi,  a  laissé,  de  son  mariage  avec  Pauline-Cory- 
sandre  de  Pas  de  Feuquières ,  trois  fils ,  le  marquis  de  Soyecourt , 
le  marquis  de  Feuquières  et  le  comte  de  Soyecourt,  père  de  là 
comtesse  de  Hinnisdal.(£rii£.  des  Grands  Officiers  de  la  Couronne; 
t.  Vin,  p.  757 r  Dict,  de  la  noblesse ^  par  la  Chenaye-des-Bois , 
édit.  inH2,  t.  II,p.  295.) 
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oeViMMciT.  IVIélanie  nu  ViLLcifEnvE •'Tourrettks  (1),  fiUe  du 
AegJuùHHh^iè  d.  comte  de  Villenear&-Tourrettes  et  de  ttiadetnoîseUe 
fJ'ïfc«.ir;./H'.Tde  Villeneure  -Vence.  Il  est  décédé  au  mois  de  mars 
îo!«  f  "  ;"  ci^ir  «n  ^  *  *  *  ^  laissant  de  ce  mariage  : 

«cuMon  d^asar,  rliar» 

gé    d'une   fleur     de  i»*..,.»,  ..  * 

iyt  d'or.  lo  RaymoiidTJoacium-Ambroiae-tiermaQ,  qui  smt; 

S*  Marie-GkâDtal-Ottniiie-CaiiiiUe  de  HinniscUl,  mariée  aa 
comte  de  Schulenburg; 

3**  Marifr-Annaiide^RozoliDe  de  Hiiinisdal. 

XXL  Raymond-Joachim*  Ambroise-Herman,  comte 

DE  HiNKisDÀL,  né  le  20 avril  1808,  s^est  marié,  au  mois 

mBkîas:      de  juillet   1839  9  avec   Marie-Françoise-Gabnelle  , 

a-or,  àia  rusw  de^ojntegse    DE    Brya»,   décédée  le  !î8    mars   1846, 

».able,  «ui  moulue  fie  j»«i  i  •»-»  ••n         i»  i^^«i«        •«« 

5  cormoran*  du  inA-  fiHe  d  Alexandre-François-Ferdmand  -Guislam-iVla- 
m^mbr*.  d«  gueu-rie^  comtc  dc  Bryas ,  marquis  de  Molinghem,  baron 
de  Moriamé  et  d'Hernicourt,  colonel  de  cavalerie, 
officier  de  la  Légion  d'Honneur,  chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Louis,  et  de  Marie  Thérèse  Louise  de  Hu- 
nolstein.  Oe  ce  mariage  sont  issus  : 

1  ^  Marie-Joseph-Henri  de  Hinnisdal,  né  au  mois  d*aTril  IS4I; 
20  Marie-TheVèse  de  Hinnisdal,  née  au  mois  de  juillet  1S4S. 


(1  )  La  maison  de  Villeneuye  a  joué  un  si  grand  rôle  dans  l'his- 
toire de  la  ProYence  qu'il  suffit  de  citer  son  nom  pour  rappeler 
toutes  les  époques  de  cette  contrée.  La  richesse  des  possessions,  la 
grandeur  des  alHances,  Téclat  des  distinctions  politiques  et  privées, 
cette  Emilie  a  eu  tout  en  partage  et  a  su  se  maintenir  pendant 
six  siècles  au  premier  rang  dans  un  pays  si  fécond  en  races  illus- 
tres. Elle  a  formé  de  nombreuses  branches  pour  lesquelles  on  peut 
consulter  les  historiens  provençaux  et  tous  les  ouvrages  qui  ont  été 
publiés  sur  la  noblesse.  La  branche  de  Vence  avait  été  appelée  à 
la  pairie  en  ISIS.  La  branche  de  Tourrettes  offre  cette  particu- 
larité remarquable  que,  par  la  continuité  de  ses  grandes  a&iancesj 
elle  s'est  presque  toujours  trouvée  en  parenté  avec  des  té  tes  .cou- 
ronnées et  des  maisons  princières.  (Voir  V abbé  Robert  y  ÀrU" 
feuilie  y  etc.) 
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RAMEAU  dI  SCHABROUCK. 

XII.  Herman  de  Hinnasdal,  IX*  du  nom,  second 
fils  d'Henman  YllI  de  Hinnisdal ,  chevalier,  et  de 
Marie  de  CQrswarem,  fut  établi  par  sa  mère,  après  la 
mort  d'Herman  VIII,  raambour  des  fiefs  et  biens  de 
Schabrouck,  Kerckum,  Mervele  et  Streden,  et  il  prêta 
serinent  en  cette  qualité ,  suivant  acte  du  3  octobre 
1548^  passé  sous  le  portique  de  Tabbaye  dé  Saint- 
TroQ,en  présence  de  Pré  du  Pré,  lieutenant  des  fiefs, 
Arnold  van  den  Rouchout,  Nicolas  de  Herckenrode, 
Arnold  van  Elder,  Gérard  de  Hautfaem,  etc.^  vassaux 
(le  labbaye.  (Expédition  délivrée^  le  23  novembre 
1785,  sous  le  sceau  de  la  cour  féodale  de  V abbaye  de 
Saint-Twn.)  Herman  IX  avait  épousé  Marguerite  de 
C0RTSSHBM9  dite  DE  Primtaghsn  (1),  mentionnée  dans  ».  r.n.Tn.»  : 
un  relief  de  1566.  {Suppl.  aux  trophées  de  Brabant.^^J^ilit.  '*'"  ''  ^' 
^  I,  p.  443.)  Ils  ont  eu  pour  fils  : 

XIII.  Haes  de  Hinjcisdal,  I"  du  nom,  damoiseau, 
seigneur  de  Schabrouck,  vivant  en  1566,  qui  épousa 
Elisabeth  de  Douchibbff,  dite  de  Donceel.  (ibid.^  1. 1 ,   m  DonciuBiiFf  : 
p.  444.)  Il  releva  le  fief  de  Schabrouck  entre  les  mains bâ»cfe"dv'    *  * 
du  lieutenant  des  fiefs  de  labbaye  de  Saint-Tron  le 

31  décembre  1581.  Il  est  dit  dans  Tacte  que  ce  fief 
avait  appartenu  autrefois  à  Olivier  de  Sctiabrouck. 
{Expédition délii^rée  le  28  novembre  1 785  e^  scellée,) 
Elisabeth  van  Donceel,  sa  veuve,  fit  la  reprise  de  ce 
fief  et  établit  pour  mambour  Hernian  van  Mette- 
coven,  échevin  de  Saint-Trou,  le  4  février  1604. 
(Expédition  délivrée  le  80  novembre  1185  et  scellée,) 
Raes  1^  en  avait  eu  un  fils  et  une  fille  : 

i^  Raes  II,  dont  l'article  suit  ; 

S®  Anne-Made  de  Hinnisdal,  marine  à  Hercule  d'ErkenUel, 
qui  releTa  le  fief  de  Schabrouck  en  1619.  Elle  mourut  en 
4  669. 


(  •  )  Voyez,  sur  cette  ancienne  famille  de  Corteshem-Printaghen^ 
U  Miroir  des  nokles  de  Haêhajre^  pp.  SO,  449. 
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XIV.  Raes  de  [IiifNisDAL,  H'  du  nom,  gouverneur 
de  Wezel  et  seigneur  de  Schabrouck,  dont  il  fit  rdief 
en  1619  avec  HerAle  d'Erkenteel,  épousa  Elisabeth 
de  GoTTMiwiti:  DB  GoTTERSWYC,  veuve  du  baron  d'Efferen.  {Suppl. 
aux  trophées  de  Brabant^  t.  I,  p.  444;  cabinet  d^ 
M.  deAooi^ere,)  11  est  rappelé  comme  défunt  dans  le 
testament,  du  2  octobre  1668,  de  noble  seigneur  Jean 
de  Hinnisdal,  seigneur  de  Cannart,  qui  légua  une 
rente  à  son  fils  Alexandre,  domicilié  au  pays  de  Clèves. 
Il  en  avait  eu  deux^  outre  une  fille  : 

I*  Alexandre  de  Hinnisdal,  seigneur  d'Akenenden,  mort  sans 
postérité  ; 

S^  Ambroîse  de  Hinnisdal,  mort  aussi  sans  postérité.  La  bran- 
che de  Fumai  plaidait,  ea1746,  contre  le  monastère  de 
Duysbourg,  au  pays  de  Qèyes,  au  sujet  d^une  rente  que  Jean 
de  Hinnisdal,  seigneur  de  Gannart,  avait  assurée  à  Am> 
broise  par  son  testament  du  S  octobre  1 658,  et  c'est  à  cette 
occasion  qne  le  roi  d'armes  de  Tempereur  donna  un  certi- 
ficat généalogique  le  17  octobre  1716; 

3*  Glaire-Judith  de  Hinnisdal,  abbesse  du  Yal-Sainte-Elisabeth 
à  Duysbourg.  (SuppL  aux  trophées  de  Brabant^'p.  kkk), 

SEIGNEURS  D'OTRENGE,  DE  HEURNE,  etc. 

VlII.  Gilles  DE  Hinnisdal,  II*  du  nom,  écuyer,  se- 
cond fils  de  Herman  IV  de  Hinnisdal,  seigneur  de 
Kerckum,  maître  et  protecteur  delà  ville  deTongres, 
et  de  Catherine  de  Gutsclioven,  est  mentionné  dans 
dés  chartes  de  1430  et  1431.  {SuppL  aux  trophées 
de  Brabanty  t.  I,  p.  443.)  il  a  laissé  de  son  mariage 
LmoMs.      avec  Marie  Lyfsoens  un  fils,  qui  suit. 

IX*  Amoul  DE  Hinnisdal,  écuyer,  vivant  en  1470. 
d'or  f?*rH«  à^{ibîd.,  p.  443.)  II  avait  épousé  Marie  Avbrwrts,  qui 
le  rendit  père  de  deux  fils  : 

i'^  Henri,  dont  l'article  suit; 

S*  Wathieu  II ,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  dk  Sod- 
VA«iiB  et  DB  MoMSTRBUL ,  comtcs  DB  HiHNiSDAL ,  rapportëé' 
plus  loin  (page  SS). 

X.  Henri  de  Hinnisdal,  vivant  en  1480,  épousa 
M  HimiiMAL t    Jeanne  de  Hinjdsdal,  sa  parente,  de  laquelle  il  eut 
à  1.  p.  1.   Qujiiaunfie^  jQ^t  q^  va  parler. 


Digitized  by 


Google 


^de    Mbie,    au    chf4 


DE    HIMIflSDAL.  33 

XI.  Guillaume  de  Hirnisdal^  écuyer,  mourut  en  ^  dePetsih: 
1551,  ayant  eu  de  son  mariage  avec  Sophie  db  Prunsn,  »?' 2érd«  ubuT'^ 
décëdéeen  1539: 

4®  Denis  ;  I«'  du  nom ,  dont  l'article  suit  ; 

S**  Sophie  de  Hinnisdal ,  mariée ,  en  1540,  avec  Henri  Jay- 
maert  (1)  de  Genefie. 

Xil.  Denis  de  Hinnisdal  V^  du  nom,    seigneur 
d'Otrenge,  voué  de  Gutschoven>  épousa  1®  Catherine 
GoTANs,  morte  en  1558;  2*  Anne  db  Hclsberg,  dite^ 
©E  ScBkLOEV,  {Recueil  héraldique  des  bourgmestres '^''^^^  ^i^^,^^ , 
de  Liégey  pp.  343,  344,  492.)  Ses  enfants  furent  :      d'«r«€..t,  à  s  iô..r. 

*^        *  *  '  7  /  7         jj.^ji^  jg  gueules  CH 

Du  premier  lit  : 

1  o  Guillaume  de  Hinnisdal  ,mort  sans  postérité  ^ 

S*  Denis  U,  U  a  continué  la  descendance  ; 

3<»  Jean  I**^  de  Hinnisdal.  Mechtilde  de  Mettecoven,  son 
épouse ,  fille  de  Henri  de  MettecoTen  et  d'Ëmerentiane  de 
Rickel,  le  rendit  père  de  deux  fils  «c  de  deux  filles  : 

A.  Herman  V  de  Hinnisdal,  époux  de  Mai^uerite  van 
Arnhem  (a),  sa  cousine,  fille  de  Hugues  van  Amhem 
et  d'Anne  deWithem.  D'eux  est  issu  : 

Laurent  de  Hinnisdal,  seigneur  de  Nieuwerkerque, 
qui  n'a  laissé  de  son  mariage  avec  Christine  de 
Heers  (s)  qu'une  fille  : 

Ermelinde- Mechtilde  de  Hinnisdal,  femme  de 
Jean-Maximitien  de  Troostemberg  (A); 

B.  Henri  U.  de  Hinnisdal ,  qui  épousa  Jeanne  van  tien 
Aheei  (5)  et  laissa  un  fils  : 

Jean  U  de  Hinnisdal,  seigneur  d'Op-Linter.  Gelid-ci 

(f)  JATifA.BRT  :  d'argent,  à  quatre  lionceaux  de  gueules;  au 
franc  canton  d'or,  chargé  de  Z  forces  de  sable.  Renard  Jajrmaert, 
seigneur  de  Freloux ,  colonel  au  service  de  France ,  fut  bourg- 
mestre de  Liège  en  16A6.  {Recueil  héraldique  des  èotirgmestres, 
p.  AU.) 

(s)  Var  Abvhkm  :  une  aigle, 

(S)Db  Hbbrs  :  de  gueules^  au  Uon  d'or, 

(A)  Db  Tboo8tk)ibbb«  :  cot^é ,  au%  de  gueuks,à  S  épées  d'ar^ 
gent ,  garnies  d'or,  passées  en  sautoir^  2ès  pointes  en  bas  ;  au  S 
d^axur^  au  cerf  éP argent  ^  issant  de  la  pointe, 

(5)  Vaii  dbb  Abbbl  :  d'argent,  a  A  inîrelles  de  gueules;  a  la  bor- 
dure du  même,  ^ 
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se  maria  avec  Chnstine^Marie  d^  H^eteren,  daine 
de  Schabrouck,  dont  sont* nés  : 

I.  Jean-Henri-Gilbert  de  Hiânisdâl,  mort  sans 
postérité; 

II.  Lacie-Thëré^e  de  Hhiùisdal,  é[>oiise  de  Jac- 
ques-André de  VKezereiï  ; 

C.  Emerentiane  de  Hinnisddl ,  femme  de  Jean  de  Vel- 
pen  (1  ] ,  d'une  famille  d'ancienne  chevalerie  du  pays 
de  Liège.  (Hecueit  hêrcddique    des   bourgmestres  y 

p.  ««.) 

D«  Catherine  de  Hinnisdal ,  religieuse  a  Vrouwe-Percq  ; 

k'*  Cécile  de  Hinnisdal,  mariée,  en  4  566,  avec  Wathi«u  de 
Mombee^k  (S)« 

50  Jeanne  de  Hinnisdal.  Elle  épousa  i^  Conrad  t^an  dev 
Warden ,  seigneur  et  voué  de  Liers;  2**  Lambert  van  de  a 
Bosch  dt  Mélin  ; 

6«  Catherine  de  Hinnisdal,  religieuse  à  Milen  ; 

7»  Anne  du  Hinnisdal^  épouse  d'Amiel  de  F'eîroux  (3); 

Du  sectutd  Ui  : 

8»  Sofphi^  de  Hiiraisdalt  àtmt  d'Otrénge,  mariée  ««"à  Dirck 
ÂKvc/i<0r,  qualifié  du  chef  de  M  femme  seigneur  d'Otrenge  ^ 
3»  avec  B«mard  dé  TùUei  (4),  seigûeut  d'Otrenge  de 


voyait  leurs  quartiers,  (i 
héraliiique  des  bourgmestres  de  Liège,  pp.  S48,  544.) 

XIt[.  Denis  de  Hinnisdal,  IV  du  Dom^  eut  pour 

(1)  De  Vblvbm  :  d'nrgenlf  à  la  croûi  difguemles^  cantonnée  de 
4  merlettes  de  sable, 

(1)  Dte  M0MBBEC&  :  de  sabie ,  semé  de  fleurs  de  lys  chargent. 
Cette  famille  Comptait  pArmi  les  plus  anciennes  du  pays  de  Liège. 
Vers  la  fin  du  XU"  siéde,  Gérard  de  MoiQbosck ,  aeignaar  de  Vil- 
larjr,  épousa  Alix  4e  Loos,  fille  d*Olto&  il,  conit*  de  Lom  et  d« 
Montai^H.  voué  de  Saink^Troii,  et  de  Berthé  de  BoMciNiii».  {SyppL 
aux  trophée  de  Brabant ,  t.  U ,  p.  4  94.) 

(5)  Db  Vblbouz  :  dasury  au  chefd'w^gêmt;  au  ihn  de  fuettiest 
brochant.  On  peut  coneulter»  sur  cette  noble  et  trèt  aActêÉné  îà- 
raîll»,  le  Miroir  dêê-noblH  dm  Ha^mife,  pp.  f S«,  «SI,  SOI,  9d2, 
aS7,  8S0«  ft84,  94«,  971,  991,  98T>  29S^  991. 

(4)  Db  ToLr.BT  :  d'rrgent^  à  vitvq  jumeiin  de  guiidifs  ^  Mufrmnc 
canton  «f'oslir,  i.hargt  de  3  iorèhû9  d'&r  a  manck^ê  sttùAdis 
posés  en  btmde^.  a 
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vâi  DB«  Botca  : 

famme  A^Jarguerite  van  deii  BogcH  dbMi:lib^  (^^PP^'m!^t^'*dumr  ïi. 
aux  trophées  de  Brabant,  p.  444.)  Il  eut  de  ce  ma- """'•'• 
riage  Denis  III ,  qui  suit. 

XIV.  Denis  de  HiNiriSDÀL,  III*  du  Dom,  seigneur  de 

Heurne  et  de  Wechmael,  épousa  FrançoiseDR  RiCKEL.d'or?"  m^Ûm  d« 
11  mourut  le  23  août  1653.  Sa  veuve  lui  survécut  jus- II":  d^gî"!*'  ** 
u^au  27  mai  1637.  Ils  furent  inhumés  dans  Le  chœur 
e  réglise  de  Ricke) ,  sous  une  tombe  où  Ton  voyait 
leurs  armoiries.  De  leur  mariage  sont  issus  : 

I  <»Otton  de  Hinoisdal,  décédé  le  1 8  août  1 676,  et  inhumé  dans 
Péglise  de  Rickel,  où  Yécomon  de  set  armes  était  représenté, 
n  n'eut  point  d'enfants  ; 

r*  Jciin  II ,  qui  suit  ^ 

8*  Àmoul  de  Htnnisdal ,  ehanoiae  de  Saint- Jean  de  Liège  ; 

A"  Françoise  de  Hinnisdal ,  religieuse  â  Herckenrode^ 

S**  Elisbbetb  de  Hinnisdal ,  religieuse  â  Vrouwe-Percq. 

XV.  Jean  db  Hinnisdai..,  II*  du  nom,  seigneur  de 
Heurne ,  de  Rickel  et  autres  lieux,  eut  pour  f^mme      diRikec.: 
Jeanne- Agnès- Eléonore  i>b  Rhèbdb.  Elle  lui  survécutj;,";;;;";^'  J'.V.k*;; 
et  se  remaria  avec  M.  de  Bintiuck  d'Obitcfa.  Elle  avait 

eu  du  seigneur  de  Heurne ,  son  premier  mari  ; 

I  «  Adrien-François  de  Hinnisdal ,  eeignear  de  Hcume  et  de 
Rickel,  mort  sans  postérité; 

2"  Constance-Marguerite  de  Hinnisdal,  religieuse  à  Herckisn- 
rode,  morte  en  I69S. 

Seigneors  df.  SOUMAGNE,  dr  MONSTREUL,  etc. 
COMTES  DE  Hinnisdal. 

X.  VVathieu  de  Hihni^dal,  IP  du  nom,  vivant  en 
U77,  second  tiU  d'Aryoul  de  Hinnisdal  et  de  AJarie 
Averw«ys,  épousa  Marguerite  pb  KEB«fiBB£« (i).  »s^;^;^;^«»»-«:^^ 
ont  eu  pour  fils  •  *ueuier"***""**  *** 

XI.  Melchior  1  de  Himnisdal,  qui  vivait  en  1541. 
{Suppl  awp  trophées  de  Brabant,  p.  445,)  Il  avait 


(<)  Voir,  SUT  cette  famille,  le  Miroir  des  nobles  de  Hashaye , 
pp.  î«,  «8. 
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\, 


d' 


AU  M.  cicirf»:  épouse  Marie  van  den  Cbuyce  (1),  qui  Tavait  reod» 

a  azur,  i  h  croU  BD-     \  ■         m  /*«  ^     '*     t- 

crée  d'or.  pèrc  06  doux  nl8  : 

I®  Jean  de  Hinnisdal^  mort  sans  postëritcî; 
a<*  Lëon  ;  qui  suit. 

XII.  Léon  DR  HiNifisDAL  s^allia  avec  Marie  vabt  de& 
fân  MIT  iiiut:   Hulst,  dite  de  Taxis,  morte  en  1600.  Il  lui  survécut 
douze  ans.  {Suppl.  aux  tœphées  de  Brabant^  p.  444.) 
Ils  ont  laissé  : 

1<»  Melchior  II,  dont  Tarticle  suit  ; 

S*^  Marie  de  Hînnisdal,  épouse  de  Martin  Emerix, 


»B   MmM- 


XIII.  Melchior  de  Hiknisdal,  II*  du  nom,  commis- 
saire déciseur  à  Maestricht,  mort  en  1623,  avait 
pi.riir«u"rd"«ur,  i^pousé  Jeanue  db  MEEBsf2),  décédée  en  1 634.  De  leur 

la  croii  rn^rèléi!  d'ar*     '        .  ^     '^ 

geiii  :  au  3  d'argmimanage  sout  provenus  : 

à  l'aigle  éployée   de 

|o  Bernard  de  Hinnisdal,  chanoine  de  la  niëtro|iole  de  Cam- 
bray  et  de  la  cathédrale  de  Liège ,  archidiacre  de  Valen- 
ciennesi  mort  en  1665;^ 

3*>  François ,  I*'  du  nom ,  qui  a  continue  la  postérité  ; 

«  8«  Léon  de  Hinnisdal ,  mort  au  service  de  l'empereur  ^ 

4<>  Jeanne  de  Hinnîsdal ,  )     ...  ^  «  k    .. 

«oAdriennedeHinnisdai;  [r«^6^«"*««  «  Robertmont. 

4«  ''^'«oic-W  la  XIV.  François  de  Hinmsdal,  P'  du  nom,  seigneur 
M^.  !^!!>tLp.tfîiidc  Monstreuï,  mourut  en  167Â.  Catherine-Dorothée 
weiitto!îî«/i!i-^^  Beeceman  (3),  son  épouse,  lui  survécut  onze  ans. 
tonD««>  et  eouron-Elle  Tavait  rcudu  père  de  trois  61s  et  cinq  filles  : 


I  d^or 


(I)  Famille  alliée  à. celles  de  Boote,  de  Gamarena,  de  Deckére, 
de  Heetveelde,  des  Mares  de  Walle,  àt  Meyere,  de  SnelKnck,  etc. 
{Nobiliaire  des  Pays-Bas^  C  !«  pp.  S 20,  805;  t.  U,  p.  594;  ^for^ 
tiers  généalogiques  des  familles  nobles  des  Pajrs'-JSas.y  p.  S  51.) 

(S)  On  juge  par  Tordre  des  temps  qu'elle  était  fille  de  François 
de  Meers,  ]x>urgmestre  de  la  cité  de  Liège  en  1588,  et  de  Marie 
de  Rrabant.  On  peut  voir,  sur  cette  ancienne  famille,  le  Miroir 
des  nobles  de  Hasbaye,  p.  503. 

(S)  Famille  très  distinguée  par  ses  emplois  et  ses  alliances,  qu'on 
trouve  avec  détail  dans  le  Recueil  héraldique  des  bourgmestre* 
de  la  noble  cité  de  Liége,^^.  558,  359,  360,  585,  429,450,431. 
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1**  Melchior  de  Hinnisdat ,  mort  sans  postérité; 

S<>  Guillaume  de  Hinnisdal,  seigneur  de  Soumagoc  et  de 
Melin,  chaooiae,  grand-cfaantre,  co-administrateur  et  vi- 
caire général  de  TéTéche'de  Liège,  prévât  de  Sainte- Croix, 
mort  en  1709.  (Recueil  héraldique  des  bourgmestres 
de  Liège,  p.  «05;) 

S"  Wathieu-Lambert ,  qui  a  continué  la  branche; 

4*>  Mane  de  Hinaisdal ,  religieuse  au  Val-Benott; 

5<>  Jeanne  de  Hinnisdal ,  )     v>  .  *  «r>         • 

6-DorotbéedeHinnisdal,  \^^^'ë^^^^  «  Vivegmes 

7*  Marguerite  de  Hinnisdal ,  abbesse  de  Robertmotit , 
8°  Théodore  de  Hinisdal ,  religieuse  ursuline  à  Liège. 

XV.  Wathieu-Lambert  de  Hinnisdal,  chevalier, 
seigneur  de  Moostreul ,  fut  élu  échevin  de  la  noble 
cité  de  Liège  en  1685  et  mourut  en  1693.  {Recueil 
héraldique  des  bourgmestres  de  Liège  y  p.  205.)  lléc.ridé?'"Û"i  do., 
avait  eu  de  son  mariage  avec  Jeanne  -  iVJarie  DïKJi/dîrrLa's 

SlAONT,  morte  .en   t672  :  d'a«ur,»u4d'arRenl« 

imceroii  a«  Miiuple 

1®  François,  !!•  du  nom,  dont  on  va  parler  ; 

S^  Dorothée  de  Hinnisidal,  dame  de  Gutschoven,  mariée,  en 
1691,  a  Charles,  baron  de  Mean  (I),  échevin  dé  la  cité  de 
Liège ,  mort  le  1 S  octobre  1693. 

XVL  François,  comte  d£  Hinnisdal  ,  IK*  du  nom , 
chevalier,  seigneur  de  Soumagne,  de  Betho,  d'Oleyei 
du  Grand-Assch,  de  Melin,  etc.,  épousa,  par  traité  du 
14  novembre  1 694,  noble  et  illustre  demoiselle  Marie 
Anne-Florence  Thérèse  DE  Berchem(2),  dame  de  Ton-  dvîÎHÎ"àïp»i«  <«• 

gueules. 

-'  ■■,.--.,,,, 

(l)  Ds  Mb  AN  :  d'argent,  a  V  arbre  terrassé  de  sinople  ^  sur  lequel 
broche  une  aigle  de  sable  y  couronnée  d^or,  empiétant  un  bâton 
du  même.  (  Vojrez  sur  cette  famille  le  Recueil  héraldique  des 
bourgmestres  de  Liège,  pp.  4 OS,  407,  et  le  Nobiliaire  des  Pays- 
Bas,  t.  II,  p.  590,  et  t.  UI,  p.  197.) 

(s)  La  maison  de  Berchem  est  une  branche  de  rilhistre 
maison  de  Berthout,  sires  et  pi;inces  de  Grimberghe.et  de  Malines, 

S  lacée  par  son  vasselage  ^t  ses  alliances  au  rang  des  plus  puissantes 
es  Pays-Bas.  Les  familles  de  Dufile,  de  Ranst  et  de  Grimbergbe, 
sont  autant  de  rameaux  sortis  de  la  même  souche.  La  généalogie 
DB  B«BCHni  est  imprimée  dans  le  X"  volume  de  VJiistoire  des 
pairs  de  France.  On  y  trouve  des  faits  curieux  que  n'avaient  pas 
connus  les  anciens  auteurs. 
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glaer,  deSaiut-Pierre-WoIluwe,  etc.,  morte  le  31  dé- 
cembre 1697  etinbumée  dans  l'église  de  Saint- Jacques 
à  Tongres.Ëlle  était TiUede  noble  et  illustre  seigneur 
messire  Henri- Antoine  de  Berchem,  chevalier,  sei- 
gneur de  Tonglaer,  de  Crainheim,  de  Saint-Pierre- 
Woluwe,  de  Stockeel,  etc.,  et  d'A^the-Clémence 
Kieffel,  dame  de  Crainheim.  François  II,  après  avoir 
perdu  sa  femme,  prit  le  parti  de  Téglise,  et  fut  cha- 
noine de  la  cathédrale  de  Liège  et  prévôt  de  Tongres. 
Il  a  ces  qualités  dans  un  diplôme  du  10  février  1733, 
par  lequel  l'empereur  Charles  VI  Télëva  au  titre  de 
comte,  transmissible  à  toute  sa  postérité  mâleet/e- 
melle  (1).  il  fit  son  testament  le  17  mars  1723,  et,  en 

(4)  Nous  transcrivons,  du  Supplément  aux  trophêfiS  de  Bra- 
bant ,  la  teneur  du  diplôme  : 

«  Charles,  par  la  grâce  de  Dieu,  empereur  des  Romains,  tou- 
«  jours  auguste ,  etc.  Pour  le  bon  rapport  qui  nous  a  été  îùt  àt 
«  notre  cher  et  bien  amë  messire  François  de  Hiani^dael^  seif;neqr 
a  de  Betho,  Oley,  Grantaxhe,  Soumagne,  Melén  au  pays  de  Liège; 
«  de  Crainheim ,  Saint-Pierre  et  Saint ^Etieqve-fur-W'oluwe  en 
ff  notre  pays  et  duché  de  Brabant,  à  prësent  chanoine  de  Téglise 
'(  cathédrale  de  Liège  et  prévôt  de  Tongres ,  (|ue  comme  il  pâ- 
te raîtroit  du  certificat  de  notre  hérault  d'armes ,  <|u'il  nous  a  iait 
c(  exhiber,  il  seroit  issu  légitimement  de  l'ancienne  et  noble  Ja- 
«  mille  de  Hinnisdael^  au  comté  de  Loos,  pays  de  Liege^  dont  les 
((  descendants  auroient  été  employez  dans  différentes  charges  et 
f<  emplois  dé  leurs  évoques  et  princes  de  Liège ,  et  notamment  Ae 
«  ceiaïc  de  la  séréoissime  maison  de  Bayiére«  ayant  Auisy  toujours 
n  été  trez-zelez  pour  notre  auguste  maison^  Que  kdît  messire 
(c  Françoî^  de  Uinnisdael  auroit  eu  pour  épouse  feue  Marîe-Anoe- 
«  Florence-Thérèse  de  Berchem,  fille  unique,  et  héritière  de  plu- 
«  sieurs  terres  dans  nos  Pays-Bas ,  issue  légitimement  de  la  noble 
•<  famille  de  Berthout  de  Malines ,  l'une  des  plus  anciennes  de 
«  notre  duché  de  Brabant,  dont  les  prédécesseurs  et  alliez  auroient 
a  toujours  été  attachez  d'un  grand  zélé  au  senriee  de  leurs  princes, 
«  tant  des  maisons  ducales  de  Brabant  et  de  Bourgogne  ,  que  de 
«  ceux  de  -notre  auguste  maison  ;  et  comme  ledit  messire  François 
«  de  Hinnisdael  souhaiteroit  que  ses  services  et  ceux  de  ses  pn^é- 
<(  oessenrs  et  alHez  pussent  avoir  des  imitateurs ,  et  que  chacun 
«  puisse  consaever  son  zèle  et  fidélité  dans  ses  enfants  et  postérité 
N  eavers  nous  et  notre  auguste  naison  ;  pour  ce  est-U  que  nous , 
«  ce  que  dessus  considéré,  «t  ayant  particulier  égard  a  tancUnm 
K  et  nohie  ejctrodUon,  comm^i  aussy  bmx  services  et  o^ribes  sus*- 
«  dits,  avons,,  de  notre  certaine  science,  plaise  puissanceatautborité 
«  souveraine,  fait  et  créé,  comme  nous  fusons  et  créoss  kdit  mes* 
H  sire  François  de  Hinnisdael^  comte  par  ces  pnéseaies,  enacnUe 
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vertu  de  Toctroi  qu'il  avait  obtenu  le  28  mai  1712, 
pour  pouvoir  disposer  de  ses  biens,  il  légua  au  comte 
de  Hinnisdal  et  de  Crainheim,  son  6ls,le  château  de 
Micheroux  avec  les  seigneuries  de  Soumagne  et  de 
Melin ,  et  ce  qui  lui  appartenait  en  celles  d  Oleye  et 
de  Grand^Assch,  pour  les  posséder  en  forme  de  ma- 
jorât et  fidéi-commis  perpétuel  masculin  et  inaliéna- 
ble. Parmi  les  prescriptions  qu'if  impose  à  ceux  de  ses 
dedcetidants  qui  seront  successivement  appelés  à  ce 
majorât ,  il  veut  que  le  titulaire  à  venir  soit  allié  ou 
s^auie  avec  une  demoiselle  d'ancienne  extraction  et 
noblesse  militaire,  faute  de  quoi  il  sera  inhabile  à 
posséder  le  majorât,  qui,  dans  ce  cas,  passera  au  plus 

[croche  à  y  succéder  qui  aurait  contracté  une  telle  al- 
iance.  La  baronne  de  Romerwale ,  sa  Bile ,  eut  pour 
legs  le  château  de  Betbo.  {Copie.)  Le  comte  Fran- 
çois II  mourut  d'apoplexie  à  Malinès  le  6  juillet  1728. 
[iVcbiliaire  des  Pays-Bas^  t.  II,  p.  696.)  11  n'avait  eu 
que  deux  enfants  : 

I*  Joseph-Giiilladme-Wathieu,  dont  l'article  suit; 
2<*  Dorothée-Françoise  de  Hinnisdal,    dame   de  Tonglaer, 
mariëe,  en  1715,  avec  Adrien-Joseph  s^an  der  Graeht  (l), 

K  se»  desGcndaols  et  hériticn  mâles  et  femelles  de  mariage  légitime 
«  à  toujours^  luy  permettant  en  même  temps  de  pouvoir  appliquer 
«  ledit  titre  de  comte  de  Hinnisdaelen  telle  province  de  nos  Pays- 
«  Bas  et  sur  telles  terres ,  biens,  revenus  ou  seigneuries  que  ledit 
«  messire  François  de  Hinnisdael  a  dëjà  acquises,  ou  que  luy  ou  sa 
«  postérité  pourront  cy-aprés  acquérir  et  posséder*  etc.  Donné  en 
«  notre  ville  et  résidence  impériale  de  Vienne  le  10  février  17 33. 
«  Signé  :  Charlbs;  et  plus  bas,  par  Tempereur  et  roi  «  A.  F.  d^ 
«  Kurz,  » 

(1)  Vam  dbr  Gracht  :  écartelé,  aux  *  et  A  d'argent^  au  chevron 
de  gueules ,  accompagné  de  5  merlettes  de  sable  ;  awc  2  et  Z  de 
gueules^  h  3  epées  d"  argent ,  garnies  et  or  ^  passées  en  sautoir  y  les 
pointes  en  bas.  Cette  ifiustre  famille  figure  depuis  «00  ans  parmi 
les  principales  maisons  du  Brabant.  Elle  a  formé  beaucoup  de  bran- 
ches. Une  s'est  établie  en  Allemagne;  toutes  se  sont  grandement 
alliées,  entre  autres  avec  les  maisons  d'Argenteau,  de  Berghes,  de 
Berlo,  de  Croix,  de  Gfabtelles ,  de  Hallwin  ,  de  Lichtervelde ,  de 
Ligne-Barbançon  ,  de  Metternich ,  d'Oyembrugge-Duras ,  de  Sta- 
vèle,  de  Thiennes,  delà  Woestine,  etc.  (Voyez  le  Dict,  de  la  No- 
blesse, va-h'»,  t  VII,  pp.  584,  S87,  et  tous  les  ouvrages  historiques 
et  généalogiques  sur  les  Pays-Bas.) 
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baron  de  Romerwale  et  de  Vreinde^  seigneur  de  Loddick, 
d'Yrsse,  de  Battenbrouck,  etc.,  membre  de  l'état  noble  du 
duché  de  Brabant ,  mort  sans  postérité  à  Malines  le  S  5  fé- 
vrier 1745.  (Dict.  de  la  noblesse,  in-4*,  1774,  t.  VII, 
p.  387.)  Elle  mourut  à  Liège  le  25  janvier  1747. 

XVII.  Joseph-Guillaume* Wathieu ,  comte  db  Hin- 

NiSDAL  et  de  Crainbeim,  épousa  ,  en  1723)  Isabelle- 

Di  uoBMBiioicK  :  Charlotte ,  née  comtesse  de  Hoensbroeck  de  Geull  , 

g'Jlf^iieiXspîéceî-fiHe  du  comte  de  Hoensbroeck  de  Geull,  au  pays  de 

c£Lné'd  ..r.  bro.     xYIILHeurirAntoine-Bemard,  comte  de  Hinhisdal 

et  de  Graiuheim,  hé  le  23'mai  1 725,  marié,  lé  28  août 

D.  MimcoTE.  :    1753, avec  Thére^se-JVIarguérite-Philiberte  de  Mette- 

▼.'ré.  d'argent  êt*decovBN,  Bllc  dc  Walther-Everard-Aftclré-François  de 

gucuiet.  Mettecovcn  et  de  Marie-Madeleine  de  Geloes.  De  ce 

mariage  sont  issus  : 

fo  François-Bemard-Henri,  comte  de  Hinnisdal  et  deCIrain- 
beim,  seigneur  de  Betho ,  de  Tonglaer,  d'Oleye,  de  Wo- 
luwe  -  Sain  t  -  Pierre ,  Woluwe  -  Saint-  Etienne  et  Woluwe- 
Saint-Lambert ,  né  le  SO  juillet  1759.  Il  rendit  hommage 
pour  ses  seigneuries,  par  son  fondé  de  pouvoir,  le  1 2  août 
1765.  11  est  mort  sans  postérité  en  183...; 

a*>  Marie-Isabelle-Charlotte-Emestine-Antoinette,  comtesse  de 
Hinnisdal  et  de  Crainbeim ,  baptisée  le  5  juin  1755,  reçue 
chanoinesse  d^Andenne  le  12  mai  1771 ,  puis  dame  de  la 
Croix  Etoilée  de  Marie-Thérèse,  mariée  au  comte  de  Cop- 
pis; 

S^  Thérèse -Ferdinande- Isabelle  de  Hinnisdal,  baptisée  le 
5  avril  1 758,  mariée,  le  20  novembre  1 781 ,  avec  Cbariei- 
Ignace-Philippe,  comte  de  Thiennes  (l),  fils  de  Piene- 
François- Joseph,  comte  de  Thiennes,  seigneur  de  Lombûe, 
membre  de  la  noblesse  des  états  de  Hainaut ,  et  de  Marie- 
Josèphe-Charlotte  Gathovius  de  Holsbecke. 


(i  )  Db  Tbishrbs  :  d*or^  à  la  bordure  d^azur;  à  Féaisson  d'argent, 
bordé  d'azur  et  chargé  d*un  lion  de  gueules.  Très-noble  famille 
d'ancienne  chevalerie  qui  a  pris  son  nom  de  la  terre  dcTbienncs, 
à  une  lieue  d'Aire. 
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Seigneurs  de  la  Tour  ,  de  BIansemput  ,  d'Aurbnqub  ,  de  la 

LANNE  ,  DE  GaYARRBT,  de  MiRàHONT,   DE  PbNVIEL  ,  DE   LA 
MOTHE-ÂNDO,   dAuGNAX,   DE   ClURAC    etC,    COmleS   DE    LA 

Tour,  en  Ariragnac. 


r^^M 


ÂBMB8  :  d*azur ,  à  6  cotices  dor 
en  barres;  au  chef  d'or ,  chargé  de 
S  merlettes  de  sable  (4). 

Couronne  de  comte. 

Supports  :  deusL  lions. 

Devise  :  Dhrum  PATiCNTrA  frango. 


(4)  Il  existe  plusieurs  descriptions  erronées  des  armes  de  celte 
famille.  Jean-Louis  de  Lary,  seigneur  d^Augnax ,  fît  enregistrer 
à  Y  armoriai  de  la  généralité  de  Montpellier  ^  fol.  4  122,  ëtat 
du  28  janvier  4  701  ordonnance  par  les  commissaires  royaux  le 
4  4  mars  suivant,  ces  armoiries  :  d'argent^  a  3  corneilles  de  sable, 
becquées  et  membrees  de  gueules  ,  armes  que  nous  avons  trans- 
crites de  FArmorial  de  Montpellier  dans  le  Nobiliaire  de  Mon-- 
taubtuiy  t.  X  des  Archives  de  la  JSoblesse,  p.  54 .  Ces  armes  ne 
sont  qu'un  cachet  mal  blasonnë  de  Catherine  de  Bassabat ,  bis« 
aïeule  de  Jean-Louis  de  Lary.  Dans  un  tableau  des  8  quartiers  d'An- 
toine de  Lary ,  reçu  chevalier  de  Tordre  de  Saint- Jean  de  Jérusalem 
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2  DE    LARY    DK    LA    TOUR. 

La  maison  de  LARY  de  la  TOUR  est  originaire  de 
Gascogne.  Alliée  depuis  cinq  cents  ans  aux  premières 
fiamilles  de  cette  contrée ,  elle  a  joint  aux  avantages 
d'une  position  distinguée  des  services  qui  lui  ont 
valu  d'honorables  récompenses. 

Cette  famille  a  fait  des  preuves  pour  Tordre  de 
Malte  en  1612;  devant  les  intendants  de  Bordeaux 
et  de  Montauban  en  1666  et  1700,  et  en  dernier 
lieu  devant  M.  Chérin  ,  généalogiste  des  ordres  du 
roi,  pour  le  service  militaire,  en  1784.  Dans  une 
production  faite  en  1666,  devant  Tintendant  de 
Montauban,  par  François-Abraham  de  Mauléon, 
seigneur  de  Saint-Sauvy.,  fils  de  Madeleine  deLary 
de  Latour,  il  fit  \iser  les  titres  de  la  filiation  de  sa 
mère  depuis  Arnaud  de  Lary,  son  huitième  aïeul. 
C'est  de  ces  diverses  preuves  que  nous  avons  extrait 
la  présente  généalogie. 

I.  Arnaud  Lart,  seigneur  de  la  Tour  en  1370, 
mentionné  au  contrat  de  mariage  de  son  fils  Pierre, 
qui  suit,  fit  son  testament  devant  Bertrandi,  notaire 
à  Fleurance,  le  17.  septembre  1402.  (Fonds  de  cT Ho^ 
zier). 

IL  Pierre  deLary,  I"dunom,  seigneur  de laTour, 

épousa ,  par  contrat  passé  devant  Juliari^  notaire  à 

Fleurance,  le  26  février   1400  (i^.  5f.),  damoiselle 

d»r^'nt/»Tr.ou  de  Marguerite  db  Preissac,  laquelle  donna  une  recon- 

Î;™'"\  *"c:r::f.é naissance  le  23  janvier  1408  (o.  st.),  par  acte  devaut 

d'or.  Vital  de  Saint-Etienne,  notaire  de  Puységur.  {Fonds 

de  d'Hozier),  Il  eut  pour  fils  Bernard  I*%  qui  suit. 

en  1613,  tableau  faisant  partie  d^un  registre  in-folio  ilu  fonds  de 
d^Hozier ,  intitule  Chevaliers  de  Malte ,  Prieuré  de  Toulouse, 
p.  445,  les  armes  de  Larjr  de  la  Tour  sont  décrites  :  éCaxuTy  h  un 
pal  d'or,  accoste'  de  qiuitre  autres  de  sinople  ;  ou  chef  d^or, 
chargé  de  3  corbeaux  de  sable»  Cette  version  également  inexacte 
se  trouve  dans  la  copie  de  ce  même  registre ,  conservée  â  la  Bi- 
bliothèque de  l'Arsenal  et  formant  le  t.  I*'  (p.  444)  du  Catalogne 
de  la  langue  de  Provence,  et  elle  a  été  reproduite  par  Tabbé  de 
Vertot,  dans  son  Histoire  de  tordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem, 
eMilion  de  4  755,  t.  VII,  p.  55. 
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III.  Bernard  de  Lart,  h*  du  nom,  seigneur  de  la 
Tour,  épousa,  par  contrat  du  4  mai  1422,  damoiselle 
Charlotte  db  Montégct.  U  rendit  hommage  au  comte 
d'Armafi;nac  pour  la  terre  de  la  Tour  le  12  avril  1462.  „  . 
[Jugement  de  maintenue  de  1666).  Il  eut  pour  nls 
Antoine  qui  suit. 

IV.  Antoine  de  Lary  ,  pr  du  nom ,  seigneur  de  la 

Tour,    eut  pour  femme  damoiselle  Marguerite  de  biHostuoihod- 
MoNTESQDiou  ,    fille   de  Roger    de  Montesquiou  ,  parti. ao'î!^dw.iuo 
seigneur  de  Marsac.  Il  eut  de  ce  mariage ,   entre luTdêgulXVi'in! 
autres  enfants  : 

4«  Pierre,  Il<  du  nom,  qui  suit; 

2<*  Bernard  de  Lary,  qui  fit  son  testament  au  camp  du  roi 

Louis  XII  assembla  en  la  ville  de  Blois  le  1 4  août  \  504  • 

{Fonds  de  d^Hozier). 

V.  Pierre  de  Lary,  II*  du  nom ,  seigneur  de  la 
Tour,  fonda  de  procuration  Jean ,  son  fils ,  le  13  mai 
1 502,  pour  rendre  hommage  au  duc  d' Alençon,  comte 
d'Armagnac  pour  les  terres  de  la  Tour  et  de  Mansem- 
puy.  {Fonds  de  dHozier). 

VI.  Jean  de  Lary,  P'  du  nom,  seigneur  de  la  Tour, 
de  Mansempuy,  etc. ,  après  son  père,  épousa,  par 

contrat  du  2  mars  1501  >  damoiselle  Jeanne  pu  Bou-d'argent,*uTondv 
2ET,  fille  de  Jean  du  Bouzet,  seigneur  de  Cots,  et  Ae^mh^V^^t^'^. 
Catherine  des  Bordes,  dame  de  Roquépine.  {Fonds^""^  ^''^' 
de  d^Hozier^  ches^aliers  de  Malte,  prieuré  de  Tou» 
lousâj  foL  445).  Jean  de  Lary  eut  entre  autres  en- 
fants : 

4*^  Bernard,  II«  du  nom,  qui  suit; 

2°  Louise  de  Lary  de  la  Tour,  mariée,  le  S  S  a^ril  1530,  avec 
François  de  Montault^  seigneur  de  Castelnau  d'Arbieu, 
fils  de  Geraud  de  Montault ,  seigneur  de  Castelnau  d'Ar- 
bieu,  de  Saint-Cric,  de  Quinsac,  etc.,  et  de  Catherine 
Yzalguier  de  Qermont. 

VU.  Bernard  de  Lary,  IP  du  nom ,  chevalier,  sei- 
gneur de  la  Tour  et  de  Mansempuy,  est  ijualifié 
capitaine  au  service  du  roi  au  contrat  de  mariage  de 
Jeanne  de  Neville  avec  Pierre  de  Colomé,  auquel  il 


Digitized  by 


Google 


4  DE    LARY    DE    LA    TOUR. 

mBm»i^c  assista  le  h  aoât  1653.  Il  ayait  épousé  damoiselle 
dl*2î'««Veî;*ta'â3F'^nÇoise  deBbzolles,  fille  de  Jean  de  Bezolles,  sei- 
'/j,îr«  dw'*j/l«*6"®"*'  ^®  Croûtes,  près  Plaisance,  et  d^  Antoinette  de 
eoupéau  l'd'tturJBiran,  fille  de  Bernard  de  Biran,  seigneur  de  Roque- 

•  s  «>toUe«  dW;  au  1  ^  ',,  i-rh»  \  n  °    w       §       vi  m,       \ 

d«a'srift.i2vacfa«fortet  de  Jeanne  de  Kevignan.  {ronds  deanozier^ 
tagueuc*.  Chevaliers  de  Malte ^  prieuré  de  Toulouse,  p.  445). 

Bernard  fonda  de  procuration  Françoise  de  Bezolles, 
sa  femme,  ainsi  que  noble  Jean  de  Bezolles,  le  27  dé- 
cembre I5&6.  Françoise  de  Bezolles  survécut  à  Ber- 
nard de  Lary,  et  se  remaria  avec  Jean  de  Montle- 
zun.  Elle  avait  eu  de  son  premier  mari  : 

I  *»  Bertrand  de  Lary,  seigneur  de  la  Toar.  H  transigea  arec 
Françoise  de  Bezolles ,  sa  mère ,  au  sujet  de  la  restitution 
des  cas  dotaux  de  cette  dame  par  acte  reçu  par  Margonet, 
nofaire  à  Fleurance,  le  38  juin  4  571.  Il  mourut  sans  pos- 
térité; 

S**  Jean,  dont  Farticle  suit; 

5<*  Jeanne  de  Lary,  mariée  1<*  avec  Bertrand  de  Miossens, 
seigneur  de  Samsons;  S<*  le  21  juin  1576,  ayec  Jean  Ude 
Mondezun  de  Lupiac^  seigneur  de  Moncassin,  cheralier 
de  Tordre  du  Roi,  capitaine  de  50  hommes  d'armes  des 
ordonnances,  nommé  en  1585  lieutenant  général  au  gon- 
vemement  de  Metz  et  du  pays  Messin,  fils  de  Jean  I«r  de 
Montlezun,  seigneur  de  la  Salle  de  Cardenau ,  et  d'Anne 
de  Massas. 

VIII.  Jean  ob  Laht,  II"  du  nom,  seigneur  de  la 
Tour,  de  Mansempuy,  d'Aurenque,  etc.,  futmestre 
de  camp  d'infanterie ,  gouverneur  de  la  ville  et  du 
château  de  Quiers  et  envoyé  par  le  duc  de  Guise,  en 
ambassade  vers  le  cardinal  de  Ferrare  (Hippolyte 
d'Esté,  mort  en  1  bl2).{Fonds  de  d^Hozier)  Il  épousa, 
1»  par  contrat  du  9  mai  1583  ,  damoiselle  Catherine 
d'or"'à*i'^iîiIeiu«'^^  DASSABAT,  fiUc  dc  Bcrtraud  de  Bassabat,  seigneur 
<i«Hbi«.  de  Castets  (celui-ci  fils  d^ Antoine  de  Bassabat,  sei- 

gneur de  Castets,  et  de  Philis  de  Bergnavon)  et  de 
Bernarde  de  Saint- Julien,  61Ie  de  François  de  Saint- 
Julien^  seigneur  de  Boubées,  et  deFlorette  de  Mon- 
tesquiou.  (  Chevaliers  de  Malte ^  prieuré  de  Toulouse^ 
dogu*eukl!ïiVrVuiifol.  445);  2*  damoiselle  Charlotte  de  Noaillah.  Le 
»*uié€rtir»  •«  '.r-j  mars  1597,  Jean  de  Lary  transigea  avec  Jean  de 
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MoDtlezun^  mari  de  dame  Françoise  de  Be/olles,  sa 
mère.  Il  assista,  le  30  août  1698 ,  avec  Jean-Jacques 
de  Montlezun,  seigneur  de  Benque,  Jean  de  Lupé, 
seigneur  de  Maravat,  Jean  d'Aux,  seigneur  de  Les- 
coût,  Jacques  de  Mauléon,  seigneur  de  Savail- 
lans,  etc.,  au  contrat  de  mariage  de  Michel  de  Pouy 
de  la  Teulère  avec  Marthe  de  Lautrec.  Jean  de  Lary 
fit  son  testament  devant  Lapèsa^  notaire  royal  à  Tou- 
louse, le  23  octobre  1618,  puis  un  codicille  le  20  fé- 
vrier 1622,  dans  lequel  Charlotte  de  Noaillan,  sa 
seconde  femme ,  est  mentionnée.  Par  ces  deux  actes 
il  établit  une  substitution  de  ses  biens  au  proBt  des 
enfants  qu'il  avait  eus  de  sa  première  femme,  Cathe- 
line  de  Bassabat,  savoir  : 

V  Charles  de  T.-ary,  chevalier  seigneur  de  la  Lanne  (iroi- 
slème  substitaé)  mort  sans  postérité  ; 

î"  An  toute,  II»  du  nom^  dont  on  va  parler  ; 

3«  ikrnard  de  Larjr,  appelé  le  chevalier  d'Aurenque.  Insti- 
tué héritier  par  son  père,  il  lui  succéda  en  1633,  et  fut 
seigneur  de  la  Tour,  de  iVlansempuy,  de  Gavarret,  de  Mi- 
ramont  et  de  Penviel.  Il  porta  les  armes  avec  distinction 
sous  le  régne  de  Loub  Xlll  et  dans  les  premières  années 
delà  minorité  de  Louis  XIV,  et  mourut  en  4  650. 11  avait 
épousé,  en  4  625,  Henriette  de  Bassabat  de  Pordeac, 
Cette  dame  survécut  à  son  mari  et  à  son  fils.  En  considé- 
ration de  leurs  services,  Louis  XIV  érigea  les  terres  de  la 
maison  de  Lary,  savoir,  la  Tour,  Mansempuy,  Aurenque, 
la  Lanne ,  Gavarret ,  Miramont  et  Penviel ,  en  titre  de 
Comté  de  la  Tour,  par  lettres  patentes  du  mois  de  mai 
4  664,  enregistrées  au  parlement  de  Toulouse  le  19  juillet 
de  la  même  année.  (Voir  le  texte  de  ces  lettres  patentes 
p.  11).  Après  la  mort  de  Henriette  de  Bassabat-Pordéac , 
son  héritier,  le  marquis  de  Narbonne-Fimarcon,  et  son  pa- 
rent, le  duc  de  Roquelaure,  se  disputèrent  sa  saccession  et 
prirent  le  titre  de  comtes  de  la  Tour.  Mais  ce  titre  fit  re- 
tour, avec  les  biens  substitués,  à  la  branche  aînée  de 
Lary  5 

Charles-Louis  de  Lary,  chevalier,  seigneur  de  la  Tour, 
fils  unique  de  Bernard  de  Lary  et  de  Henriette  de 
Bassabat-Pordéac,  comtesse  de  la  Tour,  servit  avec  la 
plus  grande  distinction  dans  les  guerres  de  Louis  XIV, 
et  parvint  jeune  aux  premier^  grades-  militaires.  Il  fut 
mestre  de  camp  d'un  régiment  d'infanterie  et  maré- 
chal des  camps  et  armées  du  roi.  Ayant  eu  le  mal- 
heur de  tuer  en  duel  le  marquis  de  Percin,  en  1650, 
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un  arrêt  du  parlement  de  Paris,  du  ^7  fëTrier  4654,  le 
condamna  à  mort.  Mais  Louis  XIV,  prenant  en  consi- 
dération ses  brillants  services,  lui  octroya  des  lettres 
d'abolition.  Il  servit  sous  M.  de  Turenne,  opposé  au 
prince  de  Condé,  chef  des  troupes  de  la  Fronde,  et 
fut  grièvement  blesse  le  -2  juillet  1652,  à  l'attaque  de 
Charenton.  Employé  dans  son  grade  de  maréchal  de 
camp  à  Tarmée  du  maréchal  d'Hocquincourt  il  fut 
grièvement  blessé  et  fait  prisonnier  devant  Dunkenque, 
en  voulant  empêcher  les  secours  d'y  pénétrer.  Il  fut 
conduit  à  Gand,  puis  à  Bruxelles  où  il  mourut  de  ses 
blessures.  11  fit  en  cette  dernière  ville,  le  1 0  juin  4  663, 
un  testament  par  lequel  il  légua  à  sa  mère  la  jouis- 
sance ,  et  au  duc  de  Roquelaure ,  gouverneur  de 
Guienne,  son  allié  (l),  la  propriété  de  ses  biens,  ce 
qui  causa  dans  la  suite  un  procès,  ce  testament  étant 
contraire  à  la  substitution.  Charles-Louis  ne  s'était 
pas  marié  ; 

40  Louis  de  Lary,  ecclésiastique  ^ 

5^  Henri  de  Lary,  chevalier  de  Taule,  le  premier  appelé  par 
son  père  à  la  substitution.  11  mourut  sans  alliance  avant 
4652; 

6<*  Autre  Antoine  de  Lary  de  la  Tour  ,  présenté  comme 
chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem  au  grand 

Ïkrieuré  de  Toulouse  en  1613.  Ses  preuves  y  furent  reçues 
e  80  janvier  1615; 

7®  Jeanne  de  Lary,  mariée  à  N...  de  Preissac\ 

8<*  Charlotte  de  I^ary,  religieuse  ; 

9<»  Paule  de  Lary,  femme  de  N...  du  Boulet . 

IX.  Antoine  de  Lary  de  la  Tour,  II*  da  nom,  che- 
Talier,  seigneur  de  la  Mothe-Ando,  près  Fleurance, 
second  appelé  à  la  substitution  par  le  testament  de  son 
père  en  1618>  et  légataire  de  dix  mille  écùs,  passa 
une  transaction  devant  Lacrous,  notaire  à  Fleurance, 
le  15  octobre  1623  ^  au  sujet  d'un  supplément  de 
légitime  sur  la  terre  de  la  Tour.  {Fonds  de  d'Hozler). 
Antoine  de  Lary  mourut  avant  Tannée  1652.  U  avait 
dw.*archèvr'on,  épousé   :    T   darooiselle  Charlotte  de  Chastanet  ; 

Bccompagité  en 

pointe  d'un  lion,  ifr ■  i  ■•• ..   '    .i       n       ■■  ■■■ 

tout  d*or  (  en  ebcCdu 

même.  (l)  Gaston -Jean-Baptis te,  duc  de  Roquelaure,  pair  de  France, 

était  fils  d'Antoine,  seigneur  de  Roquelaure,  et  de  Susanne  de  Bas- 
sabat-Pordéac.  Son  frère  Jèan-Louis,  comte  de  Roquelaure,  avait 
épousé  Catherine  de  Bassabat-Pordéac,  sœur  de  la  comtesse  de  la 
Tour. 
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2°  par  pactes  du  2  mars  |623,  passés  devant  Mas- 
sars,  notaire  royal  à  Monifort,  daraoiselle  Eléoiiore 
d'ëlis  ,  qui  lui  survécut  et  donna  procuration  Je 
30  juillet  1662,  devant  Gaubsada ,  notaire  à  Fleu- 
rance,  pour  consentir  à  Tinsinuation  du  contrat  de 
mariage  de  Jean-Bertrand,  son  fils.  Antoine  II  eut 
pour  eniants  ; 

Du  premier  lit  : 

I*»  Bernard  de  Larjr  de  la  Tour,  seigneur  d*Âugnax,  garde 
du  corps  du  roi,  marie  par  contrat  du  â8  décembre  I  e.to, 
arec  daraoiselle  Marie- Anne  de  Aîwviel,  demoiselle  de 
Saint -Maurice.  Il  fit  son  testament  le  8  fe'vrier  1 678 ,  et 
vivait  encore  le  5  décembre  f  697,  date  d'un  accord  (ju'it 
passa  avec  fiemard,  son  neveu.  Il  eut  pour  (ils  : 

Jean-Louis  de  Lary  de  la  Tour,  seigneur  d*Augnax,  vi- 
vant en  1701  ; 

Du  second  lit  : 
%o  JeaD-Bertrand  »  qui  suit  ; 
3*  29. .•  de  Lary  duTaut,  vivant  en  1697  ; 

4**  Madeleine  de  Lary,  mariée  par  contrat  passé  dt^vant 
Caussade,  notaire  à  Fleurance,  le  9  septembre  4  646,  avec 
noble  François-Abraham  de  MaMon^  seigneur  de  Saint- 
Sauvy  ; 

5*  Demoiselle  de  Lary,  mariée  k  VL,  de  Pre'allé,  vivants 
en  1697; 

•    6<>  Demoiselle  de  L«ry,  épouse  dq  M,  ^e  Lauretuan,  vivants 
en  1697. 

X*  Jean-Bertmnd  pe  I.ahy  da  la  Tour,  chevalier, 
siegfteur  de  la  Motfae-ÂnHo ,  ayant  recueilli  dans  la 
succession  de  son  père  le  droit  éventuel  aux  biens 
substitués  par  son  aïeul  en  1618,  forma  devant  le 
sénéchal  d'Auch  une  demande  en  délivrance  de  ces 
biens  contre  Henriette  de  Bassabat^  comtesse  de  la 
Tour.  Le  duc  de  Roquelaure,  qui  lors  du  procès  de 
Gbarles-Louis  de  Lary^  avait  obtenu  du  roi  le  don  de 
la  confiscation  de  ses  Ineiis  par  iM'evet  du  11  mai 
ISiOy  intervint  et  fit  évoquer  la  cause  aux  requêtes 
du  palais.  Sans  espoir  de  succès  contre  ces  adver- 
saires puissants,  Jean-Bertrand  consentit,  par  tran- 
saction du  7  avril  1664,  à  renoncer  à  la  substitution,  * 
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moyennant  la  cession  qui  lui  fut  faite  de  la  maison  sei- 
gneuriale de  Massoc.  U  avait  épousé  9  par  pactes  pas- 
sés au  château  de  Monlbrun  le  30  juillet  1 6è2,  retenus 
1.1  Pin-  P^*"  Bernard  Gaston,  notaire  royal  du  lieu  de  Tous, 
defQeuiet.àSpo.iidainoiselle  Marguerite  de  Pins-Mohtbrdn,  fille  de 
epin  o..  Qgjj^jgj  jg  pjjjg  jg  Saint-Jean,  seigneur  de  Mont- 
brun,  conseiller  au  parlement  de  Toulouse,  et  de  feu 
dame  Gabrielle  de  Nos.  Jean-Bertrand  de  Lary  fut 
maintenu  dans  sa  noblesse  avec  Bernard,  son  frère 
aîné,  par  jugement  de  M.  Pellot,  intendant  de 
Guienne,  du  20  novembre  1666,  jugement  où  furent 
visés  leurs  titres  depuis  Bernard  de  Lary,  leur  6'  aïeul, 
vivant  en  1462.  {Cabinet  du  Saint-Esprit ^  Guienne^ 
volume  X,  fol,  929).  Jean-Bertrand  fit  son  testament 
au  château  de  la  Molhe-Ando,  devant  Dupuy,  notaire 
royal  de  la  ville  de  Fleurance,  le  8  juin  1 691  (il  mou- 
rut le  12)  et  voulut  être  inhumé  en  Téglise  de  la 
Mothe,  au  tombeau  de  ses  ancêtres.  U  laissa  le  soin 
de  ses  honneurs  funèbres  à  Marguerite  de  Pins,  sa 
femme ,  dont  il  avait  eu  trois  fils  : 

|o  Bernard  de  Lary,  comte  de  la  Tour,  seigneur  de  la  Mothe- 
Ando,  ne  en  1666 ,  mousquetaire  de  la  garde  du  roi.  Il 
fut  maintenu  dans  sa  noblesse  avec  Jean-Louis  de  Lary  de 
la  Tour,  son  cousin  germain,  par  ordonnance  de  M.  le 
Gendre,  intendant  de  la  gënëralitë  de  Montauban,  du 
4  8  d^embre  4  700.  Après  la  mort  de  son  père ,  il  reven- 
diqua contre  le  marquis  de  Narbonne  Firaarcon  et  lei  duc 
de  Boquelaure  les  biens  portas  en  la  substitution  de  Jean 
de  Lary,  seigneur  de  la  Tour,  son  bisaïeul,  en  1618.  Un 
arrêt  du  grand  conseil  du  4 1  février  4  704  reconnut  son 
droit  et  ordonna  qu'il  fût  mis  en  possession  de  la  moitié 
des  terres  de  la  Tour,  d'Aurenque,  de  Miramont,  de  la 
Lanne,  de  Mansempuy  et  de  Gavarret.  Il  mourut  le  4  7  juin 
4  759. 11  avait  épousé  :  4<*  N...  Monier  morte  sans  enfants; 
3«  par  contrat  du  8  mars  4  707,  passé  devant  Forest,  no- 
taire royal  de  la  ville  de  Toulouse ,  damoiselle  Marie  de 
Bourrassoly  fille  de  noble  Pierre  de  Bourrassol,  et  de  da- 
moiselle Marguerite  de  Sers  de  Saignes,  dé  laquelle  sont 
issus  trois  fils  et  deux  filles  : 

A.  François  de  Lary,  comte  de  la  Tour ,  ne  en  4  709 , 
marié  par  contrat  du  86  décembre  4  7S4,  avec  Fran- 
çoise de  Montesguiou^Fezensac  mo^te  en  4780,  fille 
de  Pierre  de  Montesquiou*Fezensac,  seigneur  de  Mar- 
san ,  de  la  Serre,  etc. ,  et  de  Jacquette  de  Bossost  de 
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Gampeils.  François  de  Lary  mourut  le  10  janvier 
4  785,  laûtant  pour  fille  unique  : 

Jacquette  de  Lary  de  la  Tour,  dame  de  la  Tour, 
née  en  4  785,  mariëe,  le  2  mars  4  779,  au  comte 
tie  la  Barthâ'Giscaro^  morte  sans  enfants  le 
80  juin  4  805.  Par  un  testament  mystique  du 
4  7  avril  de  cette  annëe ,  elle  avait  institue  son 
lëgataiie  universel  Bernard- Marie -Joseph  de 
Lary,  son  cousin  ; 

B.  Etienne  de  Lary  de  la  Tour,         reçus ,  le  7  août  1744 
né  le  7  décembre  4  74  4 ,  f  chevaliers  de  l'ordre 

'  \  de  Malte,  où  ils  sont 

C.  Jean-Paul  de  Lary  de  la  Tour,  i  morts  dans  on  Age 
ne  le  4  juillet  4  785,  ;  «"««  avancé; 

D.  Françoise  de  Lary  de  la  Tour,  mariëe,  le  5  juin  4  7S7, 
avec  N..,  Yzalguisr^  comte  de  Dieupentale  j 

£.  Marguerite  de  Lary  de  la  Tour ,  mariée  au  cheva- 
lier d'A^nan^  d'Auch  ; 

2»  François  Charles  de  Lary,  chevalier  de  la  Tour,  présent 
au  contrat  de  mariage  de  son  frère  Louis-Marie  en  4  749; 

V*  Louis-Marie,  qui  suit. 

XL  Louis-Marie  de  Lart  d£  la  Tocr,  chevalier, 
seigneur  de  Clarac  et  de  la  Mothe-Ando ,  né  le  28 
juillet  1683,  légataire  de  son  père  le  8  juin  1691, 
officier  et  chevalier    de    l'ordre    de    Samt-Louis, 
épousa,  par  contrat  passé  au  château  du  Cardeneau, 
juridiction  de  Fleurance,  devant  Bellais,   notaire^  l'";'*"f»' 
royal,  le  26  avril  1719,  damoiselle  Susanne  d Espar-^»  p^uirs,  Mmmr. 
BÈs  DE  LijSsan,  dame  de  Ciarac,  fille  de  noble  Moïse  u;.  J//l!?'»fcomt 
d'Esparbès  de  Lussan ,  seigneur  de  Clarac ,  et  de  feu  «"•«"*"  '•  ^  «""'"*- 
dame  Henriette  d'Astugue.  Le  1 1  juillet  1740,  Louis- 
Marie  fit  son  testament  olographe  par  lequel  il  vou- 
lut être  inhumé  dans  Fcglise  de  Fleurance.  Susanne 
d'Esparbès  lui  survécut.  Il  en  avait  eu  trois  (ils  et  une 
fille: 

4<»  Bernard,  III*  du  nom,  qui  suit  ; 

V*  François  de  Lary  de  Clarac ,  ne  au  château  du  Carde- 
neau  le  5  septembre  4  735.  Il  fut  nomme,  en  4  769,  tuteur 
des  enfants  de  son  frère  aîn^,  11  mourut  au  château  de 
Troncens  le  6  janvier  4  844,  après  avoir  institue  pour  son 
légataire  universel  François-Hubert  de  Lary  de  Ja  Tour, 
son  neveu; 
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8»  Joeepfa-SaiiMMl  dis  Lary,  né  a^M  <^âUau  du  Cardeneau  le 
80  mai  1729,  légataire  de  mn  p^e  en  1740,  mort  sans 
postéritë  ; 

4*  Marie  de  Lary,  de  la  Tour,  née  au  château  du  Cardeneau 
le  5  août  4 73i,  légataire  en  1740. 

XII.  Bernard  de  Làrt  db  là  Tour,  III*  du  nom, 
chevalier,  seignec^r  de  Clarac,  du  Cardeneau,  etc., 
né  au  château  du  Cardeneau  le  22  janvier  1720,  fut 
institué  héritier  universel  de  son  père  le  11  juillet 
1 740. 11  épousa,  par  contrat  du  1 6  août  1757,  passé  au 
château  de  Réjaumont,  au  comté  de  Gaure^  damoi- 
,  ""H^^;^"'  selle  Ambroise  de  Mellet  de  Fûj^delindb  Béjau- 
m"rd*'or.  '"  '*'  MONT,  fille  de  messire  Claude-Charles  de  Mellet  de 
Fondelin,  seigneur  direct  de  Réjaumont,  et  de  dame 
Marie  de  Fiéret  de  Baudribos.  Bernard  de  Lary  delà 
Tour  passa  un  bail  à  rente  perpétuelle  le  1 9  avril 
1760  et  fit  un  échange  le  17  mars  1763.  Lui  et  sa 
femme  moururent  en  1769-  Us  avaient  eu  sept  en- 
fants : 

I  ^  François-Hubert,  mentionné  ci-après  ; 

2«  Robert-Marie  de  Lary  de  la  Tour,  prêtre,  né  le  6  décem- 
bre 1764,  mort  en  I820j 

3<»  Bemard*Marie-Jospb  de  Lary  de  la  Tour,  né  le  6  Juillet 
4  765,  baptisé  le  10  dans  l'église  paroissiale  de  Saint-Lau- 
rent-de-Fleurance.  Il  entra  lieutenant  dans  le  régiment  de 
Lyonnais  d*aprés  ses  preuves  faites  le  4  0  mai  4  784,  de- 
vant M.  Gbérin,  père.  {Voir  ses  preuves  à  la  Bibliothè- 
que royale,  ancien  fonds  du  Saint-Esprit,)»  Institué  lé- 
gataire universel  de  Jacquette  de  Lary ,  comtesse  de  la 
Barthe-Giscaro,  en  4  805,  il  a  pris  le  titre  de  comte  de  la 
Tour  depuis  la  restauration.  Il  a  épousé  Henriette  de  BaU 
de  Mirepoixy  fille  de  Gaspard-Franoois-Barthelemi-Maii- 
rice -Alexandre  de  Batz,  baron  de  Mirepoix,  et  de  demoi- 
selle de  Montégut  ; 

4°  Jean-Marie  de  Lary  de  la  Tour,  né  le  9S  février  r767. 

mort  jeune  ; 

5^  Qaude-Susanne  de  Lary  de  la  Tour,  née  le  6  janvier  4  75», 
morte  en  bas  âge  ; 

e"»  Ambroise  de  Lary  de  la  Tour,  religieuse  ,  née  le  34  mars 
4  763^  morte  au  château  de  Troncens  le  4  4  septembre  1844; 
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7«  Marie-Andrée  de  Larjr  de  la  Tour,  née  le  17  avril  1 768, 
^  mariée  à  M.  Faget^  dontpliuîears  enfants.  Elle  est  morte 
en  1 81 7  à  Brugnens  près  Fleurance. 

XIII.  François-Hubeit,  comte  deLary  de  la  Tour, 
né  le  3  novembre  1760,  échangea  par  acte  du  mois, 
de  juin  1806,  avec  le  siear  Cassagne  atné,  négeciant 
à  Fleurance,  le  domaine  du  Cardeneau  pour  Te  châ- 
teau et  domaine  de  Troncens.  Il  est  mort  le  7  mars 
1829.  11  avait  épousé,  en  179$,  Bertrande-Ursule 
DoAT,  décédée  au  mois  de  décembre  1846.  De  ce 
mariage  sont  issus  sept  fils  et  deux  filles  : 

4<^  François-Victor ,  comte  de  Lary  de  la  Tour ,  né  au  châ- 
teau du  Cardeneau,  commune  de  Flenrance,  4 1  mars  4  706, 
marié,  en  482S,  avec  Marie-Ursule-Clara  de  Casteras 
de  Seignarii  née  en  4803  ,  fille  de  Jeaa-'Baptbte  de  Cas- 
teras de  Seignan,  cheTalier,  et  de  Jeanne -Gabrielle  de 
Peyronencq  de  Saint-Chamarand,  sans  enfants; 

S^  Jean-Jacques-Alexandre  de  Lary  de  la  Tour,  né  le  4  9  juil- 
let 4  798^  capitaine  au  55"  régiment  de  ligne,  marié,  le 
6  avril  4  840,  avec  Antoinette-Quitterie- Lydie  de  Bordes 
de  LassaU ,  fille  de  M.  de  Bordes  de  Lassale,  chef  d'es- 
cadron de  gendarmerie,  chevalier  de  l'ordre  de  Sainte-Louis 
et  de  la  Légion-d'Honneur,  et  de  dame  Rosette  Bourdens, 
dont  deux  fils  : 

A.  Louis-Marie  de  Lary  de  la  Tour,   né  le  4  4  mars 
4  844; 

B.  Jean-Marie-Gustave  de  Lary  de  la  Tour,   né   le 
ao  août  4  849} 

S*  Marie-André-Louis  de  Lary  de  la  Tour ,  né  le  97  avril 
4800,  marié,  au  mois  de  juillet  4  855  avec  Quitterie-Ur- 
sule  de  LaroguCy  sans  enfants  \ 

4*  Jean-Joseph  de  Lary  de  la  Tour,  né  le  6  janvier  4804, 
mort  au  château  de  Troncens  le  4  6  septembre  4  846; 

5*  François- Claude- Augustin  de  Lary  de  la  Tour^  né  au  châ- 
teau de  Troncens  le  29  septembre  4  806,  mort  au  service 
â  Bone  en  Afrique,  le  90  décembre  1852,  à  Tâge  de 
96  ans  ; 

6*  Jean-Charles  de  Lary,         &     né«  ao  cfalteau  d«  TroDoeot  le  29  août 
\     1815 ,  morU  le  premier  le  S  arril  1814, 

7®  Baptbte-Oaude  de  Lary,  f    i»  wcond  le  8  atrii  1817  ; 

8«  Marie-Clotilde  de  Lary  de  la  Toiu*,  née  au  château  du 
Cardeneau  le  49  juillet  4  797,  morte  à  95  ans  ,  au  château 
de  Troncens  le  97  septembre  4  890,  non  mariée; 
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9**  Josèphe-Sophie  de  Lary,  née  le  4  8  noTemhre  4  801,  morte 
au  château  de  Troncens  le  19  août  1807. 


COMTÉ  DE  LA  TOUR. 
(  Lettres  patentes  du  mois  de  mai  1 664.  ) 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  et  de  Navarre .  à 
tous  présents  et  à  Tenir,  salut.  Gomme  il  est  juste  que  ceux  qui 
contribuent  à  la  gloire  et  à  Taocroissement  des  états  par  des  ac- 
tions de  valeur  et  de  courage,  reçoivent  de  leur  prince  des  mar- 
ques d'honneur  qui  servent  de  récompense  à  la  vertu  et  donnent 
de  rémulation  à  tous  ceux  qui,  pour  se  distinguer  du  reste  des 
hommes  par  des  titres  éclatants,  s'efforcent  dans  les  occasions 
importantes  de  s'élever  au-dessus  des  autres  par  des  mérites;  aussi 
les  rois,  nos  prédécesseurs,  ont  toujours  été  très  soigneux  de 
reconnaître  publiquement  et  par  des  honneurs  singuliers,  ceux 
qui  s'en  sont  rendus  dignes  par  leurs  services  et  par  leur  fidélité  ; 
et.  d'autant  qu'à  leur  exemple  nous  voulons  que  toutes  les  heûés 
actions  soient  récompensées^  savoir  faisons  qu'ayant  pris  en  consi- 
dération les  grands  et  recommandables  services  qui  ont  été  rendus 
a  cet  état  par  les  seigneurs  de  la  Tour,  et  ceux  que  notre  cher  et  bien 
amé  Bernard  de  Lary,  vivant  seigne-jr  de  la  Tour,  de  Mansem- 
puy,  d'Aurenque,  de  la  Lanne,  de  Gavarret,  de  Miramont  et  de 
Lucvielle,  nous  a  rendus  et  au  roi  Louis  XIII  d*heureuse  mémoire, 
notre  très  honoré  seigneur  et  père,  et  considérant  aussi  ceux  qui 
nous  ont  été  rendus  et  à  notre  état  par  feu  notre  cher  et  bien  amé 
Charles  de  Lary,  son  fils  unique,  vivant  seigneur  desdits  lieux, 
mestre  de  camp  d'un  régiment  d'infanterie  et  maréchal  de  nos 
camps  et  armées,  lequel,  en  plusieurs  occasions,  a  donné  des  preu- 
ves considérables  de  son  courage  et  de  sa  fidélité,  même  dans  des 
lemps  difficiles  et  pendant  que  plusieurs  de  nos  sujets  s'étaient 
écartés  de  leur  devoir,  s'étant  particulièrement  signalé  dans  l'at- 
taque de  Charencon.  où  il  fut  si  périlleusément  blessé,  qu'on  douta 
longtemps  de  sa  vie;  et  depuis,  continuant  toujours  à  s'expo- 
ser pour  notre  service ,  avec  un  zèle  ardent  et  digne  de  son  cou- 
rage, il  se  mêla  si  avant  parmi  ceux  qui  voulaient  empêcher  les 
secours  de  Dunkerque,  qu'il  fut  blessé  au  cou  et  conduit  prison- 
nier à  Gand ,  depuis  à  Bruxelles,  où  il  mourut  de  cette  dernière 
blessure.  Et  parce  que  toutes  les  actions  signalées  ne  doiveut  pas 
demeurer  sans  récompense ,  et  qu'il  est  juste  que  Henriette  de 
Bassabat  de  Fordéac  trouve  après  la  mort  d  un  mari  et  d'un 
fils  unique  de  si  grand  mérite  quelque  consolation  dans  l'éclat  des 
titres  dont  nous  voulons  honorer  leurs  terres,  pour  rendre  leur 
mémoire  recommandable,  après  nous  être  fait  informer  de  reten- 
due desdites  terres  et  places  de  la  Tour  et  autres  susnommées, 
fui  sont  maintenant  tenues  par  ladite  dame  de  Bassabat  de  Por- 
éac  en  toute  justice^  lesquelles  jointes  ensemble  seront  un  revenu 
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soffiflaDt  et  capable  de  |iorter  et  recevoir  le  titre  de  oomt^  :  A  ces 
causes  et  autres  considérations,  à  ce  nous  mouyanty  nous,  d^  notre 
grâce  spéciale ,  pleine  puissance  et  autorité  royale ,  sut  la  suppli- 
cation très  humble  qui  nous  a  été  faite  par  ladite  dame  de  Bassa- 
bat,  avons  ,  par  ces  présentes  signées  de  notre  main,  uni,  joint, 
incorporé,  unissons,  joignons  et  incorporons  lesdites  terres,  places 
et  seigneuries  de  la  Tour,  de  Mansempuy,  d*Aurenque,  de  la 
Lanne,  de  Gavarret,  de  Miramont  et  de  Penviel,  avec  les  fiefs  et 
arrière  fiefs  qui  en  dépendent,  circonstances  et  dépendances  ;  et 
icelles,  ainsi  jointes  et  unies,  avons^  de  notre  puissance  et  autorité 
que  dessus,  créé  et  érigé,  créons  et  érigeons  par  les  présentes,  en 
titre,  dignité,  honneurs,  prérogatives  et  prééminence  de  comté, 
sous  le  nom  et  appellation  de  la  Tour^  que  nous  voulons  et  enten- 
dons qu'il  porte  dorénavant,  pour  en  jouir  et  user  par  ladite  dame 
de  Bassabat,  et  ses  successeurs  audit  nom,  aux  libertés,  exemp- 
tions, rang  et  prérogatives  généralement  quelconques  a  comté  ap- 
partenants, et  dont  jouissent  et  ont  accoutumé  de  jouir  les  autres 
comtés  de  notre  royaume,  pleinement,  paisiblement  et  perpétuel' 
lement,  en  telle  sorte  que  ladite  dame  de  Bassabat  se  puisse  dire, 
nommer  et  appeler,  tant  en  jugement  que  hors  jugement,  comtesse 
de  la  Toar,  lui  donnant  pouvoir  et  faculté  de  prendre  et  porter  sur 
ses  armoiries  et  blasons,  les  insignes,  marques  et  titres  qui  y  ap- 
partiennent; voulons  et  entendons  que  tous  les  vassaux  et  autres 
nobles  et  roturiers  de  ses  terres,  seigneuries  ainsi  unies,  fassent  a 
l'avenir  leur  hommage,  baillent  leurs  aveux  et  dénombrements  et 
déclaration  de  leurs  terres  et  redevances,  à  ladite  dame  de  Bassa- 
bat, sous  le  nom  et  qualité  de  comtesse  de  la  Tour;  nous  avons 
pour  Teffet  que  dessus  ,  par  les  présentes,  donné  plein  pouvoir,  &- 
culte  de  faire  créer  et  établir  un  viguier  et  autres  officiers  néces- 
saires et  accoutumés  en  semblable  cas,  pour  être  la  justice  exercée 
aux  lieux  ordinaires  auxquels  les  vassaux,  censitaires  et  justicia- 
bles dudit  comté  seront  tenus  de  répondre  et  procéder  en  pre- 
mière instance,  tant  en  matière  civile  que  criminelle,  en  deman- 
dant et  défendant ,  à  la  charge  que  ledit  comté  sera  tenu  de 
nous  à  une  seule  foi  et  hommage  ,  que  les  appellations  des  juge- 
ments donnés  par  lesdits  officiers  ressortiront  où  elles  avaient  ac- 
coutumé de  ressortir  auparavant  ladite  union  et  érection,  et,  sans 
que  pour  ce,  nous  entendions  rien  innover  aux  droits  de  justice, 
foi  et  hommage,  s*il  n'appartient  à  d'autre  qu'à  nous,  ni  contre- 
venir aux  cas  royaux,  ni  a  ceux  dont  la  juridiction  est  attribuée 
à  nos  sièges  présidiaux,  lesquels  demeurent  en  leur  entier  ;  décla- 
rons au  surplus,  que  nous  n'avons  entendu  et  n'entendons  par  ces 
présentes,  que  par  le  décès  de  ladite  dame  comtesse  ou  de  ses  dits 
héritiers,  a  faute  d'hoirs  mâles  procrées  en  loyal  mariage,  lesdits 
comté  et  appartenances  soient  sujets  à  réunion  à  nous  ou  à  notre 
couronne  suivant  nos  ordonnances,  desquelles  et  de  celles  qui  pour- 
raient être  ci-après  faites  sur  ce  sujet,  avons  excepté  et  réservé, 
exceptons  et  réservons,  dans  nos  susdites  grâce,  puissance  et  au- 
torité que  dessus,  ledit  comté  de  la  Tour,  ses  appartenances  et  dé- 
pendances, d'autant  que,  sans  cette  exception  et  réservation,  ladite 
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àmaé  de  Bandbat  ii'tfiM;  Touki  acceftter  ledit  titre  de  comtetee  :  ai 
dcMmem entnand^metit â nos am^B et  féaux ks gens  tenant  notare 
cour  d6  paiiement  de  Toaloase,  chambre  des  comptes  de  Navarre, 
pitésidial  d'Attcli  et  de  Lectoore,  et  à  tons  ooè  autres  officiers,  ainai 
<{a'il  appartiendra,  que  ces  présentes  ils  fassent  registrer,  et  do  con- 
tenu en  ioelles ,  jouir  et  nèer  chacun  en  droit  soi ,  pleinement, 
paisiMement  et  perpëtuellemént  ladite  dame  comtesse  de  la  Tour 
et  ses  héritiers,  cessant,  faisant  cesse^  tous  troubles  et  empêchements 
au  contraire.  Car  tel  est  notre  plaisir,  nonobstant  tous  <Sdits,  or« 
donnances,  règlements,  défenses  et  lettres  à  ce  contraires,  aux* 
quelles  et  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues  nous  avona 
déroge  et  dérogeons  par  ces  présentes,  auxquelles  afin  que  ce  soit 
chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  ayons  fait  mettre  notre  scel, 
sauf  en  autre  chose  notre  droit  et  l'autrui  en  toutes.  Donné  à  Paris, 
au  mois  de  mai,  Pan  de  grâce  mil  six  «eut  soixante-quatre,  et  de 
notre  r^ne  le  ?ingt-deuxième.  Signé  Louis,  et  sur  le  repli,  par  le 
roif  signé  le  Te  Hier.  Scellées  dti  grand  sceau  de  cire  verte  sur  lacs 
de  soie  rouge  et  verte.  Lesdites  lettres  patentes  otit  été  registrées  es 
registre»  de  la  cour  do  parlement  de  Toulouse  suivant  l'arrêt  par 
eHe  rendu  le  4  9  juillet  1 664.  {Archives  de  tmicieH  parlement  de 
Toulouse^  registre  %0 y  fol,  S6S). 
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Barons  db  Loedat  et  du  Lordadais,  db  Rabat,  première  ba- 
rom  du  comté  de  Foix;  seigneurs  du  Fossat,  db  Gastagn ac, 
DB  Pradbs,  db  Sàint-Victor,  d'Urs,  db  Pruiibt,  barons  db 
LA  Bastidb  db  Gadbrnoux  et  db  Cazbnayb,  seigneurs  dB 
Garlarbt,  db  Trémoulbt,  de  Francaryillb  ,  barons  de 
Bram  et  des  étals  de  Languedoc,  seigneurs  de  Villarzbns, 
db  Yillesisclb,  de  Buzareks,  des  Gampmazbs,  de  Gar- 
LiPA  ,  DU  Put-Saint-Pibrrb,  marquiSy  comtes  et  vicomtes 
DE  LoRDAT,  au  pays  de  Foix  et  en  Languedoc. 


AiMBS  :  d*ort  h  la  croix  de  gueuhes* 
Couronne  de  marquis. 
Supports:  deux  lions. 
Devise:  Pio  F 11» s. 


maison  de  LORDAT  est  une  des  premières  du 
é  de  Foik,  soit  par  lancienneté,  soit  par  le  nom- 


La 

comté  de  !:•  oii,  soit  par  L , j, 

bre  des  terres  qu'elle  possédait.  La  terre  de  Lordat 
(Lordadj  Lordatum  (1)  dans  les  actes  et  les  auteurs 


ri)  G'est-a-dire  donnant  de  tor ,  la  vaU^  de  Lordat  ëtant  si-* 
tuée  le  long  de  l'Ariëge  {Aurigera)  dont  les  rives  rejettent  des 
paiUettes  d*or. 

1 


Digitized  by 


Google 


DE    LORDâT. 


latins)  est  une  riche  vallée  qui  s'étendait  du  château 
de  Lordat,  situéA  unedeoii-lieue  de  la  rive  droite  de 
TAriége  ,  jusqu^'aux  Pyrénées.  Quinze  bourgs  ou  vil- 
lages composaient  cette  baronnie ,  dont  la  ville  de 
Lordat  était  le  chef-lieu.  Le  château  qui  la  défendait 
était  réputé,  par  sa  position  et  ses  défenses,  une  place 
imprenable.  On  en  voit  encore  des  restes.  (Car/e//// 
comté  de  Foix^  par  Jaillot,  1695  ;  carte  de  Cassini), 
Le  Lordadais  avait  ses  coutumes  et  ses  privilèges  par- 
ticuliers. Chaque  année  il  élisait  un  député  aux  états 
de  Foixsous  le  titre  de  syndic  de  la  vallée  de  Lordat. 
Anciennement  ce  député  entrait  dans  rassemblée 
avec  une  cape  grise  ^  un  bonnet  bleu  sur  la  tête  et 
une  dague  au  côté.  {Preui^es  de  cour  de  1765). 

D.  Vaissète ,  dans  son  Histoire  générale  de  Lan- 
guedoc, t.  II,  p.  100,  et  Preuves  y  col.  122,  fait  men- 
tion du  ministerium  (fief)  de  Lordat  en  970.  11  rele- 
vait directement  du  comté  de  Foix  et  en  arrière-fief 
du  comté  de  Toulouse.  Cette  possession,  qui  fermait 
le  pays  de  Foix  sur  la  frontière  d'Espagne,  était  trop 
importante  à  la  sécurité  de  ce  pays  pour  que  les  com- 
tes n'y  fissent  point  sentir  Faction  continuelle  de  leur 
pouvoir  et  de  leur  politique.  Si, en  1075,  ils  aliènent 
leur  droit  dominant  sur  le  château  de  Lordat  en  fa* 
veur  de  Tabbaye  de  Cluny,ils  le  reprennent  presque 
aussitôt,  comme  le  prouvent  les  chartes  contempo- 
raines. En  1202,  on  les  voit  disposer  de  ce  même  droit 
sur  le  Lordadais  pour  en  former  le  douaire  d'Ermes- 
sinde,  vicomtesse  de  Castelbon,  épouse  du  jeune  Ro- 
ger-Bernard. {D.  Fais^èie,  L  II,p.  233;  t,  III, p.  116). 
Mais  lorsque  le  droit  romain  qui  régissait  ce  tief  Feut 
morcelé  entre  une  multitude  de  branches,  les  comtes 
de  Foix  s'attachèrent,  par  des  traités,  à  en  recueillir 
toutes  \e^  paî'lies  que  divers  membres  de  la  m^isoQ 
de  Lordat  voulurent  leur  céder,  et  ne  les  séparè- 
rent plus  de  leur  domaine.  Ces  envahissements  eu- 
rent lieu  principalement  au  milieu  du  treizième  siè- 
cle* Une  deule  branle  sut  y  résister  et  conserver 
jusqu'à  la  révolution  sa  part  d'une  possession  qui 
remontait  à  800  ans  dans  cette   illustre    famille. 
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Elle  en  avait  plusieurs  autres  aussi  fort  anciennes 
et  considérables.  Raffî,  dans  son  Histoire  de  Mar* 
seille^  t.  Il,  p.  157,  rapporte  que  les  seigneurs  de 
Lordatpossédaient  en  partie,  avec  les  comtes deFôix^ 
la  baronnie  de  Mirepoix,  plus  de  200  ans  avant 
quë^  Simon  de  Montfort  la  donnât  par  droit  dé 
conquête  à  Gui  de  Levis  en  1209.  lis  sont  encore  ci* 
tés  parmi  les  cô-possesseurs  de  cette  baronnie  en 
1222.  Le  Fossat,  que  leur  apporta  une  riche  héritière 
au  commencement  du  douzième  siècle,  la  baronnie 
de  Rabat,  la  possession  de  la  ville  et  du  territoire  de 
Prades,  de  Saverdun  en  partie,  du  château  et  du  pays 
de  Balaguier ,  ec  un  grand  nombre  de  fiefs  sur  les 
deux  rives  de  TAriége,  jusques  dans  le  haut  Langue- 
doc, composaient  leur  patrimoine. 

Cette  richesse  féodale  a  donné  pendant  longtemps 
un  grand  relief  à  cette  famille.  Plus  de  200  chartes  au 
recueil  de  Doat,  citées  en  partie  par  D.  Vaissète, 
M.  de  Marca^  MM,  de  Sainte-Marthe,  Zurita  et  d'au- 
très  historiens  rappellent  les  seigneurs  de  Lordat 
comme  médiateurs  ou  intervenants  dans  toutes  les 
affaires  importantes  des  comtes  de  Foix,*  beaucoup  de 
ces  chartes  concernent  de  pieuses  libéralités  de  ces 
seigneurs  envers  les  établissements  religieux  du 
ys,  et  notamment  les  abbayes  de  Lezat  et  de  Bol- 
onne,  où  ils  avaient  leur  sépulture. 

Parmi  ces  derniers  titres,  monuments  précieux 
pour  une  famille  qui  a  montré  dans  tous  les  temps  un 
grand  zèle  pour  la  foi,  nous  en  citerons  un  qui  joint 
à  cet  intérêt  général  des  détails  curieux  sur  la  posi- 
tion d'une  branche  cadette  de  Lordat  au  commence- 
ment du  XIIP  siècle^  et  sur  la  manière  dont  se  réglait 
te  partage  des  fiefs  dans  cette  maison. 

Aux  nones  (o)  d^août  1237  Raimond  de  Lordat  fait 
son  testament.  Il  veut  être  enterré  dans  l'abbaye  de 
Bolbonné ,  devant  lautel  de  la  Vierge,  et  légiie  à  ce 
monastère  son  cheval  fauve,  200  sous  toulousains  et 
une  rente  perpéiruelle  de  10  sous.  Il  lègue  à  l'abbé  de 
Grandselve  200  livres,  à  l'église  de  Foix  et  à  l'hôpital 
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2 1 2  livres.  Jl  fait  des  legs  aux  églises  d'Elne,  de  Com- 
belongue,  de  Calers,  de  Sainte-Croix,  de  la  Grâce- 
Dieu,  de  Mongauch,  de  Sainte- \Iarie  de  Villeneuve; 
il  lègue  1000  sons  pour  acheter  200  tuniques  pour  les 
pauvres.  Plusieurs  gentilshommes  ont  part  à  ses  li- 
béralités. Ses  legs  ou  remises  de  sommes  qui  lui  sont 
dues,  à  Roger  de  Comminges,  Raimond  de  Bordes , 
Pierre  de  Calmels,  Guillaume<Arnaud  de  Roquefort, 
iiaimond  de  la  Verniole,  Raimônd  et  Pons  de  Bras- 
sac,  Raimond  de  Gante,  Bernard  de  Durfort,  Loup, 
Raimond  et  Guillaume-Bernard  d'Asnave,  Bertrand 
de  Lers,  Arnaud  de  Marquefave,  Sénébran  de  Ganac 
et  autres  montent  à  3592  livres.  Il  lègue  au  comte 
de  Foix  diverses  sommes  que  lui  doivent  d  autres  sei- 
gneurs, lui  fait  remise  de  celles  que  lui  devait  le  feu 
comte  Raymond-Roger,  son  père,  et  de  celles  qu'il 
avait  avancées  pour  la  comtesse  et  le  comte  lui-même, 
soit  pour  les  besoins  de  ses  états,  soit  pour  le  voyage 
que  le  comte  avait  fait  en  France,  le  tout  montant 
d'une  part  à  260  livres,  et  de  l'autre,  en  diverses  quo- 
tités, à  5308  sous  toulousains  (1).  II  consacre  deux  de 
ses  fils  à  l'état  ecclésiastique,  Tun,  Pierre- \ ton, 
comme  chanoine  de  Téglise  de  Foix,  Vautre,  Forton, 
comme  religieux  à  Bolbonne.  Si  ce  dernier  vient  à 
mourir  il  veut  que  Bernard,  son  autre  fils,  prenne  sa 

(<)  En  «224,  d'après  D.  Vaissétc  (t.  lU,  Preuves,  col,  295)  le 
marc  d^àrgent  fin  valait  25  sous  toulousains;  la  lÎTre  en  valait 50. 
De  nos  jours  le  marc  d'argent  fin  vaut  53  francs  ;  le  sou  toulousain 
valait  donc  un  peu  plus  de  2  francs  de  notre  monnaie  actuelle. 
Les  seuls  legs  du  comte  de  Foix  représenteraient  environ  35,000 
francs.  Ceux  aux  monastères  et  aux  genti]sliommei<sont  d'une  mu- 
nificence dont  on  aurait  à  peine  l'idée  de  nos  temps  de  la  part 
d'un  chef  de  famille  princière.  Elle  ne  parait  cependant  pas  avoir 
affecté  la  fortune  de  Raimond  de  Lordat,  si  Ton  en  juge  par  les 
dispositions  qu'il  prend  pour  la  transmettre  à  ses  enfants.  Uorîgi- 
nal  de  ce  testament  existait  dans  les  archives  de  Tahbaye  de  Bol- 
bonne.  La  famille  en  possède  une  copie  sur  parchemin,  levée  le 
4  7  février  1 720,  par  Carmé  ,  notaire  à  Foix  ,  copie  signée  de  lui 
et  de  frère  J.-B.  Cerou,  syndic  de  Bolbonne,  contrôlée  à  Pamiers 
(signé  Benech)  et  légalisée  le  même  jour  par  Jean  de  Maleofant 
.deGentian,  cheva\ier,  seigneur  de  Buisseson,  président  et  juge- 
fnage  de  Pamiers,  el  scellée  du  cachet  en  cire  rouge  de  ses  armes* 
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place.  Il  laisse  à  Fine,  sa  femme,  le  gouvernement 
de  ses  enfants  et  ladministration  de  tous  ses  biens. 
JI  en  prescrit  la  division  par  égales  parts  entre  ses 
trois  Bis,  Guillaume,  Raimond  et  Bernard.  Si  ce  der- 
nier entre  en  religion  à  Bolbonne^  il  veut  que  ses 
biens  soient  partagés  également  entre  ses  deux  frè- 
res. Il  prie  le  comte  de  Foix  que,  par  un  sentiment  de 
piété  et  comme  marque  dé  sa  probité,  il  fasse  exécu- 
ter son  testament,  lui  donnant  à  cet  effet  toute  auto- 
rité sur  ses  exiW^uteurs  testamentaires,  ^voirPierre- 
Aton  de  Lordat,  son  frère,  auquel  il  remet  500  livres 
sur  2000  livres  qu'il  lui  devait»  Pierre  de  Suc,  et  Rai- 
mond et.BernardSeguier,  frères.  Ce  testament  futfait 
devant  Arnaud,  notaire  public  à  Foix,  en  présence 
d'Amiel  de  Soneil,  chapelain  deFoix,deBaimond  de 
Lordat,  le  jeune,  de  Bernard  de  Suc,  de  Guillaume- 
Pierre  de  Lordat,  de  Bernard  de  Soueil  et  de  Rai- 
mond d'Aiguesvives. 

Le  partage  égal  dans  la  maison  de  Lordat  en  a  dis- 
séminé les  grands  biens  et  multiplié  les  branches.  On 
en  comptait  une  vingtaine  en  1300.  La  plupart  n  ont 
eu  que  peu  de  durée;  elles  ont. fini  dans  les  XIV*  et 
XV*  siècles,  quelques*unes  en  transmettant  leurs  fiefs 
et  leurs  droits  à  des  familles  étrangères.  De  trois  bran- 
ches qui  s'étaient  continuées  jusqu'en  1789,  il  ne  reste 
aujourd'hui  que  celle  des  baions  de  Bram  :  les  bran- 
ches de  Gastagnac  et  de  la  Bastide  sont  éteintes. 

Avant  d'entrer  dans  le  détail  des  faits  qui  ont  une 
liaison  suivie,  nous  en  citerons  quelques  uns  dont  on 
n  a  pu  préciser  l'application  dans  des  branches  si 
nombreuses. 

Arnaud  de  Lx>rdat^  sixième  abbé  de  labbaye  de 
Bonaefont,  au  diocèse  de  Comminges,  gouverna  ce 
monastère  de  1172  à  iil%,  {A  rch.  de  F  abbaye  de 
Bonne  font  :  expédition  délivrée  le  ^  juin  17  36). 

Arnaud-Guillaume  de  Lordat  fut  témoin,  le  3  des 
calendes  de  septembre (30  août)  1174,  de  Ihommage 
rendu  par  Isarn -Jourdain  et  Bertrand  de  Saissac  à 
raison  de  tout  ce  qu'ils  possédaient  en  fief  dans  le 
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bois  de  Bolbonne.  {Arch,  du  château  ou  tour  ronde 
deFoiXj  caisse  6»-,  Rec,  de  Doat,  t.  /^,  fol.  74). 

En  1179  Raimond-Aton  d'Auterive  engagea  au 
comte  de  Foix  tous  les  biens  qu^il  possédait  depuis 
Etampes  jusqu'au  Pic  Maurent,  avec  faculté  pour  le 
comte  de  faire  bâtir  un  château  à  Ax.  Raimond-Guil- 
laume  de  Lordat  fut  Fun  des  témoins  de  cet  engage- 
ment. {Chat,  de  Foix ,  caisse  1 4  ;  Rec.  de  Doatj  t.  IV, 
p.  176). 

Vers  le  commencement  du  XII'  siècle ,  il  s'était 
formé  une  branche  considérable  de  Lordat  en  Es- 
pagne (1). 

En  tl90,  GmW^xxme  de  Lordat  fut  témoin  d'un  ac- 
cord passé  le  6  des  nones  (2)  d'octobre  entre  le  comte 
d'Urgel  et  Arnaud,  vicomte  de  Castelbon ,  acte  par 
lequel  le  comte  s'obligea  à  reconstruire  le  château  de 
Ciutad.  {Chdu  de  Foix,  caisse  26;  Rec.  de Doaty 
t.  ir,  Jol.  3U). 

ArnBud  de  Lordat,  conseiller  et  vice-chancelier  de 
Jacques,  roi  de  Majorque  et  comte  de  Ronssillon,  fat 
envoyé  par  ce  prince,  en  1308,  pour  demander  au 
comte  de  Foix  l'hommage  qui  lui  était  dû  par  ce  der^ 
nier.  (Chdt.  de  Foix ^  caisse  18,  «•22).  Le  7  juillet 
1337,  Arnaud  de  Lordat  conclut  à  Toulouse  un  traité 
au  nom  du  roi  de  Majorque  avec  Gaston ,  comte  de 
Foix,  et  Koger^Bemard,  vicomte  de  Castelbon,  son 
frère,  qui,  par  ce  traité,  s'obligèrent  de  rendre  hom- 


(l)  De  Rozoi  dit  que  des  relations  ont  longtemps  existé  entre 
cette  branche  espagnole  et  les  branches  de  Castagnac,'  delà  Bastide 
et  de  Bram.  11  cite  comme  en  ëtant  descendu  Guillaume  de  Lor- 
dano.  auquel  Pierre,  roi.  d'Aragon,  comte  de  Barcelonne,  fit  dona- 
tion du  château  et  franc-alleu  de  la  Guardia,  par  lettres  du  4  des 
calendes  de  février  (20  janvier)  1 1 97,  château  que  le  même  Guil- 
laume de  Lordàno  vendit  an  comte  de  Foix  le  4  6  des  calendes  de 
juin  (41  mai)  4  227.  {Reo.  de  Doat ,  t.  V,  fol.  7|,27«).  Noos  fe- 
rons obserrer  que  si  ce  personnage  concerne  la  maison  de  Lordat, 
cet  acte  est  le  seul  exemple  même  en  Espagne,  où  son  nom  ait  été 
ëcrit  de  Lordaao;  il  l'est  constamment  de  Lordad^  de  Lordaté 
dans  les  titres  eo  latin. 
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mage  au  roi  de  Majorque  pour  les  terreis  et  chéleaux 
de  Son,  de  Qumgui  et  de  Douazan ,  et  de  }e  servir 
avec  lèars  vaesaïAx  dans  ses  guérites  envers  et  coniire 
tous,  excepté  contre  le  roi  de  France  ,  le  pape  et  ie 
roi  de  Navarre.  {D.  Fàissèêe,  t.  ,JV,  p.  221).  Zturiia 
fait  meation  du  vioe-cbaocelier  Arnaud  de  l.ôrdat 
dans  son  livre  Jndites  rentm  ab  Aragonim  regibus 
gestarum^  lib.  i,  p.  2iJ4,  ànaée  1889.  Voir  aussi  f^i>- 
paniaillustratn^  par'Pistor,  t.  III,  lib.  ui,  p.  I88.0n 
voit  à  kt  Bibliothèque  royale,  ^oJ.  212  des  Sceaux^ 
fpL  9419^  ilnë.procuration  donnée  par  Jacques,  roi 
de  Majorque,  'k  Arnaud  de  Lordat,  aajb  vice-rcfaanqei- 
lier,  pour  ratifier  le  mariage  d'Isabelle,  ôlle^letce 
prince,  avec  Gaston,  comte  de  Foix. 

Le  même  Zurita,  Ub.  m ,  p.  925,  feit  aussi  mention 
de  Sicard  de  Lordat  comme  étaiit  Tun  des^befs  qtri 
vinrent  au  secours  de  D.  Pèdre,  roi  d*Aragon,  contre 
Pierre  le  Cruel,  roi  de  Castille ,  et  qui  cob tinrent  lés 
troupes  de  ce  dernier  et  remportèrentsur  elles  divers 
avantagesen  1 363.  {Hispania  iUustmtayl.  iiiip.  228)> 

Jean  de  Lordat,  cbefvalier,  seigneur. de  Peyregoux 
en  Albigeois,  et  Guillaume- Arnaud  de  Châterav«^r- 
dun,  cbev^ier,  aei^eurde  Cadars,  i^oaxime  fondés 
de  pomcoir  du  comte  de  Foix,  reçurenten  1377,  en 
présence  de  Jean,  patriarche  d'Alexandrie,  régenlt  du 
comté  de  Rodez ,  le  serment  fait  par  les  consuls  de 
Rodez  d'observer  lapaixconclue  entre  le  comte  d*Ar- 
magnac  et  de  Rodez  et  Jeanne,  comtesse  de  Commin- 
ges  d'une  part,  et  Gaston,  comte  de  Foix,  de  l'autre. 
(Rec.  de  Doat,  vol,  132,  f^l.  49). 

jGuiUaume  de  Lof^dat,  ohanc^ine  de  Comminges, 
nonce  du  saintjsiége  ,tf ut  évéqiie  de  JMUcques  et  pHnfie 
du SaintrEoipire.  llfut  nqwmé  à  cet  éy^cbé  a  la  suite 
Jlune légation. par  li^i  remplie  en  Sicile,  pour  la  re~ 
cbercbe  du  chef  et^du  covps  de  saintiThomasd^iA- 
quiti,  qu'il  rapporta  àMonteèasconeaup9p0l^rb^in'V. 
(Voir  les  Acta  sanctorum  des  .BoUandistçs ,  t*  1  du 
mois  de.mars,(p.  725).  iVuffi,MiK/*$toir^  derAiarseélle, 
U  Il^,p.  57,  rapporte^que^c^  fut  Guillaume  de  I^iidat 
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Îne  le  pape  chargea  de  remettre  aux  Dominicains  de 
oulouse  le  corps  de  saint  Thomas.  Ughelli,  dans 
son  lialia  sacra  ,  dit  que  Guillaume  de  Lordat  pri| 
possession  de  Tévéché  de  Lucques  par  son  vicaire- 
général  le  3  août  13G8,  et  y  fit  son  entrée  solennelle 
le  27  septembre  suivant.  Dans  le  diplôme  par  lequel 
l'empereur  Chailes  IV  confirma  en  sa  faveur  les  pri- 
vilèges que  ses  prédécesseurs  avaient  accordés  à  Té- 
véché  de  Lucques,  Guillaume  de  Lordat  est  qualifié 
prince  du  Saint-Elmpire,  dignité,  selon  la  remarque 
dUghelli^quilui  fut  personnelle.  Momîné  par  le  pape 
légat  en  Lombardie,  à  Tarmée  des  alliés  au  service 
de  TEglise  contre  les  seigneurs  de  Milan  et  les  prin- 
ces de  Lombardie,  Guillaume  de  Lordat  se  noya  au 
passage  de  FOglio,  au  mois  de  juin  1373.  Son  corps 
fut  rapporté  à  Lucques  et  inhumé  daus  sa  cathédrale. 
(Expédition  tirée  des  archivées  de  Lucques  le  1 1  jan- 
vier 1743) 

Pierre-Aimeri  de  Lordat ,  archevêque  de  Bourges 
*en  1392,  administrateur  de  l'évêché  de  Carcas- 
sonne  lé  25  juillet  1409  ,  était  le  1*'  octobre  suivant 
patriarche  d'Alexandrie.  11  mourut  le  10  des  calendes 
de  mars  (20  février^  1413 ,  revêtu  de  ces  deux  der- 
nières qualités.  (Gallia  christiana,  t.  II,  p,  85;  t.  VI, 
p.  904). 

,Le  P.  J.-J.  Percin,  dans  ses  Monumenta  convèntus 
Tolosaniordinisfratrumprœdicatorum  (in-fol.,1 693) 
rappelle  plusieurs  des  faits  que  nous  venons  de  citer, 
et  beaucoup  d'autres  sur  la  maison  de  Lordat,  mats 
avec  quelque  confusion  dans  les  dates.  Il  rapporte 

n'en  1 395^  à  la  mort  de  Jean,  roi  d'Aragon^  le  comte 
!e  Foix ,  qui  avait  épousé  la  fillç  aînée  de  ce  prince, 
se  porta  pour  son  successeur  à  la  couronne  d'Aragon, 
contre  Martin ,  frère  du  roi  Jean.  Le  comte  de  Foix 
ajoute-t-il,  appela  à  son  aide,  dans  cette  guerre,  dont 
1  issue  fut  sans  supcès,  le  captai  de  Buch,  le  seigneur 
de  Lordat  et  le  sénéchal  des  Landes.  D'après  Zurita 
et  les  autres  historiens ,  ce  fut  le  seigneur  de  Lordat 
qui  s'y  acquit  le  principal  renom,  en  ayant  soutenu  le 
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poids  plus  que  les  autres  et  commandé  en  chef  dans 
plusieurs  combats. 

La  maison  deLordata  eu  beaucoup  de  chevaliers 
et  plusieurs  dignitaires  de  Tordre  de  Saint-Jean  diî 
Jérusalem  depuis  Pons  de  Lordat,  vivant  en  1 162,  et 
qui  fut  grand-prieur  de  Toulouse. 

La  notice  généalogique  que  nous  allons  donner  est 
extraite,  partie  des  titres  originaux  ou  en  expéditions 
authentiques  qui  nous  ont  été  communiqués,  partie 
des  preuves  de  cour  faites  au  mois  de  juin  1765  et 
des  historiens. . 

L  Guillaume  DE  Lordat,  l*'du  nom,  seigneur  en  par- 
tie du  château  de  Lordat  et  du  Lordadais,  au  milieu 
du  XI*  siècle,  mourut  avant  Fan  1095,  laissant  veuve 
Adalais^  sa  femme,  avec  un  fils  unique,  qui  suit. 

IL  Arnaud-Guillaume  db  Loudat  {Arnaldus  Guil'- 
telmi)y  I*'  du  nom ,  chevalier ,  seigneur  en  partie  du 
château  de  Lordat  et  du  Lordadais,  succéda  à  soi% 
père  dans  le  temps  que  les  deux  branches  des  com- 
tes de  Kazès  et  de  Foix,  de  la  maison  de  Carcassonne, 
se  disputaient  la  succession  de  cette  maison.  Ro- 
ger II,  comte  de  Foix,  qui  n'avait  pas  eu  d^enfants 
de  Sicarde,  sa  première  femme,  et  qui  n'en  eut  plus 
tard  que  d'une  seconde  union  avec  Etiennette,  ayant 
pris  la  croix  pour  la  Terre  Sainte,  fit  des  dispositions 
qu'on  peut  regarder  comme  un  engagement  de  partie 
de  ses  domaines  et  hommages  à  ses  héritiers  éven- 
tuels. Par  un  traité  du  22  a'vril  1095,  il  reconnut 
pour  ses  successeurs ,  au  cas  qu'il  mourut  sans  en- 
fants légitimes,  dans  les  châteaux  de  Foix,  Fredelas 
(Pamiers),  Lordat,  Castelpenent,  Dun  et  Mirepoix , 
Ermengarde  de  Carcassonne,  sa  cousiu e- germaine , 
veuve  deRaimond-Bernard,  vicomte  d'Albi  et  de  Nis- 
mes,  et  son  fils  le  vicomte  Bernard-Aton  IV.  Immé- 
diatement après  ce  traité ,  les  feudataires  compris 
dans  la  cession  conditionnelle  du  comte  Roger  II 
firent  hommage  à  la  vicomtesse  Ermengarde  et  à  son 
fils  Bernard-Aton.    Arnaud-Guillaume  de   Lordat , 
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éaoncé  fiU  d'Adalais,  et  R^mood-Gaubert ,  chef 
d'une  autre  branche  de  Lordat(l),  firent  foi  et  hom- 
mage à  Ermengarde  et  à  son  fils^  pour  le  châtean  de 
Lordat,  ses  forteresses  actuelles  et  celles  qu'on  pour- 
rait ultérieurement  y  construire,  promettant  de  les 
servir  contre  tous  ceux  qui  entreprend  raient  sur  leur 
autorité,  et  de  rester  inviolablement  en  la  foi  de  la 
dite  Ermengarde  et  de  Bemard-Âton  son  (ils,  après 
la  mort  du  comte  Roger,  au  cas  qu'il  mouràt  sans. en- 
fants légitimes.  {Original  en  parchemin  aux  archi-- 
ves  de  la  tour  ronde  du  château  de  Foix;  expédition 
délivrée  le  SO  décembre  1G69,  e/z  vertu  d'une  ordon- 
nance du  lieutenant  en  la  sénéchaussée  de  Pamiers 
du  6  novembre  de  la  même  année  ).  Arnaud-Guil- 
laume de  Lordat  eut  pour  fils  : 

l<»  GuiUaume  ,  II«  du  nom,  qui  suit; 

S^  Pons  de  Lordat ,  chevalier  de  Vordre  de  Saint-Jean  de  Jé- 
'  rusalem ,  commandeur  de  Puîssoubran  (FecluîoFa) ,  pui» 
grand«prieur  de  Toulouse.  D  fit  accensement, -an  profit  de 
Pons  Pra  de  Villeneuve,  d'un  casai  dépendant  de  Ja  maison 
^  de  Puissoubran ,   par    acte  du  1 1  des  calendes  de  mai 

(18  avril)  4 1 69.  Il  est  qualifié  prieur  de  Thôpital  de  Saint- 
Rémi  dans  Tacte  d'une  cession  que  lui.fircmt,  au  mois  de 
février  que  Ton  comptait  encore  4 1 62  ,  Foset ,  Raimond- 
Aton  et  Guillaume  de  Toulouse  ,  frères,  {Expéditions  si" 
gnées  Estival  et  Rcynes,  archivistes  de  Vordre  de  Motte 
au  grand  prieuré  de  Toulouse),  Pons  de  Lordat  mtervint 
dans  deux  autres  actes  de  la  même  année  lias,  et  vivait 
encore  au  mois  de  septembre  4 188.  Il  est  inscrit  le  sixième 
sur  le  catalogue  des  grands  prieurs  a  Thôtel  de  Saint-Jean 
de  Jérusalem  à  Toulouse,  sur  la  muraille  de  la  grande  salle, 
vis-à-vis  la  cheminée; 

30  Raîmpnd  de  Lordat ,  nommé  avec  Àldearde  ,  sa  femme, 
dans  une  charte  de  l'abbaye  de  Lezat  dé  Tan  4f54,  dbnt 
on  parlera  ci -après.  Le  testament  de  GuiUaqm«-  de  Lovdiitr 
(4  4  63)  fait  mention  de  Raimond  de  Lordat ,  de  sa  femme 
Aldearde  et  de   leurs  enfants,  non  nommés,   mais  que 

(4  )  Raimond-G^ubert  peut  avoir  eu  pour  fils,  Pons  et  Raimond 
de  Lordat,  témoins,  au  mois  de  décembre  4  4  63,  au  traité  de  ma- 
riage d'une  fille  de  Roger-Bernard,  comte  de  Fdix,  avec  Arnaud- 
Guillaume,  seigneur  de  Marquefave.  (jéreh,  du  ehdt.  de  Fitiat). 
CVst  de  cette  branche*  qu'on  oroitdefoevdue  celle  de  Lordat ^  élii- 
blie  dès  la  fin, du  XII**  siècle  en  Espagne. 
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d'après  le  rapport  des  temps    et  des  possessions  on  ju|^ 
aToir  été: 

A.  Arnaud  de  Lordatqui,  conjointenent  avec  ses  frères, 
vendit  à  Arnaud-Guillaume  de  Lordat  et  à  fiemard 
de  Lordat,  son  frère,  ainsi  qu'à  Sicard  de  Lordat,  tous 
les  droits  quHls  avaient  à  Lassnr  et  à  Garanon,  moyen- 
nant I  tOO  sous  melgorietos,  par  acte  de  la  6*  £tfrie  d'oc- 
tobre Il  98,  passe  en  piësence  de  Jourdain  de  Marliac, 
Vital  de  Boussenac,  Bertrand  de  Houmengoux  et  de 
plusieurs  autres.  (jOrig»  en  parchemin,  aux  archives 
de  la  famille).  Arnaud  de  Lordat  fut  témoin  d'un 
hommage  rendu  au  comte  de  Foix  par  Bemard-Amîel 
de  Pailhès,  pour  le  château  de  Baulon ,  au  mois  d^a^ 
vrîl,  fërie  S",  1194.  (Rec.  de  Doai;  titres  de  Foix^ 
voLy.fol,  35); 

B.  Guillaume  de  Mirepoix.  On  ne  connaît  pas  sa  destinée 
ultérieurement  à  1193.  Il  peut  avoir  eu  pour  ûls  : 

Arnaud  de  Lordat,  co-seigneur  de  Mirepoix.  H  est 
nommé  avec  les  autres  co-seigneurs  de  cette 
terre,  entre  autres  Loup  de  Foix,  Baimond-San- 
che  de  Rabat,  Bernard  de  Durban,  Aton  -Arnaud 
de  Château  Verdun ,  etc.,  dans  l'acte  d'homma^giB 

rendu  par  eux  à  Roger-Bernard,  comte  de  Fois, 
pour  le  château  de  Mirepoix  et  ses  forteresses  en* 
4  222,  [Biblioth,  royale^  invent,  des  titres  de 
Foix,  tiré  du  château  de  Pau,  chapitre  des  hom- 
mages, cote  XXXI); 

C.  Guiraud  de  iiordat  ; 

D.  Gualard  de  Lordat; 

E.  Primargus  de  Lordat,  qui  intervint  avec  ses  frères  au 
contrat  de  vente  de  Lassur  et  de  Garanou  en  11  93.  Il 
paraît  avoir  eu  pour  fils  ; 

Primargus  de  Mirepoix,  qui  fut  présent  au  serment 
prêté  par  Isam  de  Castulon  d'observer  les  clauses 
contenues  enThommage  rendu  au. comte  de  Foix, 
enl  2  2  2 ,  par  les  seigneurs  de  Mirepoix  (ut  supra)  ; 

4<*  N...  de  Lordat,  qui  eut  pour  fils  : 

Sicard  de  L<n^at.  Il  intervient  comme  acquéreur  pour 
moitié  des  terres  de  lassnr  et  de  Garanou  dans  la 
charte  de  1195. 


m.  Guillaume  de  Lordat^  II*  du  nom ,  chevalier, 
seigneur  du  château  de  Lordat  et  du  Lordadais,  fut 
témoin  avec  Haimond  d'Amances  et  Roger  de  Ver- 
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najoul  à  un  hommage  rendu  au  comte  de  Foix ,  la 
seconde  férié  d'octobre  1137,  par  Bernard  de  Beau- 
mont  et  ses  frères ,  pour  le  château  de  Montault. 
{Hist.  de  Languedoc^  par  D.  Vaissètè,  l.  H,  Preuuesy 
col.  450).  Il  est  nommé  Guillaume  de  Lordat,  fils  de 
Guillaume  de  Lordat,  chevalier^  dans  Tacte  d'hom- 
mage qu'il  rendit,  en  1  l&O.  pour  le  château  de  l.or- 
dat  et  le  Lordadais,  {jdrchiues  du  château  de  PaUj  re- 
gistre intitulé  :  Droits  domaniaux  du  comté  de  Foix, 
dressé  en  1445,  fol.  277).  Guillaume  avait  épousé, 
vers  1 130,  Béatrix,  dame  on  Fossat,  fille  de  Blanche, 
dame  du  Fossat,  et  héritière  de  la  branche  atnée  de 
cette  maison.  Par  charte  du  dimanche  de  la  Passion 
(1 3  mars)  1 1 54,  Blanche  du  Fossat  (1),  reconnaissant 

f)0$séderinjustementralbergue  de  Saint-Médard  et 
'église  de  valgenoz,  en  fit  remise  à  A  ton,  abbé  de 
Lezat,  avec  le  concours  et  la  garantie  de  ses  héritiers, 
b...dé''dvïîot'ei d« savoir  :  Béatrix,  sa  fille,  Guillaume  de  Lordat,  che- 
gueuiri.  valier,  son  mari,  leurs  fils  Raimond  et  Guillaume,  et 

,Raimond  de  Lordat,  frère  du  mari  de  Béatrix  et 
époux  d'Aldearde,  en  présence  de  Raimond  de  Saint- 
Simon,  Roger  de  Saint-Médard  et  son  fils  Roger-Ar- 
naud et  Guillaume  de  Saint-Médard,  Raimond  de  la 
Fayolle  et  plusieurs  autres.  {Expédition  collationnée 
parFournierj  notaire  royal  de  Lezat  fe  16  septem- 
bre 1733,  sur  un  registre  en  parchemin  aux  archiver 
de  Tahbaye  de  Lezat ^  JoL  142  verso  y  J! après  une 
ancienne  expédition  faite  en  1247  en  présence  de 
Raimond  Jourdain  y  notaire  public  de  Lézat^  de  Rai^ 
mond  de  Montault,  notaire  public  de  Sauv^eterre  et  de 
Pierre  de  Carrièrey  notaire  publie  de  Lezat^  quiavait 

(l)  A  r^poque  où  riva-t  Blanche  du  Fossat,  lès  femmes  ne  por- 
taient de  surnoms  ie'od a- 1\  que  dans  deux  cas,  ou  lorsqu'elles  étaient 
héritières  du  fief,  ou^i^risque  veuves  du  possesseur  du  fief,  eUesea 
avaient  l'usufruit.  Il  résulte  de  la  charte  de  1154  que  Béatrix, 
héritière  ou  usufraîtiére  du  Fossat,  dut  Iç  transmettre  à  sa  fiUe. 
Celle-ci  était  son  unique  enfant,  puisqu'elle  appelle  les  fils  de  sa 
fille  ses  héritiers  et  même  Raiipond  de  Lordat.  frère  de  son  gen- 
dre, qu'elle  prévoit  pouvoir  lui  survivre  et  à  ses  petits-fils  ;  c'est 
par  ce  motif  qu'elle  l'appelle  à  garantir  sa  charte  en  faveur  de  Fab- 
haye  de  Lezat. 
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écrit  cette  expédition  ).  Il  existe  aux  archives  de  Tou 
louse,  cartuiaire  du  chapitre  de  Saint-Sernin,  cote  1  o, 
h'vre  I*%  fol.  33  i^e/^o,  un  fragment  du  testament  de 
Guillaume  de  Lordat,  du  mois  d'avril  1 163  (  I  ),  re- 
latif au  legs  fait  par  ce  seigneur  à  ce  chapitre,  en  y 
(Elisant  recevoir  son  fils  Arnaud,  de  Téghsc  de  Bajou, 
avec  ses  dîmes  et  cimetirres,  deux  casais  avec  leurs 
vassaux,  etc. ,  legs  fait  par  le  conseil  et  avec  la  rati- 
fication de  Béatrix ,  femme  du  seigneur  de  Lordat, 
de  Raimond  et  Guillaume,  leurs  fils,  de  Raimond, 
frère  du  testateur,  d^'Aldearde,  sa  femme  et  de  leurs 
fils.  {Expédition  tirée  du  cnrtulaire  de  Saint-Sernin 
le  29  août  1734,  signée  de  Lat^aur^  chanoine  et  ce/lé- 
rierj  et  f^incens^  notaire  royal).  Du  mariage  de  Guil 
laume  II  de  Lordat  et  de  Béatrix  du  Fossatsont  issus 
trois  fils  : 

<•  Haimond^  I»'  du  nom  qui  suit  ; 

Branche  du  Fossat: 

%^  Guillaume,  de  Lordat,  qui,  comme  second  fils  de  Guil- 
laume II,  seigneur  de  Lordat,  et  de  B^atriz,  dame  du  Fos- 
sat, recueillit  les  biens  de  sa  mère.  11  peut  n'être  point  dif- 
férent de  W.  du  Fossat,  qui  fut  témoin  avec  Poos  et  Rai- 
mond de  Lordat,  frère:),  au  traite  de  mariage  conclu  au  mois 
de  décembre  1162,  entre  Arnaud-Guillaume,  seigneur  de 
Marquefare,  et  une  fille  de  Roger« Bernard,  comte  de  Foix. 
{Hist.  fie  Languedoc,  t  II,  p.  49»,  et  Prewes,  col.  590). 
Guillaume  laissa  une  nombreuse  postérité,  dont  les  actes 
de  libéralité  envers  les  abbayes  de  Lezat  et  de  Bolbonne 
témoignent  de  la  haute  existence  dans  les  XII*,  XIII*  et 
XÏV ''siècles.  DèsPan  4S5S,  le  Fosâat  était  possédé  par  quatre 
branches  principales  formées  par  ses  petits-fils  (S).  Elles 


(1)  Il  y  omet  sa  qualité  de  chevalier,  qu'il  avait  prise  dans  la 
charte  de  1154. 

(a)  Parmi  les  petits-fils  de  Guillaume,  seigneur  du  Fossat,  il  faut 
encore  citer  Guillaume,  Baimond  et  Pierre- A  ton,  tous  vivants 
vers  1329  -  lâSO^  et  qui  ont  fait  des  rameaux  particuliers.  Guil- 
laume de  Lordat,  l'aîné,  chevalier,  épousa  une  dame  nommée  Fa- 
hrUe^  dont  il  eut  quatre  fils  :  Raimond,  Bernard-Guillaume,  re- 
ligieux, Pons  et  Guillaume  de  Lordat.  Ces  derniers  et  leur  frère 
Baimond,  par  acte  du  12  de  l'entrée  d'avril  1246,  sercconnurent 
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ayaient  pour  ckefs,  à  la  génération  suivante,  Bernard,  Rai- 
mond,  Guillaume  et  Arnaud-Guillaume  de  Lordat^  che- 
valiers, qui  accorclèrent  aux  habitants  du  Fossat  une  charte 
de  coutumes,  datée  du  4  6  des  calendes  de  février  (1 7  jan- 
vier) f  375,  et  passée  par  Pons  Pejrat,  notaire  public  du 
Fossat  (2).  AmaudrGuiUaiime  étant  absent  fut  repràentë 
dans  cet  acte  par  son  fils  Bernard  de  Lordat^  damoiseau, 
suivant  la  ratification  desdites  coutumes  par  Arnaud-Guil- 
laume, le  6  des  nones  (2)  de  mars  1275.  {Copie  collation- 
née,  signée  Bertrand ,  écuifer^  conteiller  secrétaire  du 
roi,  maison  et  couronne  de  France  J,  Bernard  de  Loidat, 
énoncé  fils  d' Arnaud-Guillaume ,  se  rendit  ûdéjossear 
pour  Raimond  et  Guillaume  de  Lordat,  chevaliers,  co-sei- 
gneurs  du  Fossat ,  d^un  compromis  passé  par  ces  derniers 
avec  Pierre  deVillelongue,  syndic  de  Vabbaye  de  Bolbonne, 
et  ratifié  par  reziade^  femme  dudit  Raimond  deLordat.  Ce 
traité  fut  fait  devant  Pierre  Fabri,  notaire  public  du  Caria 
le  3  des  ides  (l  i)  d^août  1276,  en  présence  de  Raimond  de 
Villéle,  de  Raimond  Faure  et  de  Guillaume  de  Yimos. 
(Arch.  de  Cabh.  de  Bolbonne^  expédit,  délivrée  le  3  A  fé- 
vrier 4  m  y  signée  Marrast,  cellérier,  garde  des  archives), 
Bernard  de  Lordat  a  continué  la  branche  du  Fossat ,  dont 
les  biens  sont  en  partie  passés  vers  1480  dans  celle  deCas- 
tagnac,  formée  de  celle  du  Fossat,  vers  1 400,  par  Odet  de 
Lordat,  fils  puîné  de  Jean-Odet  de  Lordat,  damoiseau,  sei- 
gneur de  Castagnac  et  d'Unzent,  co-seigneur  du  Fossat.  La 
branche  de  Castagnac,  séignenrd  de  Gastagmao  et  de  Le- 
dergues  ,  barons  de  Saussenac,  de  Bax  et  dé  Castelpers, 
existait  en  1789.  Elle  s'est  éteinte  pendant  ou  peu  après  la 
révolution.  Elle  avait  pendant  plus  de  200  ans  rempli  des 


hommes  et  chevaliers  de  Tabbaye  de  Lezat,  et  lui  firent  hommage 
lige  pour  les  biens  qu'ils  tenaient  d'elle  dans  les  paroisses  de  Saint- 
Medard,  de  Sainte-Marie  de  Valgenoz  et  de  Saint-Michel  de  Ba- 
jou,  {Arch,  de  Pabbare  de  Lezat,  copie  collât,  sur  l'original  k 
i  6  septembre  1755).  Haimond  et  Bernard-Aton  de  Lordat^  frères 
de  Guillaume,  conjointement  avec  Rouge  de  Palairac,  reçurenten 
engagement  de  Roger- Bernard,  comte  de  Fois,  tuteur  du  jeuae 
Trencavel,  vicomte  d'Albi,  son  neveu,  le  château  et  le  pajs  de 
Balaguier  (appelé  pays  de  Chercorb)  moyennant  une  sonunede 
12  mille  sous  melgoriens  par  acte  du  mois  d'octobre  1224.  {HisL 
de  Languedoc^  t.  III;  Preuves^  col.  298).  Les  cartulaires  des  ab- 
bayes de  Bolbonne  et  de  Lezat  contiennent  nombre  de  chartes  sur 
les  diverses  branches  de  la  maison  de  Lordat,  et  sur  ceMc  du  Fos- 
sat et  les  rameauT  qu'elle  a  projetés. 

(2)  Dans  cette  charte  de  coutumes,  Raimond,  Bernard  et  Guil- 
laume de  Lordat  sont  qualifiés  domicelli  milites,  dans  Tacceptioa 
de  nobles  chevaliers. 
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charges  à  la  cour  et  sum  la  carrière  militaire.  Jacaues  1£ 
de  Lordat,  seignear  de  Castagnae,  gentilborome  ordinaire 
de  Loais  XIII,  fils  de  Jacques  I  de  Lordat,  seigneur  de 
Castagnae  et  d'Uazent,  gentilhomme  de  la  chambre  du  duc 
d'AlençoD ,  frère  de  Charles  IX  ,  fut  députe  de  la  noblesse 
du  pays  de  Fois  aux  états  généraux  du  royaume  tenus  à 
Paris  en  1614.  (HiH.  de  Lmguedoc^  t.  V,  p.  510).  11  fut 
fait  lieutenant  au  gouYernement  de  Pamiers  le  26  juillet 
I6S 8.  Jean- Jacques  de  Lordat,  son  frère,  seigneur  de  Bax, 
puis  de  Castagnae,  était,  en  1 696,  aide-maréchal  des  camOvS 
et  armées  du  roi»  Depuis  il  fut  gentilhomme  ordinaire  de 
la  chambre  de  Louis  XIII,  et  intendant  des  fortifications 
et  places  de  Bourgogne.  Cette  branche  et  celle  du  Fossat 
avaient  pris  leurs  alliances  dans  les  maisons  d*Aure ,  de 
Bonfontafif  dé  CJidieauverdunt  d^  Dangereux,  dEspa- 
gney  de  Foix^Fabas,  de  la  Marque-Gensac,  de  Miglos, 
de  Montaultf  de  Péchauriolf  de  la  Perelle,  de  Roquemau- 
re/,  de  Santon^  de  Sers  d^Âulix.  La  Chenaye  diïs  Bols , 
t.  IX,  p.  i 25  à  1 37  de  son  Dictionnaire  de  ia  noblesse ^  a 
donné  succinctement  la  filiation  des  seigneur»  de  Castagnae 
jusqu'en  1 760  ; 

S«  Arnaud  de  Lordat,  religieux  au  monastère  de  Lezat  en  11  6  S . 

IV.  Raimond  de  Loroat,  \^  du  nom,  seigneïr  de 
Lordat  et  du  Lordadais,  fui  présent,  le  19  des  calen- 
des de  février  (14  janvier)  1 159,  à  rhomma(j;e  qu'Ar- 
naud de  Cher  rendit  à  Roger-Bernard ,  comte  de 
Foix,  pour  les  châteaux  d'Ëgenad  et  de  Cher.  {Hist. 
de  Languedoc j  t.  Il,  Preuves^  col.  677;  Recueil  de 
DoaU^  t.  III,  pp.  206  et  207  j.  Raimond  de  Lordat 
consentit  au  legs  fait  par  son  père  à  l'église  de  Saint- 
Sernin  de  Toulouse  en  1163.  Le  nom  de  sa  femme 
est  ignoré.  Il  eut  entre  autres  enfants  : 

I*  Arnaud-Guillaume,  II*  du  nom,  mentionné  ci-aprés ; 

S**  Bernard  de  Lordat,  co-seigneur  du  château  de  Lordat 
et  du  Lordadais  en  II9S,  marie  avec  Mabilie  de  Foix, 
fille  de  Pierre  de  Foix,  seigneur  de  Blanquefort.  Cette  dame 
étant  veuve,  conjointement  avec  Bernard  de  Lordat ,  son 
fils,  vendit  à  Roger-Bernard,  comte  de  Foix,  la  terre  de 
Blanquefort  2300  sous  toulousains,  pour  en  jouir,  par  le 
comte,  comme  en  avaient  joui  Pierre  de  Foix  et  Guillaume 
de  Dun,  père  et  oncle  de  Mabilie.  Sans  de  Lordat  et 
Pierre- Aton  de  Lordat  furent  témoins  de  cet  acte  passé 
le   14    des  calendes  de  mars(<6  février)  4  238.  [Chat,  de 
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Foixy  caisse  19,  /i<^  55  ;  expédition  délits rée  le  î%  novem' 
bre  4  777).  Bernard  laissa,  entre  autres  enfants  : 

A.  Bernard  de  Lordat,  co-seigneur  du  château  deLor- 
dat  et  du  Lordadâis  qui,  par  contrat  entre  Tifs,  passé 
deyant  Pierre,  notaire  public  à  Foix,  le  f  7  des  calendes 
de  janvier  (1 5  décembre)  f  949,en  pn^sence  deRaimond 
de  Durfort,  de  Bernard  de  Soler,  châtelain  de  Foix, 
de  Raimond  d'Axiat,  de  Raimond  de  Lordat.  etc., 
céda  à  Roger,  comte  de  Foix,  tous  ses  droits  soit  aans  le 
château  de  Lordat,  soit  dans  le  pays  eoTironnant,  et 
spécialement  les  droits  quHl  avait  au  lien  appelé  Ca- 
rolo  Gaschone  jusques  au  col  Martinalet  jusques  aux 
ports  du  pic  de  Maurent  (limite  de  la  frontière  d'Es- 
pagne), à  la  charge  par  le  comte  de  payer  ses  dettes  et 
celles  de  feu  Bernard  de  Lordat^  son  père.  En  échange, 
le  comte  lui  fit  donation  entre  vife  du  lieu  d'Arabaux, 
prés  Foix,  dont  Bernard  de  Lordat  lui  fit  hommage 
lige.  {Arch.  de  Foix,  caisse  81,  »•  I  ;  copies  coUaU 
des  98  jui/i  1 754  et  9  octobre  4  777).  Bernard  eut  pour 
fils: 

Bernard  de  Lordat,  chevalier,  seigneur  d'Arabaux, 
décédé  en  1985,  laissant  UnefiUe  : 
N...  de  Lordat,  mariée  avec  Roger  de  la  Tout\ 
damoiseau,  qui  fit  hommage  au  comte  de 
Foix,  le  1 9  des  calendes  de  février  (4  4  jan- 
vier) 1285,  pour  ce  que  ieu  Bernard  de  Lor- 
dat, son  beau-pére,  tenait  en  fief  honoré  â 
Arabaux.  (  Cndteau  de  Foix;  expedU,  de- 
livrée  le  ÎOjwdllet  1785  ); 

B.  Arnaud-Guillaume  de  Lordat,  co-seigneur  du  châ- 
teau de  Lordat  et  du  Lordadâis.  Il  a  le  seul  nom 
de  Guillaume  dans  un  acte  de  4  355,  par  lequel  loi  et 
ses  fils  Pierre-Amiel  et  Guillaume  de  Lordat,  acqui- 
rent de  Raimond  de  Rouvenac  ce  qu^il  possédait  en 
hommages  et  censives  dans  le  lieu  et  territoire  de 
Prades,pour  1 ,000  sous  melgoriens.  {Chat,  de  Foixy 
caisse  46,  /i*^  4  ;  cop,  coUationnée  le  2  juiUei  4  786  ). 
Amaud-GuiUaume  de  Lordat  fiit  témoin  d^une  sen- 
tence arbitrale  rendue  par  le  comte  de  Foix,  le  9  des 
calendes  de  mai  (tS  avril)  1 SS9,  entre  Guillaume-Ber- 
nard d'Asnave,  Loup  de  Foix,  Auger  de  Caumont  et 
Raimond  de  la  Perelle,  d'une  part,  et  Pons-Adémar 
de  Rodelle,  de  l'autre,  touchant  leurs  droits  sur  le 
château  de  Durfort.  (  Chdt.  de  FoLt,  caisse  7*  ;  Rec, 
deDoaU  t.  Vl^fol,  95).  Arnaud-Guillaume,  ^oncé 
fils  de  feu  Bernard  de  Lordat,  fut  témoin  d'un  acte 
de  pariage  fait  entre  l'abbaye  de  Lezat  et  le  comte 
de  Foix,  au  mois  de  septembre  4  S41 .  {Arch,  de  Vabb, 
de  Lezat,  copie  coUat,  le  iS  septembre  4  705  ;  Cheua- 
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tiers  du  SaintrEiprii,  voL  XXXVIII  fol.  8ft79).  Il 
mourut  avant  4S5S.  Il  fut  père  de  : 

Pierre-Amiel  de  Lordat ,  ënoncé  fils  de  feu 
Arnaud  de  Lordat  daiis  Tacte  de  vente  qu'i)  fit 
au  comte  de  Foix,  le  7  des  calendes  de  juillet 
(38  juin)  4  363,  de  tous  ses  droits  sur  le  château 
de  Lordat  et  le  Lordadais  pour  400  sous  toulou- 
sains» {Chat,  de  FoiXy  caisse  94,  n<*  8  ;  expédit, 
eollationnée  le  W  octobre  4  777).  Pierre -A  miel 
obtint  du  comte  Roger-Bernard  la  remise  et  con- 
cession du  lieu  de  Prades,  avec  ses  vassaux,  terres, 
Sossessions,  bois  et  appartenances,  pour  les  tenir 
e  lui  de  la  même  manière  que  feu  Arnaud-Guil- 
laume de  Lordat,  son  père,  les  avait  tenus  et 
possédés,  depuis  le  col  iMartinal  et  Lenhers. 
Pierre-Amiel  en  fît  hommage-lige  au  comte  de 
Foix  le  lendemain  de  PAscension  4  367,  en  pré- 
sence de  Gaston,  vicomte  de  Béarn,  de  Loup  de 
Foix,  de  Pierre-Roger  de  Mirepoix,  etc.  (Châ- 
teau de  Foix,  caisse  16,  n®  4;  copie  collât,  le  io 
juillet  1785).  Pierre-Amiel  de  Lordat,  qualifié 
chevalier  dans  un  acte  de  ses  fils,  qui  suivent,  en 
.    4  384,  ne  vivait  plus  alors  ; 

I.  Guillaume  de  Lordat.  Par  acte  du  1 4  des 
calendes  de  juin  (4  9  mai)  4  384,  lui  et  son 
frère  Pons  donnèrent  à  acapte,  â  Raimond- 
Pons  et  Bernard-Raimond ,  frères,  du  lieu 
de  Comas  ,  les  terres  et  possessions  qui  leur 
étaient  échues  par  droit  de  commise  au  bac 
de  Comas,  dans   le  domaine  de  Prades  et 

dans  leur  directe  et  celle  du  comte  de  Foix. 
{Chat,  de  Foix ^  caisse  4»,  »•  88)j 

II.  Pons  de  Lordat,  vivant  en  4  384  ; 

m.  Arnaud  de  Lordat  pouvait  être  frère  des 
précédents.  Il  est  mentionné,  en  4S04,  par- 
mi les  nobles  de  la  sénéchaussée  de  Carcas- 
sonne.  {HisU  de  Languedoc ^  t.  /A^,  p.  4  38); 

39  Guillaume  de  Lonlat^  co-seigneur  du  château  de  Lordat 

et  du  Lordadais^  signataire  de  la  charte  d'une  cession  faite 

par  Amale  de  Castelbon  à  Arnaud  de  Castelbon,  son  mari, 

au  mois  de  novembre  \\9^.  {Miscelïanea,  par  D.  Martène, 

t.  I,  p.  4035).  U  parait  avoir  eu,,  entre  autres  enfants . 

A.  Pons  de  Lordat,  chevalier.  II  n'eut  qu'une  fille  : 

Sébélie  de  Lordat.  Elle  et  son  père,  par  charte  du 

'     6  des  calendes  de  juillet  (36  juiu)  4  885,  vendirent 

au  comte  de  Foix,  pour  400  sous  toulousains,  tous 

leurs  droits  dans  le  château  et  la  terre  de  Lor- 
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dat,  en  présence  de  RaiiiK>nd>Sans  de  Babat, 
Pierre^Raimond  de  Rabat,  Raitnen^-Sanche.  son 
frère,  Raimcmd  de.  hatàsd.,  etc.  {Arch*  du  chat» 
de  Foix,  caisse  34 ,  n**  5  ;  expert,  collationRe'e 
le  iù  juillet  M%S); 

B.  Guitlaumede  Loixiat,  cheyalier,  morl  avant  Tannée 
ISM.  Il  laissa  deuxfik  : 

a»  Kairaond-GuîUaame  de  Lordat,  co-seigneur  du 
château  de  Lordat  et  du  Lordadais,  seigneur  d'Ar- 
gein  (l).  Lui  et  son  frère  Arnaud-Guillaume, 
par  cnarte  du  4  des  ides  (f  0}  d*août  1 256,  ûrent 
donation  au  comte  de  Foix  de  tous   les  droits 

2u^9s  avaient  sur  le  château  .et  la  seigneurie  de 
ordat,  hors  l'église  de  Sainte-Marie  de  Lordat, 
vers  les  montagnes,  et  depuis  les  montagnes 
jusques  au  château.  (  ^rc&.  à'^ /oûr,  caisse  21, 
n^  X  ;  expédition  collationnée  le  iO  juillet  1 785)  ; 

6,  Goillaume  de  Lordat.  Il  était  encore  mineur 
en  1256; 

4*  N.  .  .  de  Lordat  mariée  avec  "N, ,  .  de  Salles,  dont  sont 
issus  : 

A.  Raimond  de  Salles,   co-seigneur  de   Lordat  dont  la 
filie: 

Guîllemette  de  Salles,  fit  donation  au  comte  de 
Foix, le  2  février  1 253  (f.  «t.),  de  tous  sesdroits 
sur  la  seigneurie  de  Lordat  ; 

A.  GnillainiM  de  Salke,  qui  fit  son  testament  le  I  *'  des 
ides  de  juillet  4942; 

5<>  N.  • .  de  Lordat,  mariée  avec  N.  .  .  Hugues,  et  mère  de  : 

Geraud  Hugues  ,  qui  céda  ses  droits  sur  la  seigneurie 

de  Lordat  au  comte  de  Fois;  et  les  reprit  de  lui  en 

fief,  et  lui  en  fit  hommage  le  II  des  calendes  de  juin 

(22  mai)  1267.  {Chdt.  de  F<À3ây  caisse  21,  n''  7). 

V.  Arnaud-^utllatiiiie  de  Lordat,  il"  du  nom,  co- 
9eigti€ar  da  château  de  Lordat  et  da  Lordedais ,  est 
nommé  parmi  les  barons  de  Raimond-Roger,  comte 
dç  Foix,  dans  une  charte  de  ce  prince  du  mois  de 
mars,  ferle  6"",  1 188,  par  laquelle  il  fit  do»  à  leglise 
de  Saint-Volusien  de  1»  looitié  de  la  leude  du  pont 

(1)  Bataille  de  Penne,  acquéreur  de  la  terre  d'Argein  sur  Rai- 
mond-Guillaume  de  Lordat,  en  rendit  hommage  au  comte  de  Foix, 
le  27  mai  ISOS. 
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deFoix,  du  four,  des  moulins,  etc.  {Arch.  du  chapi- 
tre de  Saint- Fblusien  de  Foix).  Arnaud-Guillaume 
de  Lordat  et  son  frère  Bernard,  unis  à  Sicard  de  Lor- 
dat^  acquirent ,  en  1193,  des  cinq  frères  Arnaud  de 
Lordat,  Guillaume  de  Mirepoix,  Gairaud,  Gualard  et 
Primargus  de  Lordat ,  les  terres  de  Lassur  et  de 
Garanou  (t),  que  les  descendants  d'Arnaud^Guil- 
laume  possédaient  encore  en  1755.  {Original  en  par- 
chemiriy  aux  archives  de  la  famille).  Celui-ci  parait 
avoir  eu,  entre  autres  enfants  : 

4*  Raimond,  II*  du  oom,  qui  suit  ; 

%^  Pons  dé  Lordat)  qui  fut  présent,  le  second  jour  de  l'entrée 
de  juillet  49 SS,  avec  Arnaud  de  Marquefave,  Ouillaume-A- 
ton  de  Villemur,  Raimond  de  Durfort,  Raimond  de  Bor- 
des, etc.  ^  à  l'acte  de  paitage  des  château  de  Durban,  ville  de 
Sauriac,  et  autres  possessions  entre  Guillaume-Bernard 
d'Asnave  et  Loup  de  Foix,  qui  s'en  jurèrent  la  garantie 
mutuelle.  (Châu  de  Foix ^  41®  caisscy  liasse  16;  JRec,  de 
Doaty  u  Vl^  f .  4S;  expédii.  délivrée  le  24  octobre  î  7 m), 

VI.  Raimond  de  Lordat,  II®  du  nom,  co-seigneur 
du  chiteau  de  Lordat  et  du  Lordadais,  fut  témoin, 
avec  Arnaud  de  Serres,  à  une  charte  de  Roger,  comte 
de  Comminges,  du  mois  de  novembre  1220,  paria- 
quelle  ce  comte  prit  sous  sa  sauvegarde  la  grange  de 
Genat  (près  Tarascon)  appartenant  au  monastère  de 
Bolbonne,  ainsi  que  les  biens  possédés  par  les  reli- 
gieux dans  les  limites  du  château  de  Juier.  (  Rec.  de 
DoatA.FJy  fol.  378).  Raimond  de  Lordat  fut  témoin 
d^m  hommage  rendu  au  comte  de  Foix,  au  mois  de  dé- 
cembre 1231,  par  Pierre  et  Arnaud  de  Villemur,  frè- 
res. {Chat,  de  Poix,  caisse Z^]  Rec.  de  Doat^  titres  de 
Foixj  t.  VI,  fol.  26).  Guillaume  de  Salles  de  Lordat, 
par  son  testament  du  1"  des  ides  dejuillet  1242,  lé- 
gua à  Raimond  de  Lordat  et  à  ses  enfants  un  casai  à 


(l)  Partie  de  ce  fief  appartenait  au  comte  de  Foix.  Il  l'engagea 
ponr  s 50  livres,  avec  le  fief  de  Caissat,  à  Raimond  de  Lordat,  de 
la  branciie  du  Fossat,  suivant  le  testament  de  ce  dernier  de  4  S  37, 
Qui  fit  remise  au  comte  de  la  totalité  de  cette  somme,  ainsi  qu'on 
U  dit  plus  haut. 
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Unac.  [TitresdeFoiXy  caisse  1 1*).  liaimond  eut  entre 
autres,  deux  fils  : 

1**  Baimond  de  Liorda(,  le  jeune,  qui  fut  tërooio  aTec{Guil- 
laume-Pierre  de  Lordat  et  Baimond  d'Aiguetyiyes,  du  tes- 
tament de  Raîmond  de  Lordat,  en  li'ST.  111e  fut  aussi 
d*nne  donation  faite  par  le  comte  de  Foix,  à  Pierre  et  Ar- 
naud de  VîUemnr,  frères,  des  lieux  de  PradeUes  et  de  VaU 
magne,  au  mois  de  juin  1 348.  (/Jec.  de  Doai,  titres  de  Foix^ 
t.  yi^fol.  296).  Raimond  de  Lordat,  conjointement  aTec 
Raimond  de  Baulens,  transigea  avec  l'abbaje  de  Bolbonnc 
au  sujet  du  territoire  de  Merens  (prés  Tarascon)  et  des 
deux  condamines  de  Bolh  et  de  Bragalhe,  le  5  des  ca- 
lendes de  septembre  (28  août)  IS54.  (Âec.  de  Doéii;  titres 
de  FoiXy  t.  V,  p.  5i4).  Sa  destinée  ultérieure  est  ignorée; 

9<*  Arnaud-Guillaume,  II*  du  nom,  qui  suit. 

VU.  Arnand-Guillaume  de  Lordat,  II*  du  nom , 
chevalier,  co -seigneur  du  château  de  Lordat  et  du 
Lordadais,  fut  témoin  avec  Isaiguier  de  Maornac  « 
aussi  chevalier,  à  l'hommage  rendu  à  Roger-Bernard 
comte  de  Foix,  le  19  des  calendes  de  février  (14  jan- 
vier 1283)^  par  Roger  de  la  Tour,  damoiseau,  pour 
la  terre  d'Ara  vaux,  qu'i]  tenait  du  comte  en  fief  ho- 
noré, du  chef  de  Bernard  de  Lordat,  son  beau-père. 
(Chdt.  de  Foix ^  caisse  19,  «**  6  ;  expédition  colla- 
tionnée  le  \0  juillet  1785).  On  juge  par  Tordre  des 
temps  qu'il  eut  quatre  fils^  dont  les  noms  suivent  : 

I*  Sicard,  mentionné  ci-après  ; 

9^  Raimond-Guillaume  de  Lordat,  damoiseau,  cité  parmi  les 
nobles  de  la  cour  de  Roger-Bernard,  comte  de  Foix,  en 
IS95,  (HisU  de  Languedoc f  t.  IV,  p.  109).  O  comte  (dé- 
cédé le  8  des  nones(s)  de  mars  4S04),  par  son  codicille  â 
la  suite  de  son  testament  du  1 0  des  calendes  de  décembre 
(99  novembre)  1 399^  légua  à  Raimond -Guillaume  de  Lor- 
dat 100  livres  tournois,  a  Raimond  de  Lordat,  damoiseau, 
4  0  livres  tournois  de  rente,  ec  à  Bernard  de  Lordat,  che- 
valier, i  00  livres  tournois.  {Chat,  de  Foix,  caisse  9«,  «• 
7S  ;  expédit,  collât,  le  II  octobre  1777).  11  est  fait  men- 
tion des  héritiers  de  Raimond-Guillaume  de  Lordat,  posses- 
seursd^un  bois  dans  les  appartenances  du  lieu  de  Saint-Victor, 
dans  un  contrat  de  vente  du  9  de  l*entrée  de  janvier  ISIS. 
{Copie  coUcuionnéé)  ; 

S®  Arnaud-Guillaume  de  Lordat,  religieux  au  couvent  des 
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frèresv  prêcheurs  de  Famiers.  En  1510  il  intenrint  daos 
un  acte  comme  Tun  des  exécuteurs  du  testament  d'Agnès^ 
comtesse  de  Bi^orre.  {^Arch,  de  F  abbaye  de  Bolbonne, 
expe'dit,  déUvrte  le  %  février  M ^^,  Il  vÎTait  encore  au 
mois  de  novembre  131 4  ; 

4*  Arnaud  de  Lordat,  qui  eut  pour  fils  : 

Ponset  de  Lordat.  Il  rendit  hommage  à  Orthés  au  comte 
de  Foix  le  8  mars  1 549.  (Inyent,  des  titres  de  Be'arn, 
au  château  de  Pau), 

Vlll.  Sicard  d£  Lordat,  damoiseau,  puis  chevalier, 
seigneur  en  partie  du  château  de  Lordat  et  du  Lor- 
dadais,  de  Garanou,  de  Rabat,  d'Urs,  de  Lassur,  d'U- 
nac,  etc.,  paraît  avoir  succédé  dans  les  biens  de  sa 
branche  vers  1290.  Il  se  trouvait  à  Tannée  du  comte 
de  Foix,  servant  pour  le  roi,  au  camp  de  Saint-Sever, 
lorsque  ce  comte  ratifia  le  traité  de  limites  du  comté 
de  Foix  et  de  la  terre  de  Mirepoix  la  veille  des  ca- 
lendes de  juin  (31  mai)  1295.  {Rec,  de  Doat.  t.  XII, 
p.  141;  expëdit.  déliv^rée  le  24  octobre  1733;  Hist, 
de  Languedoc^  t.  IV,  p.  84,  et  P remues ^  col.  106). 
Le  2  des  nones  (4)  de  janvier  1303,  suivant  acte  reçu 
par  Arnaud  Textoris,  notaire  du  comté  de  Foix,  Si- 
card  de  Lordat ,  damoiseau,  vendit  à  Guillaume  Ci- 
credi  le  moulin  d^Unac,  ainsi  qu'un  casai  et  un  pré 
dans  le  terroir  du  même  lieu,  pour  100  sous  toulou- 
sains et  sous  la  réserve  de  son  droit  dominant  et  la  re- 
devance annuelle  d'une  émine  d'avoine  à  la  inesure 
rase  de  Lordat.  [Original  en  parchemin).  En  1 307  , 
Sicard  de  Lordat,  damoiseau,  fut  Tun  des  exécuteurs 
du  testament  de  Bernard  de  Durban ,  seigneur  de 
Montégut.  {Extr.  de  l'abbé  Fergès).  Gaston  !«' , 
comte  de  Foix,  à  son  retour  de  la  guerre  de  Flandre, 
étant  tombé  malade  à  Tabbaye  de  Maubuisson,  où  il 
avait  accompagné  le  roi  Louis  Hutin,  et  y  étant  dé- 
cédé, les  principaux  gentilshommes  de  son  comté  s'as- 
semblèrent dans  Tabbaye  de  Bolbonne  le  jeudi  (19 
août)  après  l'Assomption  1316,  à  l'effet  de  députer 
vers  la  cour  de  France,  pour  savoir  si  le  feu  comte 
avait  élu  des  tuteurs  à  ses  enfants.  Sicard  de  Lordat, 
chevalier,  est  le  premier  sur  la  liste  de  ces  seigneurs 
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dont  Baimond  de  Lordat,  damoiseau,  faisait  aussi 
partie.  {Ckdt»  de  Foix^  caisse  2',  «*»  82,  expédition 
coUationnée /e.iO fuillet  1785).  Le  2  des  ilones  (4) 
d'août  de  la  même  année  1316,  Sicard  de  Lordat 
avait  reconnu  tenir  en  fief  honoré  du  jeune  comte 
Gaston  II,  ainsi  que  ses  prédécesseurs  les  avaient  te- 
nu«  des  prédécesseurs  dudit  comte ,  savoir  :  partie  de 
la  ville  et  du  château  de  Lordat,  les  lieu  et  forteresse 
d'Urs,  les  lieu  et  ville  de  Lassur,  les  lieu  j  château  et 
ville  de  Rabat;  il  lui  en  fit  hommage-lige  à  genoux , 
les  mains  jointes^  le  baiser  de  fidélité  intervenant. 
Par  un  acte  séparé,  daté  du  même  jour,  Sicard  fit 
hommage  au  comte  de  Foix,  au  lieu  de  Rabat  ^  pour 
les  lieux,  montagnes,  vallées  et  forêts  de  Gënson,  de 
Fabo  et  de  Cazenave.  (Cop.  collât,  le  %  juillet  1671  ,* 
Preuves  de  1745)  Sicard  de  Lordat  fut  l'un  des  sei- 
gneurs qui,  le  9  des  calendes  de  novembre  (  24  oc- 
tobre )  1330,  se  rendirent  cautions  de  la  dot  que 
Gaston  II,  comte  de  Foix,  constitua  à  Jeanne,  sa  sœur, 
en  la  mariant  avec  Pierre,  infant  d^ Aragon.  11  reçut 
de  ce  comte  promesse  d'être  relevé  de  cet  engage- 
ment le  16  mai  1381.  {Chat,  de  Foix^  caisse  3*, 
n»»251;  Kec.  de  Doat,  t.  If,  p.  150;  expédit.  collût. 
le  1 1  oct,  1777).  Sicard  de  Lordat  avait  épousé  Guil- 
LiDuMAii:  lèinette  t>E  Dcrban,  à  laquelle  Âdalaïs  de  Cante, 
^  aiur,  ""'femme  de  Bernard  de  Durban,  fit  un  legs  par  son 
testâmes  en  1*^18,  ainsi  qu'à  Gentille,  demoiselle 
d'hontieur  de  la  dite  Guillemette,  testament  dont  fu- 
rent témoins  Pierre-Roger  de  Lordat,  moine  de  fà 
Grâce,  Arnaud-Guillàume  de  Lordat,  Bertrand  de 
Farès  et  Arnaud-Guillaume  de  Sulmo^  damoiseau, 
defamilia  dictiAmaldiGuillelmide  Lordato  {Extr. 
de  Fabbé  Verges).  Sicard  eut  pour  fils  : 

I*  Amaud-GuiUaume  de  Lordat,  damoiseau,  seigneur  dlJrs 
et  de  Saint-Victor,  l'un  des  200  hommes  d'armes  du  comte 
de  Foix  récusa  Mont-de-Marsan  en  1359.  {Hist.  de  Lan* 
guedoc,  t,  IVf  Prewes  ,  183).  Il  é^t  qualifié  cbeTalier, 
seigneur  de  Saint-Victor,  dans  un  acte  de  vMte  de  tterres 
voisines  de  la  sienne^  passé  à  Saint- Victor  le  9  mai  4  B4S, 
devant  Rivalli,  notaire  à  Pamiers.  {Titres  de  Foix,  ♦• 
caisse f  liasse  l^%  n"  4  ;  copie  coUationnée).  Il  eut  pour  fils  : 
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Arnaud-Guillaume  de  Lordat,  damuiteav,  co»sei{|neur 
du  château  de  Lordat,  de  Liasscir,  de  Saiot- Victor,  etc. 
11  est   <$noncë   fils   de   feu  Arnaud-Guillaume  daa» 
9  un  hommage  que  lui  rendirent,  le  38    mafi  1363  (i), 

planearB  eemitaire»  d«  Lassor  (Orig.  en  parchemin), 
I^  I  •  Mptembre  4  578 ,  il  rendit  hommage  4U  conte  oc 
Fois  pour  ce  qu'il  possédait  dans  le  château  4<  Lor^ 
liât  et  la  seigneurie  de  Saint- Victor.  (  Château  de 
Pau^  cop^  collât,  par  JPeschin,  garde  des  chartes  du 
roi  audit  château); 

S'-Raimond  de  Lordat,  chevalier,  seigneur  de  Garanou  en 
4 M 6*  11  il  Ibrroé  un  rameau  que  représentait, -en  44S<0, 
Hugues  de  Lordat ,  oo  -  seigneur  de  C^aranou  ^.  dent 
le  fîls  et  héritier  universel ,  Raimond  de  Lordat ,  qo- 
seigneur  de  Garanou,  marié  le  M  avril  1479,  avec  Antoi- 
nette de  MontbruHf  fut  père  d'autre  Raimond  de  Lordat, 
qui  vendit  le  iîef  de  Garanou  le  is  avril  ie»9  ; 

Z"  Pons,  dont  l'article  «uit  ; 

4*  Guillaume  de  Lordat,  qui  fit  montre  à  tMont-de--M«rtan« 
sous  le  comte  de  Fois,  en  1 3ft9,  monté  sur  un  cheval  rouK 
estimé  4  01  livres,  [tiist,  de  Languedoc ,  t.  /Kj  Preuves  ^ 
ad.  4  8f3). 

IX.  PoD«  DB  Loai>ikT,  ehevafiier,  seigneur  de  Caze- 
nave,  fut  iprésem  du  -serinent  de  fidë^itë  prétéà  Leih- 
bey,  prèsFau,  le  i'"' janvier  1343,  par  Arnaùd'Ctril- 
hem,  seigneur  de  BattMizao^  à  Gaston,  comte  de  Foiic, 
vicomte  de  fiéavrn ,  pour  les  fiefe  qu'il  tenait  ^e  la 
mère  de  ce  prince,  Eléonore  de  Gomminges^  vicom* 
tesse  de  ^am  «t  de  Marsan.  Il  fut  enoore  présent  à 
«m  iftiaii^ttkent  de  cette  princesse,  du  samedi  après 
rEpifihatiîe  1343,  ais%  habitat! t s  delà  vatlée d'Ossau 
pour  -venir  prêter  sennent  de  fidélité  à  son  fils. 
(  Oiaimbre  des  i}mnptes  dé  ffavttrt^e^  titres  de  Béam; 
Ree.  é0  Boat,  U  XX4V,fd.  115 ,  ii^;  expédit.  Oè- 
Ih^riée  par  A/.  Wè  Taigny^  garde  de  la  Bthlvothèqne 
rojf^e^  ie  24  oet&bte  1783).  Pons  de  Lordat  fut  en- 
core {>i>ëseiit  ft  l^hôfmniage  rendu  à  la  coràtesse  de 

(4)  Il  ççt  .qualifié  dan»qet  acte  domiftw  Ariuildus  Gu«Uelnù4« 
Cordato,  domicellus,  d'où  il  résulte  que  la  qualité  de  dominus  lui 
êét  dohti^e  par  'ses  vassaux  dans  le  sens  de  seigneur,  et  non  dan3 
\»\»e^it^àéchJMaiier,vBk\rmn\.  INaifage  uSR«l»totite8  les  fois  que^omi- 
m^ê>  pfcéc^fiiii  4e  «om  de  vbuptéaoïc. 
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Foix  et  à  son  fils  par  les  nobles,  et  les  consuls  de 
Foix  le  3  janvier  1344.  {Hist,  de  Languedoc  ^  t.  IV, 
Preu\^es^  col.  196).  Pons  de  Lordat  et  son  frère  Rai- 
mond  de  Lordat,  chevalier,  seigneur  de  Garanou, 
assistèrent,  le  22  janvier  1346,  à  un  accord  passé  en- 
tre Thomas  de  Bruyères,  seigneur  de  Chalabre,  che 
valier,  et  Adam  et  Philippe  de  Bruyères,  frères,  par 
lequel  Thomas  promit  de  rapporter  à  la  masse  des 
biens  de  la  succession  de  leur  père,  la  somme  de 
2000  livres  tournois  en  fonds  de  terre,  qui  lui  avait 
été  avancée  par  son  contrat  de  mariage  avec  Béatrix 
de  Varènes.  (Orif^,  en  pareil ,  aux  arch,  de  la  maison 
de  Bruyères- Cha labre).  Pons  de  Lordat  eut  >  entre 
autres  enfants,  Hugues  I^*^  du  nom  qui  suit. 

X.  Hugues  DE  Lordat,  P'du  nom,  chevalier,  sei- 
gneur de  Cazenave^  d'Urs,  etc.,  paraît  avoir  succédé 
à  son  père  vers  1360.  Dans  la  guerre  qui  s'éleva  en- 
tre les  comtes  de  Foix  et  d' Armagnac,  ce  dernier, 
battu  à  la  bataille  de  Launac  le  6  décembre  1362, 
avait  laissé  d'illustres  prisonniers  entre  les  mains  de 
son  adversaire;  Bérara  d'Albret,  seigneur  de  Sainte*- 
Bazeille,  Géraud  d'Albret,  son  frère,  et  Bérard  d'Al- 
bret,  seigqeur  de  Gironde,  leur  cousin^  étaient  du 
nombre.  Ceux-ci  ayant  promis  au  comte  de  Foix  de 
garder  prison  dans  la  ville  de  Mazères  pendant  un 
mois,  sous  peine  de  20U  mille  florins,  chargèrent 
messires.Aimeri  de  Roquefort^  B(ernard  de  Locdat  et 
Pierre-Arnaud  de  Ghâteauverdun ,  de  conciure  ce 
traité  en  leur  nom.  Le  24  janvier  1362  (i^«  sL)  le 
comte  de  Foix  leur  accorda  une  prorogation  de  sé- 
jour à  Mazères  pour  le  payement  de  leurs  rançons,  et 
Hugues  de  Lordat,  chevalier,  fut  témoin  de  cet  acte. 
{Rec.  de  Doat,  t.  XXXI,  fol..  34  à  41;  Hist.  d^  Loft- 
guedocy  t.  IV ,  Preus^eSy  col.  28Q).  Le  U  avril,  que 
Ton  comptait  encore  1362,  Hugues  de  Lordat, 
comme  héritier  universel  de  feu  Pons  de  Lordat  « 
son  père ,  donna  quittance  de  U  écus  d'or  en  l'ac- 
quit de  la  succession  de  Roger-Bernard,  comte  de 
Foix,  pour  le  prix  d'un  cheval  (roussin)  que  Pons  de 
Lordat  avait  vendu  au  comte.  {Chdî.  de  PoiXj  caiss& 
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36,  n^  75;  expédie,  délivrée  le  1 1  octobre  mi;Ejetr, 
de  Tabbé  Fergès.  )  Hugues  P'  mourut  avant  1390  , 
laissant  un  6Is  de  son  nom,  qui  suit. 

XI.  Hugues  DE  LoiiDAT,  n*  du  nom,  seigneur  en 
partie  du  château  de  Lordat,  de  Cazenave,  d'Urs,  de 
Lassur,  de  Garanou  ,  etc.,  chambellan  du  roi  Char- 
les VI,  obtint  de  ce  prince,  en  reconnaissance  de  ses 
bons  et  fidèles  services,  des  lettres  patentes  datées 
de  Paris  le  18  juillet  1390,  par  lesquelles  ce  monar- 
que ennoblit  tous  ses  biens,  terres  et  seigneuries  si- 
tuées en  la  province  de  Languedoc  et  le  pariage  de 
Mirepoix,  en  tout  droit  de  haubert  et  de  haute, 
moyenne  et  basse  justice,  pour  les  tenir  de  ce  mo- 
narque et  de  ses  successeurs  à  foi  et  hommage  à  ren- 
dre chaque  année  entre  les  mains  du  sénéchal  de 
Toulouse,  avec  pouvoir  de  chassera  toutes  sortes  de 
clftisses,  et  de  siéger  et  délibérer  à  toutes  assemblées 
d^tats  convoqués  par  le  roi  dans  la  province  de  Lan* 
guedoc.  (  Orig.  en  parchemin  scellé  en  cire  inerte 
sur  double  queue,  et  copie  collationnée  le  30  novem-^ 
bre  1643,  sur  un  registre  terrier  de  i*an  H  80,  dressé 
par  Hélie  de  Marsac,  notaire  de  Foiai),  Le  7  novem- 
bre 1404,  Hugues  de  Lordat  fit  dresser  par  Jean  Del- 
bort,  notaire  public  de  tout  le  comté  de  Foix,  dé- 
puté par  commission  dudit  jour  de  Pierre  Rabonnite, 
juge  du  comté,  le  recueil  des  hommages,  reconnais- 
sances, cens  et  autres  droits  à  lui  dus  par  les  habi- 
tants des  lieux.  d'Urs,  Caicbat  (Caissat),  Appi,  Axiat, 
Lordat,  Caussou,  Sàvenac,  Bestiac,  Unac,  Luzenac, 
Garanou  et  Vernaux,  recueil  où  sont  rappelées  les  li- 
mites du  Lordadais.  {Cop.  notariée  sur  Toriginal  le 
5  avril  17 56,  et  légalisée  le  7  par  le  lieutenant  dé 
Pamiers).  Hugues  de  Lordat,  seigneur  de  Cazenave 
et  de  la  Bastide  de  Gademoux  (  1  ),  acquit  d'Olivier 
de. Roquefort,  chevalier,  seigneur  d^Asnac  ,  tout  ce 
qu'a  possédait  à  Lordat,  Unac,  Yèbres  et  dans  tout 

(l)  Terre  et  baronnie'  située  a  î  lieues  de  Pamieis,  acquise  par 
Hugues  «le  Lordat  de  Hugues  de  Belpech  pour  la  somme  de  I  soo 
francs  dV,  par  contrat  du  4  5.  mai  1416, 
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le  bailliage  de  Lordat  pour  200  francs  d'or  ^  suivaiH 
acte  passé  devant  Pierre  de  Fraxin ,  notaire  de  Va* 
miers,  le  17  avril  1419.  (Orig,  en  parchemin).  Hu- 
gues de  Lordat  passa  un  accord  avec  les  consuls  et 
les  habitants  de  la  Bastide  de  Gaderuoux  le  9  décem- 
bre 1423,  etie  3  février  de  la  même  année  (  ^.  st.)  il 
reçut  les  reconnaissances  foncières  desdits  habitants. 
{Originaux  en  parchemin.)  Hugues  de  Lordat  est 
porté  dans  le  compte  rendu  par  Ripaut,  trésorier 
de  la  sénéchaussée  de  Carcassonne,  en  Tannée  1425, 
comme  ayant  reçu  60  livres  tournois  pour  dépenses 
par  lui  faites  en  se  transportant  par  ordre  du  comte 
de  Foix  dans  la  sénéchaussée  de  Carcassonne,  afin 
d'y  porter  dans  plu^eurs  villes  les  ordres  du  roi. 
{Preuves  de  1745  ).  Sur  la  requête  présentée  à  Hu- 
gues de  Lordat  par  nobles  Raimood  de  Caussou  «t 
Bernard  de  Cavssou,  damoiseaux,  Pierre  de  Causso^^ 
Raimond  Tournier,  Bernard  Sabathier,  prêtre  et  rec- 
teur de. ce  lieu  et  les  autres  habitants  de  Caussou,  il 
leur  accorda  un  terrain  franc  de  toutes. servitudes  et 
redevances  pour  construire  une  église,  par  charte  du 
20  novembre  1430.  (Orig.  en  parcliemia.)  Il  vivait 
encore  le  29  mars  1432. 11  avait  eu  de  son  mariage 
1»  p>i/«iT  :  avec  Marguerite  de  Paunsï,  fille  de  noble  François 
de  Prunet,  un  fils,  qui  suit. 

XIL  Hugues  DE  Lordat,  IH*  de  nom,  damoiseau, 
qualifié  noble  et  puissant  seigneur^  comme  le  farenc 
ses  descendants,  seigneur  de  Cazenave,  d'Urs,  de 
Prunei,  co-seigneiir  de  la  Bastide  de  Gadertioux, 
transigea,  le  26  mai  1445,*  assisté  de  Jean  de  RoaÎK, 
son  tuteur,  lecteur  delà  Ba«tide  de  GaderoouK,  avec 
Sclarmonde  de  Gavarret,  veuve  de  Hugues  de  Pru* 
net,  €ld  de  François  de  Plrunet,  et  alors  fenmie  d'Ar- 
naud de  Plagnole,  agissant  comme  héritière  de  son 
premier  mari  et  de  feu  Brune d<e  j^uoet,  leur  fiUe. 
Par  cet  acte  Sclarmonde  et  ses  d<eux  frères,  Jean  et 
Jean-Bernard  de  Gavarret,  cédèrent  à  Hugues  deLor- 
dai  tous  les  droits  de  c^te  dame  sur  les  lieux  da  Pru- 
net,  deSaussensetde  FTancarvflle.(Orig'*ea/^aroA.). 
Hugues  de  Lordat  épousa,  par  cô'ntràt  du  Smâi'HIS, 
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passé  devant  de  la  Marque,  notaire  k  Saint-Gaudens,  ^ 
Margnerite  de  Seriies,  nlle  de  noble  let  puissant  sei-dw".  "Tmmci 
gneur  Fortanier  de  Serres,  co  seigneur  de  Caâbac,  et **'*"**"  **'"" 
seigneur  de  Maure,  enDearn,  sénéchal  de  Nébouzan, 
auquel  Hugues  de  Lordat  donna  quittance  dotale  de 
600  écus  d'or,  pardevant  Durand  Reynaud,  notaire  de 
Caraman ,  le  24  janvier  1452.  {Orig.  en  parch,). 
Comme  co-seigneur  du  Caria,  dans  la  sénéchaussée 
de  Carcassonne,  Hugues  de  Lordat  donna  son  dé- 
nombrement c(u  roi  le  7  septembre  14â7«  Par  son 
testament  fait  au  château  de  la  Bastide  de  Gcidernoux 
et  retenu  par  Jean  Kathon^  notaire,  le  29  mai  1 482 , 
il  voulut  être  enterré  dans  Téglise  des  frères-prê- 
cheurs de  Pamiers,  en  la  chapelle  de  Saint-Pierre  et 
et  Saint-Paul ,  fit  des  legs  à  cette  église  et  à  celle  de 
Prunet^  aux  frères  mineurs,  aux  augustins  et  aux 
carmes  de  Pamiers. aux  hôpitaux  du  Saint-Esprit  de 
Rome,  de  Saint-'Jacques  duHau t-Pas,  de  Notre-Dame 
du  Roncevaux,  àféglise  de  Saussens,  etc.  {Preuves 
de  1745).  MargueritedeSerreslui  survivait  en  1494. 
Elle  mourut  à  Pamiers  et  fut  inhumée  en  la  sépul- 
ture de  son  mari  le  7  septembre  1 505.  Leurs  enFants 
furent  : 

l<>  Hugues,  rV«4a  noiii>  qui  suit; 

9<>  Jean  de  Lordat,  ^t  de  Gaoetave,  seigtitur  de  ;PviHiet  et 
de  CambiaCt  puis  de  Sainte  Victor,  par  transaction  ayec 
Corbeiran,  son  neveu.  Dans  la  guerre  du  vicomte  de  Nar» 
bonne  contre  la  reine  de  Navarre,  iean  de  Lordat  s'e'tant 
empare  dii  châtean  de  Montault,  y  fut  assiégé  par  le  ban 
et  arri^rev^ban  levé  par  ordre  du  roi  Charles  VllI  en  4  49 1  • 
Il  obtint  de  ce  prince  des  lettres  de  rémission  poUr  cette 
prise  dWmes,  et  suivit  Louis  XII  en  Italie  en  4  499  et  4i(00, 
11  avait  épousé  Yolande  de  Lautrec,  fille  d'Antoine,  vi- 
comte de  Lautrec .  seigneur  de  Montia ,  et  de  Séguine  de 
Bar.  lient  deux^: 

A .  Jean  de  Loirdat  ; 

B.  François  de  Lordat; 

5®  Bernard  de  Lordat^  abbé  de  Luc,  en  Béam,  envoyé  en  am- 
bassade en  Espagne  ,  en  1488  ,  avec  Audouin  sénéchal  de 
Béam  «-poar  aller  védarintr'du  Toi 'Ferdinand ,  an  nom  de 
•Henri  -d'Albttît,  «ji  de  Navarre ,  la  rcstitwtion  du  royaume 
de.Navarve.  {BècdeDom-^  jéreh.de  Pau),  Bernard  de 
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Lordat  fut  ensuite  abbé  deSaint-Yolusicn  eléréque  de  Pa- 
miers  en  I817.11y  fit  son  entrée  solennelle  le  14  septembre 
1834.  Il  ne  paraît  pas  avoir  gouverné  ce  diocèse  au-delà 
de  Fan  1836.  Il  mourut  le  14  novembre  1847  ; 
4**  Marguerite  de  Lordat,  mariée  avec  Jean  de  Saint-Jean , 
seigneur  d'Honoux  et  de  la  Gourtéte  ; 

50  Catberine  de  Lordat,  mariée  à  Jean-Roger,  seigneur  de 
Lissac,  Elle  donna  quittance  de  ses  droits  paterne  s  et  ma- 
teruels,  autorisée  de  son  mari,  le  39  janvier  1478.  (Crig 
enparch,)-^ 

6*  Brnnette  de  Lordat,  mariée  le  82  mai  ji  479,  avecBernard 
de  Sariac  y  chevalier ,  seigneur  de  Sariac  ,  de  Cizos  ,  de 
Vieuzan ,  etc. ,  mort  en  1 838  ; 

7"  Jeanne  de  Lordat,  épouse  de  Hugues  de  Guilhot,  seigneur 

du  Faget  ; 
8*  Jeanne  de  Lordat  la  jeune,  morte  en  bas  âge; 

90  Mengarde  de  Lordat,  mariée  a  Pierre  de  Voisins  y  baron 
d'Arqués  et  de  Payvert. 

XlII.  Hugues  DE  Lordat,  IV"  du  nom,  baron  de  la 
Bastide  de  Gadernoux,  de  Cazenave  et  autres  lieux , 
institué  héritier  de  son  père  le  29  mai  1482,  épousa, 
par  contrat  du  16  juin  de  la  même  année,  passé  à  la 
degueuiêtTufleurBastide  de  Sérou,  Marguerite  Ysalguier,  demoiselle 
aîwigue  d .rg.o..  j^  madame  Madeleine,  princesse  de  Viane,  (fille  de 
Charles  VII  et  sœurde  Louis  XI,  et  mère  et  tutrice 
deGaston-Phœbus,  roi  de  Navarre),  fille  de  haut  et 
puissant  chevalier  Bartbele mi  Ysalguier,  seigneur  (fe 
Grissac  et  de  Sparsa.  Cefut  la  princesse  de  Viane  qui 
fit  ce  mariage.  Elle  donna  à  Marguerite  Ysalguier 
mille  écus  et  ses  habits  et  joyaux  de  noces.  {Expédit, 
collationnèe  sur  parchemin  du  20  août  {53&).  Hu- 
gues IV  fit  son  testament  au  château  de  la  Bastide  de 
Gadernoux,  reçu  par  Bernard  Isar  de  Belpech,  le  20 
mai  1498,  et  voulut  être  inhumé  en  la  sépulture  de 
ses  prédécesseurs,  dans  Téglisede  Pamiers.  De  Mar- 
guerite Ysalguier,  qui  lui  survécut,  il  laissa  deux  en* 
fants  : 

I*  Corbeiran,  qui  suit; 

i**  Brunette  de  Lordat,  mariëe  avec  l'agrëment  de  Catherine 
deFoix,  reine  de  Navarre,  le  2(^  novembre  \  501 ,  avec  Fran- 
çois de  Lautrec ,  seigneur  de  Saint-Gemicr,  IW  des  4  00 
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gentiUboniines  Je  Thôtel  du  roi  Louis XII,  et  gentilhomme 
du  roi  et  de  la  reine  de  Navarre. 

XIV.CorbeiranoE  LôROAT,seigneur  baron  de  la  Bas- 
tide de  Gadernoux,deCazenave,  de  Prunet  et  autres 
lieux^  co-seigneur  du  Lordadais,  institué  héritier  uni- 
versel de  son  père  le  20  mai  1498,  épousa  1<»  Marie 
DE  LoRDAT,  fille  de  Jean  de  Lordat,  seigneur  d'Un-d'or,"  i."Vroi.p  d* 
zent,  deCastagnac,  de  Brie,  etc.,  et  d'Yolande  d'Aure '"'"'*** 
(ces  époux  firent,  le  20  décembre  1501 ,  une  dona- 
tion contractuelle  de  la  moitié  de  leurs  biens  au  pro- 
fit de  Fainé  des  enfants  mâles  qui  naîtrait  de  leur 
mariage  );  2»  après  avoir  perdu  son  fils,  et  sans  suc- 
cesseur mâle  de  son  nom^  à  67  ans,  par  pactes  passés 
à  Toulouse  le  21  juin  1551,  en  présence  d'Antoine  de 
Lordat,  seigneur  de  Saint-Victor,  et  reçus  par  Guyon  «.MâMMcmii: 
Fosse,  notaire  royal ,  Anne  de  Mansencome,  fille  dejû",»!"  *""""" '^* 
feu  François,  seigneur  de  Mansencome  (1),  contrat 
où  elle  fut  autorisée  de  noble  Gabriel  d'Astarac,  sei- 
gneur de  Fontrailles,  et  de  Gabrielle  d' Astarac,  femme 
de  noble  Odet  de  Mansencome,  son  frère.  Corbeiran 
lui  assigna  3000  livres  tournois  sur  la  place  et  sei- 
gneurie de  la  Bastide  de  Gadernoux,  et  donna  au  fils 
qui  naîtrait  de  ce  mariage  la  4""  partie  de  ses  biens. 
11  fit  son  testament  à  la  Bastide  de  Gadernoux  le  9 
octobre  1562,  devant  Jean  Gaubert,  notaire  royal. 
Ses  enfants  furent  ; 

Du  premier  lit  : 

l<*  Bernard  de  Lordat,  seigneur  de  Prunet,  marié  par  contrat 
du  1 0  juillet  1 538,  passé  au  château  de  Recombes  devant 
GaJïîer,  notaire,  avec  Charlotte  c/eCas<e//9er^,  fille  de  noble 
et  puissant  seigneur  Bertrand,  baron  de  Castelpers,  vicomte 
d'Ambialet.  En  considération  de  ce  mariage,  Corbeiran 
ajouta  à  la  donaftion  contractuelle  de  1501  ,  la  moitié  des 
biens  qui  lui  restaient  libres.  Charlotte  de  Castelpers  sur> 
■'-■■  '  '  -■' 

(4)  François  de  Mansencdme  était  issu  de  la  maison  de  Poyanne 
et  petit-fils  d'Aimeri  de  Poyaniie,  seigneur  de  Nesse»  chambellan 
des  rois  Charles  VIIC  et  Louis XI,  marié  avecisabeau  de  Lasseran, 
damé  de  Mansencome  et  de  Montclar,  et  dont  les  enfants  prirent 
le  nom  et  les  armes  de  Mansencome  par  substitutions  des  5  novem- 
bre i486  et  18  janvier  4487. 
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.  -vëcut  à  son  mari»  et  épousa  en  secondes  noces,  le  26  no- 
vembre 1553,  Pierre  du  Four,  seigneur  dePibrac,  prési- 
dent au  parlement  de  Toulouse.  Il  fut  dit  au  coutrat  que 
Pierre  du  Fanr  jouirait  de  la  dol  qui  avait  été  constituée  à 
Charlotte  de  Castelpers  lors  de  son  premier  mariage,  ainsi 

3ue  des  fruits  de  la  terre  de  Prunet,  qu'elle  avait  reçus  poor 
ouaire.  Elle  avait  eu  de  Bernard  de  Lordat  : 

A.  Yolande  de  Lordat,  mariée,  le  4  9  octobre  1 852,  avec 
Arnaud  du  Faur  ,  fils  aîné  de  Pierre ,  dont  on  vient 
de  parler.  Elle  réunit  sur  sa  télé  les  trois  quarts  des 
biens  de  la  maison  de  Lordat.  Elle  est  qualifiée  dame 
de  la  baronnie  de  Pujol,  en  Agénais,  et  de  Cazenave, 
▼icomcesse  d'Ambialet,  et  femme  de  noble  et  puissant 
seigneur  Arnaud  du  Faur,  chevalier,  conseiller  du  rui 
en  ses  conseils  d'état  et  privé,  dans  divers  arrêts  qui  la 
maintinrent  dans  cette  riche  succession  contreles  deman- 
des de  ses  oncles.  Le  dernier  fut  rendu  en  la  chambre 
de  redit  établie  à  Castres  le  9  janvier  4  599.  Les  terres 
comprises  dans  les  trois  parts  qu'elle  recueillit  sont  la 
baronnie  de  Cazenave,  les  châteaux,  fiefs  et  places 
d'Urs,  de  Prades,  Lassur,  Vemaux,  Garanou,  Yèbre, 
Luzenac,  Axiat,  Sabenac,  Bestiac,  Senconnac,  Appi, 
Lordat,  Caussou,  Unac  et  Albiez.  Ses  oncles  eurent 
pour  leur  4*  partie  la  place  et  juridiction  de  la  Bas- 

:  tide,  y  compris  la  moitié  de  la  justice  et  la  4*  partie 

de  la  terre  de  Carlaret,  avec  les  terres  de  Brugnes.  Des 
arrangements  ultérieurs  firent  rentrer  Cazenave,  Urs 
et  une  partie  du  Lordadais  dans  la  branche  de  la  Bas- 
tide ; 

B.  Françoise  de  Lordat,  mariée  avec  Paul  de  Lordat^ 
seigneur  de  Sainte*  Colombe,  qui  n'en  eut  pas  d'en- 
fants ; 

C.  Madeleine  de  Lordat,  dame  de  Saussenac,  mariée,  le 
4  7  mai  4  579,  avec  Louis  de  Brunet^  seigneur  de  Les- 
telle,  -conseiller  et  chambellan  de  Henri,  roi  de  Na- 
varre, depuis  Henri  IV; 

D.  Marie  de  Lordat,  femme  çl^Antoine  de  Saint-OrenSy 
vicomte  de  Conserans,  seigneur  de  Pellefigue  ; 

2^  Jeanne  de  Lordat ,  mariée  avec  Amal  de  Lavedan  ,  sei- 
gneur de  Sauveterre  ; 

S*  Françoise  de  Lordat,  mariée  avec  François  de  Rigaud  de 
f^audreuil,  seigneur  d'Aguts  ; 

4"  Marguerite  de  Lordat,  épouse  de  Baimond-Roger  de  Mau 
léortf  seigneur  de  Soulan  et  de  Bclpech  ; 

Du  second  Ut: 
5»  Jacques-Paul,  dont  l'article  suit  ; 
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««  Paul-Jacques,  l*^  duoom,  auteur  de  la  Branchi  de  BaAM, 
rapportée  ci-aprés. 

XY.  Jacques-Paul  de  Lordat,  baron  de  la  Bastide 
deGadernoux,  légataîrede  son  père  le  9  octobre  1 562, 
ëpousa,  par  contrat  passé  au  châtean  d'Honoux  le  17 
janvier  1577,  devant  Bernard  de  Magrin,  notaire 
royal  de  la  ville  de  Montréal,  Anne  de Saust-Jean , d'Mur?""^'fonf'ar. 
fille  de  feu  François  de  Saint-Jean ,  seigneur  d'Ho-LrctliîiXî;:"' 
noux,  et  de  Françoise  de  Thurin.  Jacques-Paul  tran- 
sigea sur  partage  avec  Paul-Jacques,  son  frère,  le  7 
juillet  1591 .  Il  eut  pour  fils  unique  Jean  1''  du  nom, 
qui  suit  : 

XVJ.  Jean  de  Lordat,  I*'  du  nom,  seigneur  baron 
de  la  Bastide  de  Gadernoux ,  de  Cazenave  et  autres 
lieux,  épousa  au  cbâteau  de  Colombières,  diocèse  de 
BezierSy  contrat  reçu  par  Daverous  notaire  royal  à  la 
Bastide-Saint- Amans,  le  15  janvier  1601 ,  Jeanne  de   „Gw«.nr«. 
GfiifiBaousE,  fille  de  messire  Guillaume  de  Geni- *"[»*'*;  •"%*f'*  * 
brouse,  seigneur  de  Saint- Amans,  et  dAldonce  de «j'<**«*^<*'o^^ w»  2 
Peyreuse,  dame  de  Boisseron  et  de  Colombières.  Jean  épu  noué»  d  argent. 
de  Lordat  fit  son  testament  à  la  Bastide  lé  26  janvier 
1624,  reçu  et  souscrit  le  lendemain  par  Reynier,  no  • 
taire  de  Belpecb.  Il  laissa  un  fils  et  deux  filles  : 

I®  Jean,  II"  du  nom,  qui  suit; 

2**  Marie  de  Lordat,  alliée,  par  contrat  du  4  7  août  1627,  avec 
Paul  ife  Varagne^  seigneur  de  Gardouch,  baron  de  Be- 
lesta,  qui  fut  tuë  en  duel  par  le  baron  d^Arnave  le  2  juillet 
I6S4; 

5°  Anne  de  Lordat,  marine  avec  François  de  la  Prune,  sei- 
gneur de  Cardenac,  de  la  Barthe  et  de  Roqnereine,  en  1639. 

X\1L  Jean  de  Lordat,  11®  du  nom,  marquis  de 
Lordat,  seigneur  baron  de  Cazenave,  de  la  Bas- 
tide, d'Urs,  de  Carlaret,  de  Trémoulet  et  autres  pla- 
ces, épousa,  par  contrat  du  31  juin  1639,  passé  de» 
vant  Bessier,  notaire  royal  à  Toulouse^  Marie  de 
Gruel,  fille  de  feu  messire  Charles  de  Gru«l,  baroad,gMuK?3'gniM 
de  Calmont,  et  de  Jeanne  de  Ferroul  de  Selles.  Il  en^'"«""** 
eut  un  fils  : 
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XVill.  Jean  »e  Lordat,  111'  du  nom,  marquis  de 

Lordat  et  du  Lordadais,  baron  de  la  Bastide,  de  Ca- 

zenave  et  autres  places,  marié,  par  contrat  passé  au 

château  de  la  Busquière  en  Comminges,  devant  Bre- 

éf.r'i^é"*"***"!'   4™^^^  notaire  royal  de  là  ville  de  Boidogne,  le  24  août 

dw  'TL  T»Mil665,  avec  Charlotte  dOrbessan,  fille  et  assistée  de 

Mbie".OT  j'eT»  de  Pierre  d'Orbessan,  seigneur  de  la  Busquière,  de  Mon- 

umjïlir'irmreltadetetautresplaces,  et  de  dame  Marguerite  d'Es- 

couron..éd« table,   pagnc  dc  Bamefort.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

4*  Joseph,  qui  suit; 

S*  François  de  Lordat,  né  le  6  août  1681,  chevalier  de  Tordre 
de  Saint- Jean  de  Jérusalem.  Ses  preuves  fuient  ^ites  par 
Laurent  de  Villeneuve-Maurens ,  commandeur  de  Saint- 
Félix,  et  Joseph  de  Madron,  chevalier  dudit  ordre,  suivant 
leur  procés-vetbal  des  42-16  mai  4  700  ; 

5'  Autre  Joseph  de  Lordat,  chevalier  de  Tordre  de  Malte  , 
page  du  grand-mattre  en  4  6*9; 

4**  Jean-Baptiste,  vicomte  de  Lordat ,  chevalier  de  Tordre 
de  Saint-Louis  ,  mestre  de  camp  de  cavalerie,  créé  bri« 
gadier  des  armées  du  roi  le  1«' janvier  4  719,  marié  à 
Rethel,  en  4  736,  avec  Lucrèce-Charlotte  de  Cathins,  (fa- 
mille du  duché  de  Oéves)  fille  d'André- Horace  de  Ca- 
thins,  et  de  dame  Antoinette  de  Chourses  de  Beauregard; 

5*  François  de  Lordat,  qui  entra  dans  les  ordres  en  1 694,  et 
mourut  peu  de  temps  après  ; 

6®  Thérèse  de  Lordat,  mariée  avec  Marc-Antoine  de  Mau- 
léon,  seigneur  de  Brenac  et  de  Nébias,  en  4  74  9  ; 

T  Marguerite  de  Lordat,  épouse  de  Pierre  de  Paulo^  sei- 
gneur de  Martissens  et  de  là  Garde  ; 

8*»  Françoise  de  Lordat,  religieuse  à  Lombez  ; 

9»  Marie-Thérèse  de  Lordat,  morte  avant  4  729, 

XIX.  Joseph,  comte  de  Lordat,  mestre  de  camp 
.  de  cavalerie,  épousa,  par  contrat  du  2  S  octobre  1 702, 
passé  au  château  de  la  ville  de  Belpech,  devant  Vi- 
dalat,  notaire  royal  deMirepoix,  Honorée  de  Voisms, 
fille  de  messire  Jean-François  de  Voisins,  marquis 
d'Alzau,  et  de  feu  dame  Paule  d'Alihert.  De  ce  ma- 
riage sont  provenus  deux  fils  : 

40  Jean-François,  qui  suit; 

a*  Jacqoes  de  Lordat,  né  le  4  0  août  4  740,  chevalier  de  lor- 
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dre  de  Malte;  ses  preuves  furent  faites  par  flenri-Loais  «le 
Chalvet  et  Jërômc.de  Polastron-la-Hillière-Samt-Cassien, 
chevaliers  dudit  ordre  et  commissaires  délégués,  suivant 
leur  procès- verbal  des  la-  20  mai  4  729. 

XX.  Jean-François',  marquis  de  Lordat,  seigneur 
baron  du  Lordadais,  d'Urs,  de  la  Bastide,  de  Tré- 
moule t,  de  Carlaret  et  autres  places,  épousa,  en  1745, 
Jeanne-Marie  de  Momtpezat,  dont  il  n'eut  qu'un  fils  :     »«  mo»tm*t 

'  *■  ne  gueuirt,  à  la  ba- 

Marie-Francois-Joseph  de  Lordat,  ne  en  17A2,  mort  â  Tou- 
louse le  27  juillet  1 767.  Ses  biens  passèrent  aux  demoiselles 
de  Salles  de  Gudanne,  ses  plus  proches  héritières. 

BRANCHE  DE  BRAM. 

XV.  Paul- Jacques  de  Lordat,  P''  du  nom,  sei- 
gneur de  Prunet,  second  fils  de  Corbeiran^  baron  de 
Cazenave ,  et  de  Jeanne  de  Mansenconie  sa  seconde 
femme,  légataire  de  ta  3^  partie  des  biens  non  grevés 
de  son  père  le  9  octobre  1562,  transigea  avec  son 
frère  Jacques-Paul  au  sujet  de  sa  légitime  le  7  juil- 
let 1 59 1 .  Le  même  jour,  par  contrat  passé  au  château 
d'Honoux,  devant  Maghn,  notaire  à  Montréal,  il 
s'allia  avec  Jeanne  de  Saii^t-Jeak,  veuve  de  Jean  de  »■  s^tn-uin  i 
Voisins  ,  seigneur  de  Pezens ,  et  soeur  de  Jean  de*'°"'™*  ■  "  **' 
Saint- Jean  d'donoux,  lieutenant  pour  le  roi  en  la 
province  de  Languedoc,  et  4^ Anne  de  Saint-Jean  , 
femme  de  Jacques-Paul  ^  frère  aîné  de  Paul-Jacques 
de  Lordat.  Par  contrat  du  10  juin  1598,  ce  dernier 
acquit  de  Jean  de  Bernay  la  baronnie  de  Bram,  sur 
laquelle  fut  transféré,  en  1719,  le  titre  de  baronnie 
des  états  de  Languedoc  attaché  à  la  terre  de  Cler- 
montfLodève.  {Pièces  fugitiues  pour  t  Histoire  de 
France^  parle  marquis  d'Aubais,  III*  partie,  Journal 
de  Faurin,  p.  48,  colonne  I).  Pendant  les  guerres  des 
religionnaires,  Paul-Jacques  de  Lordat,  qui  avait  été 
capitaine-lieutenant  de  la  compagnie  du  duc  de 
Montmorency,  commanda  dans  le  Haut-Languedoc 
un  camp  volant  de  sept  à  huit  mille  hommes,  chargé 
de  contenir  les  garnisons  de  Mazères,  du  Mas-Sainte- 
Puelle  V  de  Revel  et  de  Puylaurens,  qui  ravageaient 
le  pays,  et  de  s  opposer  au  passage  des  protestants 
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(les  Cevennes.  Il  remporta  plusieurs  avantages,  défit 
à  Lampy  un  corps  de  80&  hommes,  et  secondé  par 
le  baron  de  la  Bastide  et  le  seigneur  de  Castagnac, 
ses  neveux,  il  fit  lever  le  siège  de  Varilhes  à  4000 
hommes  des  troupes  du  duc  de  Rohan ,  qui  en  per- 
dirent 1500  dans  cette  affaire.  Le  baron  deBram  eut 
trois  enfants  : 

1*  Jean,  dont  on  va  parler  ; 

2<»  Jeanne-Françoise  de  Lordat,  femme  de  Pierre  de  Mon- 
faucon,  seigneur  de  Festes; 

S*  Barbe  de  Lordat,  morte  en  bas  âge. 

XVI.  Jean  de  Loudit,  baron  de  Bram  et  de  la  Bas- 
tide, seigneur  dWrzens,  de  Villarzens,  de  Buzarens, 
de  Villesiscle  et  autres  places,  maréchal  de  camp, 
gouvernenr  des  ville  haute,  cité  et  château  de  Car- 
cassonne,  fut  d'abord  page  des  rois  Henri  IV  et  Louis 
XIII  en  1610.  Il  servit  sous  son  père  dans  les  guer- 
res contre  les  relîgionnaires  et  se  trouva  aux  sièges 
dé  Montauban,  de  Montpellier  et  de  Pamiers.  Quoi- 
que jeune  encore,  il  était  parvenu  par  sa  bravoure  et 
sa  capacité  au  commandement  des  carabins  de  Lan- 
guedoc. Monsieur^  duc  d'Orléans,  le  retint  gentil- 
homme ordinaire  de  sa  chambre  le  8  juillet  1631^  et 
il  reçut  le  brevet  daide-de-camp  le  13  septembre 
1635.  Déjà,  par  brevet  du  17  mai  précédent,  Louis 
XIII  lui  avait  donné  une  pension,  de  2000  livres.  II 
le  nomma  mestre  de  camp  d'un  régiment  d'infante- 
rie le  10  août  1636.  lise  signala  le  14  novembre  de 
cette  année  à  la  reprise  de  Corbie  sur  les  Espagnols, 
puis,  en  1637,  au  secours  de  Leucate.  où  il  contri- 
bua à  la  défaite  des  ennemis.  Il  reçut  dans  cette  bril- 
lante action  une  blessure  à  travers  le  corps.  Le  roi 
récompensa  sa  valeur  en  lui  envoyant  par  un  ex- 
près la  commission  de  lever  et  commander  le  régi- 
ment de  la  Couronne,  de  40  compagnies  avec  20  bre- 
vets de  capitaine  en  blanc,  pour  les  remplir  à  son 
choix.  Embarqué  avec  ce  corps  pour  les  côtes  d'Es- 
pagne ,  il  fit  partie  des  descentes  à  ta  Corogne  et  à 
Saint-Aotoine  en  Galice ,  et  se  trouva ,  le  22  août 
1638)  au  combat  naval  où  14  galions  et  4  frégates 
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d*Espagne  furent  brûlés  ou  coulés  bas  en  vue  de  Gut- 
tari.  Après  le  combat  du  7  septembre  où  lamirante 
de  Castilie  et  le  marquis  de  Moriaré  forcèrent  le 
prince  de  Condé  à  lever  le  siège  de  Fontarabie ,  le 
baron  deBraiii  n'ayant  point  reçu  d'ordre  pour  la  re- 
traite s^était  maintenu  dans  son  poste  à  la  tête  d*un 
seul  bataillon.  Assailli  de  toutes  parts,  il  se  replia  avec 
le  plus  grand  sang-froid,  et  quoique  atteint  d^une 
balle  dans  le  bas-ventre,  il  continua  à  contenir  les 
Espagnols,  ramena  sa  petite  troupe  dans  les  fossés 
de  Figuières,  et  y  tint  bon  jusqu'à  ce  que  le  prince  de 
Condé,  informé  de  sa  position ,  eût  envoyé  des  vais- 
seaux pour  le  recueillir.  A  la  fin  de  la  campagne,  le 
baron  de  Bram  étant  venu  à  la  cour,  fut  présenté  à 
Louis  XIII.  Promu  au  grade  de  maréchal  de  camp  le 
10  mars  164 1 ,  par  suite  de  sa  conduite  dans  la  guerre 
de  Piémont,  et  particulièrement  au  secours  de  Casai, 
il  se  trouva  au  siège  de  Turin  et  aux  opérations  de 
l'armée  en  Roussilloa.  En  1645  il  fut  employé  à  Far- 
inée de  Flandre.  Son  habileté  dans  les  affaires  éga- 
lait son  courage.  Il  fut  envoyé  par  le  cardinal  IVlaza- 
rin  auprès  du  prince  d'Orange,  allié  de  la  France 
contre  l'Espagne,  pour  concerter  avec  lui  les  opéra- 
tions de  la  guerre  et  suivre  les  négociations  avec  la 
Hollande.  Le  roi  le  nomma  gouverneur  des  viUe  et 
château  de  Carcassonne  le  22  juin  1647.  En  1650^  il 
fut  appelé  par  les  troubles  de  Guienne  au  siège  de 
Bordeaux,  et  fut  l'un  de  ceux  que  Louis  XIY  chargea 
de  négociations  secrètes  auprès  du  duc  d'Orléans  son 
oncle.  II  reçut  ce  monarque  à  son  passage  à  Carcas- 
sonne le  30  janvier  1659,  et  l'accompagna  dans  son 
voyage  de  Provence.  Il  fit  son  testament  au  château 
de  Bram  le  1*'  avril  1681,  mourut  à  l'âge  de  90  ans  et 
fut  enterré  dans  le  chœur  de  l'église  paroissiale  de 
Bram.  11  avait  épousé,  par  contrat  passé  devant  Bes-Poi.»  „«  ,«  tk* 
sier,  notaire  à  Toulouse,  le  30  mars  1621,  Claire j.,,„^"i;;%^^^^^„ 
Potier  db  la.  Thruasse,  fille  de  feu  messire  Jean  Po-J'*»';,.ccomT.Mné'<e 
tier,  cnevalier,  seigneur  de  la  Terrasse,  conseiller  du •urwoj.iéduu  erou. 
roi  en  ses  conseils  d  état  et  prive,  président  au  par- 
lement de  Toulouse,  et  de  dame  Françoise  de  la 
Bourgade.  Ses  enfants  furent  : 
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i^  Pierre  fk  Lordai,  tué  aux  approches  de  Bergop-2^oiii; 
%^  Jeaii-Baptîste-Gaston  de  Loniat ,  seigneur  de  Villarams, 

capitaine  au  régiment  de.  )Lordat,  commandé  par  son  péré. 

11  fut  tuë  en  duel  en  4  65S.  (Preuves  </e  1 755j  ; 
3**  François  de  Lordat,  capitaine  au  régiment  de  la  Couronne, 

tué  au  siège  de  Gravelinefr  au  mois  de  juillet  1644; 
4<*  Jacques,  qui  suit  ; 

5^  Françoise  de  Lordat,  mariée  avec  Louis  de  CasteraSy  sei- 

gnisur  de  Vlllemartin  ; 
6^  Glaire  de  Loniat,  mariée,  iè  IS  juin  1663,  avec  Jean-Sé> 

bastien  de  f^oisirUy  seigneur  de  Pomas.  Elle  était  vetiTe  en 

4681,  etviTait  encore  en  1703^ 

XYII.  Jacques  de  Lordat,  chevalier,  baron  de  Bram, 
seigneur  de  Villarzens ,  de  Villesiscle  et  autres  pla- 
ces, né  le  3  avril  1633,  avait  été  destiné  à  Tordre  de 
Malte ,  pour  lequel  il  fit  ses  preuves  le  4  décembre 
1643,  jour  où  il  fut  reçu  page  du  grand-maître.  {Fbir 
ses  quartiers  dans  le  registre  II  de  la  Langue  de 
Pro^ence,JblAl 5^ àla Bibliothèque  de  P Arsenal.)  Il 
fut  nommé  major  de  la  cité  de  Carcas&onue  le  6  sep- 
tembre 1663,  et  fut  depuis  lieutenant  des  maréchaux 
de  France  en  Languedoc.  Il  fut  maintenu  dans  sa  no- 
blesse et  déclaré  de  noble  et  illustre  race  par  juge- 
ment de  M.  de  Bezons,  intendant  de  la  généralité  de 
Montpellier,  du  5  décembre  1668.  Il  épousa  au  châ- 
teau a  Alzonne,  le  27  janvier  1663,  Anne-Marguerite 
ututeîTeinou-^^  Roux,  fille  de  feu  messire  Christophe  de  Roux, 
ehe'tliwi*'dheriiiiM baron  d'Alzonne,et  de  dame  Catherine-Françoise  de 
dTgeni.  5.2  Mi.p^^^^lg  Ilvivait  cucorc  le  10  octobre  1717.  Il  eut 
de  son  mariage ,  outre  quatre  fils  morts  en  bas  âge  : 

4«  Louis,  comte  d^  Lordat,  baron  de  Brara,  n^  le  8  joiUct 
4  670,  reçu  page  du  roi  en  la  petite  écurie  le  8  décembre  4  687. 
n  entra  dans  Tes  mousquetaires  en  4  69S«  Le  roi  lui  fit  don 
de  la  cornette  des  chevau-légers  Dauphins  le  4  «*'  novembre 
4  698.  n  fut  nommé  saccessiTèmént  mestre  de  camp  de  ca- 
valerie le  4  s  mai  4708,  chevalier  de  Tordtc  de  Saint^liouîs 
et  sous-lieutenant  des  chevau-iégers  de  la  Reine  les  4  4  avril 
et  4  4  août  4  708.  L'année  suivante  il  fut  blessé  et  fait  pri- 
sonnier à  la  bataille  deMalplaquët.  D  s^était  trouvé  â  cinq 
siégies,  et  en  premier  lieu  k  là  prise  de  Màyence  en  4868.  il 
fut  nommé  gouverneur  de  la  ville,  cité  et  du  châteaa  de 
Carcassonne  le  93  mai  4  74  7,  et  brigadier  le  4  <'  février  4  718. 
Par  contrat  du  20  septembre  suivant,  il  acquit  de  Pélagie 


Digitized  by 


Google 


DE   LOIDAT.  37 

d'Albert  de  Luyiies,  veuve  de  Louis  de  Gdiihen  de  Castel* 
nau  de  Oermont,  marqais  de  Sais9«c,  le  droit  d'eotrée  aux 
états  de  Languedoc  attache  à  la  baronnie  de  Clerinont-Lo- 
déve,  et  obtint  qii^il  fôt  transfère  sur  là  baronnie  de  Bram 
par  lettres  patentes  du  mois  d^octobre  de  la  même  année , 
enregistrées  au  parlement  de  Toulouse  le  36  mars  1 7SI ,  en 
la  sénéchaussée  de  Làuragaîs  le  96  avril  suivatat ,'  et  en  la 
cour  des  6oni)^s  de  Montpeffîer  le  34  septembM  1 733.  Il 
nounit  MÉto  nostérilé  ie  4  5  mars  %  7>33.  Tous  ses  biens  pas  • 
sérent  par  sabetitiition  à  son  Beven,  Jeseph-Marie  ; 

V*  Joseph  de  Lordat,  prêtre,  chanoine  de  Saînl-Semin  de 
Toulouse,  docteur  en  l'université  de  cette  ville,  nommé  abbé 
commeùdataire  de  Montolien  le  Si  octobre  1718.  {GaU, 
Ckristiana,  t.  VI,  p.  4  009).  11  mourut  à  Toulonscen  1754  ; 

3*  Louis  de  Lordat,  seigneur  de  Carlipa,  delà  Bastide,  d'Ay- 
roux,  des  Campmazes  et  du  Puy-Saint-Pierre,  reçu  cheva- 
lier de  Tordre  de  Malte  le  1 4  octobre  1 605.  Il  fut  enseigne 
Suis  lieutenant  de  vaisseau  en  1703  et  1713,  et  capitaine 
'une  compagnie  franche  de  marine  le  15  juillet  1714.  U 
mourut  à  Toulouse  le  1*'  février  1735  ; 

4*  Paul-Jacques,  II"  du  nom,  qui  suit  ; 

j|o  Joseph  de  Lordat  I 

aoPîerre-François  de  Lordat     j     «^orts  jeunes  ; 

70  Françoise  de  Lordat      ^     religieuses  k  Prouille  ; 

8«  Maiguente  de  Lordat     f 

9*>  Qaire  de  Lordat,  religieuse  à  Beàiimont  ; 

1 0°  Jeanne  de  Lordat,  religieuse  à  Limôux. 

XVIII.  Patil-Jacqae$  II',  marquis  de  Lordat,  né  le 
31  mai  1679,  fit  ses  preuves  pour  être  reçu  dans  Tor- 
dre de  Malte  en  169&.  II  fit  partie,  comme  enseigne 
de  vaisseau,  de  Texpéditioii  de  Port-Mabon,  sous  le 
comte  de  Villàrs,en  1705,  ety  eut  le  bras  percé  d  un 
coup  de  feu.  (^Cab.  du  St-Esprit;  Mélanses^  ifol.  303, 
foL  949).  Il  fut  nommé  aide^major  de  la  marine  au 
départemesu  de  Toulon  le  23  octobre  1715  et  cheva- 
lier de  Tordre  de  Sain^-Lottis  le  !6  mars  1723.  En 
cette  dernière  année  il  fit  la  campagne  d'Alger  sous 
du  Quesne.  Depuis  il  fut  commandant  du  fort  deTou- 
lon,  A  la  'mort  de  son  frère  aîrté,  il  fut  pourvu  du 
gouvernement  de  la  ville  et  du  cliâtêau  de  Carcas- 
sonne.il  s'en  démit  le  10  mars  1753  en  faveur  de  son 
fils  Joseph-Marie;  mais  ce  dernier  étant  mort  avant 
son  père,  celui-ci  fut  appelé  à  ce  gouvernement  par 
de  nouvelles  provisions.  H  mourut  dans  sa  86*  année 
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le  S  août  1765. 11  avait  épousé/le  b  janvier  1721, 
DB  mas^av  :     Jeanne-Marie  de  M asnaxj,  fille  d'Ignace  de  Masnau, 
seigneur  de  Bousignac,  et  d'Angélique  de  Viguier 
de  Bidault.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

I  f  Louis  de  Lordat,  sous-lieatenant  au  régiment  du  Roi,  in- 
fanterie, mort  à  Prague  le  14  décembre  1741  ; 

S**  Joseph-Marie,  comte  de  Lordat,  baron  de  Bram  et  des  états 
de  Languedoc,  seigneur  des  Campmazes,  de  Carlipa,  du 
Puy-Saint-Pierre  et  autres  places,  maréchal  de  camp,  etc. 
Il  naquit  le  25  mai  1 725  et  fut  reçu  page  du  ix>i  en  la  petite 
écurie  le  I"'  avril  1740.  Il  fut  nommé  successivement  pre- 
mier cornette  des  chevau-légers  d'Orléans  le  1  •'  janvier 
1 748,  gouverneur  des  ville,  cité  et  château  de  Garcassonne 
le  1 0  mars  1 753,  sous-lieutenant  des  chevau-légers  de  Bour- 
gogne et  mestre  de  camp  de  cavalerie  le  S 8  janvier  1754, 
capitaine  lieutenant  des  gendarmes  de  Flandre  le  1 0  fé- 
vrier 1759,  major  et  inspecteur  de  la  gendarmerie  le  S2 
mai  de  la  même  année,  brigadier  des  armées  du  roi  le  20 
février  1761,  maréchal  de  camp  le  25  juillet  1762,  gou- 
verneur de  Brouage  le  28  mars  1764.  Le  comte  de  Lordat 
fit  la  guerre  de  Flandre  de  1744  à  1747.  Il  se  trouva 
aux  sièges  de  Menin,  Fribourg,  Tournay,  Oudenarde, 
Mons,  Charleroy,  Namur  ^  aux  batailles  de  Rauooux  et  de 
Laufeldt,  au  siège  de  Maestricht  en  1748.  Dans  la  guerre 
d'Allemagne,  il  se  trouva  â  la  prise  de  Cassel  et  de  la 
Hesseen  1758,  à  la  bataille  de Lutzelberg,  puisa  celle  de 
Minden  en  1 759,  et  aux  affaires  deCorbach,  de  Warbourg, 
et  de  Gostercamp  en  1760.  {Chronologie  historique  mi» 
litairây  par  Pinard,  t.  VII,  p.  607).  Il  mourut  à  Paris,  le 
5  mars  1765,  à  Tâge  de  39  ans.  Gâtait  un  officier  de  mé- 
rite.' Il  a  laissé  des  mémoires  sur  la  gendarmerie.  H  avait 
épousé,  le  6  juin  1 757,  Marguerite-Louise  Colberi^  fille  de 
Charles-Eléonor  Colbert,  marquis  deSeignelay,  lieutenant 
général  au  gouvernement  de  Berry,  et  de  Marie-Benée  de 
Gontaut-Biron.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

A.  Marie-Paul- Jacques,  marquis  de  Lordat,  baron  de 
de  Bram  et  des  états  de  Languedoc,  né  le  2  5  mars  4  758, 
marié  en  1778,  avec  Antoinette-Marie-Françoisé  <le 
Biotière  de  Chassincourt-'Tilljr.  Le  marquis  de  Lor- 
dat est  décédé  le  5  février  1 779,  laissant  une  fille  : 

Marguerite- Louise-Charlotte- Joséphine  de  Lordat, 
mariée,  le  8  octobre  1796,  avec  Louis- Antoine- 
Paul,  vicomte  de.  Bourhon-Busset^  mestre  de 
camp  de  cavalerie,  premier  gentilhomme  de  la 
chambre  du  comte  d'Artois,  commandant  en  chef 
par  intérim  de  la  province  de  Bourgogne ,  dé- 
cédé le  9  février  1802  ; 

B.  Louis-Gabriel,  vicomte  de  Lordat,  né  le  6  janvier 
1 760,  mort  sans  postérité  ; 
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C.  Marie- Gharlefr-Antoine  de  Lordat,  né  le  4"  août 
4  761,  reçu  chevalier  de  Tordre  de  Malte  au  berceau, 
mort  en  bas  âge  ; 

3^  Jean-Ignace  de  Lordat,  né  le  S8  janTÎer  4  7S9,  abbë  com- 
nienda taire  de  Berdoues,  au  diocèse  d'Auch,  et  vicaire  gê- 
nerai de  Narbonne  ; 

4*  Jean-Pierre«Ânne  de  Lordat,  chevalier  de  Tordre  de 
Malte,  lieutenant  de  vaisseau  et  commandant  d'une  com- 
pagnie de  marine.  Jl  périt  a  la  mer,  le  SO  novembre  4  759, 
au  combat  de  Belle- Isle  (i).  Il  montait  le  vaisseau  le  Thé- 
sée, d'où  trois  hommes  seulement  furent  sauvés  ; 

6<»  Jean-Baptiste-Anne  de  Lordat,  mort  en  bas-âge  ; 

«**  Joseph-Gabriel-Satumin  de  Lordat,  né  le  4"'  septembre 
4  735  ;  chevalier  de  Tordre  de  Malte  le  4"  mai  4750,  page 
du  roi  en  la  petite  écurie,  garde  du  pavillon  amiral,  puis 
capitaine  des  galères ,  commandeur  d'£spalion  en  4  761. 
Le  4  7  août  4  759,  faisant  partie  de  Tescadre  de  M.  de  la 
Que,  attaquée  prés  de  Lagos,  par  Tamiral  Boscawen,  il  prit 
part  à  la  belle  défense  du  Cenlam'e  commandé  par  M.  de 
Sabran-Gramont ,  et  qui  assailli  successivement  par  cinq 
vaisseaux,  dont  en  dernier  lieu  Tamiral  de  90  canons, 
ne  se  rendit  que  quand  il  fut  près  de  couler  bas.  Il  est 
mort  dans  les  prisons  pendant  la  terreur  en  4  793  ; 

7<*  François-Anne- Louis,  dont  l'article  suit  ; 

«•  Marie-Victoire  de  Lordat,  mariée,  en  4  747,  avec  Jean- 
Jacques  d'Avessens  de  Saint-Rome,  seigneur  d'Aguts  ; 

9*  Claire  de  Lordat,  morte  en  bas-âge  ; 

4  0<*  Marie- Angélique  de  Lordat,  chanoinesse  de  Saint-Semin 
à  Toulouse  ; 

4  4*  Jacquette  de  Lordat,  morte  jeune  ; 

49*  Marie-Gabrielle  de  Lordat,  mariée,  le  4  4  octobre  4768, 
avec  François  de  F'aragne  de  Gio-doitch,  marquis  de  Be- 
lesta,  mestre  de  camp  de  cavalerie. 

XIX.  François  Anne-Louis,  marquis  de  Lordat, 
baron  de  Bram  et  des  états  de  Languedoc,  seigneur 
du  Lordadais ,  de  Villesiscle,  des  Campniazes ,  d'Ar- 
zens,  de  Buzarens  ,  de  Villarzens,  de  Saint-Rome  et 
autres  places,  né  le  16  novembre  1734,  page  du  roi 
en  la  petite  écurie,  reçu  cbevalier  de  rorare  de  Malte 
le  16  juillet  17àl,  lieutenant-colonel  des  carabiniers 
avec  rang  de  mestre  de  camp  de  cavalerie  en  1774, 


(4)  De  Rozoi,  dans  ses  Annales  de  Toulouse^  5"  partie,  généa- 
logie de  la  maison  de  Lordat,  p,  94 ,  cite  un  trait  touchant  de  gé- 
nérosité de  cet  officier  au  moment  de  périr. 
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chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  chevalier  grand- 
croix  de  Tordre  de  Saint-Lazare  et  du  Mont-Car- 
mel,  gentilhomme  d'honneur  de  Monsieur,  frère  du 
roi,  gouverneur  de  Fanjaux,  décédé  en  1787,  avait 
d«^\bie?Vu"*utoir épousé  :  l°le  8  juin  J  779,  Marie-Françoise  de  Mohta- 
dè'T«oieu«"dvÎG»ÀC,  fille  d'Antoine,  comte  de  Montagnac,  seigneur 
peron  du  même,     j^g  Lifiièrcs  (nevcu  du  bailli  de  Chauvence,  grand- 
prieur  d'Auvergne)  et  de  Jeanne- Antoinette  de  Las- 
PR  (.àOMoifT  LA  •  (ic^^îeuiac  ;  2**  en  1781,  Marie  de  Caumont  la  Foece, 
d'asun  à  3  leopardidame  pour  accompagner  la  comtesse  a  Artois,  pre- 
umVi!l^i!"aMnè.*'êîsentée  à  la  cour  le  25  mars  1781,  sœur  du'  duc  de  la 
rr"""**  "***"'"' Force,  pair  de  France.  De  ce  second  mariage  sont 
issus  : 

I*  Hilarion-Gabriel-Amédëe- Louis,  marquis  de  Lordat,  ba- 
ron de  Bram,  marie,  en  1 607>  arec  Zéoobie-JosëpbiDe- 
Alexandrine  de  Mestiard,  fille  de  Marc-Aotoine-Alexan* 
dre-Dieudonné-Edouard,  comte  de  Mesnard  (frère  atné  da 
comte  de  Mesnard,  pair  de  France,  premier  ëcujrer  de 
S.  A.  R.  la  duchesse  de  fierrj),  capîtaîne-colonel  en  surri- 
Tance  des  gardes  de  la  porte  de  htonsieut^  et  de  Louise- 
Joséphine  de  CaumoDt-la*^Force  ;  Bons  en&nts  ; 

2*  Louis-Philibert-Victor,  comte  de  Lordat,  reçu  cheTalier 
de  l'ordre  de  Malte  de  minorité  le  36  octobre  1 785  ; 

S»  Anne-Alexandre-Louis-Auguste  qui  suit  ; 

4^  Marie- Joséphine  de  Lotdat,  mariée  à  Louis,  comte  d^Heut- 
poid-la^Terrasse, 

XX.  Anne- Alexandr'e-Lonis-Auguste»  vicomte  DB 
LôrdAt,  néen  1 767,  reçu  ebevalterde  Tordre  deMalte 
MViu««fTi:   ^^  berceau,  a  épousé,  en  1828,  Louise- Joséphine- 
d.  g«»uiw,è  «oeMathildeniiViLLB«BUVB,filledePons-Francois-Louis, 
pamie  i'or,  po«e«  enmarquis  dc  ViUeneuve-Hauterive,  ancien  préfet,  sous 
u..  la  restauration,  des  Hautes^Pyrénées,  de  Tarn-et-Ga- 

ronne,  du  Gber,  de  la  Creuse  et  de  laConèze,  et  de 
Marcelioe-Madeleine-Philippine  du  Haçet  de  Ver- 
non,  fille  du  comte  de  Vernon,  colonel  du  régiment 
deChartres,  marécbal  de  camp  en  1788,  et  de  Louise- 
Victoire  de  Gontaut-Biron.  De  ce  mariage  est  issu: 

XXL  Marie-Louis^Charles  de  Lordat,  né  en  1829. 
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En  Irlande  et  en  France. 


Abmbs  :  D^argent,  au  navire  de  sa- 
ble^ voguant  vers  sénestre ,  sur  une 
mer  d'argent,  ondée  d'azur;  au  chef 
d'azur^  chargé  d'un  lézard  au  natu- 
rel[t). 

L'ëcu  timbre  d'un  casque  d'argent  à 
5  grilles,  pose  de  trois  quarts  et  orné 
de  son  bourrelet  et  de  ses  lambrequins 
d'argent ,  de  sable  et  d'azur. 

Cimier  :  Un  lion  au  naturel. 

Cri  :  Àoii  Du,  Aon  Righ  {Un  Dieu^ 
un  Roi), 

Devise  :  1692.  *—  Sbmpbk  bt  obiqub 

7IDBLBS.  —  4  792. 
OBSERYATIOIÏS    SUR   LBS    ARMES    DES    MAC    SHEEHY. 

Le  lëzard  est  un  signe  traditionnel  qui  remonte  à 
(4  )  Le  lézard  est  quelquefois  d'or. 
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des  temps  où  le  merveilleux  servait  à  expliquer  les 
origines.  D'après  d'anciennes  légendes,  Colgan,  roi 
de  la  province  de  Munster,  vers  le  milieu  du  vu*' 
siècle,  étant  venu  au  monde  tenant  un  lézard  dans 
la  main^  sa  postérité  adopta  le  symbole  du  lézard. 
{GeogKs  Antiquities  of  Ireland^  Dublin,  1748, 
p.  138.)  On  retrouve  en  effet  ce  symbole  sur  les 
écussons  ou  dans  les  cimiers  des  Mac  Carthy,  des 
O'Keeffe  et  de  plusieurs  autres  familles  du  Munster, 
descendues  d'Heber  Fionn,  fils  aîné  de  Milesius. 
Les  Mac  Sheeby,  comme  on  le  verra  plus  loin,  quoi- 
que d*oriçine  milésienne,  ne  descendaient  pas  de  la 
branche  de  Golgan,  roi  de  Munster;  mais  ils  habi- 
taient cette  contrée  plusieurs  siècles  '  avant  que  les 
familles  irlandaises,  à  l'exemple  de  celles  d^Angle* 
terre  et  du  continent,  adoptassent  F  usage  des  ar- 
moiries. 

Les  Mac-Sheehy  de  France  ont  ajouté  à  leur  de- 
vise ancienne  ces  mots  :  Semper  et  uhique  fidèles  ^ 
que  le  comte  de  Provence,  depuis  Louis  XVIIÏ, 
autorisa  les  officiers  irlandais,  qui  raccompagnèrent 
en  1792,  à  inscrire  sur  leurs  drapeaux,  avec  les  mil- 
lésimes 1692-1792.  {Militaij  memoirs  ofilw  Irish 
nation,  par  Matthew  O'Connor,  in-8°.  Dubhn,  1845, 
p.  367). 

REMAUQUES    SUR    LE    NOM. 

Le  nom  patronymique  de  cette  famille  qui,  en  ir- 
landais est  Mac  Sig'ag  (1)  ou  Mac  Sighaghj  se 
trouve  écrit  quelquefois  dans  les  auteurs  Mnc  Shean^ 
Mac  Sheyn,  Mac  See,  etc.  ;  mais  l'orthographe  le 
plus  généralement  adoptée  est  Mac  Sheehy.  Ces 
variantes,  qu'on  trouve  dans  les  noms  de  toutes  les 
familles  anciennes,  ont  pour  celle-ci  fort  peu  d'im- 


(l)  Ce  n'est  que  depuis  environ  250  ans  que  les  historiens  ont 
substitua  la  lettre  h  au  signe ,  point  ou  apostrophe ,  qui  en  tenait 
lieu  autrefois.  Cette  remarque  est  essentielle  pour  ceux  qui  con- 
sultent les  anciens  monuments  sur  les  familles  d'Irlande. 
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Sortance,  car  il  n'en  a  pas  existé  d'autre  en  Irlande 
ont  le  nom  ait  quelque  analogie  avec  le  sien. 

Les  substantifs- particules  O*  et  MaCy  qui  précè- 
dent les  noms  des  familles  nobles  d'Irlande,  n*ont 
point  absolument  dans  la  langue  irlandaise  la  même 
sîgniBcation. 

0\  dans  les  temps  anciens,  se  disait  Ua.  11  signi- 
fie littéralement  descendant,  comme  fils,  petit-fils 
ou  à  tout  autre  degré.  Mais  il  exprime  exclusive- 
ment une  descendance  en  ligne  directe  et  masculine, 
et  non  une  descendance  par  les  femmes  ou  par  voie 
de  substitution  (1). 

Mac  signifie  rigoureusement^?/!^  de^  mais  il  a  reçu 
de  Tusage  la  même  extension  que  la  particule  ff. 

Il  y  a  lieu  de  croire,  et  Keating  affirme,  que  rem- 
ploi des  particules  O'  et  Mac,  doit  remonter  à  l'épo- 
que où  Brien  Boruma  (Bo^^oimbe),  roi  d^Irlande, 
tué  à  la  bataille  de  Clontarf^  en  1014,  prescrivit  à 
toutes  les  branches  de  la  famille  milésienne  d'adop- 
ter un  nom  patronymique  distinctif.  Chaque  bran*- 
cbe,  chaque  tribu  choisit  le  nom  de  celui  de  ses  an- 
cêtres qui  s'était  le  plus  illustré,  et  le  fit  précéder  de 
la  particule  O'  ou  Mac  (descendant  de). 

L'atné  de  la  tribu  ou  de  la  race  se  distinguait  par 
l'emploi  de  son  nom  patronymique  seul ,  comme 
CfNeill^  MaC'Carthy^  etc.  Tous  les  autres  membres 
de  la  famille  faisaient  précéder  leur  nom  patrony- 
mique de  leur  nom  de  baptême,  comme  Hugues 
0*Neill,  Edmond  Mac  Sheehy^  Daniel  O^Brien^  etc. 

La  notice  que  nous  allons  donner,  et  le  tableau 
qui  la  précède,  sont  extraits  d'un  ouvrage  manus- 
crit plein  de  recherches  savantes  et  curieuses,  inti- 
tulé :  Essai  sur  les  familles  irlandaises  milesietmeSj 
par  M.  de  la  Ponce. 


(4)  Suivant  M.  de  la  Ponce,  le  mot  Mac  ne  s'applique  qu'aux 
descendants  mâltis. 
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La  famille  MAC  SHEEHY  est  originaire  airlaade. 
Elle  est  venue  s'établir  en  France  vers  la  fin  ,du 
XVIP  siècle,  lorsque  la  fortune,  trahissant  les  der- 
niers efforts  tentés  pour  la  cause  des  Stuarts,  força 
quatorze  mille  Irlandaise  quitter  pour  toujours  leur 
patrie,  et  à  chercher  chez  une  nation  hospitalière  un 
refuge  contre  l'oppression  de  leur  croyance  et  de 
lear  fidélité. 

Les  annales  de  Tlrlande  et  les  généalogistes  les 

5 lus  estimés  reconnaissent  dans  les  Mac  Sheehy 
es  descendants  de  la  race  royale  d'Heremon,  fils 
de  Milesius,  et  premier  monarque  d'Hibernie,  plu- 
sieurs siècles  avant  notre  ère,  origine  qui  leur  est 
commune  avec  plusieurs  grandes  familles,  et  entre 
autres  les  Mac  Donnell,  marquis  d'Antrim  et  pairs 
d'Irlande,  dont  les  Mac  Sheehy  sont  une  branche 
collatérale.  Keating,  dans  son  Histoire  générale  d^Ir* 
lande^  traduite  en  anglais  par  Deriliod  O'Connor,  in- 
fo). Londres,  1738,  préface,  pages  vu  et  viii;  Comer- 
ford,  Histoire  dirlandey  in-8o,  Baltimore,  1826,  pa- 
ges 209,  210;  Mac  Geoghegan,  Histoire  dC Irlande 
in.40.  Paris,  1758-1763,  3  vol.,  1. 1,  p.  204;  OTla- 
herty,  dans  son  Ogygia^  in-4*.  Londres,  1685,  page 
362;0'Brien,  Dictionnaire  irlandais-anglais^  ir-4^ 
Paris,  1768,  p.  193,  sont  tous  d'accord  sur  cette  il- 
lustre origine  et  sur  la  descendance  de  la  tribu  des 
Mac  Sheehy  de  Colla  Uais^  roi  d'Ulster  et  de  Meath, 
au  commencement  du  quatrième  siècle. 

Les  anciens  domaines  de  cette  famille  étaient  si* 
tués,  avant  le  X^  siècle,  dans  la  province  de  Munster 
(Momomie),  où  ils  possédaient,  à  Fouest  du  comté 
de  Limerick,  la  partie  méridionale  de  la  baronnie 
actuelle  de  Connello.(0'jBnc/î,  p.  128, 193  ;  Ferrar, 
History  of  Limerick,  in-8«,  1787,  p.  390.) 

L'Irlande  fut  redevable  aux  Mac  Sheehy  de  plu- 
sieurs fondations  pieuses.  On  cite,  entre  autres^  celle 
d'un  couvent  de  religieuses  de  Tordre  de  Saint-Au- 
gustin ,  sous  l'invocation  de  sainte  Catherine ,  qui 
nit  fondé  et  doté  à  Killshane,  dans  le  comté  de  Li* 
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merick,  par  sir  Mac  Sheehy,  gentilhomme  irlandais^ 
(  Alemande ,  Histoire  monastique  d'Irlande ,  in-13, 
Paris,  1690,  p.  349,  379;  Ferrar,  p.  188.) 

Les  chroniques  nationales  fournissent  un  certain 
nombre  de  documents  relatifs  à  cette  famille  ;  nous 
citerons  les  suivants  : 

Après  la  victoire  remportée,  en  967,  par  le  célèbre 
Brien  (Boiroimlie)^  roi  de  Munster,  sur  les  meur- 
triers de  son  frère  aîné  Mahôn,  ce  monarque ,  sui- 
vant un  usage  immémorial,  distribua  des  présents 
aux  chefs  qui  lui  avaient  fourni  leurs  contingents 
armés.  Les  Mac  Sheehy^  seigneurs  de  Conall  Gabfara 
(le  Bas  Connello)  reçurent  pour  leur  part  dix  épées, 
dix  boucliers,  dix  chevaux,  dix  coupes  et  le  droit  de 
prendre  part  à  la  table  royale.  {Ferrar^  p.  383.) 

Lorsque  Jacques,  septième  comte  de  Desmond, 
mort  en  1462,  se  rendit  dans  le  Connaught  pour 
épouser  Marie,  fille  d'Ulrick  de  Burgh,  comte  de 
Clanricarde,  il  se  fit  accompagner  par  les  Mac 
Sheehy^  qu'il  attacha  à  sa  personne  en  qualité  de 
gardes  du  corps.  {Etat  ancien  et  actuel  du  comté  de 
Cork,  par  Smith,  Dublin,  2  vol.  in-8%  1750,  1. 1, 
p.  65.)  Cette  Camille,  ajoute  rhistorieni  obtint  depuis 
lors,  dans  cette  province,  la  même  considéradon 
dont  elle  jouissait  déjà  dans  le  comté  de  Limenck. 

A  Pépoque  de  l'insurrection,  fomentée  et  dirigée 
par  Gérald,  comte  de  Desmond,  en  1579,  les  parents 
des  Géraldins  coururent  aux  armes;  les^ac  SAeehf^ 
les  Mac  Mahon,  les  Mac  Sweeny  se  joignirent  à  eux, 
et,  ajoute  Curry,  ils  sont  toujours  restés  fidèles  à  la 
cause  de  leur  patrie.  {Rei^ue  critique  et  historique  des 
guerres  civiles  de  t Irlande^  in-4o,  Dubhn,  1786, 
p.  125.) 

En  1570,  Maurice  Mac  Sheehy  était  secrétaire  et 
ami  de  ce  même  comte  de  Desmond.  {F'indiciœ  Hi- 
bernicœ^  par  Carey,  in-8^  Philadelphie,  1823,  p.  94). 

En  1572,  Mathieu  Mac  Sheehr  obtint  levéché  de 
Corkj  il  mourut  en  1582.  {Smilh^  U  I,  p.  381.) 

Sir  Edmond  Mac  Sheehy  épousa^  en  1515,  Marie 


Digitized  by 


Google 


MAC    SHEEHY.  7 

Fiiz-Maiirice  (1),  née  en  1485, fille  d'Edmond  Fitz- 
Maurice,  dixième  comte  et  lord  de  Kerry(PettY- 
Wîcombe),  dont  les  descendants  sont  marquis  ae 
Lansdowne  et  pairs  d'Irlande  (CoUin's  Pee/wg^e,  8  vol. 
in.8^t.VIlI,  p.21.) 

Hélène,  fille  d'Emmanuel  Mac  Sheehy^  épousa 
Maurice  Mac  Mahon  (2),  des  seigneurs  de  Tourdile. 
(Bihlioth,  de  la  rue  de  Richelieu^  preuves  de  Chérin^ 
1789,  section  des  manuscrits  ;  archives  de  M.  le  comte 
de  Mac  Mahon  à  Paris.) 

Les  Mac  Sheehy  ont  contracté  d'autres  alliances 
illustres,  notamment  avec  les  OLpie^  les  Mac  Do- 
nagh^  barons  de  Ballynadoone^  les  de  Burgh(i)^ 
comtes  deClanricarde,  les  Fagan^  les  Bourke\i)y 
comtes  de  Mayo,  les  Fitz-Patrich  (5),  comtes  d'Up- 
per-Ossory,  etc. 

Pendant  la  guerre  dite  de  Tyrone,  au  mois  de 
juin  1600,  Roger  Mac  Sheehy^  alors  vieux  et  aveu- 
gle, fut  dépouillé  de  ses  domaines  par  Dermod 
O'Connor,  prince  de  Gonnaught,  qui  fit  prisonniers 
ses  deux  fils  et  lui  enleva  ses  villes  et  ses  châteaux. 
Cet  événement,  si  funeste  à  cette  famille,  est  relaté 
avec  détail  dans  cette  lettre  de  sir  Montmorres  à 
O'Donnell  :  «  Je  vous  fais  savoir  que  Dermod  O'Con- 
«  nor  vient  d'en  agir  fort  mal  à  notre  égard.  Il  s'est 
a  emparé  du  comte  de  Desmond,  de  Thomas  Oge  et 


{\) Fitz-Mcojirice  :  d'argent,  au  saatoir  de  gueules;  au  chef 
d'hermine.  Devise  :  Virtute  non  ver  bis, 

(s)  Mac  Mahon  :  d*argent»  à  S  lions  lëopardës  contrepassants 
de  gueules ,  armes  et  lampassés  d'azur,  l'un  sur  Tautre.  De-vise  : 
Sic  nos^  sic  sacra  tuemur, 

(3)  De  Burgk  :  d'or,  à  la  croix  de  gueules ,  accompagnée  au 
canton  dextre  supëiîeur  d'un  lion  de  sable.  Devise  :  Un  roy,  une 
foy,  une  lojr, 

(4)  Bourke  :  d'or,  à  la  croix  de  gueules  ;  au  premier  canton,  un 
lion  de  sable ,  et  au  deuxième^  une  main  du  même.  Devise  :  A 
cruce  salus. 

(5)  FitZ'Patrick  :  de  sable,  au  sautoir  d'argent  ;  au  chef  codsu 
d'azur,  chargé  de  5  fleurs  de  lys  d'or.  Devise  :  Fortis  mb  JorU 
fatisceu 
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«  des  deux  fils  de  Mac  Shechy,  ainsi  que  de  leurs 
«  villes  et  de  leurs  châteaux,  sous  prétexte  de  faire 
Il  valoir  les  droits  de  sa  femme  (Marguerite,  fille  du 
a  feu  comte)  au  comté  de  Desmod.  Le  comte  est  pré* 
a  sentement  entre  ses  mains,  tout  le  pays  est  livré  au 
«  pillage  et  à  la  dévastation.  Roger  Mac  Sheehy^  qui 
«  est  vieux  et  aveugle,  a  été  chassé  de  sa  demeure  et 
ce  abandonné  sans  aucune  ressource^  et  ses  fils  ont 
<(  été  renfermés  dans  une  étroite  captivité.  Cette  cou- 
ic  duite  paraissant  à  ConO'Neill  et  aux  autres  gentils- 
«  hommes  du  Connaught  qui  accompagnent  ledit 
«  Dermod,  constituer  un  acte  de  perfidie  et  de  trahi- 
«  son ,  ces  gentilshommes  du  Connaught  et  Con  O* 
M  Neill  sont  venus  nous  rejoindre,  conduisant  avec 
«  eux  les  fils  de  Roger;  et  nous  leur  avons  réelle- 
«  ment  une  vive  reconnaissance  de  ce  qu'ils  ont 
«  fait  ;  c'est  pourquoi  nous  vous  prions  de  leur 
«  adresser  aussi  vos  remerciments ,  et  de,  etc.,  etc. 
<c  Siçné  à  Castlelishine,  le  24  juin  1600,  Mac  Morres^ 
«  John  Geraldy  Thomas  Fitz-Maurice^  Mac  Shîhx*  » 
(Carew,  Pacata  Hibemia^  p.  68,  et  Mémoire  généa- 
logique sur  la  famille  de  Mariscô  Morres^  in-4% 
Paris,  18 17,  p. '249.) 

Il  y  a  lieu  de  penser  que  ce  fut  depuis  cette  épo- 
que qiie  la  tribu  des  Mac  Sheehy  fut  refoulée  dans 
le  comté  de  Kerry.  De  nos  jours,  les  débris  de  cette 
j£amille  qui  sont  restés  en  Irlande  habitent  Killamey, 
près  des  beaux  lacs  de  ce  nom,  et  plusieurs  auteurs 
des  Mac  Sheehy,  émigrés  en  France,  ont  reçu  le  jour 
à  Killarney,  dans  le  comté  de  Kerry.  {Actes  de  fêtai 
ciVrf  ;  archii^es  de  la  famille.) 

Lorsqu'à  la  fin  du  XV 11*  siècle,  les  Irlandais  pri- 
rent les  armes  en  faveur  du  roi  Jacques  11^  qui  fit 
naître  et  trompa  leurs  dernières  espérances^  les  Mac 
Sheehy  combattirent  pour  sa  cause  aux  désastreuses 
bataille  de  la  Boyne,  le  11  juillet  1690,  et  d'Aghrim, 
les  12-13  juillet  1691.  Ce  ne  fut  qu'après  la  fatale 
capitulation  de  Limerick  qu'ils  abandonnèrent  leur 
patrie  pour  rejoindre  le  monarque  en  France,  où  ils 
se  sont  distingués  dans  Féglise  et  dans  les  armes.  En 
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elTet,  cette  famille  a  fourni  des  docteurs  de  Sor- 
bonne  et  à  Farmëe  plusieurs  braves  officiers,  qui 
tous  ont  versé  leur  sang  ou  sont  morts  pour  leur  pa- 
trie adoptive,  tandis  que  deux  de  ses  membres,  res- 
tés en  Irlande,  périssaient  martyrs  de  leur  fidélité  à 
la  religion  de  leurs  pères,  et  victimes  de  Textermi- 
iiation  qui,  sous  le  règne  de  Georges  III  d'Angleterre, 
poursuivait  encore  les  catholiques  romains  dans  la 
malheureuse  Irlande.  On  peut  voir  dans  John  Curry, 
Reloue  historique  et  critique  des  guerres  civiles  en 
Irlande^  t.  II,  p.  274,  le  récit  détaillé  et  touchant  de 
la  mort  d'Edmond  et  de  Nicolas  Mac  Sheehy,  tous 
deux  livrés  au  dernier  supplice  et  ensuite  écartelés, 
après  une  procédure  dont  l'iniquité  soulève  Pindi- 
gnation  de  Thistorien  anglais  lui-même. 


BRANCHE  DES  MAC  SHEEHY  DE  FRANCE  (1). 

N...  Mac  Sbbeqt,  né  en  Irlande,  combattit  contre 
les  Anglais  en  1690  et  1691-  Etant  passé  en  France 
à  la  suite  de  Jacques  II,  il  servit  dans  les  brigades 
irlandaises.  Il  eut  pour  fils  : 

Bernard  I*'  (Brian)  Mac  Swistoy,  capitaine  au  ré- 

Siment  irlandais  de  Fitz-James,  cav$derie>  au  service 
e  France.  Il  mourut  en  1783,  dans  un  âge  très- 
avancé  >  laissant  de  son  mariage  avec  Honora  O' 
HBina,  d'une  famill«  noble  dlrhmde,  cinq  fils  : 

4  *  Morgan  Mac  Sheelijr,  mort  sans  postérité  ;    ' 

9<*  Jean  I  Mac  Sheehy,  qui  fut  p^re  de  : 

A*  Jean  II  Mac  Sli«eky,  nort  sans  m^unts  ; 

B.  Patrice  Mac  Sbf^bjy  oiBcier  da«8  nq  riment 
irlandais; 

S*  Bernard  II  Mac  Sheehy,  <|uî  laissa  deux  fils  et  une  fîlU  : 
A,  Bernard  III  Mac  Sheehy,  né  en  *  774,  adjudant- 
général  au  service  de  France,  tué  par  un  lx>uletde 
canon,  à  la  ]>ataille  d'EjrlaUjle  8  février^  807.  U  ne 
fut  point  marié  ; 

(i)  Voir  le  tableau  généalogique,  p.  4. 
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B.  Jeao  MacSheehy,  ne  en  4776,  mort  en  1795  sans 
postérité  ; 

C.  Elisa  Mac  Sheehy^  née  vers  4776,  en  Irlande,  où 
elle  a  embrassé  la  yie  religieuse  dans  un  couvent  de 
Killamey^  Elle  vivait  encore  en  4  846  ; 

4<^  Patrice  Mac  Sheehy,  né  en  *4744 ,  officier  au  régiment  ir- 
landais de  Dillon ,  tué  d\in  coup  de  canon  à  l'attaque  du 
fort  de  ]a  Grenade ,  en  Amérique ,  le  4  juillet  4  779,  Le 
major  Browne  écrivit  à  cette  occasion  k  la  famille  Mac 
Sheehy  une  lettre  qui  contient  les  honorables  témoi- 
gnages que  nous  transcrivons  ici  :  «  Le  malheureux 
^  Patrice  est  tué  ;  il  a  assez  vécu  pour  savoir  le  succès  de 
»  ses  camarades;  il  demanda  si  le  morne  était  pria,  et  dés 
»  qu'on  lui  eut  dit  que  oui  :  «  Eh  bien!  Je  meurs  corir- 
i>  tent  /  »  Et  il  expira.  Jamais  personne  ne  se  présenta  au 
»  danger  avec  plus  de  courage  et  de  gatté ,  et  jamais  offi- 
»  cîer  ne  fut  plus  regretté,..,  etc.  »  (L'ôrigituU  de  cette 
lettre  est  conservé  dans  ies  archives  du  chevalier  Mac 
Sheehjr,  son  neveu.)  ; 

5<»  Jean  I*',  le  Jeune,  qui  suit. 

Jean  I*'  Mac  Shekht,  le  Jeune,  né  à  Killarneyi  en 
Irlande ,  le  4  juillet  1745,  fut  conseiller  d'ëtat,  pre- 
mier médecin  ordinaire  des  rois  Louis  XV  et  Louis 
XVI,  et  chevalier  de  Tordre  du  Roi  (Saint-Michel). 
H  mourut  en  1815,  ayant  eu  de  son  mariage,  célébré 
en  l'église  Saint-Germain  FÀuxerrois,  à  Paris,  le 
20  août  1782,  avec  demoiselle  Gabrielle  Ballet  du 
Boutes,  deux  fils  : 

1*^  Jean-Bemard-Louis,  qui  suit; 

i*  Patrice-Maurice  Mac  Sheehjr.  Il  entra  fort  jeune  danslâ 
marine  militaire,  et  était  aspirant  de  seconde  classe  lon- 
que,  à  peine  âgé  de  1 6  ans,  il  fut  tué,  le  SI  octobre  I  SOS, 
au  combat  naval  de  Trafalgar. 

Jean-Bernard>Louis  Mac  Shèeht,  né  à  Paris  le 
4  décembre  1783,  fut  inscrit  en  1788,  en  qualité  de 
cadet  gentilhomme  au  régiment  de  Dillon  irlandais, 
et  reçu  de  minorité,  la  même  année^  dans  Tordre  de 
Saint-Jean  de  Jérusalem,  Il  entra  au  10*  régiment  de 
chasseurs  à  cheval  le  6  juillet  1802,  fut  breveté  capi- 
taine à  Farmée  de  FOuest  le  9  juillet  1804,  chef  d'es- 
cadron à  Farmée  de  Portugal  le  15  avril  1813,  et 
lieutenant -colonel  à  Farmée  d'Espagne  le  12  sep- 
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tembre  1823. 11  a  été  décoré  de  Tordre  militaire  de 
Pologne  en  1808,  de  la  Légion  d'honneur  et  nommé 
chevalier  de  TEmpire  à  l'issue  de  la  bataille  de  Wa- 
eram,en  1809,  et  plus  tard  officier  de  la  Légion 
d'honneur  et  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis.  Le 
chevalier  Mac  Sheehy  compte  douze  campagnes.  Il 
a  reçu  six  blessures  :  deux  coups  de  feu,  Tun  à  la  ba- 
taille de  Tann ,  le  19  avril  1 809  ;  l'autre  au  combat 
deGuétaria  en  Espagne,  le  17  juillet  1812,  et  un 
coup  de  lance  et  trois  coups  de  sabre  à  la  bataille  de 
Preussisch-Eylau,  où  il  eut  deux  chevaux  tué^  sous 
laiparleboulet;  enfin  il  a  eu  Thonneur  d'être  cité  dans 
les  ordres  du  jour  de  Tarmée  de  Portugal^  les  18  août 
1812  et  19  mars  1813.  Il  a  épousé  à  Brest,  le  21  avril 
1813,  A.mélie-Jeanne  Chrbstien,  d'une  famille  noble  ^  »^p^l'iln^, 
deBretagne,  originaire  de  Normandie.  De  ce  mariage  iSi,w7î2^ÎAl 
est  issue  une  fille  :  ""**"*- 


Marie -Virginie -AlbeitiDe   Mac  Sheehy, 
(ProYence)  le  14  décembre  IIS 9. 


née  à   Tarascon 
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DE  HONTAVT, 

Seigneurs  Barons  de  Montadt,  db  Havtekive,  de 
Put-'Daniel,  de  Brassac,  de  Labat,  barons  de 
MiGLOs  et  Marquis  de  MoktAjjt,  au  pays  deFoix  *. 


AftMBS  :  Écartelé,  aux  1  et  4  d'argent, 
à  la  fasce  de  gueules^  qui  est  db 
MoHTAUT  (4  )  ;  aux  2  et  5  d'argent , 
a  r arbre  de  sinople^  chargé  de  2 
corbeaux  affrontés\  de  aahle,  qui  est 
DR  RoiiRBPos  (2). 

Couronne  de  marquis. 

Supports  :  deux  lions. 

La  maison  de  MONTAUT  (3)  a  eu  pour  berceau 
une  terre  de  son  nom,  située  près  de  Noé,  dans  le 

(*)  Nous  ne  citons  ici  que  les  seigneuries  des  deux  branches  du 
pays  de  Foix.  Voir  le  Dictionnaire  de  la  Noblesse,  par  la  Che- 
naye  des  Bois,  pour  les  autres  branches  de  cette  famille. 

^  (1)  Telles  sont  les  armes  primitives  de  la  maison  de  Montant, 
ainsi  qu'on  le  voit  dans  les  sceaux  graves  dans  V Histoire  du  Lan- 
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Haut-Languedoc.  La  généalogie  de  cette  ancienne 
et  illustre  famille  a  été  donnée  par  la  Chenaye  des 
Bois,  dans  son  Dictionnaire  de  la  nohlessei  Nous  nous 


guedoc  de  D,  Vaissète  (sceau  de  Sîcard  de  Montaut,  extrait  d'une 
charte  de  Tannée  1242,  t.  V,  pa^.  687,  col.  I  et  pi.  vu,  n.  99). 
On  retrouve  \afasce  dans  une  quittance  de  son  sceau,  que  donna 
Guilabert  de  Montaut,  chevalier,  à  Nicolas  de  HermanvUle, 
trésorier  du  roi  à  Toulouse,  en  i  504  (vol.  LXXVl  des  Sceaux 
de  Clairambault,  fol.  5,931,  à  la  Bibliothèque  royale.)  Ce  n*est 
que  dans  le  xiv«  siècle  que,  par  suite  d'une  alliance,  et  vraisem- 
blablement d'une  substitution,  la  maison  de  Montaut  prit  les  ar- 
mes de  celle  de  Bonrepos,  originaire  du  Haut-Languedoc,  et 
éteinte  à  cette  époque.  Ces  changements  d'armes  étaient  assez 
fréquents  dans  les  grandes  familles  an  xiii«  et  au  xiv®  siècle. 

(2)  11  y  a  quelques  légères  divergences  dans  la  description  des  ar- 
mes de  Bonrepos,  soit  dans  les  registres  de  Tordre  de  Malte,  con- 
servés â  la  Bibliothèque  de  TArsenal,  graûd-prieuré  de  Toulouse, 
1. 1,  p.  488,  où  elles  sont  décrites  :  d'argent^  à  l'arbre  de  sinopU, 
chargé  de  2  corbeaux  affrontés  de  sable^  soit  dans  V Histoire  de 
MaltCy  de  TabbédeVertot,  t.  vu,  p.  64,  qui  les  a  décrites  :  d'ar^ 
gent,  à  F  arbre  de  sinopû,  accosté  de  2  corbeaux  affrontés  de 
sable,  soit  dans  un  manuscrit  intitulé  Histoire  généalogique  des 
chevaliers  de  Saint- Jean  de  Jérusalem,-paT  le  chevalier  François- 
Paul- Antoine  de  Viguier,  de  Tan  mdccxliv,  où  elles  sont  peintes  : 
d'^or,  au  pin  de  sinople,  sur  un  monceau  du  mémcy  sommé  de 
deux  oiseaux  sans  couleur  (ce  manuscrit  curieux  se  trouve  chez 
la  famille  de  Malard,  à  Toulouse)  soit  dans  le  Dictionnaire  de  la 
Noblesse^  de  la  Chenaye-des-Bois,  t.  X,  p.  269,  où  on  lit  :  d'or, 
an  pin  de  sinople^  arraché  et  accoté  de  2  autours  ou  faucons  de 
sable  sur  un  monceau  du  méme^  soit  dans  le  Dictionnaire  véri- 
diqucy  t.  II,  p.  247,  où  j'ai  décrit  ces  armes  :  dor,  au  pin  de  si- 
nople,  accosté  de  2  faucons  de  sable ^  chacun  sur  un  monceau  du 
memcy  soit  enfin  dans  les  Archives  de  la  noblesse  de  France^ 
t.  X ,  nobiliaire  de  la  généralité  de  Montauban,  p.  62,  où  je  les 
ai  décrites:  d*or,  au  pin  de  sinople  sur  un  monceau  de  sable, 
sommé  de  2  faucons  affrontés  du  même  y  becquetant  dans  tar^ 
bre.  On  voit  que  c*est  toujours  un  arbre  et  2  oiseaux,  les  oi- 
seaux diversement  placés,  et  le  fond  dej'écu  variant  dans  sa  cou- 
leur. On  sait  que  les  couleurs  ne  sont  désignées  par  des  hachures 
que  depuis  environ  250  ans. 

(5)  Ce  nom  s'écrit  encore  aujourd'hui  de  Moncault  et  de  Mon- 
taut^ il  s'est  aussi  écrit  déMonlaud,  et  quelquefois,  mais  rarement, 
de  Montait  ;  dans  les  actes  en  latin  ,  il  est  constamment  écrit  de 
Montealto, 
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bornerons  à  continuer  la  Gliation4e  cet  auteur  pour 
ce  qui  concerne  les  deux  branches  du  pays  de  Foix, 
dont  Faînëe,  dite  de  Brassac^  sWrête  en  1743  dans 
Touvrage  de  la  Cbenaye,  et  dont  la  cadette , 'dite  de 
Labatj  et  plus  tardMiglos^n^y  a  nullement  été  men- 
tionnée depuis  sa  séparation  en  1580. 

BRANCHE  AÎNÉE  PRISE  EN  1743. 

XVII.    Jean-Baptiste  alias  Jean-François ,    mar- 
quis DE  MoNTÂUT,  né  à  Foix,  le  28  avril  1743,  che- 
Talier^  seigneur  de  Brassac,  de  Cadarcet,  d'Arnac  et 
autres  places,  épousa,  par  contrat  du  7  février  1777,  ïcaîf*!"";,"  V'u 
passé  devant  Lafont,  notaire  à  Foix,  Augustine  d  e  J,' ''"*J;'''J'*[";3'"; 
Narbomne-Lara,  née  le  29  novembre  1754,  fille  aînée  "ûx  zéi  stkjuêâ' 

1  «TX  1_T1-  JivT  '•'•  ■    '■^  chaudières 

de  messn*e  Jean-Jacques,  chevalier,  baron  de^ar-raseées  dw  et  de 
bonne-Lara ,  et  de  dame  Catherine  de  Bellissens-  Sl^' Vhacune  7'T^ 
Castelnau.  11  était  assisté  de  son  cousin  Jean-Louis  de  J*,!;,  ^J,  Xp'J; 
Montant,  seigneur  de  Junac,  baron  de  Miglos.  Son  J**VL«r«"T'  **"' 
père  lui  fit  cession  de  la  terre  de  Brassac,  donnant 
entrée  et  séance  aux  états  de  Foix ,  par  acte  du   28 
septembre  1769,  passé  devant  Lafont,  notaire  à  Foix. 
11  fitson  testament  le  2  janvier  1807.  De  son  mariage 
avec  Augustine  de  Narbonne-Lara  sont  issus  : 

4«  Jean  de  Montaut,  n^à  Foix,  le  16  novembre  4  777,  reçu 
par  faveur,  avant  Fâge  prescrit  par  les  ordonnances,  sous- 
lieutenant  dans  la  compagnie  de  Brassac,  au  régiment  de 
Royal-Marine,  mort  à  Paris,  le  22  pluviôse  an  vi  (10  fé- 
vrier  I798); 

2^  Jean-Jacques,  dit  plus  tard  Auguste,  dont  l'article  suit  ; 

S*  Jacques-£tienne-Henri,  comte  de  Montaut-Brassac,  né  le 
2  août  1780,  marie  avec  demoiselle  de-Baychis,  dont  il  a 
a  eu  deux  filles  ; 

A.  Zénobie-Antoinette-Louise  de  Montaut,  n^e  au 
château  de  Brassac,  le  i*'  octobre  1826,  mariée, par 
contrat  passé  le  4  2  août  1 844,  devant  Font,  notaire 
à  Foix,  à  Alphonse  de  ScdnuJean  de  Pointis  ; 

B.  Elise-Agathe  de  Montaut ,  née  le  3  décembre 
4  827,  au  château  de  Brassac,  mariée,  par  contrat  du 
28  février  4848,  passé  devant  Charpentier,  notaire  à 


Digitized  by 


Google 


^  DE   MOKTAUT. 

Foîi,  à  Roger  de  la  Passe  ^  morte  après  trois  mois  de 

mariage,  et  enterrée  à  Brassac  ; 

4"  Jean-Anne-Louit^Tristan   de   Montaut,  ne  à  Brassac,  le 

i^  mai  1 784,  reçu  cheyalier  de  l*ordre  de  Malte  de  mino* 

rite,  le  9  août  1788.  Il  s^est  tué  par  accident,  à  la  chasse, 

a  Cadarcetfle  30  janvier  180S; 

5"*  Jean- Mamers- Victor  de  Montaut,   né  le  H    mal  4  789, 

mort  à  Gos,  le  20  août  suivant; 
6«>  Jules- Augustin,  vicomte  de  Montant,  ne  le  3  janvier  1797, 
ancien  capitaine  commandant  aux  chasseurs  de  Nemours 
(ler  régiment  de  chasseurs  à  cheval),  marié,  par  contrat 
da  34  février  18S7,  passé  devant  Cabanis,  notaire  à  Tou- 
louse, et  signé  par  le  roi  Chartes  X  et  la  famille  royale, 
avec  Marie-Seholastique- Anne-Françoise  de  Champreux 
d'Altenhourg^  dont  il  a  eu  : 

Marie-Anne-Marguerite  de  Montant,  née  à  Toulouse, 

te  S 4  avril  1828,  mariée,  par  contrat  passé  le  24 

juillet  1844,  devant  Cabanis,  notaire  à  Toulouse,  à 

Jules-Gélestin-Fortuné,  marquis  de  Mun-Sarlabous  ; 

7*  Georges- Victoire-Reine  de  Montaut,  née  à  Brassac^le  20 

septembre  1781,  mariée  le  20  juillet  1797,  au  marquis  de 

CasterasSeignan  ; 

8»  Charlotte-Victoire  de  Montaut,  sœur  jumelle  de  Jules - 

Augustin,  née  à  Foix  le  3  janvier  1 797,  morte  à  Brassac, 

■     le  44  janvier  1803.  ,    . 

XYIII.  Jean-Jacques  alias  Auguste,  marquis  de 
MonxÀUT,  né  à  Foix,  le  30  novembre  1778,  obtint 
le  19  avril  1786,  de  M.  Berthier,  généalogiste  des 
ordres  du  roi  par  intérim,  un  certificat  de  ses  preu- 
ves pour  être  admis  officier  au  service  du  roi.  11 
épousa,  le  10  août  1802,  par  contrat  passé  devant 
Lagelle,  notaire  à  Aucb,  Guilheme-Suzanne-Alexan- 
d^Bur'àhr''c'i>ioinbe  driuc  DE  NoBL,  fille  dc  messire  André-Jean-François 
uïdT/bV/qué:  Tt  de  Noël,  et  de  demoiselle  Antoine tte^Angéli  que  de 
ror'Suîc'  comp.f..i"e  Lcscure.  De  ce  mariage  est  issu  : 

d*or  cl  de  gueules. 

XIX.    Jean-Antoine-Maxime,    comte    de    Mon- 
taut, né  à  Auch,  le  31  août  1803,  marié  par  con- 
Di  Lopft  •      ^^^^  passé  devant  Cabanis,  notaire  à  Toulouse,  le  4 
d'asnr,  à  S  bâ.ides  juin    1827,  dvcc  Marie-Tbèrèse-^Sidonie  db  Lupb, 
fille  de  feu  messire  Joseph,  marquis  de  Lupé,  et  de 
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dame  Ântoinette-Àppollonie-Elisabeth  de  Villeneu-   , 
ve  de  Croisillat,  dont  deux  fils  et  une  fille  : 

4°  Pierre- Alexandre-Charles  de  Montant,  né  â  Toulouse,  le 
24  décembre  ISS 9; 

2»  Louis-Paul-Manrice  de  Montant,  ne  a  Saint^-Avit  (Gers), 
leiS  août  1835; 

8**  Élisabeth-Augustine  de  Montant,  née  à  Toulouse,  le  1 6 
mailSSS. 

BRANCHE  CADETTE,  dite  de  L\BAT,  et  plus 
tard  MIGLOS,  prise  à  la  mort  de  Samson  dr 
MoNTAcjT,  en  1580. 

XL  Samson  de  MoinrAUT,  seigneur  de  Brassac  et 
de  Labat,  gouverneur  de  la  ville  d'Ax  et  du  château 
de  Mérens,  au  pays  de  Foix.  Odet  de  Savoney  et 
Pierre  de  Sers,,  ses  tuteurs,  firent  hommage  en  son 
nom^  au  roi  de  Navarre,  comte  de  Foix,  pour  la  tour 
et  seigneurie  de  Labat  et  ses  dépendances,  le  5  mai 
1618,  et  il  fit  hommage  pour  celle  de  Brassac,  entre 
les  mains  de  Jacques  de  Foix,  évéque  de  Lescar, 
commissaire  délégué  du  roi  de  Navarre,  le  19  sep» 
tembre  1549.  Ce  prince  le  nomma  au  gouvernement 
d'Ax  et  du  château  de  Mérens,  par  lettres  du  17 
mai  1552,  et  il  prêta  serment  pour  cette  charge,  le 
29  juillet  1555.  Le  19  mars  1669,  il  fut  prié  par  le 
conseil  de  la  ville  de  Foix ,  de  lever  et  d*amener 
avec  lui  100  soldats  de  la  Barguillère,  pour  pro- 
téger la  ville  et  le  pays  contre  les  ravages  que 
commettaient  les  huguenots.  {Histoire  du  pays  de 
Foix,  par  tabbé  Pezet^  1841,  page  297).  Samson 
de  Montant  avait  épousé,  1*  Anne  de  Sers  ;  2'  Isa-  ..  .  "  ^iv  : 
beau  dAmboix,  laquelle  vivait  lors  du  testament  ^,^^>'A"oix: 

Îu'il  fit  devant  Rignac,  notaire  à  Foix,  le  9  mars  1 580.  ■iûopl'e. 
[  fut  inhumé  dans  le  chœur  de  Téglise  de  Brassac, 
«ëpiUture  de  sa  femille.  Il  avait  eu  de  sa  première 
femme  : 
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6  BB   MORT  AUX. 

1°  Mathieu,  dont  la  filiation  se  trouve  dans  la  Chenaje- 
des-Bois  ; 

2<*  François^  I«'  du  nom,  dont  l'article  suit. 

XII.  François  de  Moutaut,  l*^  du  nom,  second  fils 
de  Samson  deMontaut,  seigneur  de  Brassac  et  de  La- 
bat,  gouverneur  de  la  ville d'Ax  et  du  château  de  Me- 
rens,  au  pays  de  Foix,  et  de  damoiselle  Anne  ,  alias 

Di  MMLoa  :      Catherine  de  Sers,  épousa  par  contrat  du  17  février 

aui  1  el  4  de  BU'u-  ^^     »tt  -rx     tt         i  x   m 

a''d"ar  «""^'rûn  ^^'^^^  ^^^^  V^^  GuilHem  Rolland,  notaire  à  Tamscon, 
rbain"^d"  ■ino/ê"  du  coHité  dc  Foix,  Miramonde ,  alias  Marguerite  db 
croix  d'ur""'  *  '"  MiGLOS,  fille  de  Bertrand  de  Miglos,  seigneur  de  Ju- 
nac^  et  de  Gabrielle  de  Goyrans.  Dans  ce  contrat  de 
mariage ,  François  reçut  de  son  père  la  terre  et  sei- 
gneurie de  Labat.  Son  père  confirma  encore  cette 
donation  dans  son  testament  du  9  mars  1580,  où  il 
est  dit  que  le  château  de  Labat  a  été  ravagé  et  détruit 
en  partie  par  les  religionnaires.  De  leur  mariage  est 
provenu  : 

XIII.  François  db  MonTArx,  II*  du  nom,  seigneur 
de  Labat,  oui  se  maria,  par  contrat  passé  au  château 
d'Escouloubre ,  le  31  août  1614,  devant  Roillet,  no- 
taire à  Quillan,  diodèse  d'Âleth,  avec  damoiselle  Mar- 

écrtcîé^rMTet  4  6"^"^®  ^^  MoNSTaON,  fille  de  Louis -Alexandre  de 
**uJîiel** luxT^ii  ^lonstron,  seigneur  d'Escouloubre,del  Bousquet, de 
d'.«ur,  à  s  îucuB  Sainte-Colombe ,  et  de  Françoise  de  Montfaucon  de 
Boquetaillade.  Il  hérita  d  une  somme  de  7,000  fr. 
par  le  testament  de  sou  cousin  et  beau-frère,  François 
de  Miglos,  baron  de  Miglos  et  seigneur  de  JunacCe 
testament,  qui  est  du  13  juin  1628  et  passé  à  Ta- 
rascon  devant  Roland,  notaire,  donne  la  baronnie 
d'abord  à  Tenfant  qu'Antoinette  de  Monstron,  sa 
femme,  croit  porter  dans  son  sein,  et  ensuite  au 
premier  enfant  mâle  qui  naîtra  de  Louis  de  Montant, 
ou  de  François-Jacques  de  Montaut ,  ou  de  Jean  de 
Montaut ,  ses  trois  neveux ,  en  commençant  par  les 
enfants  de  Taîné,  et  ainsi  de  suite.  Du  mariage  de 
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François  II  de  Montaut  avec  Marguerite  de  Mons- 
tron  naquirent  : 

%**  Louis  de  Montant,  marie  à  damoiselle  du  Faur  de  Sou- 
biaCy  dont  est  issu  : 

A.  Louis- Alexandre  de  Montaut,  qui  se  trouva  en 
naissant  héritier  de  la  baronnie  de  Miglos,  par  le 
testament  de  son  grand-oncle  maternel,  François  de 
Miglos.  U  rendit  hommage  de  sa  baronnie,  compO' 
sëe  de  quatre  yillages,  le  41  octobre  1667.  (Arch, 
de  Pauy  inventaire  second,  f.  57.  )  U  mourut  sans 
laisser  de  postérité.  U  était  aussi  seigneur  du  Soulé; 

B.  Joseph  de  Montaut ,  marié  à  noble  Françoise  de 
Dur  an,  qui  se  remaria,  par  contrat  du  12  juin 
4  693,  passé  devant  Dumas,  notaire  à  Foix,  avec  Jé- 
rôme de Lupé,  co-seigneur  de  Montlaur  et  de  l'Qipnn; 

C  N....  de  Montaut ,  mariée  à  noble  de  Las ,  duquel 
elle  n*eut  point  d'enfants.  Elle  survécut  à  ses  d^ux 
frères  et  laissa  tous  ses  biens,  y  compris  la  baronnie 
de  Miglos,  à  Pierre  de  Montaut,  seigneur  de  Labat, 
son  cousin,  lui  substituant  néanmoins  son  premier 
enfant  mâle ,  et,  au  défaut  du  premier,  le  second, 
et  du  second,  le  troisième,  suivant  Tordre  de  pri- 
môgéniture;  et,  au  cas  où  ledit  noble  Pierre  de 
Montaut ,  seigneur  de  Labat  et  ses  trois  enfants 
mâles  viendraient  à  mourir  sans  laisser  d'autres  en- 
fants mâles  de  légitime  mariage,  elle  leur  substitua 
noble  Jean  du  Fanr  de  Saubiac  ; 
a<>  François  Jacques  de  Montaut,  mort  sans  postérité  ; 
5*  Jean  de  Montaut,  qai  suit  ; 

40  François- Thimoléon  de  Montaut-Labat ,  dont  les  preuves 
furent  faites  le  25  février  et  4  6  mars  4  649,  pour  être  reçu 
chevalier  de  Tordre  de  Malte,  au  grand-prieuré  de  Tou- 
louse, par  François-Paul  de  Béon  du  Massés-Cazaux,  et 
Jean-Paul  de  Cardaillac-Donzon ,  chevaliers  et  commis- 
saires de  Tordre.  En  4680,  il  obtint  la  faculté  de  racheter 
les  biens  aliénés  de  Gabre  et  de  Capoulet.  U  mourut  en 
4  704,  commandeur  de  Gapfrancés.  (V'oir  a  la  Bibliothè- 
que de  V Arsenal  les  clievaliers  de  V ordre  de  Saint- Jean 
de  Jérusalem,  grand-prieuré  de  Toulouse,  t.  I,  p.  488.) 
ffo  Jeanne  de  Montant,  reçue  en  4  668  aux  religieuses  mal- 
taises de  Toulouse ,  sur  les  preuves  que  fit  son  frère  Thi- 
moléon en  4  649; 
6*  Françoise  de  Montaut,  reçue  aussi  en  4  668  aux  religieuses 
maltaises,  sur  les  mêmes  preuves  que  sa  sœur.  Elles  parais- 
sent Tune  et  Tautre  comme  témoins  dans  une  donation  que 
Marguerite  de  Faure  de  Saint-Maurice  fit   au  couvent. 


Digitized  by 


Google 


8  DE  MOHTAXJT. 

Car  acte  du  40  juin  1704,  passe  devant  Savy,  notaire  à 
oulouse  ; 
7*  Marie  de  Montaut-Labat  de  Caudeyal. 

XIV.  Jean  oe  Moutaut,  IIP  du  nom ,  seigneur  de 
Labat,  reçut  une  donation  que  lui  fit  son  père,  par 

mLokoevb.ub.  acte  passé  devant  Douguet,  notaire  à  Foix,  le  25  juin 
?ouï  d"oî.  mîçnntJ"  1659.  Il  se  uiaria,  par  contrat  passé  devant  RenaUeu, 
îûr.''i'ù"û"î!e?p.'.":  notaire  à  Tarascon ,  le  30  septembre  1663 ,  avec  da- 
rh"*fdfpiîi'ki!i.î"  nioiselle  Marguerite  de  Longdevergne,  fille  de  noble 
chant  sur  le  \oui,  ^ntoiue  dc  Loneucvercne  et  de  damoiselle  de  Cal- 

cbariié  de  S  roolet-  ,,i  fi"  i  iti 

tet d'éperon  d'or.  mels.  H  rendit  hommage  de  sa  terre  de  Labat,  qui 
avajtmoyenne  et  basse  justice,  le  25  septembre  1667. 
(^Ârchwes  de  Pau ,  ancienne  cote  de  Vinveraaire  se-- 
condy  lods  et  ventes,  f.  7.)  Il  mourut  à  Labat,  le  1 2  avril 
1695  ,  âgé  de  75  ans.  {Registres  de  la  comnume  de 
Labat.)  De  son  mariage  il  eut  : 

XV.  François  de  MoNTiLUT,  III*  du  nom,  seigneur 
é  ."rîeié°i!î"Y;t  4  ^®  Labat,  épousa,  p^ar  contrat  du  17  février  1702, 
de  'gueuiee  au  lion  passé  dcvaut  Frauçois  de  Saint-Serny,  notaire  àFoix, 
mé' de  gSîuiei*? aux  Jeanne  DE  Villemur-Pailhés,  fille  de  messire  Jac- 
s  Jludl^r.'"""*"*  ques  de  Villemur-Pailhés,  en  présence  deFrançois- 

Tbimoléon  de  Montaut-Labat,  commandeur  de  Malte, 
et  de  Marie  de  Montaut-Labat  de  Caudeval.  De  ce 
mariage  sont  nés  : 

I  ^  Pierre  de  Montaut,  qui  suit  ; 

a<*  Marguerite  de  Montaut ,  mariée  sous  signature  prÎTëe , 
le  19  février  I7SI,  le  contrat  passe  en  acte  public  k 
SI  décembre  1788  ,  devant  Ribat,  notaire  à  Foix,  avec 
Jean-Gharles  alias  Charles  de  Celle/y  y  seigneur  d'AUens, 
Serres  et  autres  places,  ancien  lieutenant  de  vaisseau. 

XVI.  Pierre  de  Moktaut,  seigneur  de  Labat ,  puis 
baron  de  Miglos,  qui  servit  dans  les  mousquetaires, 
vendit  la  terre  de  Labat  à  MM.  de  Gardebosc  (qui 
Font  revendue^à  MM.  Estèbes,  propriétaires  actuels) 
et  alla  se  fixer  à  Miglos ,  qui  lui  fut  donné ,  comme 
on  la  dit  plus  baut,  par  madame  de  Las.  Cette  terre 
lui  donnait  entrée  et  séance  aux  états  deFoix  comme 
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baron.  II  avait  épousé,  par  contrat  passé  devant 
Toulza,  notaire  à  Toulouse,  le  7  octobre  1726,  Thé- 
rèse DE  Thowel-Orgeix  ,  fille  de  Joseph  de  Thonel-      dbTko»l: 
Orgeix.  De  ce  mariage  sont  provenus  onze  enfants,  blé^d'o*  ItX'tl 
dont  trois  sont  morts  sur  les  cnamps  de  bataille  :  deux  SJi;, 'dïJ!^t.ÎJB,! 
furent  tués  à  la  bataille  de  Rosbach,  le  5  novembre  «*•  ^  *  toureiiM 

..  «  >  irki*i  même  ;   le  coai« 

1757,  et  le  troisième  à  la  prise  de  Pondichery  par  et éwié, in.çoi«ié «t 
les  Anglais, en  1761.  Le  seul  mâle  de  ces  onze  enfants ''*"'* 
qui  se  soit  marié  est  : 

I  <*  Jean-Loais  de  Montant,  qui  sait.  Il  ne  suirivait  Ion  de 
son  mariage  que  : 

io  Marie- Anne  de  Montant ,  nëele  15  juillet  1717,  devenue 
abbesse  du  monastère  de  Prouille  ; 

5®  Marie  de  Montaut,  alliëe  par  contrat  passe  devant  Âuzére, 
notaire  a  Oust-en^Gonserans,  le  S 8  juillet  1 760,  avec  Jean- 
Louis  d'Ieart  de  Pontaut  ^ 

4<»  Jean-Pierre  de  Montaut,  ne  le  41  avril  17S9,  offîcier 
dans  le  régiment  d'Aquitaine  (infanterie)  ; 

5«  Jean  de  Montaut,  ne  le  80  mars  4  740,  lieutenant  dans  le 
même  régiment  d'Aquitaine. 

XVII.  Jean-Louis  de  Moittaut,  seigneur  de  Junac 
de  Sieuras,  Gestiés,  THercour,  baron  de  Miglos,  qua- 
lifié dans  son  contrat  de  mariage,  ainsi  que  son  père, 
de  haut  et  puissant  seigneur,  se  maria,  le  10  juin 
1769,  devant  Toulza,  notaire  à  Toulouse,  avec  da- 
moiselle  de  Combettes-Caumont.  Il  fut  assisté  de  son  b.ndé^d"ôr'™  d»«. 
cousin,  messire  Jean-Baptiste-François  de  Montaut-^  *wuie«'ïh.r'*é'd»^n 
Brassac.  De  son  mariaee  sont  nés  :  croimm  entre  deux 

^  étoiles  d^argenU 

4  ^  Dominique  de  Montaut,  Yiyant  à  Tarascon  non  marié; 

S<>  Jeanne -Françoise  de  Montaut,  mariée  à  Jean-Louis^  ba- 
ron de  Vendomois  ; 

3<>  Christine  de  Montaut,  morte  sans  alliance  ; 

h^  Madeleine  de  Montaut,  Tivante  et  non  mariée  ; 

5«  Qotilde  de  Montaut,  mariée  à  noble  de  Fornier  CasteUt 
Savignac. 
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DE  LA  inOVSSAYE, 

Siret,  marquis  et  comtes  db  la  Moussatb  et  D£  Ploubr, 
vicomtes  de  PiJhérbl,  seigneurs  db  KbrgoeT)  db  la  Ri- 
vière, DE  PONTUAL  ,  DB  TOURAUDE  ,  DE  MUR  ,  DB  LA  VlL- 
LBGUERIF,  DB  LA  YlËCYlLLB  ,  DU  PONTGAMP,  DB  BbAULIEU  , 

DE  Saint-Marc  ,  db  Lorgeril  ,  db  Garmé  ,  de  la  Ghbs- 
-  nkHE^  eic.i  juveigneurs  de  Penthièvrb,  en  Bretagne. 


AlMiRS  :  d^or,  Jretie  d'azur. 

L'écu  timbre  d^une  couronne  du- 
cale (l).  Au-dessus  un  casque  ouvert 
de  front,  sommé  d^une  couronne  de 
marquis. 

Supports  :  deux  griffons  de  sable. 

Devise  :  Hournour,  hounhour  a 
Moussatb  ! 


(1  )  Un  avis  de  la  commission  du  sceau  de  France  a  consacré 
pour  la  maison  de  la  Moussaye  l'usage  de  porter  sur.  ses  armes 
la  couronne  à  fleurons  ou  ducale,  semblable  à  ceUe  que  portaient 
les  anciens  comtes  de  Penthiévre.  '{Lettre  de  M.  le  comte  de 
Pastoret,  conseiller  de'tat ,  commissaire  du  roi  au  sceau  de 
France,  du  5L0  juin  i%29), 
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2  DE    LA    MUDSSATE. 

Les  documents  de  Thistoire  de  Bretagne  font 
mention,  dès  leXI^  siècle,  d'une  seigneurie  appelée 
LÀ  MoussAYE  y  en  latin  Moussœa  ou  Mousseia^  si- 
tuée à  3  lieues  de  Lamballe,  vers  le  midi,  s^étendant 
sur  les  bords  de  FArguenon  et  sur  le  penchant  orien- 
tal des  montagnes  qui  se  groupent  dans  cette  partie 
de  Tancienne  Armorîque.  La  juridiction  de  cette  sei- 
gneurie comprenait  un  territoire  aujourd'hui  peuplé 
de  douze  mille  habitants ,  et  dont,  se  composent 
presque  en  entier  les  communes^de  Plénée,  Eréac  et 
Sévignac,  outre  quelques  portions  des  communes 
voisines.  Un  vaste  château  flanqué  de  quatre  tours, 
élevé  sur  une  haute  colline  couronnée  par  une  forêt 
appelée  la  forêt  de  la  Moussaye  et  dominant  plusieurs 
lacs  et  étangs,  en  était  le  chef-lieu.  La  première  édi- 
fication de  ce  château  se  perd  dans  la  nuit  des  teaips. 
Vers  1500,  il  fut  rebâti  sur  un  plan  remarquable  par 
sa  noblesse  et  par  sa  grandeur  (1).  Les  tours  et  les 
murs,  construits  en  granit ,  ont  jusqu'à  présent  ré- 
sisté aux  efforts  du  temps,  et  ce  qui  reste  des  ruines 
du  château  offre  encore  un  beau  modèle  de  l'archi- 
tecture du  XVI*  siècle.  (Voir  les  Dictionnaires  géo- 
graphiques de  Corneille  et  de  la  Martiniére  et  Ma- 
net'y Histoire  de  la  Petite-Bretagne'^  1. 1,  p.  107,  etc.). 

La  terre  de  la  Moussaye  faisait  partie  du  comté 
de  Lamballe,  Pun  des  grands  districts  ou  apanages 
de  la  maison  de  Penthièvre.  Cette  maison,  sortie 
d'Eudon;  premier  comte  de  Penthièvre ,  second  fils 
de  Geoflfiroi,  due  de  Bretagne  en  992,  remontait  sa 
souche  jusqu'à  Nominoé^  mort  en  851,  gouverneur 
de  la  Bretagne  sous  Tautorité  plutôt  apparente  que 
réelle  de  Louis-le-Débonnaire,  et  qui  descendait  lui- 
même  des  anciens  souverains  du  pays.  Mominoé  fit 


(4)  On  trouve  une  belle  lithographie  du  château  de  la  Mous- 
sajre,  d'apréi^  une  vue  de  1819,  et  une  carte  de  ses  environs, 
diaprés  Cassini  ,  dans  une  généalogie  de  la  maison  de  la  Mons> 
sàye,  imprimée  chez  Crapelct  •n  1849 ,  travail  intéressant  qui  a 
servi  de  nase  au  notre. 
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la  guerre  à  Charles-le-Chauve,  le  vainquit  en  845,  et 
redevint  complètement  indépendant.  ^  Art  de  véri- 
fier les  Dates,  édit.  in-8S  t.  XllI,  pp.  192,  193,  247, 
248). 

Eudon,  comte  de  Penthièvre,  mort  en  1079,  avait 
laissé  d^Agnès,  fi]le  d* Alain  Cagnard ,  comte  de  Cor- 
nouaille,  sept  fils  :  Geoff roi,  comte  de  Penthièvre, 
mort  sans  enfants  en  1093;  Brient,  Alain  le  Roux  et 
Alain  le  JVoir,  tous  trois  successivement  comtes  de 
Richemont  en  Angleterre,  domaine  qui  fut  le  prix 
des  services  qu'ils  avaient  rendus  à  Guillaume-le-Bâ- 
tard,  duc  de  ^lormandie,  lors  de  la  conquête  de  TAn- 
gleterre  en  1066;  Etienne,  comte  de  Penthièvre; 
Robert  de  Penthièvre ,  nommé  dans  une  charte  du 
comte  Geoffroi,  son  frère  aîné,  en  faveur  de  Tabbaye 
de  Marmoutier.  {Histoire  des  Grands  Officiers  de  la 
Couronne f  t.  III,  p.  52);  et  Derrien  de  Penthièvre, 
qui  fit  construire  le  château  de  la  Roche-Derrien,  le- 
quel échut  à  ses  neveux,  et  eut  ses  seigneurs  parti- 
culiers dans  les  XIP  et  XIIP  siècles. 

La  maison  de  Penthièvre,  après  avoir  jeté  beau- 
coup d'éclat  dans  Thistoire,  se  trouvait,  au  commen- 
cement du  XlIP  siècle,  considérablement  déchue  de 
son  ancienne  splendeur.  Des  nombreuses  branches 
qu'elle  avait  projetées,  trois  seulement  subsistaient 
alors ,  sous  les  noms  dAvaugour^  de  Quintin  et  de 
Penthièi^re-la-Moussaye. 

Alain  II  d' Avaugour,  chef  de  la  branche  aînée , 
était  fils  de  Henri  II,  comte  de  Penthièvre,  fils 
d'Alain*  I*%  comte  de  Tréguier,  de  Penthièvre,  de 
Guingamp  et  de  Goello,  fils  du  comte  Henri  I*',  qui, 
lui-même,  était  le  troisième  fils  d'Etienne,  comte  de 
Penthièvre. 

Dépouillé  des  comtés  de  Tréguier,  de  Guingamp, 
de  Samt-Brieuc,  de  Lamballe  et  d'autres  fiefs  consi* 
dérables,  par  la  politique  du  roi  Philippe* Auguste  et 
Tambition  du  duc  de  Bretagne  (Pierre  Mauclerc), 
neveu  à  la  mode   de  Bretagne  de   ce  monarque^ 
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Henri  II  d'Avaugour,  quoique  chef  de  la  maison  de 
Penthièvre ,  en  avait  quitté  le  nom  et  les  armes 
(  d hermine,  à  la  bordure  de  gueules  ),  et  ne  fut  plus 
connu ,  ainsi  que  sa  postérité,  que  sous  le  seul  nom 
d^Avaugour,  nom  d'un  château  situé  aux  extrémités 
des  paroisses  de  Plousy  et  de  Bourbriac.  Il  prit  un 
écu  d* argent  au  chef  de  gueules  (sceau  de  1229), 
qu'Alain  II  d'Avaugour,  son  fils,  changea  pour  un 
écu  à  im  e  aigle  au  vol  abaissé  (sceau  de  1264  ;  Cat^ 
tulaire  de  Mqrmoutier^  copie,  t.  III,  p.  405),  mais 
qui  iFut  repris  et  porté  sans  interruption  par  Henri  III 
d'Avaugour,  son  petit-fils  et  les  descendants  de  ce 
dernier.  Cette  branche  des  barons  d*Avaugour  s'est 
éteinte  en  hoirs  mâles  en  1331  (1). 

La  branche  connue  sous  le  nom  de  Quintin^  for- 
mée par  Geoffroi,  frère  puiné  de  Henri  II  d'Avau- 
gour,  comte  de  Penthièvre,  s'est  éteinte  au  XV^  siècle, 
et  ses  biens  sont  passés  dans  la  maison  du  Perrier. 
Elle  portait  l'écu  a Avaugour,  (Palliot,  Vraye  etpar- 
faite  science  des  Armoiries ,  p.  144  ). 

La  branche  de  Penthièure-la-Moussaye  avait  pour 
chef,  en  1250,  Guillaume  de  Penthièvre,  seigneur  de 
la  Moussaye.  Nous  allons  rappeler  la  filiation  de 
cette  branche  d'après  le  témoignage  de  Thistoire  de 
Bretagne,  et  les  actes  des  diverses  reformations  où 
sa  noblesse  d'ancienne  extraction  a  été  prouvée.. 

I.  Guillaume  P'  de  Penthièvre,  seigneur  de  la 
Moussaye,  né  vers  le  commencement  du  XllI*  siècle, 


(l)  V Histoire  des  Grands  Officiers  de  la  CouronnCy  t.  III, 
p.  60 j  cite  plusieurs  membres  de  la  maison  d'ÀTaugour  apparte- 
nant à  des  branches  dont  la  jonction  aux  barons  d'Ayaugour 
n'est  pas  connue.  Jubel  d^Avaugour^  chcTalier,  seigneur  du  Parc 
et  de  la  Roguiniére,  -vivait  en  144  6.  Henri  d^Auau&OMW  fat 
archevêque  de  Bourges  de  1421  à  I4S6.  Guillaume  éCAvaugour^ 
«Scuyer,  chambellan  du  régent  en  4  420,  portait  :  dhermine^  au 
chef  de  gueules»  Son  écu  ayant  pour  supports  deux  griffons  et 
pour  cimier  un  griffon  issant.  {Recueil  de  t ancienne  noblesse  de 
France^  tiré  de  Varrière-han  et  du  sceauy  manuscrit  in-folio  de 
la  Bibliothèque  de  TArsenal,  fol  4  6S  ). 
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est  le  premier  auteur  certain,  de  la  maison  de  la 
Moussaye(l).  Ce  seigneur^  n'étant  point  intervenu 
dans  les  partages  de  la  branche  d'Avaugour,  devait , 
comme  celle-ci ,  retrouver  sa  souche  dans  Tun  des 
derniers  iils  du  comte  Eudon,  et  probablement  dans 
Robert  de  Penthièvre,  le  sixième ,  frère  puiné  du 
comte  Etienne  ,  auteur  de  la  branche  d'Avaugour. 
Celle  de  Guillaume  de  Penthièvre  avait  adopté  pour 
armes  distinctives  un  fretié^  c'est-à-dire  une  figure 
indiquant  une  puînesse  avant  que  Tusage  du  lambel, 
de  la  cotice  et  de  la  bordure  ne  fut  connu.  Olivier, 
fils  aîné  de  Guillaume,  ayant  recueilli  de  son  père  le 
château  de  la  Moussaye,  en  prit  le  nom,  qu'il  trans- 
mit à  sa  postérité.  Avant  lui,  nulle  autre  famille,  en 
Bretagne,  n'avait  été  connue  sous  ce  nom.  Guillaume 
de  Penthièvre  laissa  deux  fils  : 

!•  Œiyier,  dont  l'article  suit; 

9°  Raoul  de  la  Moussaye,  che¥alier.  Lui  at  trois  autres  che- 
valiers bretons ,  Jean  de  Quebriac ,  Prigent  de  la  Rocbe- 
jagu  et  GeofTroi  de  Boisbifly,  se  trouvant  à  Limisso,  port 
de  l'He  dé  Chypre,  au  mois  d^arril  1S49  {y.  st.),  avec 
Tannëe  que  le  roi  saint  Louis  conduisait  à  Damiette  , 
donnèrent  procuration  à  un  marinier  de  Nantes  pour  le 
fret  d^un  navire  destiné  à  leuv  passage.  L'acte  original 
existe  dans  les  archives  de  M.  le  marquis  de  la  Moussaye, 
pair  de  France»  En  voici  la  teneur  :  «  Universis  présentes 
litteras  inspecturis  notum  sit  quod  nos  Johannes  de  Ke- 
briac ,  Kadulphus  de  Mouceia  ,  Prigetus  de  Rochajacuti , 
Gauffridus  de  Boesbily,  milites»  ad  communem  custum 
transfretationis  associati ,  de  prudentia  Hervei  marinarii, 
Nannetensis  civis,  plene  confidentes,  dicto  Herveo  plenam 
et  omnimodam  potestalem  damus  tractandi,  ordinandi  et 
conveniendi  pro  nobis  et  npstro  noniine,  cum  quibuscum- 
que  navium  dominis  seu  partionariis^  super  pretio  |^assa- 
gii  nostri  ad  Damyetam,  promittentes  nos  ratum  habituros 
et  completuros  quicquid  per  procuratorem  nostrum  circa 

(1)  La  bibliothèque  du  couvent  des  Jacobins  a  Bennes  conte- 
nait un  manuscrit  qui  aurait  pu  fournir  quelques  lumières  sur  les 
ancêtres  immédiats  de  Guillaume  de  Penthièvre.  Il  avait  pour 
titre  Honneurs  et  Antiquités  de  la  maison  de  la  Moussaye»  On 
ignore  si  ce  manuscrit,  qu^il  serait  intéressant  de  retrouver»  a 
échappé  à  la  révolution  de  1789,  qui  a  détruit  les  couvents  et 
dispersé  leurs  archives. 
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hoc  actum  fueiit  et  conventum.  Dalum  apad  Nymodum 
8ub  sîgillo  mei  Johannîs  supradictî ,  anno  Domini  mille- 
fimo  aucenteBÎmo  quadragesimo  nono ,  mense  aprilis.  » 
Ijécu  de  Raoul  de  la  Moussaye  se  trouve  place  à  Versail- 
les dans  la  troisième  salle  carrëe  des  Croisades. 

II.  Olivier,  sire  d£  là  Moussaye,  fils  atné  de  Guil- 
laume de  Penthièvre,  prit  la  croix ,  en  1269,  et  fit  le 
voyage  de  la  Terre  Sainte  avec  le  comte  de  Riche- 
mont  et  plusieurs  autres  seigneurs  bietons.  (^Chroni- 
ques de  Fïtré).  Revenu  en  France  après  la  mort  du 
roi  saint  Louis,  il  vendit,  au  mois  de  novembre, 
127 1,  au  vicomte  de  Rohàn,  le  grand  pré  d^Uzel,  pour 
payer  les  frais  de  la  croisade.  De  son  coté,  Jean  de 
Bretagne  avait  engagé,  pçur  deux  mille  marcs  d'ar- 
gent, une  partie  de  son  comté  de  Richemont.  Voici 
Pacte  de  la  vente  consentie  par  Olivier  de  la  Mous- 
saye :  «  Universis,  etc.  Herveus  de  Bouteville ,  tune 
temporis  senescallus  nobilis  viri  domini  Johannîs, 
ducis  Britanni»,  in  Broerec  et  in  Ploermel,  salutem 
in  Domino.  Noverint  quod  Olwerius  de  la  Moussaye^ 
armiger^  primogenitus  Guillelmi  de  Penihièurcy  in 
jure  coram  nobis  constitutus,  vendidit  nobili  viro 
vicecomiti  de  Rohan ,  militi^  pratum  quod  vocatur 
magnum  pratum  de  Ysel,  situm  in  eadem  parochia, 
prout  illud  pratum  metitur  et  dividitur  inter  pro- 
pinquius  vadum  molendini  dicti  Oliverii  et  vêtus 
Tossatuin  quod  descendit  de  illo  vado  ad  aquam  qux 
vocatur  Oust,  cum  terra  arabili  intra  dictum  fossatum 
et  dictam    terram   existente ,  dicto  vicecomiti  de 
Rohan  et  suis  heredibusin  perpetuum  habendum, 
jure  hereditario,  et  possidendum,  pro  quadraginta 
libris  monetse  currentis  et  venditionibus.  De  quibiis 
quadraginta  libris  dictus  Oliverius  coram  nobis  se  te- 
nuit  penitus  pro  pagato,  etc.  Datum  mense  novembri 
anno  Domini  millesimo  CC  septuagesimo  primo,  i» 
(Preui^es  pour  sentir  à  F  Histoire  de  Bretagne^  par 
^    D.Morice,  t.  I,  col.  1024  (1)  1025).  Olivier  mourut 

(l)  A  la  table  générale,  au  mot  Penihièure,  le  renvoi  indique 
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en  1278,  dans  un  âge  avancé,  laissant  de  son  ma- 
riage avec  N...,  de  Vitré,  fille  d^Ândré,  seigneur  deJfjûèuK".ii  uon 
Vitré,  et  de  Thomasse  de  Mathefelon^  un  fils,  qui  suit.  "**"** 

III.  Gervais ,  sire  de  la  Moussate,  chevalier,  bien- 
faiteur de  l'abbaye  de  Boquien  en  1 278,  avait  cessé  de 
vivre  en  1 280  {Titres  du  Boquien  et  de  la  Mou5saye\ 
laissant  de  sa  femme,  dont  le  nom  est  ignoré,  deux 
enfants  : 

I  ^  Bertrand ,  I«'  da  nom,  qai  soit  ; 
jo  Olive  de  la  Moussaye. 

IV.  Bertrand,  l'*'  du  nom,  sire  de  la  Moossaye^ 
chevalier,  donna  partage  noble,  en  1280,  à  sa  sœur 
Olive,  de  ce  qui  lui  revenait  dans  les  succession  et 
échaste  de^monsei^eur  Gervais^sire de  la  Moussaye^ 
leur  père  trépassé.  Tels  sont  les  termes  de  Tacte  de 
partage  qui  s  est  conservé.  Bertrand  de  la  Mou8saye 
fut  du  nombre  des  seigneurs  bretons  qui  siégèrent 
au  parlement  rassemblé  à  Nantes  par  le  duc  Jean  II 
au  mois  de  janvier  1288.  U  accompagna  le  duc  Ar- 
thur dans  Texpédition  de  Flandre ,  et  fut  Cué ,  en 
1304,  à  la  bataille  de  Mons-en-Puelle.Il  avait  eu^de 

son  mariage  avec  Gillette  de  RiEtJx,  trois  fils  :  dwa?,' à*iouMnu 

H'or,  3,  3,  3  et  1. 

I^Geofiroi,  sire  de  la  Moussaye, .  né  en  IfiM.  Le  duc 
Jean  III  ayant  conduit  à  Gompié^e,  en  4  959^  un.  secours 
de  SOpo  hommes  au  roi  Philippe  deValois,  cqntre  Edouard, 
roi  d'Angleterre,  la  Bretagne  se  trouva  dégarnÛB  de  trou- 
pes. Un  parti  anglais  vint  débarquer  aux  environs  de  Dol, 
et  s'avança  dans  Tintérieur  du  payi 


^avança  dans  Tintérieur  du  pays,  exerçant  de  grands 
ravages.  Aussitôt  le  sire  de  la  Moussaye  rassembla  ses 
vassaux  ,  ses  amis  ,  ses  anciens  compagnons  Alarmes ,  et 
repoussa  les  Anglais.  On  attribue  à  la  part  glorieuse  qu'il 
eut  dans  cette  action  ces  paroles  que  le  duc,  à  son  retour, 
prononça  en  le  revoyant:  Hounnour^  hounnour  h  Moussaye! 
paroles  qui  sont  restées  la  devise  de  la  famille.  Après  la 
mort  du  duc  Jean  III,  deux  compétiteurs  ,  Oiailes  de 


la  colonne  1014  au  lieu  de  10S4,  erreur  d'autant. plus  «facile  â 
reconnaître  qu'à  la  colonne  4  044  il  n'est  fuit  mention  ni  du  nom 
de  Penthièvre  ni  du  pom  de  la  Moussaye. 
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Blois  et  Jean  de  Montfort ,  se  disputèrent  ses  états.  Un 
arrêt  de  la  cour  des  Pairs  consacra  les  droits  du  premier 
et  Philippe  de  Valois  envoya  une  armëe  pour  les  soutenir. 
Le  seigneur  de  la  Moussaye  embrassa  la  cause  de  Charles 
de  Blois,  avec  du  Guesclin  et  toute  la  noblesse  qui  détes- 
tait le  parti  anglais  en  Bretagne.  Le  duc  Charles,  £iit 
prisonnier  par  Ageworth  â  la  Roche-Derrien,  fut  condoit 
en  Angleterre  et  renferme  pendant  plusieurs  années  dans 
la  tour  de  Londres.  Rymer,  et  après  lui  D.  Morice  (Preu- 
veMf  col.  4  847),  rapportent  un  sauf-conduit  donné  par 
Edouard  OI  â  Geoffroi  de  la  Moussaye  et  à  trois  écuyers 
de  sa  suite  se  rendant  en  Angleterre,  en  4  867,  poar  la 
rançon  de  Charles  de  Blois.  Geoffroi  mourut  peo  après 
son  retour  et  fut  inhumé,  en  4888,  dans  Fabbaye  deBo- 
quien; 

V^  Bertrand,  II*  du  nom,  qui  suit; 

S<*  Olivier  de  la  Moussaye. 

V.  Bertrand,  IP  du  nom,  sire  de  la  Moussate* 
chevalier,  succéda  à  ses  frères  Geoffroi  et  Olivier.  11 
ne  dut  pas  rester  étranger  aux  événements  qui  6rent 
de  la  Bretagne,  pendant  vingt-trois  ans ,  le  théâtre 
d'une  guerre  acharnée  -,  mais  Thistoire  n'a  rappelé 
•iPunaàMAT!  <iue  la  part  qu'y  prirent  ses  deux  frères.  Bertrand  II 
a;.r|«ii,»8b«ndetavait  épousé,  vers  1320,  Isabeau  de  Plbumauoat, 
rappelée  dans  les  preuves  de  la  branche  deCarcooet. 
II  en  avait  eu  deux  fils  :. 

4*  Guillaume,  II!  du  nom,  qui  suit; 

i«  Olivier  de  la  Moussaye,  seigneur  de  Kergoet,  tué  à  la 

bateille  d'Auray  en  4  86«.  {Mist.  de  Bretagne ^  par  D.  Lo- 

biueau,  t.  I^  p.  84  4). 

"VI.  Guillaume,  IF  du  nom,  sire  de  la  Moussaye  et 
de  Kergoet,  fut  arbitre  avec  Olivier  de  Brehan  de 
l'exécution  des  clauses  du  contrat  de  mariage  de 
Guillaume ,  seigneur  de  Lesquen  et  de  Jeanne  do 
Parc,  le  mardi  28  août  1364.  (D.  Morice,  Preuves, 
t.  I,  col.  1581,  15S2).  Il  s'était  marié  deux  fois: 
dw.'àT^k.l''  vers  1340,  avec  Olive  du  Mabgaro,  d'une  très- 
'  MÎàwiiMt  ancienne  famille^  2"  avec  Jeanne  db  Maimbibr.  Ses 
enfants  furent  y 
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Du  premier  lit  : 
|o  Guillaume,  III*  du  nom»  qui  suit^ 

a<*  Alain,  auteur  de  la  Bbamcbb  ds  Lorgiril,  rapporlee  ci- 
aprés. 

Du  second  lit  : 

I  3«  N....  de  la  Moussaye  ,  dont  se  déclarent  issus  MM.  de  la 
Moussayé,  seigneurs  de  Carcouet.  On  ne  rapporte  rien  ici 
de  leur  filiation  ni  de  leurs  services,  qui  sont  très-honora- 
bles, parce  qu'on  n^a  pas  eu  communication  de  leurs  ti- 
tres. 

VIL  Guillaume  de  la  Moussaye,  IIP  du  nom, 
chevalier^  sire  delà  Moussaye,  épousa  Jeanne  de     ».  Dmàa: 
DiNAN,  fille  de  messire  Roland  de  Dinan,  qui  fut  ^^^itLt^ZS^^'^t!^'. 
en  1364,  à  la  bataille  d'Auray.  Eu  1386,  le  roi  Cfaar-ne,.ecomp«rj«etde 
les  \1  ayant  préparé  au  port  de  FEcluse,  en  Flandre,  me. 
un  armement  contre  les  Anglais ,  tout  ce  qu'il  y  eut 
de  grand  en  France,  dit  D.  Lobineau,  voulut  être 
de  la  partie.  Guillaume  de  la  Moussaye  fut  de  ce 
nombre,  ainsi  que  Bertrand  et  Eon  de  la  Moussaye, 
écujers.  {Hist.  de  Bretagncy  par  D.  Lobineau,  1. 1, 
p.  432).  £n  13 96,  Guillaume  de  la  Moussaye  fit  hom- 
mage au  vicomte  de  Rohan  pour  les  fiefs  qu  il  pos- 
sédait dans  la  vicomte  de  Rohan.  (D.  Morice,  Preuves j 
t.  II,  col.  671).  Guillaume  III  de  la  Moussaye  eut  de 
Jeanne  de  Dinan  : 

4*  Edouard,  dont  l'article  suit; 

i<*  Robert  de  la  Moussaye,  mort  sans  alliance  ; 

S*  Raoul  de  la  Moussaye,  chanoine  de  Rennes,  protonotaire 
du  Saint-Siëge  et  archevêque  de  Dol,  prélat  dont  les  ver- 
tus égalaient  le  savoir  et  la  haute  âoquence,  qui  lui  fit 
donner  le  surnom  de  Bouche  d*or.  Lors  de  l'avènement 
du  duc  Pierre  II,  ce  fut  lui  qui,  suivant  le  droit  du  cha- 
pitre de  Rennes,  remit  l'épée  à  ce  prince  et  le  harangua. 
Bientôt  il  fut  appelé  dans  les  conseils  du  duc  (4  490)  et  y 
exerça  longtemps  la  principale  influence.  En  4  440  naoul 
de  la  Moussaye  fut  envoyé  en  ambassade-  vers  le  roi  de 
France.  (D.  Morice,  Preuves^  t.  II,  col.  4254,  4  546).  En 
1464,  il  si^ea  au  parlement  tenu  à  Vannes,  à  la  tête  de 
tous  les  prâats,  immédiatement  après  le  comte  de  Riche- 
mont  ,  héritier  de  la  couronne.  Les  prérogatives  du  siège 
de  Dol  étaient  depuis  plusieurs  siècles  un  sujet  de  dicus- 
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sion  entre  les  titiilaÎTes  de  ce  ûège  et  les  archevêques  de 
Tours.  Raoul  de  la  Moussaye  entreprît  de  mettre  un  terme 
â  ces  fâcheuses  discussions,  et  il  y  panrint.  Le  succès  de 
ses  efforts  le  rendit  trés-agréable  an  Saint-Siifge.  Plusieurs 
chroniques  rapportent  qu^il  était  désigne  cardinal,  lonqu^il 
fut  enleyé  par  une  mort  prématurée.  Cette  dignité  lut 
conférée  à  Alain  de  G>è'tiY)r,  successeur  de  Raom.  Il  fut 
inhumé  dans  l'église  cathédrale  de  Dol.  Son  anniTersaira^ 
se  célébrait  le  16  des  calendes  d^août.  {Titres  de  fegiise 
deDol,  fol.  104); 

4^  Jean  de  la  Moussaye,  prêtre,  docteur  en  droit ,  chanoine 
de  Dol  et  yicaire-général  de  son  frère.  (  Titres  de  t église 
de  Dol,  manuscrits  latins ,  n^  5911,  c.  fol.  61  ).  H  fîit 
aussi  conseiller  de  Pierre  II,  duc  de  Bretagne.  En  1448  il 
assista  au  concile  d^ Angers  comme  procureur  de  Tévéque 
de  Dol,  son  frère.  Il  s'mtitulait  alors  docteur  en  droit, 
régent  en  l'université  d'Angers.  (Le  Baud,  d*Argentré^ 
Lobineau),  En  1441 ,  Jean  de  la  Moussaye  assista  «u  par- 
lement général  ou  états  tenus  à  Vannes.  (D.  Morice,  Prett- 
vesy  t.  n,  col.  1 565,  1 666)  ; 

5®  Jeanne  de  la  Moussaye,  mariée,  yers  1590,  avec  Alain  de 
la  MotUy  chevalier,  seigneur  de  Yauder. 

Fils  naturel  de  Guillaume  III,  sire  de  la 

Moussaye, 

Jean,  bâtard  de  la  Moussaye,  écuyer^  qui  porta  les  ar^ 
mes  {Wec  distinction.  Un  compte  du  trésorier  des 
guerres  du  dernier  octobre  1419,  porte  que  pendant 
1 4  mois  et  1 9  jours  il  avait  suù^i  le  dauphin  depuis 
son  départ  de  Paris,  Il  aurait  fait  montre  avec 
16  écuyers  a  sa  suite  au  siège  devant  Tours  le 
1er  décembre  1418.  (  D.  Morice,  Preuves,  t.  II, 
col.  984). 

VIII.  Edouard)  sire  db  la  Moussaye,  de  la  Rivière 
et  de  Kergoet,  chevalier,  chambellan  de  François  I" 

Di  PLisDBM  :    deic  de  Bretagne,  épousa  Françoise,  éwBe  db  Plé- 
GUEN,  de  laquelle  il  eut  : 

1<>  Amauri  I«%  qui  suit.  # 

S*  Olivier  de  la  Moussaye,  mçu  chanoine  ^e  0ol  en  146S.' 
{Titres  de  itglise  de  Dol,  fol.  74)« 

IX.  Amauri,  I**  du  nom  ,  stre  db  la  Moussaye,  de 
la  Rivière,  de  Pléguen  et  de  Kergoet,  chambellan  et 
grand-veneur  de  Bretagne,  gouverneur  de  Dol  et  de 
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DinaD,  et  Tun  des  généraux  du  duc  François  II,  par- 
courut une  longue  carrière  et  son  nom  se  trouve  lié 
à  tous  les  événements  remarquables  des  régnes  de 
Pierre  II,  Arthur  III  et  François  II.  Il  était  écuyer  et 
chambellan  du  duc  Pierre  II  en  1451.  (D.  Morice, 
Preuves,  t.  II,  col.  1604,  1627,  1646).  Il  était  cheva- 
lier en  1453,  servit  à  la  conquête  de  la  Guienne  par 
Charles  VU  et  se  distingua  aux  sièges  de  Castillon 
et  de  Bordeaux.  En  1455  il  accompagna  le  duc 
Pierre  II  lorsque  ce  prince  se  rendit  à  Bourges  pour 
cpnférer  avec  le  roi  de  France.  Sous  le  règne  du  duc 
Arthur  III  (connétable  de  Richemont)  le  sire  de  la 
Moussaye  fut  successivement  choisi  par  les  nobles 
de  Bretagne  pour  un  de  leurs  capitaines,  envoyé  par 
le  duc  pour  tenir  les  revues  générales  dans  les  évê- 
chés  de  Rennes  et  de  Saint-Brieuc,  nommé  gouver- 
neur de  Dol  et  de  Dinan,  puis  grand-veneur  de 
Bretagne.  En  1465  il  servit  dans  larmée  bretonne 
qui  marcha  au  secours  du  duc  de  Bourgogne,  et  qui 
arriva  sous  les  murs  de  Paris  le  lendemain  de  la 
bataille  de  Montlhéry.  Lorsque  la  faiblesse  du  duc 
François  II  et  son  aveugle  conâance  dans  quelques 
étrangers  eurent  amené  sur  la  Bretagne  les  calamités 
qui  finirent  par  causer  sa  perte,  la  noblesse  se  divisa. 
Une  grande  partie  arbora  les  couleurs  de  la  France. 
Amauri  de  la  Moussaye  resta  fidèle  à  son  souverain, 
et  entreprit  pour  le  défendre  tout  ce  que  permettait 
la  supériorité  des  forces  qu'il  eut  à  combattre.  Après 
la  retraite  du  duc  sur  Vannes ,  et  sa  sortie  du  port 
avec  le  prince  d^Orange ,  Amauri  de  la  Moussaye 
dégagea  de  la  place  2,800  hommes  de  cavalerie,  et 
dirigeait  ces  forces  vers  Nantes,  lorsqu'il  fut  attaqué 
à  Joué  par  un  corps  de  l'armée  française.  Tous  les 
bretons  périrent  dans  cette  lutte  trop  inégale,  à 
Fexception  de  600  avec  lesquels  le  sire  de  la  Mous* 
saye  alla  se  renfermer  dans  Nantes.  Il  concourut  à  la 
belle  défense  de  cette  place  dont  les  Français  furent 
forcés  de  lever  le  siège.  (Le  détail  de  ces  actions  se 
trouve  dans  toutes  les  histoires  de  Bretagne  et  de 
France).  Amauri  de  la  Moussaye  avait  recueilli,  en 
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1 457,  la  succession  deRaoul^  évêque  de  Do) ,  son  oncle. 
Di  coiTLoooa  :   II  se  maria  deux  fois  !<"  en  1455  avec  Euphrasie  de 

iTrfïl™}a«.*'"''CoETLOGON,  sœuF  de  Jean,  lil»  du  nom,  sire  de  Coet- 
logOD^  qui,  le  13  janvier  1461,  lui  donna  partage  dans 
les  successions  de  Jean  II,  sire  de  Coetlogon  et  Isa- 
beau  de  la  Sauraye>  leurs  père  et  mère.  (Histoire  des 
Grands  Officiers  de  la  Couronne^  t.  VII,  p.  718). 
Après  la  mort  sans  enfants  d'Euphrasie,  le  sire  de  la 
DB  Li««uo«L&-   Moussaye  se  remaria  :  2®  avec  Marguerite  de  Lan- 

d|Mur.  à  5  baDdetGOURLA,  de  laquelle  il  laissa  deux  fils  et  une  fille  : 

I*  Amauri  H,  sire  de  la  Moussaye,  de  la  Rivière,  de  Plëguen 
et  deKergoet.  Il  devint  seigneur  de  Plouer,  de  Pontual  et 
de  Touraude,  par  son  mariage  avec  Théritiére  de  Plouer, 
Lorsau'en  1494  Anne,  duchesse  de  Bretagne ,  ëpousa 
Charles  VIII,  cette  princesse  attacha  à  sa  personne  une 
garde  de  50  chevaliers  ou  ëcuyers,  choisis  {>our  la  plupart 
parmi  les  principaux  seigneurs  de  la  Bretagne.  Amauri  de 
ta  Moussaye  en  ût  partie.  Il  était  en  outre  maître  d* hôtel 
de  la  reine.  A  la  mort  de  Charles  VIII  il  faisait  son  service 
prés  de  la  reine  et  prenait  la  qualité  de  chevalier  (D.  Mo- 
rice,  Preuves^  t.  III ,  col.  795),  Il  mourut  jeune  encore, 
laissant  pour  fils  unique  : 

Jacques,  sire  de  la  Moussaye,  comte  de  Plouer^  sei- 
gneur de  Plëguen,  de  la  Rivière,  de  Kergoet,  de  Pon- 
tual et  de  Touraude.  Il  fut  tué,  très -jeune,  dans  un 
combat  singulier.  Sa  riche  succession  revint  à  sa 
tante,  Gillette  de  la  Moutsaye',  épouse  de  Gui  Goyon  ; 

3<»  Christophe  de  la  Moussaye  ,  abbé  commendataire  de 
Boquien  en  1495; 

3<>  Gillette,  qui  suit. 
• 

X.  Gillette  de  la  Moitssaye,  dame  de  la  Moussaye, 
de  Plouer,  de  Kergoet,  de  la  Rivière,  de  Pontual  et 
de  Touraude,  après  la  irort  de  Jacques  de  la  Mous- 
saye, comte  de  Plouer,  son  neveu,  s  était  mariée  deux 
fois  :  1*  avec  Gui  Goto»  de  Matignon,  chevalier,  sire 
gMÎp/coirom.éde  Launay-Goyon  et  du  Vaudoré,  mort  en   1528; 
'^"m  Co««Mâ»:    2*  avec  Jean,  seigneur  de  Commenan.  Elle  eut  de  son 
eï*drwbie**d?ïôP**®™®^  "^3^*  ^^^  nombreuse  postérité  que    nous 
.piécM.  allons  rapporter  comme  ayant  succédé  aux  riches 

possessions  de  la  branche  aînée  de  la  Moussaye  et 
étaut  connue  dans  Fhistoire  sous  ce  nom.  Lés  enfants 
4e  Gabrielle  de  la  Moussaye  et  de  Gui  Goyon  sont  : 
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t"  Jacques,  dont  on  va  parler; 

2«  Nicolas  Gojon  ,  seigneur  de  la  Rillardaye  ,   qui  de  son 
mariage  avec  Louise  de  In  Prtvétt  a  laissé  : 

A.  Jean  Goyon ,  semeur  de  la  Fosse,  vivant  en  1698  ; 

^      B.  Jacquemine  Goyon,  mariée,  le  4  avril  I58S  ,  avec 
Jean  Bouan,  seigneur  de  la  Graadville  ; 

S*  Marie  Goyon,  épouse  de  François  Goyon,  seigneur  de 
l'Isle-Havart. 

XI.  Jacques  Goyon,  sire  de  la  Moussaye^  comte 
de  Plouer,  seigneur  de  la  Rivière,  de  Kergoet,  de 
Pontual,  dfc  Touraude,  de  Launay-Goyon,  du  Vau- 
doré,  etc.,  épousa,  le  14  avril  1629,  Louise  de  Cha- "C»mA«m«Dî 
TEÀVBBiANo,  veuvc  de  Julien  Thierry,  sire  de  Bois- «•"«  Je  lyt  d'or. 
Orcanl,  et  fille  de  Jean  de  Chateaubriand  ,  cheva- 
lier, sire  de  fieaufort,  chambellan  de  François,  duc 
de  Bretagne,  et  de  Jeanne  d*Espinay.  Jacques  Goyon 
étant  mort  en  1538,  à  22  ans^  Louise  de  Chateau- 
briand se  remaria  en  troisièmes  noces  avec  Jean  des 
Mos,  seigneur  de  Yaubersart.  Elle  avait  eu  du  sire 
de  la  IVloussaye,  son  second  mari  : 

4  •  Amauri  III,  qui  suit  ; 

a*    eanne  Goyon  de  la  Moussaye. 

XIL  Amauri  Gotom,  lil*  du  nom^  sire  de  la  Mous- 
saye^ comte  de  Plouer ,  seigneur  de  Pontual,  de 
Kergoet,  de  la  Rivière,  de  Touraude,  de  Launay- 
Goyon,  du  Vaudoré,  chevalier  de  Tordre  du  Roi, 
capitaine  de  50  hommes  d'armes,  décédé  le  21  oc- 
tobre 1682,  s'était  marié  :  !•  avec  Catherine  de  Gijé- de  Mwè*îi7top«rd 
MADEuc,  fille.nnique  de  Jacques,  sire  de  Guémadéiicji,'é*dê*6  7^!ui 
et  d«  Madeleine  du  Chastellier;  2®'èivec  Claude**"  "'*"*'• 
d'Aligné,  veuve  de  Claude,  sire  du  Chastel,  vicomte dberniinefVi>b«ce 
de  Pommerith.  H  laissa  du  premier  lit  un  filé  uni-Jhtfgé«ij*e  ?*?«« 
que,  qui  suit.  d«iy,dor. 

XIÎL  Charles  Goyon  ,  baron  de  la  Moussaye  j 
comte  de  Plouer,  vicomte  de  Tonqu.edec  et  de  Pom» 
meritb,  baron  du  Juch  et  de  Marcé,  seigneur  de  Mur, 
de  Launay-Goyon,  etc.,  embrassa  la  religion  i;éfor- 
mée,  dans  laquelle  ses  descendants  ont  longtemps 
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persévéré.  11  mourut  en  1593,  laissant  des  Mémoires 
pleins  d'intérêt  et  qui  sont  encore  inédits.  Il  avait 
oiCH4tT«L:  épousé,  le  21  décembre  1670,  Claude  du  Ghastel, 
lêl."  °"^  '^"^"'vicqmtesse  de  Pommerith  et  de  Tonquedec,  baronne 
du  Jucb  et  de  Mur,  fille  de  Claude,  sire  du  Chastel, 
lieutenant  général  pour  le  roi  en  Bretagne,  et  de 
Claude  d'Acigné.  De  ce  mariage  sont  provenus  : 

40  Amauri,  IV«  du  nom,  qui  suit; 

S^  Charles  Goyon  ,  yicomte  de  Pommerith,  tué  dans  les 
guerres  de  Hollande  ; 

Z**  Jacques  Goyon,  baron  de  Marcë^  ëpoux  d'Elisabeth  du 
Matz  de  Montmartin,  Leurs  descendants ,  les  marquis  de 
Goyon  de  Marcë,  existaient  en  4  81 4  ; 

A<*Qaude  Goyon,  seigneur  de  Touraude,  marie,  en  4  634, 
avec  Anne  Franchet  de  VAumosne,  Luc-Jean  de  Goyon 
de  <6eaufort,  seigneur  de  Touraude,  qui  représentait  cette 
branche  à  Tépoque  de  la  révolution,  fut  condamné  à  mort 
parle  tribunal  révolutionnaire  de  Paris  le  20  juin  4794; 

fi<»  Claude  Goyon  de  la  Moussaye,  mort  sans  alliance  ; 

6»  Françoise  Goyon  de  la  Moussaye ,  mariée  avec  David 
Mesnardy  chevalier,  seigneur  de  Toucheprés,  seigneur 
châtelain  des  Herbiers,  chevalier  de  Tordre  du  Roi,  gen<^ 
tilhomme  ordinaire  de  la  chambre,  capitaine  d'nne  com- 
pagnie de  50  chevau-légers  ; 

7<>  Phîlippote  Goyon  de  la  Moussaye,  mariée ,  le  4  6  janvier 
.     •;  4  592,  ayec  David  d^  la  Muccy  seigneur  de  Ponthus,  dé- 
cédée la  même  année  ; 

8°  Charlotte  Goyon  de  la  Moussaye  ;  « 

9^  Margiiçrite  G^yon  de  la  Moussaye. 

,     Xiy .  Aniauri  Gqton,  IV*  du  nom,  marquis  de  la 

Momsayçi  çn  1615  par  lettres  patentes  d'érection  de 
cette  terre,  comte  de  Plouer,  vicomte  de  Tonquedec 
et  de  Pommerith,  baron  de  Marcé  et  du  Juch, 
seigneur  de  Mur,  de  la  Motte,  du  Parc,  de  Kergoet, 
de  Launay-Goyon,  etc.,  fut  Tun  des  chefs  du  parti 

Erotestant  durant  les  guerres  de  religion.  (Voir  les 
istoires  du  temps  et  entre  autres  VHistoire  de 
iieMWe.frrtiédv.ZoM/5  XlII  \idiv  Michcl  Ic  Vassor).  Amauri,  marquis 
^rae/char^^d'uude  la  Moussayc,  mourut  en  1624.  Il  avait  épousé 
^r '"•"***•  *"'""Cailiieritie   de  Champagne,   dame   de  Nogent-sur- 
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Loir,  morte  à  Paris  le  1 1  juillet  1649,  fille  de  Louis 
de  Champagne,  comte  de  Suze,  ch'evalier  des  ordres 
du  Roi,  conseiller  d'état>  et  de  Madeleine  de  Me- 
lun.  Elle  Favait  rendu  père  de  trois  fils  : 

i^  Amauri,  V«  du  nom,  qui  siiit  ; 

ao  Brandelis' Goyon  de  la  Moussaye,  baron  du  Jucfa,,tuë 
dans  les  guerres  de  Hollande  du  vivant  de  son  père  ; 

30  François  Goyon,  baron  de  la  Moussaye.  Il  fît  ses  pre- 
mières armes  sous  le  duc  d'Enghien,  depuis  le  grand 
Condé,  qu^il  suivit  dans  toutes  ses  expéditions  depuis  le 
siège  d'Arras  en  4  640.  Ce  prince,  tëmoin  de  sa  valeur  et  de 
sa  capacité,  lui  fît  conférer  le  grade  de  maréchal  de  camp 
le  23  avril  1644.  François  embrassa  son  parti  avec  chaleur 
dans  les  troubles  de  la  Fronde,  et  fut  nommé  par  lui  lieu- 
tenant-général de  ses  troupes  et  gouverneur  de  Stenay  où 
il  mourut  en  i  6 57, [Chronologie  historique  militaire,  par 
Pinard,  t,  VI,  p.  186). 

XV.  Amauri  Goyon,  V*  du  nom,  marquis  de  la 
Moussaye,  comte  de  Plouer,  vicomte  de  Tonqued^c 
et  de  Pomnjerith,  baron  de  IVJarcé,  du  Juch  et  de 
Nogent-sur-Loir,  seigneur  de  Kergoet,  de  Mur,  de 
Launay-Goyon,  de  la  Motte  du  Parc,  etc.,  suivit  aussi 
le  parti  du  prince  de  Condé,  qui  le  nomma  successi- 
vement maréchal-de-camp  et  lieutenant-général  de 
ses  Groupes.  Il  avait  servi  avec  distinction  en  Alle- 
magne et  en  Catalogne.  En  1646^  il  commandait 
plusieurs  régiments  à  la  bataille  de  Nordlingue,  et  y 
fut  grièvement  blessé.  L'année  suivante,  à  la  bataillé 
de  Lens,  il  se  tenait  près  du  prince  de  Condé  pour 
recevoir  et  faire  exécuter  ses  ordres.  Au  moment  le 
lus  périlleux^  il  prit  le  commandement  du  régiment 
e  Villequier,  et,  dans  une  charge  qui  rétablit  le 
combat  et  contribua  à  fixer  la  victoire ,  il  eut  son 
cheval  tué  sous  lui,  fut  blessé  et  fait  prisonnier.  Le 
marquis  de  la  Moussaye  fut  depuis  gouverneur  de 
Rennes.  Il  était  chambellan  du  grand  Condé.  Les 
mémoires  du  ten)ps  rapportent  plusieurs  anecdotes 
ui  prouvent  jusqu^à  quel  point  il  posséda  la  con- 
ance  dé  ce  prince.  (Voir  le  Dictionnaire  des  Aa- 
tailles  ^  la  Vie  du  i^icomte  de  Turenne^  la  Vie  du 
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t^Ton^'kr^twM-.prince  de  Condé  ;  les  Mémoires  de  MoUeville^  etc.). 
ÎS'Jk  SifrînH  avait  épousé,  lel  1  avril  1629,  Henriette^iiherine 
^r  h^JSZi^^ûx^^  LA  Tour  d'Auve&gue,  sœar  du  vicomte  deTurenne 
«ti./«T«r,'.a2e|  fiUg  jg  Heuri  de  la  Tour  d'Auvergne ,  duc  de 
4m  gMiikf,  qoi  crt Bouillon,  pnncc  de  oedan^  maréchal  de  France,  et 
eoticé  dC/ et"  dsd'Elisabeth  de  Nassau-Orange,  fille  de  Guillaume-le- 
K^.'^'Hi,  'k  ^Taciturne,  prince  d'Orange.  Aux  grands  biens,  que 
SîTrïrot,  îia!'e?Zle  marquis  de  la  Moussaye  possédait  en  Bretagne,  il 
ï!!t"M*jîrcatardîajouta  le  comté  de  Quintin  que  lui  céda  Henri  de  la 
gj;'"*!^' J|'»;y*.jJ^Tremoîlle,  duc  de  Thouars,  pair  de  France,  son 
wîS#!*  **"'"*  *  beau-frère.  Il  eut  de  Henriette-Catherine  de  la  Tour 
d'Auvergne  :  , 

f  •  Brandelis  Goyon  de  la  Moussaje,  comte  de  Quendn, 
mestre  de  r^mp  du  régiment  de  Bourgogne.  H  fut  tué  en 
duel  à  34  ans,  en  1651,  par  le  comte  de  Tavannes; 

2*  Henri  Groyon,  marquis  de  la  Moussaje,  comte  de  Plooer 
et  de  Quintin,  yicomte  de  Tonqnedec  et  de  Pommmtb, 
baron  de  Saint- Bonnet  et  de  IVoeent-^ur-Loîr,  marié  avec 
o       Susanne  de  Montgommerjr  et  décédé  sans  postérité  ; 

S*»  Amauri  Goyon  de  la  Moussaye,  mort  célibataire; 

A^  Marie  Groyon  de  la  Moussaye.  Zélée  protestante,  elle 
quitta  la  France  en  4  691  et  se  réfugia  en  Angleterre  où 
elle  mourut  le  8  octobre  4717; 

50  Elisabeth  Goyon  de  la  Moussaye,  mariée;  en  4679,  avec 
René  de  JMontboureher^  marquis  du  Bordage  ,  maréchal 
de  camp,  tué  au  siège  de  Phinsbourg  le  48  octobre  4688. 
Sa  yeuye  lui  survécut  treize  ans  et  mourut  le  4  8  octobre 
4704.  René-Amauri  de  Montbourcher,  leur  fils,  marquis 
du  Bordage,  recueillit  du  chef  de  sa  mère  le  marquisat  de 
la  Moussaye.  Après  sa  mort,  en  4744,  les  marquisats  de  la 
Moussaye  et  du  Bordage  échurent  à  sa  sœur,  Henriette  de 

*  Montbourcher,  épouse  de  François  de  Franquetot,  duc  de 
Coigny ,  maréchal  de  France.  Le  duc  de  Goigny,  leur 
petit-fils,  vendit,  vers  4  780,  la  terre  de  la  Moussaye  â  une 
société  de  spéculateurs  qui  en  firent  raser  les  foi^ts  et  en 
aliénèrent  les  plus  beaux  droits.  Il  ne  reste  maintenant, 
autour  des  ruines  du  château,  qu'un  domaine  dégradé  qui 
ne  représente  pas  le  quart  de  la  valeur  primitive  de  l'an- 
tique seigneurie. 
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BRANCHE  DE   LORGERIL. 

Vil.  Alain  de  la  Moussayb,  chevalier,  capitaine 
de  Rennes  ,  second  fils  de  Guillaume  II,  sire  de  la 
Moussaye,  et  d'Olive  du  Margaix>,  sa  première  femme,  . 
eut  un  commandement  de  gens  d'armes  en  l'armée 
que  du  Guesclin  conduisit  en  Guienne  en  1372.  (  Le 
Baud.4  HisU  de  Bretagne^  p.  342).  En  1378,  suivi  de 
deux  chevaliers  et  de  vingt  écuyers,  il  rejoignit  le 
connétable  en  Normandie,  sous  les  murs  de  Pont- 
Audemer,  et  se  signala  dans  les  assauts  qui  amené» 
rent  la  reddition  de  cette  place.  Alain  de  la  Aious- 
saye  se  trouva  au  siège  de  Cherbourg,  et  prit  part  à 
la  délivrance  de  Saint-^lalo  et  à  la  seconde  expédi- 
tion de  Guienne.  {HisU  de  du  Guesclin^  par  Hay  du 
Châtelet,  pp.  397,  456).  Devenu  capitaine  de  Rennes 
.en  1380,  il  ratifia  en  cette  qualité  le  traité  deGué- 
rande  le  20  août  1381,  ainsi  que  Jean  et  Guillaume 
de  la  Moussaye ,  chevaliers  (  D.  Lobineau^  Histoire 
de  Bretagne^  t.  III,  p.  606).  A  l'endroit  de  cette  der- 
nière citation,  on  a  imprimé  de  la  Houssaye  aulieu  de 
'•  la  Moussaye.Cetteerreur,  souvent  commise,  se  trouve 
dans  Froissard  et  dans  plusieurs  autres  ouvrages.  11 
existe  un  procès-verbal  du  1 6  février  1669,  dressé  et 
signé  par  le  procureur-général  du  parlement  de 
Rennes,  par  M^  de  la  Faluère,  conseiller,  et  par  les 
RR.  PP.,  prieur  et-bibliothécaire  des  Jacobins  de  la 
ville  de  Rennes,  touchant  les  nom^  armes^  deifisef  et 
antiquités  du  seigneuj^ lain  de  la  Mou!^aye,  qui  se 
trouvent  dans  leur  coupent^  tant  en  imprimés  et  ma*' 
nuscrits  qu'en  pierre  et  en  bois.  Il  y  avait  à  Sainte 
Malo  une  tour  maintenant  détruite ,  appelée  la  tour 
de  la  Moussaye,  dont  on  rapporte  la  construction  à 
cette  époque.  D'après  d'anciens  mémoires  de  fa- 
mille, Alain  de  la  Moussaye  avait  épousé  Jeanne  de  »■  hoha»: 
RoHAK.  11  çn  eut  :  c'r.œ!ll,5«"** 

i^  François  de  la  Moussaye,  mort  sans  alliance  ^ 
2*  Roland,  l"  da  nom,  qui  suit/ 
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VIII.  Roland  ob  la  Moussatr,  l*'dunoin,écuyer, 
porta  les  armes  avec  distinction  sous  les  ducs  JeanV 
et  François  II.  II  accompagna  le  premier^  en  U18, 
au  voyage  qu'il  fit  à  Paris  pour  négocier  la  paix  eotre 
la  France  et  l'Angleterre.  Le  duc  donna  une  ordon- 
oance  pour  que  fioland  f&t  payé  des  frais  de  ce 
Yojage  (D.  Morice;  Preuves^  t.  il,  coL  968).  Les  ef- 
forts du  duc  ayant  été  inutiles,  partie  de  ses  troupes 
se  rangea  sous  les  drapeaux  du  dauphin.  Au  mois  de 
janvier,  que  Ton  comptait  encore  1418  (i*.  ^t.),  Ro- 
land de  la  Moussaye,  accompagné  de  son  jeune  fils 
et  de  dix  écuyers ,  se  rendit  au  siège  de  Tours  et 
contribua  prmcipalement  à  la  réduction  de  cette 
place  et  de  son  château.  Le  régent  promit  à  Roland 
de  la  Moussaye  une  récompense  pour  ce  fiiit  d'armes 
si  important,  ef  s^acquitta  de  cette  promesse,  lors- 

Îail  fut  roi^  par  le  don  de  la  maison  noble  et  manoir 
e  la  Férandière ,  en  Poitou  (1)^  proche  la  ville  dç 
Poitiers,  en  laquelle  maison  il  y  avait  colombier,  ga- 
renne et  juridiction.  Roland  échangea  le  fief  de  la 
Férandière  contre  la  seigneurie  de  la  Touche-Tre- 
bry  près  Moncontour.  Plus  tard,  il  veodii  cette  der-^ 
nière  terre  pour  acheter  la  seigneurie  de  Loiigeril, 
agréablement  située  à  trois  lieues  de  Lamballe,  sur 
la  rive  du  Frémur,  non  loin  de  la  mer,  et  s'yfi^  ^^ 
finidvement.  Le  31  décembre  1422,  Roland  signale 
• .— --^^^■■^i^""" 

(i)  Nous  citerons  d'autant  plus  volontiers  les  lettro  de 
Charles  VII,  si  honorables  pour  Roland  de  la  Moussaje,  qa^elies 
font  Toir  que  ce  damier  aTait  eu  M^mihattre  son  heajoMxt  qai 
défendait  la  ville  et  le  chAteaii  de  Town  pour  les  ennemis  da  ml 
«  Charles,  etc.,  considérant  les  bons  et  grands  services  que  notre 
«  bien  ame'  Rolland  de  la  Moussaye  y  e'cnyer,  nous  a  par  lonfr 
«  temps  faîls  en  nos  guerres  en  plusieurs  manières  à  l'eàcontrc  de  . 
«  nos  ennenî»  et  adyersaiT^ ,  et  BeBmement  en  la  rédoc^  <" 
«  notre  obéismocc  des  ville  et  ohastel  de  Tours  esqueb  é^| 
«  lots  Charles  Labb^  et  autres  tenant  le  parti  contraire ,  tsf^ 
(c  services  ledit  HoUand  expoza  et  mit  plusieurs  fois  son  corps  en 
«  péril  et  danger  de  mort  et  y  dépensa  la  plupart  de  5*^^!*?2 
«  et  fut  cause  et  principal  mojen  envers  ledit  Charles  Labbe 
«  autres  de  réduire  et  remMtre  lesdites  ville  et  chaste!  <le  Toun 
4  en  notre  obéissance,  et  qat,  après  ladite  rédadtiaa  aoos  ^ 
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traité  d'alliance  des  états  de  Bretagne  avec  le  duc  de 
Bourgogne.  (D.  Morice;  Preuves^  u  II,  col.  IJ28), 
Roland  de  la  IVIoussa^j^e  fut  compris  dans  la  réforma* 
tion  de  la  noblesse  en  1427.  Il  avait  épousé  Alix  o« 
Saint-Meloir,  fille  aînée  du  seigneur  de  Saint-Meloir.drgulX"à"}o  "o- 
11  eut  de  ce  mariage  d  aux  fils  et  deux  filles,  entre '•"•"***p"°"**'°'^ 
autres  : 

<•  Jean,  dont  Farticle  suit  ; 

3»  GmUaume  de  la  Moussaye,  tué  à  la  guerre,  sans  avoir 
pris  d'alliance; 

V*  Catherine  de  la  Moussaye,  mariëe  a  Pierre  Goyon,  sei- 
gneur de  Vaurouaulti  fils  de  Jean  Goyon,  seigneur  de 
Vaurouault^  et  d'Isabelle,  dame  du  Verger,  Catherine  de 
la  Moussaye  reçut  son  partage  le  H  novembre  1443  (Hist. 
des  Grands  Officiers  de  la  Couronne^  t.  V,  p.  405). 

IX.  Jean  DE  la  Moussaye,  seigneur  de  Lorgeril, 
vivant  sous  les  ducs  François  I*',  Pierre  II,  Ar- 
thur III  et  François  II,  a  eu  pour  enfants  : 

40  François,  dont  l'article  suit  ; 

i<>  Jean  de  la  Moussaye,  mort  célibataire; 

S^*  Roland  de  la  Moussaye ,  que  sa  bravoure  lit  connattre 
dans  les  armes  sous  le  nom  de  Capitaine  Rolande  lues 
mémoires  domestiques  ne  disent  point  s'il  fut  marié  ; 

40  Gilles,  auteur  de  la  Bbaucbe  db  z.a  Folinaib,  rapportée 
à  son  rang  ; 

5<*  Deux  filles  ^  dont  Tune  épousa  le  seigneur  de  Saint- 
Alban, 


m.  mimes  audit  Rolland  de  la  MoûssAye  donner  aucun  don  el  no* 
«  table  office  et  lui  faire  plusieurs  bi^s  en  notre  royaume,  ce  que 
«  n'avons  encore  fait  t  comme  ces  choses  avons  bien  mémoire, 
«  considérant  aussi  que  la  femme  de  feu  Charles  Labbé  étoît  sœur 
«  de  la  femme  dudit  Rolland,  et  que  d*icelle  Jean  de  la  Mous- 
ce  saye,  leur  fils,  est'faérider  eii  partie,  nous  avons  transporté  et 
a  transportons  à  ce  dermer  tous  les  biens  que  feu  Charles  Labbé, 
«  Brise,  sa  femme,  et  Jean,  leur  fils,  possédaient  en  Poitou  au 
«  jour  de  leur  trépas  et  que  nous  avions  confisqués.  A  4  octobre 
«  4  445.  »  (Copie  d'un  vidimus  desdites  lettrés  par  Olivier  de 
Sanitry,  garde  du  scel  aux  contrats  de  la  ville  de  Tours*  se  trouve 
dans  les  Monuments  de  thutoire  de  la  Touraine,  de  P Anjou  e(. 
du  Maine^  reôueillis  par  D.  Housseau^  religieux  bénédictin,  et 
coBservésà  la  Bibliothèque  Royale,  carton  XX VUI).* 
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X.  François  de  la  Moussate,  chevalier,  seigneur  de 
•iBiimiuic:    Lorgeril ,  épousa ,  en  1505,  damoiselle  Marguerite 

t^S"»'  'Lp^t^E  Brbfeillao.  Cette  génération  correspond  à  peu 
«rmè  e1  couronné p,.^g  ^  Tépoque  où  la  Brctagnc  ,  réunie  à  la  France, 
cessa  d'avoir  ses  intérêts  propres  et  ses  historiens 
particuliers.  Les  nobles  Bretons  restèrent  fidèles  à  la 
profession  des  armes ,  mais  leurs  services  cessèrent 
d*étre  recueillis  par  les  annales  du  pays,  ce  qui  ex- 
plique les  lacune^  fréquentes  qui  se  rencontrent  de- 
puis ce  temps  dans  Thistoire  des  familles.  François 
de  la  Moussaye  laissa  un  fils,  qui  suit. 

XI.  Roland  de  la  Moussave,  H""  du  nom,  seigneur 
de  Lorgeril,  fut  élevé  enfant  d'honneur  à  la  cour  de 
Louis  XII.  Après  la  mort  de  ce  monarque  (1516)^ 
Roland  fut  destiné  par  son  père  au  parti  des  armes. 
11  fit  une  partie  des  guerres  a  Italie,  et  à  son  retour, 

d*vgenfVuiUid«îl  s'allia  avec  Jeanne  Goyon  nk  Beaucorps,  fille  de 
*  François  Goyon,  seigneur  de  Beaucorps,  et  de  Louise 
Jouin.  Il  eut  deux  fils  : 

I®  Georges,  !•'  du  nom,  qui  suit; 

•à^  François  de  la  Moussaye,  mort  sans  alliance. 

XII.  Georges  de  la  Moussate,  I"*"  du  nom,  né  en 
1 540«  fit  ses  premières  armes  à  la  bataille  de  Saint- 
Quentin  en  1557.  L'année  suivante,  il  se  trouva  sous 
le  duc  de  Guise  au  siège  de  Calais,  où  il  fut  griève- 
ment blessé  ,  et  perdit  un  bras  en  combattant  vail- 
lamment, dit  un  ancien  mémoire,  pour  chasser  les  i 
Anglais  de  France.  De  retour  en  Bretagne,  il  épousa     I 

eidamoiselle  Gillette  Roqoel  (l),  dont  il  eut  un  fils )     : 
«"TKK*!  Iw^Toussaint  qui  suit.  ! 

XIII.  Toussaint  de  la  Moussate  ,  chevalier,  sei- 
.»  i/n..n      éP®""^  ^®  Lorgeril ,  épousa  damoiselle  Jacquemine 

de  ^b^M  diefDBs  Déserts,  d'une  très-ancienne   famille  de  Bre-     i 

ém  «air  de  deui  ti-  | 

. "        i 

(I  )  GuîUaunfB  Roquel  servait,  en  4  4 1 4 ,  sous  le  connétable  de  Rh      | 
chemont.  Des'gentîJshomnies  de  ce  nom  prêtèrent  serment  panni 
ceux  de  Lamballe  au  duc  de  Bretagne  en  14  57  (D.  Morice,  Prett- 
t^J,  t.  II,  col.  908,  1303,  4S06).    . 


BoQViL  : 
d^argenl,  ft  S  |i 
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4,  5.2  et  1. 
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• 

tagùe,  dont  les  planches  de  D.  Morice  rappellent  les 
sceaux  primitifs  (un  lion^  une  palme).  De  ce  maciage 
esc  provenu:. 

XIV.  Georges  de  la  Moossate  ,  IP  du  nom ,  che- 
valier^ seigneur  de  Lorgerilet  de  Saint-Marc^  marié, 

vers  1640,  avec  Marguerite  Denoual,  fille  de  Jean  i>i«o«al: 
Dénouai,  sieur  du  Gravier,  et  de  Marguerite  Prebeu. 
Par  arrêt  du  23  janvier  1669,  rendu  en  la  chambre 
de  la  réformation  de  la  noblesse  de  Bretagne, au  rap- 
port de  M.  dé  Bréhan,  Georges  de  la  Moussaye  et 
François,  son  fils  atné,  furent  déclarés  nobles  d*an- 
çienne  extraction  et  maintenus  dans  la  qualité  de 
chevaliers.  Georges  fit  viser  dans  cet  arrêt,  la  filiation 
de  sa  branche  et  de  celle  de  la  Folinaie^  depuis  Ro- 
land de  la  Moussaye ,.  son  cinquième  aïeul,  mari 
d'Aliette  de  Saint-Meloir.  Georges  laissa  deux  fils  : 

I»  François  de  la  Moassaye^  cheTalier.  11  continua  la  bran- 
che atnée  sous  la  d^aomînation  de  seigneurs  dk  Saiht- 
Marc  et  du  Pbsle.  Cette  branche  s^est  honorablement 
soutenue  Jusque  vers  le  commencement  de  la  rëyolution^ 
époque  à  laquelle  elle  s'est  éteinte.  La  veuve  du  dernier 
seigneur  de  Saint-Marc  est  dëcédée  à  Saint-Brieiie,  en 
I8S9,  âgée  de  &6  ans; 

2**  Sébastien,  qui  suit. 

XV.  Sebastien  de  la  Moussaye,  chevalier,  sei- 
gneur de  Lorgeril,  épousa  damoiselle  Renée  de  Saint-  m  SAi>T«oi»Ai  r 
GuÉDAs,  fille  puînée  du  seigneur  de  Saint-6uédas,d'o^4\4,  *'°''^ 
vicomte  de  Saint-Denoual  et  de  Pianguenoual.  Se- 
bastien mourut  jeune,  laissant  une  fille  çn  bas  âge, 

qui  lui  survécut  peu.  Sa  veuve  se  remaria ,  dissipa 
tous  les  biens  de  sa  fille^  et  vendit  la  terre  de  Lor- 
géril ,  que  les  seigneurs  de  Saint-Marc  s^efforcèrent 
inutilement  de  recouvrer. 

« 
BRANCHE  DE  LA  FOLINAIE, 

seigneurs  de  la  Yillcgcbrif  et  de  la  Vieuville. 

X.  Gilles  DE  LA  MoussAVE  ,  écuyer,  quatrième  fils 
de  Jean  de  la  Moussaye,  seigneur  de  Lorgeril,  eut 
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• 

en  partage  la  terre  de  Gueravilly,  démembrement 

de  Lorgeril,  qu'il  échangea  contre  la  terre  de  la  Fo- 

•r  eS""'"  *•  *     1*°^'^®-  '^  servit  dans  la  marine  royale.  Il  épousa  da- 

Mbirr^uii!pM.élmoiseU.e  Marie  Goures,  issue  par  plusieurs  généra* 

r.Ti'r"""''*^'tians  de  Jean  Goures,  lequel  servait,  en  1419,  dans 

larmée   du  dauphin,   régent  de  France,  avec  19 

écu^ers  de  sa  compagnie.  En  1437,  Eon  et  Pierre 

Goures  sont  inscrits  parmi  les  nobles  de  Goello  qni 

prêtèrent  serment  de  fidélité  au  duc  de  Bretagne. 

(D.  MoHce ,  u  II,  col.  9 1 9,  1 308). 

XI.  Fran^îois  de  la  Moxjssatb^  I**  du  nom,  écuyer, 

S«igU6iir  de  la  Folinaîe^  fils  de  Gilles  de  la  Moussaye 

et  de  Marie  Goures,  épousa  damoiselle  Françoise  des 

d».r,ÎXr<i'or.R<>*»«*s»  fil*e  de  N....  des  Rondiers,  seigneur  delà 

Ooik.  Il  èû  eut  Julien,  qui  a  continué  la  postérité. 

Xit. Julien  db  la  Moussaye  >  chevalier,  seigneur 

de  la  Folinaie.,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  servit 

avec  distinction  sous  Henri  IV  et  sous  Louis  XIII.  Il 

Goto»  :       épousa,  cul  585,  Pcrronnelle  Goyon,  dapaedelaVille- 

.comme,  la  p.  20.  g^gj.jjf^  Jg  Bcaussais,  des  Noes,  de  la  Vieuville,  de  la 

Villaumont,  de  la  Villedaniel  et  des  Métairies.  De  ce 

mariage  sont  issus  : 

4 <>  Charles,  dont  on^va  parler; 

a*  Mathuiim  de  la  Moussare,  ^uyer,  seigneur  de  SeaoasuV 
. ,  . ,   ,mméy  60  4  05^  »  avec  Laurence  BouUain^  de  la<pdk  û 

.  ;  ,  eut  un  ÇIs  : 

I  Jçaii  de  la  Moussaye,  ëcuyery  seigneur  de  Beaussûs,  <pQ 

■  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  d'ancienne  extraction, 

'  '     "^      ëh  1660,  conjointement  avec  les  seigneurs  deLoi^ 

•  '      ril  et  de  Saint-Marc,  ses  atnés.  H  avait  épousé,  » 

\     •  .  1688,  Louise  des  Rondùrs,  et  en  eut  : 

A.  Georges  de  la  Moussaye,  mort  sans  postërité-, 

B.  Jean  de  la  Moussaye,  déc^ë  sans  aToir  pré 
d'alliance; 

G.  Louis  de  la  Moussaye,  seigneur  de  Beaussais, 
mari^,  en  1695,  avec  demoiselle  Anne  Couont 
fîlle  du  seigneur  de  la  Faye-Gotton.  H  ne  lu»* 
qu'une  fille  : 

Demoiselle  de  la  Moussaye,  dame  de  Beaussak, 
mariée  à  M.  le  Bouetoux  de  Be/^erae, 
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XIII.  Charles  Df.  la  Moussatb,  seigneur  de  la  Fo- 
lioaie,  de  la  Villeguerif,  de  la  Vieuville,  de»  Noes, 
de  la  Villedaniel  et  des  Métairies,  fut  compris  ainsi 
que  ses  cinq  fils  dans  Tarrét  rendu  pour  sa  famille 
par  la  chambre  de  la  réformation  de  la  noblesse  de 
Bretagne,  le  23  janvier  1669,  arrêt  qui  la  maintint 

dans  son  ancienne  extraction  et  dans  la  qualité  de^,^  àvS!^  du 
chevalier.  Il  avait  épousé  damoiselle  Françoise  BfiR-iid>iè.  i«  i»u  cm. 
THO,  fille  de  Jean  Bertho,.  seigneur  de^flpcoubli^re,!!!'^ 
et  de  Marguerite  Mouesan.  Les  noms  ^eurs  enfants***^''"  •*"  '*'*"• 
sont  : 

l»  René,  qui  suit  j 

a^  Philijppef  auteur  de  la  BftAflCiiJi  oft.  la  GHistUTi,  men- 
tionnée d-après  ; 

S<>  Jean  de  \k  Môussaye,  seignear  des  Mëtaiiies,  marié  : 
4**  a^ec  damoiselle  a..,  de  la  BoutxiJère^  morte  satis  en- 
fants ;  V*  avec  damoiselle  Marie  Marin,  dont  un  fils  : 

Jean  de  la  Moussaye^  seigneur  des  Métairies,  mort  au 
service.  Il  ne  fut  pas  marié; 

40  François  de  la  Moussaye,  seigneur  des  Noes ,  marié  avec 
damoiselle  Jeanne-Françoise  Govbin.  Leur  fils  : 

Charles  de  la  Moussaye,  seigneur  des  Noes,  n'eut  de 
son  mariage  avec  damoiselle  N...  ^e  Bùthfrely  dome 
de  la  Chevrie^  qu'une  fille  ; 

Claire -Victoire  de  la  Moussaye,  alliée  à  messirje 
François-Bertrand  de  Botherely  dievalier,  sei- 
gneur du  Plessix  ; 

5*  Sébastien  dé  la  Moussaye,  seigneur  de  ta  Villedaniel, 
marié  avec  damoiselle  Claude  U  Roy,  11  eut  pour  fille 
unique  : 

Renée  de  la  Moussaye,  épouse  de  René  de  la  CkùUé^ 
seigneur  de  la  Haute-Mettrie. 

XIV.  René  nE  la  Moussaye,  chevalier,  seigneur 

de  laVilleguerif  et  de  la  VieuviUe,  éipou8a>  vers  1645,      ^^^^^ . 
damoiselle  Mathurine  Lambert,  fiÛe  de  N...  ^»^c*'^2;,*"*;i7'j.î;  *"'* 
seigneur  de  Lorgeril  en  Plorec.  Il  eut  pour  fils  : 

XV.  Pierre  de  i*a  Moussaye,  seigneur  de  la  Ville- 
guerif et  de  la  Vieuville,  capitaine  au  régiment  de 
Saint-Mesme,  puis  commandant  des  milices  de  Bre- 
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;u«alefl,  au  léo- 


de  k"  îi^irVuiéo-^S"®'  ^'  épousa  damoiselle  Jacquemine  de  Bb£haj!i, 

r«rd  d'«rgenU  et  611  CUt  1 


"|o  Victor-Martial,  mentionné  ci  aprè»; 
S*  N...  de  la  Moossaye, 
50  N.»,  de  là  Moussaye, 


l.N...delaMoa8saye,      j     ^^i^„_ 


Ll  GotIM 

eo«pé,  •( 
■  5  tèles 


rdeîîTd.  ^^'«  Vîctor-Martîal  de  la  Moussaye,  seigneur  de 
s«i>H>.iaini)a«è.BdêIa  Y îUegueg^^  eut  de  son  mariage  avec  damoiselle 
SSI!!rchl!rgé*dw Françoise  l?|9Piobeen^  une  fille  unique  t 

croÎMant  d'or  ;  aa  2 
d'argeut,  i  5  U*»» 

ondées  d'aiur.  Françoise  de  la  Moussaye ,  dame  de  la  Vilicgùerif ,  mariée^ 

en  1754  ,  avec  messire  Augustin  de  RuellcM,  seigaeuT  du 
Tiercent.  Dans  le  cours  de  la  rëvolutioo,   cette  dame, 
:  sans  en£ants  et  affaiblie  par  l'âge  et  les  infirmiUs,  fat  ame- 
née par  des  conseils  intéressés  .à  disposer  de  ses  biens,  qui 
.   étaiei^t,  çonsîdérables  et  dont  Its  anciennes  lois  assuraient 
. .  J^  rcTersion.  au  marquis  de  la  Moussayç,  ^ors  émigré. 


BRANCHE  DE  LA  CHESNAYE. 

Marquis  de  la  Moussaye, 

"XIV.  PhiHppe delà  Motissaye,  chevalier,  seigneur 

de  la  Folinaie,  second  fils  de  Charles  de  la  Moussaye, 

seigneur  de  la  Folinaie,  de  la  Villeguerif,  etc.,  et  de 

Françoise  Bertho,  est  compris  avec  son  père  et  ses 

frères,  dans  Farrêt  de  la  cnambre  de  la  réformation 

de  Bretagne,  qui  les  maintint  en  1669  dans  leur  an- 

piiomcn  :     cienne  extraction.  Il  avait  épousé  damoiselle  Jeanne 

dïfïïid^^auiotPjfii^^^^cHE,  fille  du  seigneur  du  Tertre-Pin,  feimille 

onfiéa  d'or.  portéc  daus  les  plus  anciens  rôles  de  la  noblesse  de 

Bretagne.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

•  t^  Toas&aint^  de  la  Mouissaye»  seigneur  de  la  Folinaie,  marié 
avec  damoiselle  Renée  de  Foniual,  dame  de  Pontcomoo, 
dont  il  n'^t  qu'une  fille  morte  en  bas  âge  ; 

9*  Maurice  de  la  Moussaye,  capitaine  de  vaisseau,  chevalier 
de  Tordre  de  Saint-Louis.  En  468S  il  était  au  senrioe 
comme  garde  de  la  Marine.  En  1689,  au  retour  du  com- 
bat de  Bantry,  comme  il  allait  désarmer  à  Ro(;hefort,  il 
fît  partie  d'une  attaque  de  chaloupes  françaises  qui  eniB- 
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véreot  à  Taborclage  une  frégate  ostendaise.  11  eat  un  bras 
emporté  dans  cette  action.  Il  n'en  continua  pas  moinl.de 
servir  le  roi.  En  1693  il  fut  fait  lieutenant  de  vaisseau 
et  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Louis  en  4  700.  Il  com- 
mandait la  frégate  la  Chasse  lorsqu'en  1 706,  protégeant 
un  convoi,  il  attaqua  et  prit  à  Tabordage  une  frégate  an- 
glaise (Etat  de ser\>ices  délivré  au  Havre  le  \%  novembre 
1715,  carton  14  ,  n<»  76,  et  carton  19  ,  n^  1^).  Depuis  il 
fut  fait  capitaine  de  vaisseau.  Il  mourut  en  célibat  j^ 

S"*  François,  II*  du  nom,  qni  suit  ; 

4«  N...  de  la  Moussaye,   (     ^^^  ^„  ^^.^^^  j„  ^j^ 

5*  N...  delà  Moossaye, 


::! 


XV.  François  DE  LAMonssATB,II'du  nom,  seigneur 
de  la  Cfaesnaye,  eommandant  pour  le  roi  à  Saint-Do- 
mingue, n*avait  eu,  comme  cadet  d*une  branche  ca* 
dette,  qu'un  très-modique  patrimoine;  mais  la  nature 
Tavait  doué  d'un  espritactif  et  intelligent,  d'une  intré- 
pidité rare,  et  ces  qualités  ne  restèrent  pas  stériles.  Il 
s'embarqua  à  Brest,  sur  un  vaisseau  de  guerre,  comme 
simple  volontaire,  sans  désirer  aucun  rang  dans  la 
marine  royale  où  servaient  ses  frères.  N'étant  pas 
assujetti  aux  règles  <lu  service,  il  put  prendre  part  à 
toutes  les  expéditions  périlleuses,  et,  passant  succes- 
sivement sur  plusieurs  bords  dans  diverses  escadres, 
il  se  distingua  dans  une  foule  de  combats  de  terre  et 
de  mer  livrés  pour  la  plupart  aux  InSes  occidenta- 
les, où  les  Français  commençaient  alors  à  foiiiier  des 
établissements.  Après  quelques  années  le,  comman- 
dement de  la  partie  sud  de  l'Ile  de  Saint-Domingue 
lui  fut  confié  par  le  roi  avec  le  grade  de  colonel, 
commandement  dans  lequel  il  a  laissé  les  plus  hono- 
rables souvenirs.  Il  avait  reçu  de  vastes  concessions 
territoriales  qui  fructifièrent  entre  ses  mains.  Mais 
cédant  au  désir  de  revoir  sa  patrie,  il  vendit  ses  biens 
de  Saint-Domingue,  et  du  produit  de  cette  vente  il 
acquit  les  seigneuries  du  Pontgamp,  de  la  Ghesnaye- 
Tanio ,  de  Beaulieu^  un  hôtel  à  Bennes  et  quelques 
autres  propriétés.  La  fortune  qu'il  avait  faite  aux 
Indes  occidentales  lui  fit  donner  danâ^  son  pays  le 
surnom  de  la  Moussaye  (Indien.  A  son  retour  en  . 
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DR  LA  ChO«I  r  ^         ^  ^  -        .        ■»a         •■•  ,*-*  ^11 

<»'»'8«»».*^»cboM«i- France  il  épousa,  en  17 14,  Emilie  de  la  Cboue,  fille 
quérir  ««mVrèn'êtd  ives  de  Id  Cboue,  écuyer,  et  de  Françoise  Bernard. 
allumées  de  g»«a-jj  ^^^^  j^  ^^  mariage  quatre/ fils  : 

4<*  Françoîs-Victor,  dont  l'article  suit; 

2*  Maurice-Eenë  de  la  Moossaye,  seîgner  de  Beaulieu,  officier 

au  régiment  de  Marsan,  tué  dans  la  guerre  de  1742.  H 

fte  fut  pas  marie'  ; 
3**  Alexandre  de  la  Moussaye ,  officier  de  la  marine  royale. 

Il  a  péri  sur  le  vaisseau  Vuikyon  en  1750  ^ 
4«  Joseph -Gilles -François,  auteur  d^nne  Brahchb  ktablii  is 

Artois  (ci-après p.  SI). 

XVI.  François-Victor ,  comte  de  la  Moussayb  , 
seigneur  du  Pontgamp,  de  Beaulieu,  de  la  Chesnaye- 
Tanio,  de  la  Villéon  et  de  la  Sourdière,  officier  de 
la  marine  royale,  quitta  Jeune  encore  le  service,  et, 
ayant  fixé  sa  résidence  à  Rennes,  il  s'occupa  avec 
zèle  et  talent  de  Fadminiètration  de  la  Bretagne^  qui, 
comme  on  le  sait,  se  régissait  elle-même  :  il  fut  lun 
des  membres  les  plus  considérés  de  Tordre  de  la 
noblesse,  et  presque  constamment  commissaire  des 
états.  Il  motgrut  en  1778,  Il  avait  épousé,  en  1740, 

d«f^IaiM"'uêroiiAnne-Jeanne-Gabrielle  le  Mintier^  fille  de  Pierre  le 
«iir«Me  d'argent.   ]y[imier,  seigueur  des  Granges,  et  de  dame  Rade- 

Sonde  de  Boisgelin.  De  ce  mariage  sont  issus,  outre 
eux  garçons  morts  en  bas  âge  : 

4<*yictor-François-Geryai8,  qm  sait; 

S<>  François-Auguste-Féliz ,  auteur  de  la  Sbcohdb  BtAVCii 
ACTVELLs,  dont  CD  parlera  ci-après  ; 

S*  Françoise-Anne-Emilie  de  la  Moussaye  ,  née  en  4741 , 
religiease  à  l'abbaye  royale  de  Saiot-Greorges  à  Rennes; 

4«  Marie-Anne  de  la  Moussaye,  née  en  I74f ,  mariée  stic 
N...  Pùfuet ,  comte  de  Montreail»  frère  aine  de  ramiial 
de  la  Motte-Piquet; 

5*  Emilie  de  la  Moussaye,  née  en  1750,  mariée  avec  Lorâ 
Prévost,  seigneur  de  la  Tooraudais,  officier  de  la  maiiac 
royale  j 

60  Renée  de  la  Moussaye ,  née  en  1 754 ,  morte  sans  alliance. 

XVII.  Victor-François-Gervais ,    marquis   db  tk 
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MoussAYE,  né  en  1752,  chef  des  nom  et  armes  de  la 
maison  de  la  Moussaye  depuis  Textinctlon  dé  la 
branche  de  Saint-Marc,  obtint  du  roi  Louis  XVIII, 
le  7  mars  1818,  des  lettres  patentes  du  titre  hérédi- 
taire de  marquis,  enregistrées  à  la  cour  royale  de 
Rennes.  £n  1788,  il  fut  Tun  des  députés  que  la  no  • 
blesse  de  Bretagne  envoya  à  la  cour  du  roi  Louis  XVI. 
Emigré  en  1 791,  il  porta  les  armes  aussi  longtemps 
que  d'anciennes  blessures  le  lui  permirent.  Il  rentra 
en  France  en  1802  et  mourut  à  Saint-Brieuc  en  1819. 
II  a  laissé  quelques  écrits  qui  portent  Fempreinte 
d'un  esprit  supérieur  et  <:uliiVé.  H  avait  épousé,  en  j,J2biiiTîriro« 
1772,  Sainte^Louise  dbs  Coghets  (d'une  famille  d'an-'i'**««<»"*f«p«»*»«*" 
cienne  cheyalene)  morte  en  exil  en  Angleterre.  Elled^Ameruuwdumê- 
*était  fille  unique  de  Louis  des  Cognets^  seigneur  des"^' 
Hayes,  de  Belouse,  et  de  Saint-Clavien,  et  de  dame 
des  Cognets  de  THôpital,  qui  devint  rhéritière  de 
cette  branche  par  la  mort  de  Toussaint  des  Cognets, 
son  frère,  comte  de  FHÔpital,  vicomte  de  Pléhérel, 
capitaine  des  vaisseaux  du  roi.  La  fortune  foncière 
du  marquis  et  de  la  marquise  de  la  Moussaye,  réunie, 
se  composait  des  terres  et  seigneuries  du  Pontgamp, 
de  Beattlieu,  de  la  Vieuville-au-<Stnéchal,  de  la  Ville- 
guerif,  de  Ja  vicomte  de  Pléhérel,  des  seigneuries 
des  Haye$,  de  Camé,  du  Menubois^  de  Belouse,  de 
la  Vill^-Tanet  et  des  Fermes.  Les  confiscations  ont 
dévoré  ces  grands  biens^  dont  il  reste  à  peine  qnael- 
ques  débris»  Du  mariage  de  Victor,  marquis  de  la 
Moussaye,  et  de  Sainte  des  Cognets  sont  issus,  outte 
trois  filles  mortes  en  bas^âge  : 

f  <»  Casimir  de  la  Moussaye.  Attache  comme  oâScier  à  l'ëtat-* 
major  de  Tarmëe  royale  débarqua  sar  la  plage  de  Quibe- 
ix>n ,  il  fit  partie  d'un  corps  d'avant-gàrde ,  qaî  après 
quelques  progrés  rapides  fut  attaqué  le  5  juiUet  1 798,  à 
Landevan,  par  Parmee  rëpublicaine.  Les  soldats  que  con- 
duisait M.  de  la  Moussaye,  accablés  par  le  nombre  et  peu 
aguerris,  se  débandèrent;  lui  tint  ferme  et  se  fit  tuer.  Il 
était  âgé  seulement  de  I S  ans.  (Voir  les  Mémoires  de 
MM.  de  Vauhan  et  de  Villeneuve  et  toutes  les  relations 
de  Texpédition  de  Quiberon); 

2<^  Louis-Toussaint,  dont  l'article  suit  \ 
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• 
S*  Paul,  comte  de  la  Mouasaye,  capitaine  aux  hussards  de  la 
garde  royale,  mort  à  Tâge  de  29  aos  le  95  décembre  1 8S«. 
11  a^ait  fait  la  campagne  d'Espagne  en  I8S5,  et  reçu 
la  décoration  de  la  Légion-d'Honneur  sur  le  champ  de 
bataille; 

4<*  Adélaïde  de  la  Moussaye,  mariée  à  Louis  de  F'isdelou, 
marquis  de  Bédée«  officier  supérieur  de  cavalerie,  cheva- 
lier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  commandant  de  la  garde 
d^honnenr  de  Rennes,  mort  en  1836,  sans  postérité; 

5^  Victorine  de  la  Moussaye,  mariée  avec  Stanislas-Armand 
de  Lorgerilm 

XVIIL  Lonis-Toussaint,  marquis  de  la  Mocssatb, 
pair  de  France,  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis, 
commandeur  de  la  Légion-d^Honneur,  gentilhomme 
de  la  chambre  des  rois  Louis  X  VIII  et  Charles  X,  est 
né  à  Rennes  le  1 5  novembre  1 778.  Officier  d  artillerie 
dans  rémigration,  il  fit  la  campagne  qui  se  termina 
par  la  catastrophe  de  Quiberon.  Après  la  pacification 
(  1801  )  il  revint  en  France  et  fut  successivement 
attaché  à  Tétat-major  de  la  grande  armée  depuis  la 
bataille  d*Iéna  jusqu'à  la  paix  de  Tilsitt,  intendant 
de  la  haute  Autriche  en  1809,  de  la  Carinthie  en  1810 
et  de  la  Carniole  en  1811,  ministre  de  l'empereur 
près  la  république  de  Dantzie;,  préfet  du  départe- 
ment du  Léman;  et,  depuis  Ta  restauration,  chargé 
d^affaires  durant  deux  ans  à  la  cour  de  Russie,  en- 
voyé extraordinaire  et  ministre  plénipotentiaire  près 
le  roi  d'Anglerre  et  de  Hanovre  en  1 8 18,  près  du  roi  de 
Wurtemberg  en  1 8 1 9,  près  duroi  de  Bavière  en  1821, 
puis  en  1827  près  du  roi  desPays-Bas,  Guillaume  I<«, 
président  du  collège  départemental  des  Côtes  du 
Nord  le  13  octobre  1820,  et  trois  fois  élu  dépu^ 
^ar  ce  département  en  1820,  1824  et  1827,  et  enfin 
pair  de  France  le  11  septembre  1835.  La  Biogra- 
phie des  Hommes  du  Jour,  de  MM.  Sarrut  et  Saint* 
Edme,  rappelle  avec  détail  les  faits  qui  se  rattachent 
à  la  carrière  du  marquis  de  la  Moussaye  et  les  appré- 
cie avec  impartialité.  Son  caractère  politique  semble 
tracé  dans  ces  paroles  que  lui  adressa  Louis  XVIII, 
lorsqu'il  lui  fut  présenté:  «c  Je  suis  heureux  de  trouver 
des  Français  qui  unissent  d'anciens  sentiments  d^at- 
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tachement  à  rexpérience  des  choses  nouvelles,  »  pa- 
roles qui  renferment  toute  la  pensée  de  ce  prince^ 
Talliance  du  progrès  social  et  des  institutions  monar- 
chiques. Le  marquis  de  la  Moussaye  a  été  nommé 
chevalier  de  Fordre  de  Saint-Louis  le  5  septembre 
1814,  grand-croix  de  Tordre  de  la  Couronne  de  Ba- 
vière en  1825  et  commandeurdela  Légion-d'Honneur 
en  1839.  Il  a  épousé,  le  21  juin  1821  ,  Alexandrine  oilaBocmo- 
DB  LA  RocHBFOUCAPLD,  péc  le  1 9  mars  1801,  fiU^t^,.,/"";^, 
d^AIexandre— Armand-Louis-Henri,  comte  de  la  "Ro-à^^^r'ASch^yrou* 
chefoucauld-Cousage^ colonel  de  cavalerie, chevalier écMbl^'baLu tZ 
de  Tordre  de  Saint-Louis  (fils  du  comte  de  la  Bocb^^''  ^^""^ 
foucauId-Gousage,  vice-amiral,  grand  croix  de  Tordre 
de  Saint-Louis,  et  de  Louise-Françoise  de  Roche- 
chouart),  et  de  dame  Marie-Anne-Marguerite  de 
Oiery,  aune  très-ancienne  famille  de  Nivernais  , 
alliée  entre  autres  à  la  maison  de  Courtenay  et  qui 
a  donné  deux  évéques  à  1  église  de  Nevers.  ï)e  ce 
mariage  sont  issus  : 

• 
I®  Louis- Alain-Guillaume-Olmer  de    la  Moussaye,  ne    a 
Bruxelles  le  S 8  avril  1 8S0  ; 

S"  Georges-Maiirice-OliTier-Marîe  de  la  Moussaye,  né  à  Paris 
le  20  avril  4  858; 

•  S9  Marie  de  la  Moussaye,  mariée,  le  1 0  juin  4  847,  avec 
Eugène,  comte  </tf  f^iry^  fils  atnë  du  comte  de  Viry,  chef  de 
*  cette  illustre  maison,  lieutenant-général  de  mer,  comman- 
dant en  chef  la  marine  sarde,  et  de  dame  Lock,  fille  de 
Charles  Lock  et  de  Cécile-Marguerite  Ogilvie ,  petite- 
fille  de  Jacques  Fitz-Gerald,  duc  de  Leinster,  en  Angle- 
terre ; 

4«  Elisabeth  de  la  Moussaye; 

5*  Marguerite  de  la  Moussaye  ; 

6*  Qaire  de  la  Moussaye. 


SECONDE  BRANCHE  ACTUELLE. 

XVn.  Frauçois-Augustin-Félix ,  vicomte  de  la 
MoussATS ,  seigneur  de  la  Chesnaye-Tanio ,  ne  en 
1757,  colonel  de  cavalerie,  chevalier  de  Tordre  de 
Saint-Louis  ,  second  fils  de  François-Victor,  comte 
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de  la  Moussaye,  et  d'Anne-Jeanne-Gabrielle  le  Min* 
tier,  était  officier  au  régiment  Royal,  cavaleiîe,  lors« 
ou'il  émigra  en  1 79 1  •  Après  la  campagne  des  princes^ 
il  rejoignit  les  défenseurs  de  la  cause  royale  en  Bre- 
tagne et  y  eut  un  commandement.  Il  prit  part  à  près* 
que  tous  les  combats  qui  se  livrèrent  à  cette  époque. 
La  funeste  issue  de  Texpédition  de  Quiberon ,  où  il 
servit  dans  le  corps  d'armée  commandé  par  le  che- 
valier de  Tinteniac,  ne  lui  fit  point  poser  les  armes  ; 
il  continua  à  lutter  contre  des  forces  supérieures 
aussi  longtemps  qu'il  y  eut  des  troupes  royalistes 
réunies.  (Voir  les  Mémoirps  de  MM.  de  Puisaye^  de 
FïUeneui^e,  de  F'auhan,  etc.).  Les  princes,  frères  de 
Louis  XVI ,  le  nommèrent  marécbal-cle-camp.  En 
ISH)  le  vicomte  de  la  Moussaye  se  rendit  à  Pians 
pour  complimenter  le  roi  Louis  XYIII  au  nom  dé  la 
de  Mbh^rViartiioblesse  de  Bretagne.  11  est  décédé  en  1837,  laissant 
mî2b"éi'dr'V««-^®  ^^^  mariage  avec  demoiselle  N...  de  Lesq^kh  db 
**'  LA  ViLLEMENEcsT  trois  fils  et  dcux  filles  : 

I*  Amauri-Eugène,  qui  sait  \ 

2°  Victor  de  la  Moussaye ,  officier  supçrieur  d'iufauterie , 
mari^  avec  Hélène  Mac  Grath^  d^une  ancieniie  famille 
d^Irlande.  H  a  de  ce  mariage  deux  (ils  et  une  fille  ; 

5^  François  dé  la  Moussaye,  conseiller  de  préfecture ,  maAié 
ayee  Marie  Mac^Grath,  dont  aussi  deux  fils  et  une  fille  ^ 

40  Cécile  de  la  Moussaye,      |      ^^^  ^^^^^ 

S®  Amélie  de  la  Moussaye,    ( 

XVIII.  Amauri-Eugène,  vicomte  de  la  Moussa  te, 

capitaine  de  dragons,cheyalier  de  laLégion  d'Honneur 

et  de  Tordre  de  Saint-Ferdinand  d'Espagne ,  a  fait 

avec  distinction  les  campagnes  de  Russie  et  d'Es- 

Tim»  :     ^  pagne.  Les  graves  blessures  qu'il  y  reçut  le  forcè- 

dWp™MÎii**de''^^ï  jeune  encore,  de  quitter  le  service.  Il  a  épousé 

j;^*"^,*^Jj;^^^»l^»  Angélique  Thierbt;  2®  demoiselle  Fouhnier  de 

f^iiÀ  'd.**^*""^'^*'^^'  famille  noble  et  parlementaire.  Du  premier 

^S^gée'dtf  8  betnû  mariage  est  né  : 

Alain  de  la  Moussaye. 
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BRANCHE  ETABLIE  EN  ARTOIS. 

XVI.  Joseph-Gilles-François  db  là  Moussatb,  sei- 
gneur de  la  Folinaie^  c^^uatrième  Bis  de  François  de 
la  Moussaye,  seigneur  de  la  Cbçsnaye,  et  d'Emilie  de 
la  Choue,  fut  successivement  officier,  puis  capitaine 
au  régiment  de  Provence ,  chevalier  de  Tordre  d,e 
Saiat-JLouis  et  pensioiv^ire  du  roi.  Enferjtué  dan^ 
Cassel,  en  1762,  il  défendit  avec  100  hommes  seule* 
ment  une  redoute  que  les  ennemi^  at^quèrent  avçc 

S  tus  de  2»000  hommes^  et  qu'ils  furent  obligés 
'abandonner  après  y  ayoir   perdu  beaucoup  de 
monde.  Joseph  de  la  Moussaye  se  maria  deui:  fois: 
1®  le  â  mai  4754,  2»vec  LouiseFrançoise-Jos^phe  d^  ^  oiii 
Habcues,  d'une  maison  considérable  d'Ar{ois.  IlKiTJùiMf '.umdioÛ 


n'eut  de  cette  première  union  que  deux  enfants/" 
morts  jeunes;  z    1^  26  octobre  1784,  avec  Bernar- 
dine-Isabelle-Marie GA(i,LàRD  d'Alquins,  de  laquelle^*'***" •'^"^""■= 
sont  issus: 


I*  Joseph,  qui  sait  ; 

S*  Demoiselle  de  la  M oussaye,  mariée  avec  Henri  le  Sergeani, 
baron  de  Bayenghem,  député,  et  président  du  conseil  gé- 
qéral  du  Pas  de  Calais,  depuis  pair  de  France  ; 

S*  Demoiselle  de  la  Moussaye. 

XVII.  Josepl^pB  LA  Moi}8$ATB ,  titré  comte  de  la 
Moussaye  9  par  lettres  patentes  du  roi  du  mois  de 
juillet  1826,  naquit  en  17S7*Sorti  en  1805  de  Fécolè 
militaire  de  Fontainebleau  ^  il  fit  toute»  les  guerres 
depuis  cette  époque  jusqu'à  la  restauration^  et  gagnf 
tous  ses  grades  sur  le  champ  de  bataille,  Il  fut  blessé 
devant  Dantzig  le  15  mai  1807,  puis  à  Friedland  le 
14  juin  de  la  même  année.  En  1808,  Joseph  de  la 
Moussaye  était  aide-de-camp,  du  général  Schramm, 
commandant  eu  Espagne  une  brigade  suisse.  Peu 
d'instants*  avant  la  oataille  de  Baylen  (19  juillet) 
un  colonel  de  carabiniers  espagnols ,  d'une  stature 
cofossale  ,  s'avança  sur  le  front  de  cette  brigade, 
défiant  les  officiers  à  un  combat  singulier.  Joseph  de 
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la  Moussaye  s^ëlança  le  premier,  et  après  une  lutte 
acharnée,  Tespagnol  tomba  mort.  Joseph  avait  reçu 
un  coup  de  sabre  au  bras  gauche,  mais  Faction  gé- 
nérale s*engageant ,  il  combattit  toute  la  journée  et 
eut  deux  chevaux  tués  sous  lui.  Ce  fait  d'armes,  digne 
des  anciens  preux,  est  consigné  dans  une  déclaration 
revêtue  de  la  signature  de  tous  les  officiers  de  la 
brigade  suisse.  Blessé  devant  Vitepsk  en  1812,  et 
au  retour  de  Moscou ,  il  fut  nommé  officier  de  la 
Légion  d^Honneur  sur  le  champ  de  bataille  de  Lut- 
zen  le  2  mai  1813.  Le  19  du  même  mois,  deux  jours 
avant  la  bataille  de  Bautzen,  Joseph  de  la  Moussaye, 
alorè  chef  d#  bataillon  au  IZi^  de  ligne,  soutint  à 
Weissing,  avec  deux  bataillons  qu'il  commandait, 
tout  l'effort  du  corps  prussien  d'Yorck  et  d'un  corps 
russe.  Les  deux  tiers  de  ses  soldats  tombèrent  à  ses 
côtés.  Cette  résistance  opiniâtre  dégagea  le  5*  corps 
de  la  grande  armée  commandé  par  le  général  de  ili* 
vision  Lauriston,  qui  se  trouvait  compromis.  Joseph 
de  la  Moussaye  fut  nommé  colonel  à  la  suite  de  cette 
*  action.  Il  reçut  de  nouvelles  blessures  à  Goldberg  le 

19  août  1813,  et,  le  29  du  même  mois  à  Lowemberg, 
où  percé  de  huit  coups  de  lance,  il  fut  fait  prison- 
nier. Le  comte  de  la  Moussaye  est  mort  le  4  janvier 
1829,  à  rage  de  42  ans.  Le  18^  régiment  d'infenterie 
légère,  qu'il  commandait,  fit  élever  un  monument  à 
sa  mémoire  dans  le  cimetière  de  laff^me  d'Angers.  Il 
nCoLVRt     avait  commandé  auparavant  le  régiment  de  Hohen- 
d?'ÇI!>uiw,'V'^i'<>he.  De  son  mariage  avec  Sophie  ob  Coluet,  dune 
fcCcin'*!!!i**Mtorrt'!®°^*®°°®  femille  originaire  de  Bruges,  il  a  laissé 
bMqné  et  iMinbré  quatre  fils  :  , 

fl  or,  ehaperwiné  de  ' 
fveules,  eC  ««eoglé 

de  1  breodiei  d'eii.         |  o  Gustave  dc  la  Moussa  ve  ; 

vier  de  tmople.  ^  *'     ^ 

S* Louis  de  la  Moussaye; 
(«Aifred  de  la  Moussaye; 
A**  £ugèn6  de  la  Moussaye* 
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Marquis  DE  Bàlincocrt;  seigneurs  de  Vxllieeshlb-Vicoiitb, 

D'H.ÔRÉVILLE,  DE  llAHGICOURT,  D'ArRONTILLB  ,  DE  NiiSLB  ,  DE 

Y£ii .  ILLE,  DE  Menouyille,  DE  FROuvaLB,  barons  Di^  Chars, 
dans  le  Vexin  français-,  barons  de  Bouloire,  au  Maine ^ 
DE  Sénarst,  en  Languedoc;  seigneurs  châtelains  de  Lau- 

NAT,  DE  PlERREEASSE,  DE  LA  GaLAISIÈRE,  etc.,  en  Ànjou. 


Abmbs  :  D^or^  a  S  lions  léopardcs 
iun  sur  l'autre  de  sable,  lampassés 
et  armés  de  gueules^  le  second  con^ 
trépassant  (l). 

Couronne  de  marquis. 

Supports  :  deux  sirènes. 

Devise  :  Vis  lbohis. 

Cette  famille  jouit  d'une  position  distinguée  par 
son  ancienneté ,  ses  services  et  ses  alliances.  Elle  a 


(l)  Voir  la  Science  héroïque  t  par  Wilson  cle  la  Colombière, 
p.  S69;  le  César  Armoriai,  par  C^r  de  Grandpré,  ëdit.  în-18, 
4  645,  p.  ftSS  ;  la  Méthode  raisonnée  du  Blason,  par  le  P.  Menés- 
trier,  p.l  59; le  Dictionnaire  héraldique yàà  Jean  Cnerillard^  p.  I A5  ; 
Vjirmorial  de  France,  par  M.  d'Hozîer,  t*  I,  p.  539  ;  VArmo^ 
rial  des  principales  familles  de  France ,  par  Dubuisson ,  t.  H, 

{1. 4  07  ;  le  Nobiliaire  de  Normandie,  grayë  par  Louis  Chenllard; 
^Armoriai  des  Etats  de  Languedoc,  par  Gastelier  de  la  Tour, 
p.  1 55  ;  la  Vraye  et  parfaite  science  des  Armoiries,  par  Palliot, 
p.  4  85.  Ce  dernier  auteur  a  grave  et  décrit  par  erreur  les  lions  de 
gueules. 
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rempli  des  charges  à  la  cour  et  dans  les  conseils  de 
nos  rois.  Parmi  les  officiers  qu'elle  a  fournis,  ou 
compte  des  chevaliers  de  Tordre  de  Saint-Michel , 
un  maréchal  de  France,  chevalier  des  ordres  du  Roi, 
et  des  généraux.  Plusieurs  personnages  de  sou 
nom  l'ont  aussi  porté  avec  distinction  dans  Tordre 
de  Malte,  le  parlement,  le  sacerdoce  et  les  lettres. 

Le  nom  de  Testu  est  connu  dès  le  XIII*  siècle.  On 
n'est  point  d'accord  cependant  sur  la  pfoviilce  d'où 
cette  famille  tire  son  origine.  Quelques-uns  la  croient 
originaire  de  Normandie  et  d'autres  de  Touraine  , 
sans  doute  à  cause  des  fiefs  qu  elle  possédait  ancien- 
nement dans  ces  deux  provinces.  Ce  qu'il  y  a  de  cer- 
tain, c'est  que,  dès  la  fin  du  XIII'  siècle,  son  nom  se 
voit  parmi  ceux  des  nobles  et  fieffés  de  la  vicomte  du 
Pont-Audemer,  où  Guillaume  Testu,  chevalier,  sei- 
gneur de  Villîers-le-"Vicomte,  était  également  posses- 
sionné  en  1500. 

Une  ancienne  tradition  de  famille  fait  dériver  le 
nom  de  Testu  de  Tacception  d'opiniâtre  au  combat. 
Les  armoiries  sont  comme  un  indice  de  cette  tradi- 
tion ^  la  position  du  lion  contrepassant  les  rendant 
parlantes. 

Robert  Testu  demeurait  en  la  paroisse  de  Bon- 
neville-la-Louvette ,  vicomte  du  Pont-Audemer,  eu 
1294.  Par  acte  de  cette  année ^  passé  sous  son  sceau, 
il  vendit  à  Tabbaye  de  Sainte-Barbe  une  pièce  do 
terre  située  à  Bonaeville.  {archives  du  Calvados. 
par  M.  d'Anisy,  1. 1,  p.  119). 

Simon  TestUj  archidiacre  de  Vendôme,  fut  Tun 
des  exécuteurs  du  testament  de  la  reine  Jeanne  , 
femme  de  Pbilippe-ie-Bel,  fait  à  Ghâteaiuieuf-^iir* 
Loire  en  1 804.  {Inpcfitaire  du  Trésor  des  chartes^ 
vol.  V'H,  fol.  5494). 

^obexl.Testu  était^  en  1371,  Tun  des  278  écuyers 
de  la  compagnie  de  Bertrand  du  Guesdin,  duc  de 
Molina,  connétable  de  France.  (Cabinet  du  Saint- 
Espriky  Mélanges,  vol.  VIU^  fol.  62) 

Au  commencement  du  XV'  siècle,  Gérard  J^estu 
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«tait  abbé  de  Sainte-Marie  de  la  Valette .  aif  diocèse 
de  TaU^>  en  Limosin.  Il  mourut  le  26  ayril  1433, 
après  avoir  fait  de  grands  biens  à  ce  moiiastère. 
{firaïUa  chrUtiana^  t.  II,  col.  683). 

Le  4  janvier  1442  {y.  st.\  Pierre  Testu  avoua  tenir 
du  roi  Charles  VII  la  Grange  de  Saint-6eorges-*sur- 
Cber.  {Cabinet  du  Saint-Esprit  y  vol.  50  des  Généa- 
logies^ fol.  386). 

Samsonnet  TestUj  en  tiot^  était  du  nombre  des 
68  bommes  d'armes  d'une  compagnie  d'ordonnance 
sous  la  conduite  de  Renaud  du  Dresnay,  bailli  de 
Sens.  {Cab.  du  Saint-Esprit^  vol.  83  des  Généalo- 
gies, fol.  479). 

Gilles  Testu  servait,  en  1453,  parmi  les  hommes 
d'armes  de  la  compagnie  de  100  lances  des  ordon- 
nances du  roi  commandée  par  le  comte  de  Dammar- 
tin.  {Ibid.çoL  39  des  GénéalogieSjtol.  417,462,555). 

I.  Guillaume  Testu,  écuyer,  puis  chevalier,  sei- 
gneur de  Villiers-le-Vicomte,  épousa,  vers  1 520,  Isa-  ^  ^^^^ . 
beau,  nommée  aussi  Elisabeth  le  Lib^jr,  fille  de  Bo-d*or,''iiaffôûaen. 
bert  le  i.ieur,  seigneur  des  Marchais.  Guillaume tro*î!^TViê7M*M 
Testu  est  qualifié  vicomte  héréditaire  de  Breteuil  et^'"*""  ^'"•"' 
vicomte  du  Pont-Audemer  et  du  Pontauton.  Il  fut 
pourvu  de  ce  dernier  office  par  lettres  du  roi  Fran- 
çois P%  datées  de  Fontainebleau  le  15  octobre  1528. 
Il  est  qualifié  noble  homme  Guillaume  Testu,  écuyer, 
seigneur  de  Villiers-le-Vicomte  et  de  Breteuil,  et 
nommé  avec  sa  femme  dans  l'acte  de  profession  re- 
ligieuse de  Catherine  Testu,  leur  fille,  du  3  novem- 
bre 1539.  B  mourut  après  le  3  mars  1543,  date  d'un 
acte  oi)i  il  est  nommé  et  qualifié  Guillaume  le  Testu^ 
écuyer,  vicomte  du  Pontauton  et  du  Pont-Audemer. 
{fiop.  en  papier j  coUationnée  le  \\  a^ril  1646).  Isa- 
beau  le  Lieur  lui  survivait  ayant  la  tutelle  de  leurs 
enfants,  le  2  octobre  1549.  On  apprend  d'un  acte  du 
30  janvier  1551,  cité  plus  bas,  que  la  terre  de  Vil- 
liers-le-Vicomte avait  été  vendue  sur  lui  par  décret. 
Il  est  rappelé  et  qualifié  chevalier;  seigneur  de  Vil- 
liers-le- Vicomte  et  vicomte  de  Breteuil,  dans  les 
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preuves  peur  Tordre  de  Mâtte,  en  1664  et  1678^  de 
Tiraoléon  et  Claude-Gabriel  Testu  de  Balincourt, 
ses  arrière-petits-fils.  11  avait  eu  de  son  mariage  avec 
Elisabeth  le  Lieur  qui  vivait  encore  en  1560  : 

4*  Gaillaume  Testu,  mort  pen  après  1549  ; 

»*  Jean,  auteur  de  la  Branghb  dr  Balincoubt,  qui  suit  ; 

s*  Laurent,  auteur  de  la  Brarchb  db  Froutillb,  rapportée 
à  son  rang  ; 

4*  Isabelle  Testu,  mariée,  par  contrat  du  26  décembre  4847, 
passé  devant  Boisselet  et  Brafaier,  notaires  au  Châtelet  de 
Paris,  avec  Louis  de  MaquereU  écujrer,  seigneur  de  Quéniy 
et  de  Rimbercourt,  gentilhomme  de  la  chambre  du  roi. 
Il  assista  au  -contrat  de  mariage  de  Jean  Testu,  son  beau- 
frère,  en  1560; 

5*  Madeleine  Testu,  mariée  avec  Antoine  Bagiriy  seigneur 
d'Adouville  ; 

6o  Catherine  Testu,  religieuse  à  Fabbaye  de  Montmartre. 
Lors  de  son  entrée  en  religion,  son  père,  par  acte  du  ^ 
novembre  4  859,  lui  constitua  une  pension  sur  ses  terre, 
seigneurie  et  vicomte  de  Breteuil  (  Arrêt  de  la  chambre 
souveraine  des  francs-Jiefs  du  %0  mars  1 660).  Par  acte 
du  50  janvier  4  554(v,  sU),  Bon  Blocquet,  écuyer,  seigneur 
de  Hacqueville,  greflSer  en  chef  du  Wlliage  de  Montdi- 
dier,  constitua  à  Catherine  le  Testu,  sa  vie  durant,  une 
pension  annuelle  de  50  livres,  au  moyen  de  360  livres 
<onsignéesen  ses  mains  et  provenant  de  la  vente  et  adjudi- 
cation par  décret  de  la  terre  et  seigneurie  de  VilUers-Vi- 
corate  et  vicomte  de  Breteuil,  vendue  sur  noble  homme 
Guillaume  le  Testu,  seigneur  desdits  lieui  et  dame  Isa- 
beau  le  Lieur,  sa  femme.  (Arrêt  du  conseil  d^ttat  du  5 
mars  4  667). 

BRANCHE  DE  BALINCOURT. 

II.  Jean  Testu,  ir  du  nom,  écuyer,  puis  seigneur 
de  Balincourt  et  de  Margicourt  dans  le  Yexin  fran- 
çais, secrétaire  des  finances  et  d'état  sous  le  roi 
François  U,  suivant  les  lettres  patentes  de  ce  prince 
datées  de  Bar,  le  29  septembre  1559(1),  puis  con- 


(4)  C'e8t*à-dire  onze  jours  après  le  sacre  de  ce  prince,  auquel 
Jean  Testu  avait  été  attaché  comme  secrétaire  de  ses  commande- 
ments lorsqu'il  était  dauphin,  suivant  ses  lettres  de  provisions  du 
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seiller  et  maître  d'hôtel  ordinaire  du  roi  Charles  IX 
et  son  ambassadeur  à  Bruxelles  auprès  de  la  du- 
chesse de  Parme  (Marguerite  d'Autriche),  gouver- 
nante des  Pays-Bas,  depuis  1563  jusqu'en  1566,  re- 
çut du  roi,  te  3  juin  de  cette  dernière  année,  une  let- 
tre par  laquelle  S.  M.  lut  marque  la  satisfaction 
qu'elle  avait  de  ses  services  et  de  sa  conduite.  Le 
même  prince,  en  considération  des  bons  et  loyaux 
services  de  Jean  Testu,  en  qualité  de  son  ambassa- 
deur en  Flandre  ,  lui  accorda  des  lettres  de  protec- 
tion et  de  sauvegarde  le  25  septembre  1572.  [Arrêt 
de  la  chambre  souveraine  des  francs-'fiefs  du  10  mars 
1660).  En  1560,  il  avait  acquis  Ta  terre  de  Balincourt 
de  Marie  de  Cugnac^  veuve  de  Jean  Bolin,  seigneur 
de  Beaucbamp.  Il  acquit  celle  de  Menouville  le 
17  mars  1 684,  puis,  le  24  avril  suivant,  celles  de  Mar- 
gicourt  et  d'Arronville ,  que  lui  céda  par  échange 
Marc  de  Bussj ,  écuyer,  seigneur  d'Estrées.  Il  fit  foi 
et  hommage  pour  Margicourt ,  le  3  juin  de  la  même 
année,  à  Jean  de  Neuville,  seigneur  de  Bouconvilliers. 
Le  28  juillet  1583,  Jacques  de  la  Haye,  écuyer,  tant 

Eour  lui  que  pour  ses  frères  et  sœurs,  avait  fait  foi  et 
ommage  à  Jean  Testu,  à  raison  du  fief  de  Berval. 
relevant  de  la  seigneurie  de  Balincourt.  (Arrêt  de  la 
chambre  des  francs-fiefs  de  1660).  Jean  Testu  mou- 
rut au  mois  de  janvier  1586.  Le  1*"^  février  suivant, 
sa  veuve  fut  pourvue  de  la  garde-noble  de  leurs  en- 
fants mineurs.  {Arrêt  du  conseil  d'état  du  3  mars 
1667,  où  sont  rappelés  et  irisés  vingt  titres  sur  ce  de- 
ré).  Il  avait  épousé,  par  contrat  du  12  mars  1560 
1)  passé  devant  Poutrain  et  Ymbert,  notaires  au 


fi 


48  juin  1554,  TÎsées  dans  Farrét  du  conseil  d'état  rendu  en  faveur 
de  Gabriel  Testu  de  Balincourt,  le  5  mars  1667.  Le  même  arrêt 
rappelle  la  charge  de  secrétaire  du  roi  prise  par  Jean  Testu  le  1 7 
janvier  1 559,  comme  préalable  de  son  admission  au  conseil  des 
finances  et  de  sa  participation  aux  affaires  avec  les  secrétaires 
d'état.  Ce  fut  le  connétable  de  Montmorency  qui  contribua  à  l'a- 
vancement de  Jean  Testu,  seigneur  de  Balincourt,  en  remployant 
sous  lui  dans  diverses  négociations  importantes. 
-  (I)  Dans  ce  contrat  (comme  dan^  tous  ses  autres  actes)  il  est 
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Cbktdet  de  Pftris,  Genenève  i<b  Sositr^  fiUe  de  fea 
^.xurli^sU^Di.  Jacques  le  Sueur,  seigneur  d'Osuy  eb  Vedo  français, 
r"riîS.ot'ffiîiet  d'Anne  Hennequin.  Geneviève  le  Sueur  se  rema- 
d;i"5'f<!!lS"î2"î!™»  fio  1593,  avec  Louis  de  Saint-Simon,  seigéenr  de 
•urmootét     <i*ui>eSandricourt  et  d*Amblain ville,  chevalier  de  Tordre 

du  Roi ,  veuf  de  Marguerite  de  Créquy-Behueules. 

EHe  avait  eu  de  son  premier  mari  : 
I*  Pfcilippe-Goillaaiiife,  dont  Fartide  sait  ; 

S<>  Jean-Guillaume,  auteur  de  la  Brascbb  db  Fibrabbassb, 
nqpportëe  plus  loin  ; 

S»  Eliflabeth  Testa,  mariée,  nar  contrat  du  l**  août  IÎS99, 
avec  Jean  de  Dampont,  cfieTalicr,  seigneur  des  Aobain» 
et  de  Mucé,  fils  ahié  de  Jacouef  dç  OlBii|{tont,  seigdear 
d'Us,  des  Aubainsi  etc.,  cheyalier  de  Tordre  du  Roi,  et  de 
Rose  de  Mores,  fille  de  Charles  de  Mores,  chevalier |^  sd^ 
gneur  de  Jondrey  et  de  Garenciéres,  et  a' Anne  de  Har- 
eourt.  Le  S 4  décembre  l«ll,  Jean  de  Dampont,  veuf 
d*£liiabet)i  Te^tu,  intervint  au  par|«g§  noble  £ait  entrf  k» 
frères  et  sœurs  de  sa  femme,  des  successions  de  Jean  Testii^ 
seigneur  de  Balincourt,  et  de  Genevièye  le  Soeur,  leurs 
père  et  mère.  {Orig.  en  pap.).  Jean  de  Dampont  agit  dans 
cet  acte  et  dans  un  autre  du  S7  janvier  1  «B5,  comme  ayant 
la  gar4e  noble  des  enfants  issus  de  soli  mari^gis  «vec  Udite 
Elisabeth  Testu  ; 

à^  Marguerite  Testu,  mariée,  par  contrat  du  1 6  février  IS89, 
avec  Eustache  Thiboust,  chevalier^  seigneur  de  Thibou- 
ville  et  de  Janvlile,  en  Beauce,  dont  elle  était  veuve  en 
4SIS; 

5^  Geneviève  Testu,  mariée,  le  37  août  4S95,  avec  Charles 
d^AUfy-,  chevalier,  seigneur  d'Ennery  et  de  Louville, 
aussi  teuve  en  4  618; 

6»  Mme  Testu,  religieuie  à  l-aUiaye  de  MaubnisBon; 

7*  Sosanae  l^tn,  religieuse  à  l'abbaye  de  MorienvaL  ; 

8»  Anne  Testa ,  religieuse  à  l'abbaye  de  Saint-Antoine  des 
Champs  le  4  septembre  4  598. 

m.  Philippe-Guillaume  (1)  Testu,  chevalier,  sei- 
gneur de  Balîncourt,  d^Àrronville,  d'Hérévill^^  de 


nommé  Jean  Testu,  et  énoncé  fils  de  noble  homtne  Guillaume  h 
Testu  f  en  son  vivant  vicomte  héréditaire  de  Breteuil  et  sesgneor 
de  Vitliers-le -Vicomte.  {^Arrét  du  conseil  ^état  de  4  667). 

(4)  Dans  plusieurs  actes  il  n'a  que  le  seul  prénom  âePIùIippe^ 
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Mâi^Ottrt)  <fe  MenouviHe,  ée  Ft^feuse,  en  VeTriîi, 
et  Àfi  Launay,  en  Anjo«,  chevalier  de  r<>f dre  du  Roi, 
gecitiifaomme  ordinaire  ike  sa  cbâmbre,  consacra  tjtiel- 
ïjùés  années  de  sa  jennesse  à  des  Voyages  è  Tétrang^er. 
Le  6  mai  1586,  le  roi  Henri  ITI  Initrccordà  des  let- 
tres de  pftsse-port  et  sauf-condnit,  datées  de  Paris, 
pour  Voyager  en  Italie,  lui  quatriènie,  avec  pwt  d'âr- 
mes*  (Orif;.  en  papiet),  Philippe-Guillaume  Testu  fut 
fait  chevalier  par  le  roi  Henri  IV  cinq  jours  après  la 
bataille  dlvry,  pour  y  avoir  cotnbimti  vaillattiment 
auprès  de  sa  personne,  ainsi  que  le  porte  le  brevet 
de  ee  prittce,  daté  dii  camp  de  Yemon  le  19  mars 
^690.  {AirH  de  la  ahambrâ  Si^uuètaine  ées  francs-- 
fiéfs  rf*  10  Wars  ie«0  ;  ftrfêt  rftt  consM  d!éiàt  du 
3  mars  166t}.  Leducde  Mayenne,  lieutenant-çéné- 
rai  de  l'état  et  couronne  de  France,  accorda  à  Kii- 
lippe- Guillaume  Testu  des  lettres  de  sabVegardie  et 
d'exemption  du  logement  des  gens  de  guerre  dans 
ses  terres  de  Balincourt,  d'ArronvîUe,  dé  Margicourt 
et  de  Frileuse,  datées  de  Paris,  le  12  juillet  1593. 
(Orig^  enpap^).  Gilles  de  Valeilce^  seigneur  tle  Bou- 
biers,  fit  foi  et  hommage  au  seisfneur  de  Balittcourt, 
le  21  novembre  1598,  tant  pour  lui  qu'au  tkùih  de  ses 
beaux-frères,  à  raison  de  la  terre  de  Boubiers,  mou- 
vatite  de  Mohtchevrenil  tenu  en  plein  fief ,  foi  et 
hommage  de  la  seigneurie  de  Balincourt.  I^hilippe- 
GtiiHaume  passa  t:in  bail  à  ferme  le  tÙ  juillet  J601. 
Il  fut  fait  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du 
roi  pac  lettres  de  retenoe  du  3  fëmer  1604^  {^Orig. 
en  parchemin).  Glande  de  SotilftinviWws  Itri^t  foi  ei 
hommage  pour  la  terre  de  Bodbiers  le  1"**  avril  1613. 
Un  mandement  fut  adressé  à  Philippe-^GuÙIaume 
T«tt(u.,  le  8  juillet  16>14«  poiir  pnxîéder  à  Telection 
des  députés  de  <hi  noblesse  mût  rassemblée  des 
états-généraux  convoquée  par  le  roi  à  Sens,  tin  autre 
hommage  fut  rendu  au  seigneur  de  BaUncourt,  pour 
le  .Ât»f  die  Bwbiers,  ie  30  jtKin  .161^^  U  donna  à  . 
Henri  If,  duc  de  Montmoï-ency,  le  18  octobre  1624, 
le  dénombrement  de  sa  terre  et  seigneurie  de  Balin- 
court, mouvante  de  la  baronnie  et  châtellenie  de 
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rkle-Adam.  Il  avait  épousé,  assisté  de  Genevière  le 
Sueur,  sa  mère,  épouse  de  messire  Louis  de  Saint* 
Simon,  chevalier,  seigneur  de  Sandricourt,  cheyalter 
de  Tordre  du  Boi,  par  contrat  du  22  juin  1598,  passé 
Biiior  ta  MocMii  devant  Foumyer  et  Motelet,  notaires  au  Qiâteiet  de 
dïpr«i«iï*«db5'^*™»  Anne  Barjot  db  Mousst,  fille  de  Claude  Bar- 
dw  iiMit  .<»"JQt,  chevalier,  seigneur  de  Moussy,  baron  de  Qiollet| 
de  la  Jumellière,  de  I^aunay,  de  nreneasay,etc.,  con- 
seiller aux  conseils  d^état  et  privé,  premier  président 
du  grand  conseil,  et  de  dame  Anne  d'Availloles, 
dame  de  Roncée  ;  et  sœur  et  autorisée  de  Léonor 
Baijot,  chevalier,  seigneur  de  Moussy,  marié  avec 
Renée  de  Beauvau,  sœur  de  Jean-Baptiste  de  Beau-? 
vau,  époux  de  Françoise  du  Plessis,  sœur  du  cardi- 
nal de  Richelieu.  {Arrêt  du  conseil  de  ]  667).  Le  sei- 
gneur de  Balincourt  survécut  à  sa  femme.  Le  21  juil- 
let 1618  il  accepta  la  garde  noble  de  leurs  enfants, 
nommés  : 

4"  Louis,  dont  l'artide  Tiendra; 

i«  Claude  Testu  de  Balincourt,  seigneur  d'Arron ville,  lieu- 
tenant, puis  capitaine  au  régiment  de  Picardie  par  breTcl 
du  mois  de  décembre  4  6S9»  Le  duc  de  Montmorency  lui 
ayait  feit  don,  le  14  octobre  16âS,  des  droits  de  relief  de 
Balincourt.  H  mourut  jeune  ; 

S*>  René,  auteur  de  la  Bhahcbb  db  MaHOUviLti,  rapportée 
ci-aprés; 

4«  Gabriel  Testu  de  Balincourt^  chevalier,  seigneur  d'Hé- 
douville,  de  Hodenc,  de  Vomay  et  du  fief  de  Balincourt. 
n  partagea  avec  ses  frères  les  S  S  octobre  I S50  et  I S  avril 
4  68S,  fut  nommé  grand-mattre  des  eaux  et  forêts  de  Nor- 
mandie, puis,  en  considération  de  ses  services  en  cette 
charge  et  en  plusieurs  autres  conunissions  importantes, 
conseiller  d*état  par  lettres  du  26  mars  4  65a.  Le  a  a  octo- 
bre 4664,  il  reçut  à  foi  et  hommage  Sébastien  de  Gsuret 
pour  le  fief  du  bots  de  Sandricourt,  relevant  d'HédouviUe. 
Il  £:>umit  au  roi  l'aveu  et  dénombrement  d'Hédouville  le 
9  juillet  4666,  et  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  par  anét 
du  conseil  d'état  du  8  mars  1 667  {Original  en  parchemin^ 
•  signé  Beehameit).  11  avait  épousé  :  4<»  Renée  de  Bau^- 
marct  morte  tans  enfants  et  inhumée  en  T^lise  Saint- 
Paul  à  Paris,  le  4  S  décembre  46SS,  fille  de  Charles  de 
BauqueAare,  seigneur  de  Bourdeny,  maître  des  requêtes» 
et  d  Anne  de  Hacqueville  ;    3<*  par  contrat  du  5  octobre 
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4654  (i),  reçu  par  O^er  et  Groyn,  ooUîres  au  Châlele^  de 
Paris,  en  présence  d'illustrissime  seigneur  Victor  Bouthil- 
lier,  archeyéaue  de  Tours,  cousin  du  futur  époux,  Jeanne 
Grangier,  une  de  feu  messire  Maximiiien  Grangier,  che- 
Talier,  seigneur  de  la  Forêt  et  de  Souscarriére,  conseiller 
du  roi  en  ses  conseils»  mattre  des  requêtes  ordinaire  de  son 
li6tel,  et  de  Marie  du  Tremblay,  et  petite-fille  de  Jean 
Grangier,  chevalier,  seisneur  de  Liverdis,  du  Monceau, 
de  Gagny ,  ete. ,  maître  d'hôtel  du  roi ,  ambassadeur  de 
France  au  pays  des  Grisons,  et  de  Louise  de  Ruyns.  Ga- 
briel Testu  fut  inhumé  le  27  juin  1679  dans  l^église  de 
Saint-Paul.  Sa  veuve  fut  pourYuele  42  juillet  suivant  delà 
garde  noble  de  leurs  enfants,  savoir  : 

A.  Kené-François  Testu  de  Balincourt ,  chevalier,  sei- 
gneur d'Hédunville,  de  Hodenc,dUs  et  du  fief  de  Ba- 
lincourt, né  en  1686,  reçu  conseiller  au  parlement  de 
Paris  le  31  janvier  1676.  Il  fournit  au  roi  Faveu  et 
dénombrement  de  sa  terre  d'Uédouville  le  16  juillet 
1 686,  fut  chef  du  conseil  de  M.  le  comte  de  Toulouse 
et  mourut  célibataire  à  Paris  le  92  mars  1757; 

6.  Jean-Baptiste  Testu  de  Balincourt,  bachelier  en 
théologie,  inhumé  en  Féglise  Saint-Paul  le  1 7  avril 
1684; 

C.  Timoléon  Testu  de  Balincourt,  né  le  5  novembre 
1657,  reçu  de  minorité  chevalier  de  Tordre  de  Saint- 
Jean  de  Jérusalem,  le  16  août  1664  ;  ses  preuves  fu- 
rent faites  le  6  octobre  1669.  (ITût.  de  r ordre  de 
SiUnt-Jean  de  Jérusalem  par  l'abbé  de  Vertot,  édi- 
tion de  1755,  p.  281).  Il  fut  commandeur  de  Cou- 
lours  et  d'Etrépagny,  et  mourut  de  la  petite  vérole,  à 
Paris,  le  26  août  1 727  ; 

D.  Claude-Gabriel  Testu  de  Balincourt,  baptisé  le  29 
avril  1669,  reçu  chevalier  de  Saint- Jean  de  Jérusalem 
le  4  février  1678  {Ibtd.^  p.  291).  Il  fut  successive- 
ment sous-lieutenant,  puis  lieutenant  aux  gardes  fran- 
çaises le  6  octobre  1686,  devint  capitaine  delà  com- 
pagnie de  Bouooiran  au  même  régiment  au  mois  de 
janvier  1692  et  se  retira  en  i  997,  [Abrège  chronolo^ 
gique  et  historique  de  toutes  les  troupes  de  France^ 
par  Tabbé  le  Pippre  de  Nœufville,  t.  III,  p.  957).  11 
mourut  au  mois  de  février  1 71 5  ; 

£.  Charles-François  Testu  de  Balincourt,  baptisé  le  12 
janvier  4667; 


(4)  Gabriel  Testu  y  est  q.ualifié  conseiller  du  xo\  en  ses  conseils 
d'éUt  et  privé. 
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F.  Bfam^Anioiiwttc  l^stn  dé  itelwiBourt,  lÉftriëe,  le  3^ 
juin  1««S,  à  Jean  dé  Hoekeùkeumt^  maixpiis  de 
Montmoreaii  et  de  Saint^Ànveiit,  dieValier  dé  Tordre 
de  Saint-Michel,  Ak  de  Jtan  de  Rochediouarl,  comte 
de  Samt-âot^ettt  et  de  Mo&t«M>natt,  «t  dé  Marie 
AejwMlt  de  Lftge«  ^e  ttonnit  kmè  etifiiBts  le  44 
Mj^tembre  4  6t*,  et  fat  iahiuiiée  dans  l%)iM  Saint- 
Paul  à  Paris.  (  SiHoire  dtâ  Grands  O^ffSctets  de  la 
Couronne,  t.  lY^  p.  68«); 

5*  Claude  Testu  de  Balincou^,  religiéiise   à  Vasiville   en 
Beaavaisis. 

IV.  Louis  TfiSTiT  BB  BALtnoouiiT^  chevalier^  sei- 

Sneur  de  Balincotirt ,  d' Arron ville ,  de  MeHouville, 
'Héreville,  dé  M argtcottrt  en  Véxin  ftuticais,  baron 
de  Bouloire  (i)au  Maine,  seigneur  du  Bois  de  Loresse 
et  de  la  châtellenie  de  Launay  en  Â^jou ,  chevalier 
de  Tordre  du  Roi ,  gentilhomme  ordinaire  de  sa 
chambre,  capitaine  dune  cotnpagnie  an  régiment 
de  Picardie  par  commission  du  34  décembre  1629, 
fît  foi  et  hommage,  le  23  septembre  1627,  à  Henri  II, 
duc  de  Montmorency,  pour  les  terres  de  Balincourt 
et  de  Menouville  et  le  fief  du  Cansse ,  relevant  en 
plein  fief  et  à  une  seule  foi  et  hommage  de  la  baron- 
nie  et  châtellenie  de  TIsle^Adam.  Il  en  rendit  un 
autre  par  fondé  de  pouvoir  à  Henri  de  Bourbon^ 
prince  de  Condé,  le  It)  septembre  16S3,  et  acquit  le 
nef  de  la  Grize  de  Jean  Yallin  le  8  février  1635.  Il 
servait  alors  et  jusqu'en  1639^  dans  Tarmée  du  ma- 
réchal de  ChàtilloU)  suivant  deux  certificats  de  ce 
général  des  12  août  1635  et  8  septembre  1639.  (Orig. 
en  pap.).  Il  avait  fait  un  partage  avec  ses  frères  le 
18  mai  1638;  le  5 juin  suivant,  il  passa  une  transac- 
tion avec  Jean  de  OampOat,  acte  dans  lequel  sont 


(4^  A)icienne  chÂtellenie  possédëe  ori|;iaairemeat  ptt  la  maison 
de  Cnabot.  Unie  à  celles  de  MaisonceUcs  et  d'EcortMdn,  elle  fut 
ërigëe  en  baronnie  sous  la  dënomination  de  baronnie  de  Bouloire, 
en  ûiveur  de  Jean  de  Mailla  de  la  Tour-Landry  et  de  ses  descen- 
dants et  ayants-cause,  par  lettres  patentes  du  mois  de  septembre 
4««B,  registt^e»  au  partettlétttle  SU  AVril  4S98.  (Tobtéites  àhro- 
aologiques  et  historiques^  par  Chazot  de  Nantigny^'t.  V,  p.  M9}. 
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nommés  les  frères  de  Louis  Testu  et  Gharies  Testa, 
seigneur  de  Pieirebasse.  Louis  fut  élu  député  de  la 
noblesse  dans  une  délibération  des  trois  ordres  tenue 
à  Pontoise  le  6  juin  1661,  pour  assister  aux  états-gé- 
némux  convoqués  à  Tours.  {Orig.  en  papier).  Le 
30  juin  1659,  foi  et  hommage  fut  rendu  au  seigneur 
de  Balincourt  pour  le  fief  de  Montchevreuil  à  Bou- 
biers.  Louis  Testu  ^  baron  de  Bouloire,  fut  reconnu 
exempt  du  droit  de  francs-fiefs,  après  avoir  fait  preuve 
de  sa  noblesse ,  par  arrêt  de  la  chambre  souveraine 
des  francs-fiefs  du  10  mars  1660  {Original  en  par- 
chemin^. II  eut  acte  de  la  production  de  ses  titres  de 
noblesse  devant  M.  de  la  Gallissonnière ,  intendant 
de  la  généralité  de  Rouen  le  3  janvier  1668.  L*înven- 
Caire  de  ses  meubles,  effets  et  titres  fut  fait  après  son 
décès  au  château  de  Bouloire  le  11-13  octobre  1671- 
(Orig.  en  pap.).  Il  avait  épousé  :  1»  au  château  de  Pim- 

Eean,  par  contrat  du  !•'  juin  1640,  passé  devant 
ouleux, notaire  juré  à  Doué,  sous  le  sceau  de  la  cour 
de  Saumur^  Claude  de  Hamelin,  morte  le  22  décem»dw,"u"BoDcoir- 
bre  1661.  Elle  était  dame  de  la  baronnie  de  Bouloire,  '^"*  "**•'• 
et  fille  de  défunt  messire  Claude  de  Hamelin ,  che- 
valier^  seigneur  des  Moulins  de  Corzé  et  du  Bois-en- 
Mazé  en  Anjou,  et  de  Françoise  de  Maillé  de  la  Tour- 
Landry,  baronne  de  Bouloire;  2°  par  contrat  du 
19  janvier  1666,  passé  devant  Jean  Lecaron,  notaire 
au  Châtelet  de  Paris,  Angélique  de  Villebois,  rema-^^"J«u'dr.«u« 
riée,  au  mois  de  février  1690,  à  Charles  de  Héron,  »,.^";;^'j;;5;;^*' 
chevalier,  seigneur  de  Neuville.  Elle  était  fille  de'^jjj^*'»'"»*'^»»'^^» 
Jean  de  Villebois,  chevalier,  seigneur  de  Coozy,  con- 
seiller du  roi  en  ses  conseils ,  et  de  dame  Marie  de  ^ 
Longueval.  Elle  eut  la  terre  deRonsoy,  prèsPéronne^ 
du  chef  de  sa  mère,  arrière-petite  fille  de  Susàniie 
de  Hallwin,  marquise  de  Maignelers ,  dame  de  Ron- 
soy.  Le  seigneur  de  Balincourt  a  eu  pour  enfants: 

Du  premier  lU  : 

4«  Charles  Testu  de  Balincourt,  chevalier,  seigneur  de  Balin-^ 
court,  du  Bots  de  Loresse  et  de  Lannay^  baptisé  en  T^lise 
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d'Arron ville  le  Sa  octobre  f  6â9,  alors  âg^  de  7*  ans  et  deux 

mois.  H  senrit  d'abord  dans  les  iPousqueUÎres,  passa  lieu- 
tenant  dans  les  gardes  françaises  en  1 666  et  y  fut  fait  ca- 
pitaine d^une  compagnie  par  commission  du  30  mars  4672. 
(Orig.  en  parch.),  Charles  Testa  ëtart  tuteur  honoraire  de 
ses  frères  et  sœurs  lorsqu'il  fit  faire  à  Bouloire  riaTentakre 
des  biens  délaisses  par  s<»n  père,  le  !•'  octobre  f  670.  U  fit 
foi  et  hommage  à  Anne-Marie  Martinozzi ,  princesse  de 
Conty,  le  7  août  1 671 ,  pour  la  terre  seigneuriale  de  Balîn- 
GOHrt,  relevant  de  la  baronnie  de  l'Isle-Adam,  reçut  un 
hommage  le  5  août  I67S  de  Jeao-Armand  de  Sailly,  che- 
valier, seigneur  de  Berval,  pour  un  fief  relevant  de  sa  terre 
de  Balincourt,  et  donna  à  bail  le  moulin  d*Arron ville  le 
15  mai  1674.  Charles  Testu  servait  alors  dans  les  Pays- 
Bas  à  Tarmee  du  prince  de  Condë.  Blessé  mortellement  le 
1 5  août  de  cette  année,  à  la  tête  de  sa  compagnie,  dans 
une  charge  contre  Tarriére-garde  du  prince  d*Oraiige  â  Se- 
neff,  il  fut  transporté  à  Charleroy  où  il  mounit  le  23  (l). 
{Abrège  chronologique  et  historique  de  toutes  les  troupes 
de  France^  par  Tabbé  le  Pippre  deNœufville,  t.  III,  p.  254, 
255, 278;  Histoire  de  la  Milice  française  ^  parle  P.  Daniel, 
t.  II,  p.  286).  U  ne  s'était  pas  marié; 

2*  Gabriel  Testu  de  Balincourt,  dit  le  chevalier  de  Batin- 
court,  sous-lieutenant  de  la  compagnie  de  son  frère  Char- 
les, tué  a  la  bataille  de  Seneff.  Il  ne  fut  pas  non  plus 
marié; 

3*  Loub  Testu  de  Balincourt, 

k^  Edouard  Testu  de  Balincourt, 

5**  Henri  qui  a  continué  la  postérité  ; 

6*  Marie- Agnes  Testu  de  Balincourt,  religieuse  ; 

7<*  Geneviève  Testu  de  Balincourt,  mariée  avec  Nicolas  le 


(1)  Voici  répitaphe  qu'on  lui  fit  dans  Téglise  de  Saint-Pierre 
d'Arronville  : 

»  Gy  gist  le  cœur  de  messire  Charles  Testu,  chevalier,  seigneur 
»  de  Balincourt,  baron  de  Bouloire  au  Maine,  seigneur  du  Bois 
»  de  Loresse,  de  Launay  en  Anjou  et  autres  lieux,  capitaine  au 
»  régiment  des  gardes  françaises,  mort  à  Charleroy  le  23-  aoust 
»  1674,  des  blessures  qu'il  auoit  receues  à  la  bataille  de  Senef.  Il 
»  a  ordonné  que  son  cœur  fût  aporté  à  Saint-Pierre  d'Arronville, 
»  sa  paroisse,  dans  le  tombeau  de  ses  ancêtres.  Son  frère,  Gabriel 
»  Testu,  chevalier  de  Balincourt,  sous-lieulenantde  sa  compagnie, 
»  auoit  été  tué  à  la  mesme  bataille  le  14  aoust  1674,  et  enterré 
»  daiis  une  église  près  du  champ  de  bataille. 
»  Requiescant  inpace»  » 


I  morts  jeunes  ; 
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Moitiei\  chevalier,  seigneur  de  Tombre),  de  NeuTille-au* 
Bosc  et  de  Treignj  ; 

S<>  Catherine  Testa  de  Balinooart,  ëpouse  de  Clande-Fran* 
{ois  de  Saint-OffangCy  chevalier,  baron  de  la  Jaille»  sei- 
gneur de  la  Motte-Modon,  de  la  Bussîére  et  de  la  Grange 
de  Verines  en  Anjou,  colonel  de  cavalerie; 

9<>  Louise-Claude  Testu  de  Balincourt,  \  religieuses  à  la  vi- 
4  0«  Madeleine-Anne  Testu  de  Balincourt,  ^  sitation  du  Mans  ; 
14°  Louise  Testu,  religieuse  au  même  monastère; 

Du  second  lit  : 

tS^  Marie-Jeanne  Testu  de  Balincourt,  mariëe  â  15  ans,  en 
4682,  avec  Nicolas-François,  comte  de  Meêsey,  chevalier, 
seignenr  de  Mauvilly^  enseigne  des  gendarmes  d'Anjou, 
puis  capitaine  guidon  des  gendarmes  de  Flandre»  Il  ëtait 
veuf  en  1685,  et  tuteur  de  Renë-François-Clande  de  Mes- 
sej,  leur  fils  unique,  et  transigea  sur  partage  en  cettequalitë 
avec  Henri  Testu,  chevalier,  seigneur  de  Balincourt,  son 
beau-frère,  par  acte  passe  devant  Jean*Baptiste  Guyot,  no- 
taire au  châtelet  de  Paris,  le  9  septembre  1689.  {Ôrig,  en 
parchemin)  ; 

4  5*  Louise-Angélique  Testu  de  Balincourt ,  morte  au  mois 
d'octobre  1671. 

V.  Henri  Testu  de  Balincourt,  chevalier,  seigneur 
de  Balincourt,  de  Maisoncelles ,  d'Arronville ,.  d'Hé- 
rë^ille,  de  Margicourt,  des  Moulins  de  Corzé ,  de  la 
Ténëbrière,  châtelain  de  Launay,  baron  de  Bouloire, 
fit  foi  et  hommage,  le  2  août  1675,  pour  sa  terre  de 
la  Tënébrière.  Le  24  mai  1684,  il  transigea  avec 
Claude-François  de  Saint -Offange ,  son  beau-frère, 
pour  la  cession  des  terres  de  Launay  et  du  Bois-en- 
iVIazé.  Nicolas,  marquis  de  Fresnoy,  lui  fit  offre  de 
foi  et  hommage  le  23  décembre  1689,  pour  le  fief  de 
Gournay.  Henri  Testu  fut  nommé  capitaine  des 
chasses  de  la  varenne  du  l^ouvre  par  lettres  patentes 
du  24  août  1698.  {Orig.  en  parchemin).  Les  héri- 
tiers d'Antoine  d'Auvergne,  seigneur  de  la  Motrais, 
lui  firent  foi  et  hommage  le  2  novembre  1706.  il 
reçut  encore  un  hommage  pour  la  justice  de  Nesie 
le  15  octobre  1707,  de  Henriette  Jeanne -Rosalie  de 
Bruc  de  Montplaisir,  veuve  de  Louis  Cœuret,  sei- 
gneur de  IVesIe.  Henri  Testu  de  Balincourt  mourut 
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le  2  septembre  1710. 11  avait  épousé  :  1^  par  contrat 
du  4  aoât  1676,  passé  devant  Plastrier^  notaire  royal 
Bisàfi:       à  Paris,   Claude -Marguerite    de  Sbve,   morte   le 
SSÎ,''è'u"l.l,«2e  mars  1680,  fille  d'Alexandre  de  Sève,  chevalier, 
SlUbiïdeîsSi^s^'S^®"''  ^®  Chatignouville,  de  Châtillon-|e-Roi  et 
pont.  autres  lieux,  conseiller  d'état  et  au  conseil  rojal  des 

finances,  et  de  Marie-Marguerite-Guillemette    de 
Rochechouart ,    dame    de  Châtillon-Ie-Roi  ;   2*  le 
26  janvier  1682 ,  Marie-Susanne-Thérèse  de  Mas- 
d*^!!ir«ù*KMdePAiiAiTLT^sœur  dc  Madeleine-Thérèse  de  Masparault, 
5'o"''S.*ïée"*r'îépouse  de  Jean  de  Rochechouart,  marquis  de  Mont- 
S!ÏÏrn*"1u£E?^™^'^®*"9  et  fille  de  feu  Etienne  de  Masparaail,  che- 
dwc  Hoiic  d'or.    Talier,  seigneur  de  Cbennevières^sur^Mame,  et  de 
Cécile-Hortense-Octavie  CardoU-CoIonna,  dame  ro- 
maine* II  a  eu  pour  en£ants  : 

Du  pr9¥nier  Ut  : 

I»  Claude-Guillaame,  dont Tarticle  suit; 
so  Catherine-Marguerite  Testu  de  Balincourt,  baptisée  le  1 8 
août  1678; 

Du  second  lit  : 

s*  Joseph  Testo  de  Balincourt,  cheTafier,  semeur  de  Mai* 
soncfiUes,  méhi9  octobre  l683.  D  lu|;  capîtaûie  an  té^- 
Vfnt  d'Artois  et  mourut  c^ibataire  ; 

4«  Louâs-TinoléoB  TeBtu  de  Bdincoart,  né  k  15  novembre 
1684; 

ft<^  FranjQois,  BieDtionné  après  le  macikhal  de  Balincoart»  son 
frère  atné  ; 

6"  Bernard  Testa  de  Balincourt»  baptise  le  17  octobre  4688, 
reçu  cbeyalier  de  Tordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  le 
18  février  171  S,  puis  capitaine  de  dragons.  Il  mourut  à 
Malte; 

7®  Jacques  Testu  de  Balincourt,  baptise  le  4  mars  1696,  mort 
jeune; 

8<»  Heuri  Testu  de  Balincourt,  baptisé  k  90  juin  4691  ; 

9^  Jean-Baptiste  Testu  de  Bafincourt,  né  le  99  ayril  4697, 
seigneur  d'Ecorpain  au  Maine,  reçu  cheyalier  de  l'ordre  de 
Saint- Jean  de  Jérusalem  le  4 1  février  1 71  S,  décédé  à  Malte. 
{HisL  de  Fordre  de  Sa/nt-^ean  de  Jérusalem^  par  l'abbé 
de  Vertol,  t.  VII,  p.  547); 
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10"  Jean-Oominique  Testa  de  Bftlinconrt,  chanoine  régulier 
de  Saiate*Croix  de  la  Bretonnerie,  à  Paris  ; 

1 1  <*  Pierre  Testa  de  Balinooupt»  nort  reUgifiuz  à  l'abbaye  de 
Villers^Cotterets; 

I  %**  Marie-Françoise  Testa  de  Balincourt,  mariée,  par  con- 
trat du  1 0  mai  4  71 7  avec  Benjamin  de  MaUeray^  écuyer, 
seigneur  d*Aubanie  en  Poitou,  fils  de  Josué  de  Malleray  , 
ëcuyer,  seigneur  de  Larsan,  d^Aubanie,  etc.,  et  de  Susanne 
de  la  Barre  ;' 

4  8*  Madeleine  Testu  de  Balinconrt,  née  le  40  janyier  4696, 
religieuse  à  FHôtel-Dieu  de  Pontoise. 

VI.  Claude-Gnillaume  Testd  de  Balingourt,  mar- 
quis de  Balincourt ,  baron  de  Boaloire,  seigneur  de 
Maisoncelles ,  d*Ecorpaîn,  d'Arron ville,  de  Margi- 
court,  d'Abiville,  de  Fontenelles,  de  Quincampoix, 
de  Saint-Gyr,  de  Châtillon-le-Roi ,  de  Mérobert,  de 
Nohen  et  de  Montmartin  en  partie,  chevaKer  des 
ordres  du  Roi,  premier  maréchal  de  France  (1)  et 
président  du  triounal  des  maréchaux  de  France,  gou- 
verneur des  ville  et  citadelle  de  Strasbourg,  naquit  à 
Paris  le  18  mars  1680.  Il  entra  à  17  ans  dans  les 
mousquetaires,  y  servit  pendant  deux  ans,  passa  dans 
le  régiment  du  Roi,  infenterie,  et  servit  pendant  qua- 
tre ans  dans  ce  corps  comme  officier,  il  fit  ses  pre- 
mières armes  en  Flandre,  en  1 700,  sous  le  maréchal  de 
Bouffler$,et  se  fit  remarquer  le  11  juin  1702,en  char- 
geant les  gardes  à  cheval  du  prince  d'Orange  jasque 
sur  lès  glacis  de  Nimègue.  II  se  trouva  à  la  canonnade 
de  Peer.  Nommé,  le  9  mai  1703,  colonel  du  régiment 
d'Artois,  infanterie,  sur  la  démission  du  marquis  de 
Rothelin,  il  alla  joindre  ce  corps  en  Bavière,  sous  le 
maréchal  de  Villars.  Chargé  de  soutenir  un  fourrage 


^4)  Le  titre  de  premier  maréchal  de  France  était  porté  par  le 
maréchal  nommé  par  le  roi  pour  présider  le  tribunal  des  maré- 
cham  de  France.  (Délibération  de  ce  tribunal  du  mercredi 
8  april  1767,  signée  des  maréchaux  de  Clermont^Tonnerre,  duc 
de  Bironj  de  Contadcst  d'Estrées^  de  Senne  terre,  et  duc  de  Bro^ 
gUe),  Le  plus  ancien  en  grade  avait  le  titre  de  doyen  des  maré- 
chaux de  France. 
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à  la  tête  de  quatre  compagnies  de  grenadiers  et  de 
25  cavaliers,  il  fut  enveloppé  par  quinze  détache- 
ments des  ennemis  ;  mais  s  étant  retranché  dans  un 
cimetière ,  il  sut  s'y  maintenir  et  faciliter  aux  four- 
rageurs  leur  retour  au  camp.  Il  fit  sa  retraite  en  hon 
ordre  et  sans  autre  perte  que  celle  d'un  capitaine.  A 
la  première  bataille  d'Hochstaedt ,  le  20  septem- 
bre 1703,  M.  de  Balincourt,  commandant  la  brigade 
d^Artois,  passa  le  Danube  à  Donawerth  dans  la 
nuit,  chargea  Tennemi  pendant  sa  retraite  et  lui  fit 
bon  nombre  de  prisonniers.  Vers  la  fin  de  cette  cam- 
pagne, il  servit  sous  l'électeur  de  Bavière  au  siège  de 
Fabbaye  de  Kempten,  qui  fut  prise  le  14  novembre. 
En  1704  il  fut  détaché  de  larmée  du  maréchal  de 
Marchin  pour  se  jeter  dans  le  village  de  Pleintheim 
le  jour  de  la  seconde  bataille  d'Hochstaedt  (13  août). 
Il  y  tint  ferme  pendant  toute  l'action  et  chassa  au  delà 
du  village  sept  bataillons  anglais  qui  y  avaient  péné- 
tré. Mais  pendant  qu'il  les  poursuivait  dans  la  plaine, 
les  troupes  françaises  restées  à  Pleintheim  se  rendi- 
rent à  son  insu  et  te  comprirent  dans  la  capitulation. 
En  1706  il  servit  en  Catalogne  sous  le  maréchal  de 
Tessé,  et  se  trouva  au  siège  de  Barcelonne  et  à  Taf- 
faire  de  Castelfollit.  En  Roussillon,  Tannée  suivante, 
il  servit  à  la  prise  de  Bascara  le  26  juin  et  à  celle  du 
château  de  Calabous  et  de  Livia>  le  12  septembre,- 
puis  successivement  à  la  canonnade  du  Pont-Major 
en  1708,à  Tenlèvementdes  quartiers  ennemis  àCnâ- 
tillon,  à  Bascara,  à  Figuiéres  le  6  août  1709, ainsi  qu'à 
la  défaite  du  général  commandant  les  troupes  palati- 
nes près  de  Gironne  le  2  septembre*  Créé  brigadier 
d^infanterie  Ie29  mars  1710,  M.  de  Balincourt  conti- 
nua à  servir  en  Roussillon.  Il  suivit  en  Espagne  le  ma- 
réchal de  Noailles,  fut  employé  au  siège  deGironne  et 
prit  part,  le  23  janvier  1 7 1 1 ,  à  la  prise  d  assaut,  de  la 
ville  basse.  La  ville  haute  se  rendit  le  25.  Il  continua  de 
serviren  Espagne  en  1712,  1713  et  17 14.  A  la  retraite 
de  Ripouille  il  avait  sous  ses  ordres  deux  régiments 
d'infanterie,  un  de  cavalerie  et  un  de  dragons.  En 
Aragon,  sous  le  duc  de  Vendôme,  il  se  trouva  aux 
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siëges  d'Areins  et  de  Pratz-del-Rey,  puis  au  blocus 
de  Barcelonoe.  Ce  fut  M.  deBalincourt  qui  contribua 
le  plus  à  la  prise  de  cette  place.  Lors  de  Tassaut  gé- 
néral donné  par  le  maréchal  de  Berwick,  il  fut  chargé 
en  chef  de  lattac^e  du  bastion  de  Sainte-Claire,  où 
pendant  tout  le  siège  on  n^avait  pu  parvenir  à  soute- 
nir un  logement,  ^t  l'emporta  Tépée  à  la  main.  Après 
cet  assaut  qui  dura  bien  avant  dans  la  nuit,  Barce- 
lonne  se  rendit  le  12  septembre  1714.  Le  roi 
Louis  XV  ,  i(  Considérant  l'ancienne  noblesse  du 
«  seigneur  de  Balincourt^  sa  belle  conduite  au  siège 
m  de  Barcelonne,  ses  services  antérieurs  dans  ses 
«  armées,  ceux  rendus  par  ses  ancêtres,  notamment 
«  par  Jean  Testu,  seigneur  de  Balincourt,  son  tri- 
«  saîeul;  maître  d'hôtel  du  roi  Charles  IX  et  envoyé 
«  en  Flandre,  auprès  de  la  duchesse  de  Parme,  gou- 
«  vendante  des  rays-Bas,  oii  il  demeura  plusieurs 
u  années,  rendant  aes  services  considérables  à  l'état. 
Cl  ceux  de  Philippe-Guillaume  Testu ,  son  bisaïeul, 
«  seigneur  de  Baiibcourt,  qui  se  signala,  en  1À90,  à 
ce  la  bataille  dlvry,  où  il  fut  fait  chevalier  par  le  roi 
ce  Henri  lY,  pour  avoir  combattu  vaillamment  auprès 
ce  de  sa  personne,  et  ceux  de  son  aïeul,  de  son  père; 
«  de  deux  de  ses  oncles ,  tués  à  la  bataille  de  Se- 
«  neff,  etc.  )>,  par  lettres  patentes  du  mois  de  juil- 
let 1719  (1),  unit  à  la  châtellenie  de  Balincourt  les 
terres  et  seigneuries  de  Héréville ,  d'Arroaville  et  de 
Margicourt  et  les  érigea  en  marquisat  de  Balincourt, 
en  faveur  dudit  seigneur  de  Bahncourt  et  de  sa  pos- 
térité^ et  à  leur  défaut  en  faveur  de  ses  collatéraux. 
{Original en  parchemin).  Le  marquis  de  Balincourt 
fut  promu  au  grade  de  maréchal  de  camp  le  \^^  fé- 
Trier  1719.  Employé  à  Farmée  du  Rhin  par  lettres 
du  15  septembre  1733,  il  couvrit  la  basse  Alsace 


(I)  L^actWité  des  serrices  du  marquis  de  Balincourt  lui  ayant 
fait  négliger  Tenregistrement  de  ces  lettres,  il  en  obtint,  le  10  oc- 
tobre 1 750 ,  de  surannation  qui  furent  enregistrées  à  la  chambre 
des  comptes  le  7  novembre  soivant.  {Orig»  en  parchemin), 
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pendant  le  siège  de  KeliL  L'année  suivante  if  coin- 
miodai  des  corps  séparés,  combattit  à  Etlingen  au 
mois  de  mai  et  joignit  le  maréciial  de  Berwfck  au 
sîége  de  Pbifisboorg.  U  montât  la  tranchée  les  6  juin 
et  6  joillet.  Après  la  capituhtioti  àë  cette  place,  i)prrt 
part  à  la  prise  de  Wdrms  le  33  et  commatMla  sur  cette 
frontière  pendant, fbiirer^  Il  avait  été  créé  lieirte- 
naBft-générai  des  armées  du  roi  pair  pouvcrir  âti 
V  aodt  de  la  même  atfnée.  Il  fit  là  campagne  de  1735 
sous  les  ordres  du  maréchal  de  Goigny  et  fut  em- 
ployé en  Alsace  jusqu'en  114 1  y  qu'il  condcrisit  un 
corps  de  tronpes  considérable  en  Westphalié.  11 
commanda  pendant  Tbiver  dans  les  évéchés  de  Muns- 
ter, de  Paderbom  et  d'Osnabruck.  En  n\2,  tann- 
mandant  la  promiire  colonne  de  Farinée  dé  West- 
phalié sous  le  maréchal  de  RlatUebdis ,  il  marcha  au 
secours  d»  feld^maréchal  c<yrate  de  Seckendorff,  qui 
commandait  en  Bavière  les  troupes  de  Temirereur 
Ckarles  Yli,  compétiteur  de  Marie-Thérèsef.  M.  de 
Balincourt  s«^  porta  à  DingelBfigen  au  moifs  de  no- 
vembre.  Le  gmnd-diïc  de  Toscane^  comiziandant 
1  svant-'carde  de  Tarinée  autrîdbieitne ,  forte  de 
lOyOOO  homniesy  ayant  surpris  et  fait  prisonnier  le 
marquis  de  Grillon,  co«nme  il  se  rendait  à  Landau , 
profita  de  ce  succès  potir  attamer  M.  de  Balincourt. 
Olui-Ksi,  campé  sou»  Dmgelnngén,  près  de  la  ritre 
gauche  de  Flser^  n'ayant  que  de$  fdrcesf  très-infé- 
rieures, fit  des  dispositions  lellei^  qne  l'ennettti,  qm^i- 
qu'appuyé  dana  sea  attaques  par  t&  pièces  de^  canon, 
fat  forcé  de  se  retirenr  avec  beaucoup  dé  perte,  aprèsf 
huit  heures  d'efforts  inutiles  pour  etttaitter  le  déta- 
chement fniaçaîs.  Le  marquis  der  Belincouit  jeta  du 
seccKiÉs  dans  BiHunaWf  assiégé  par  la  prince  Chartes, 
et  le  12  février  17é3  il  rétablit  la  comiuuniéation  âe 
Ratisbonne  à  Amberg,  coupée  par  les  quartiers  que 
les  ennemis  occupaient  sur  la  Wiltz.  U  les  en  chassa, 

Î  rétablit  les  quartiers  frau^is  éi  pfit  tro^cron  à  Bur- 
enfeld  pôtir  les  soutenir.  A  la  bataille  de  Dettiugen, 
le  il  juin,  il  chargea  renoemi  à  la  gauche  de  Vatttaée. 
Son  cheval  ayant  été  tué  sous  lui  de  six  coups  de  feu. 
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il  ddtttbAtfh  à  pied  à  la  seconde  charge.  Va^êé  â  l>r- 
tnéé  àtÈ  tnarécbal  de  Coigny  pai*  letti'es  du  19  juillet, 
ilfcktinTesti,  par  ordre  du  même  jour,  du  commande- 
ment en  Alsace  en  Fabsence  du  maréchal.  Le  marquis 
de  fialincouft,  chargé  de  la  défense  du  Haut<»Ahin, 
menacé  par  le  prince  Charles ,  soutint  pendant  qua<*- 
rante  jours  au  poste  de  Rhinriller  le  feu  Continuel 
d^une  nombreuse  artillerie  et  força  Tennemi  de  re^ 
noncêfr  au  projet  de  pénétrer  en  Alsace  (1).  Dans  tine 
dernière  attaque,  3,000  hommes  d^élite,  grenadiers  et 
croâtésr,  ayant  passé  le  l\hin  près  de  Niffern  sous  la 
conduite  diu  prince  dé  Wàldeck,  et  sotts  le  feu  d'une 
battéfrie  de  cations  et  de  bombardes ,  essaya  d'enle^ 
vei^  tine  redoute  française  qui  formait  la  tête  dé  tous 
les  poitits  dé  défense.  Lé  marquigi  de  Balinconrt  tailk 
en  pièces  cette  colotme,  dont  presque  aucun  n*é*- 
cliappa ,  tous  ayant  été  tués ,  on  noyés  od  faits  pri-* 
sonniers,  (jitt  de  vérifier  les  dates^  édit.  in-B*,  t.  VI, 
p.  ii&).  En  1744,  il  eut  le  coihmatidemetit  d*uil  corps 
détaché  sur  le  bas  fthiiï,  vis-à-vis  Fembôuchtire  au 
Necker.  Lorsque,  par  la  négligence  du  comte  de 
Sedtendorff,  1  ennemi  eUt  passé  le  fleuve  à  Hert2, 
M.  de  Balincourt  rejoignit  l'armée  et  contribua  prin- 
cipalement à  la  reprise  des  lignes  de  Weissemboui^g, 
le  5  juillet.  L'ennemi  s'étant  retiré  derrière  le  Mutler, 
bloquait  300  cavaliers  commandés  par  M.  deTiUières 
et  renfermés  dans  le  fort  Louis  :  le  marquis  de  Balin- 
court les  dégagea  et  ramena  son  détàcnement  sabs 
que  les  Atltrichiens  qui  renveloppaiétit  et  le  h^prce-^ 
laient  Continuellement  daiis  sa  retraite  pussent  l'en- 
tamer. Il  était  à  Id  tété  de  la  maison  du  rdi  et  com- 
mandait \A  droite  de  l'armée  réutile  des  maréchaux 


(I)  Cette  belle  défense  fat  un  ëTénement  heureiu  dans  les  cir- 
constances où  se  tronvait  Tannée.  Le  maréciial  de  Coigny  en 
parle  avec  de  grands  éloges  dans  ses  Mémoiret^  et  le  même  senti- 
ment d'àdmirattion  se  trottve  dans  des  lettres  de  fiélicitatioB  du  mi- 
nistre de  la  guerre  et  dans  la  Correspondance  des  princes  da  sang 
qui  se  trouTaient  à  l'armée. 
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de  Noailles  et  de  Créquy  dans  ia  marche  ^ui  obligea 
le  prince  Charles  à  repasser  le  Rhin.  Il  prit  part ,  le 
23  août,  au  combat  de  Haguenau.  Au  siège  de  Fri- 
bourjg,  qui  capitula  le  ^  novembre,  il  fut  placé «oas 
les  châteaux  avec  cinq  régiments  de  dragons  et  deux 
brigades  d'inEanterie^  pour  fermer  la  gorge  de  la  val- 
lée de  Saint-Pierre  et  dicta  la  capitulation  des  châ- 
teaux le  25.  La  garnison  déposa  les  armes  et  se  rendit 
prisonnière.  Le  marquis  de  Balmcourt  était  alors  in- 
vesti du  commandement  de  Fribourg.  Pendant  Ihi- 
v^rilconunanda  en  Alsace  dans  les  villes  forestières, 
le  Brisgau  et  la  Souabe.  Il  eut  ordre  de  démolir  Fri- 
bourg,  Brisack  et  Bhiufeld^  et  d'évacuer  ces  places 
au  mois  d'avril  1745.  Le  roi  lui  avait  donné  le  gou- 
vernement de  Mont- Dauphin,  en  Dauphiné,  par  pro- 
visions du  26  janvier  1739.  (Orig.  en  parchemin).  Il 
fut  nommé,  le  l***  janvier  1746,  gouverneur  des  ville 
et  citadelle.de  Strasbourg  et  des  forts  en  dépendants, 
gouvernement  vacant  par  la  mort  du  maréchal  de 
Broglie.  La  dignité  de  maréchal  de  Frauce,  à  laquelle 
le. marquis  de  Balincourt  fut  élevé  le  19  octobre  1746, 
et  le  collier  des  ordres  du  Boi,  qu'il  reçut  dans  la 
même  promotion  que  le  comte  de  Provence,  depuis 
Louis  XVIII,  le  7  juin  1767,  ont  éié  les  récompenses 
de  ses  longs  et  signalés  services.  {Brev^ets  originaux; 
Chronologie  historique  militaire^  par  Pinard,  t.  III,  pa- 
ges 353  à357;  Gazette  de  France;  annales  du  temps)- 
Lemarquisde  Balincourtestmortaumois  dejuinHIO, 
sans  avoir  eu  d'enfants  de  son  mariage,  contracté  le 
l""  décembre  1714,  ensuite  d'une  dispense  de  Rom<! 
des  ides  de  juillet  même  année,  mariage  célébré  en 
la  chapelle  du  château  de  Balincourt  le  12  jan- 
vier 1715,  avec  Marguerite-Guillemette  Allemah  db 
Atu«««  :  MofVTMARTiff ,  fille  dc  Picrrc  Alleman,  chevalier,  comte 
Lrt"i/dwfîdeMontmartin,  de  laMure  et  de  Vachères,  lieutenant 
îî«cb«,u  J'iTioy^de  roi  en  la  province  de  Dauphiné,  et  de  Marie-Anne 
de  Sève ,  ,sa  première  femme.  Après  la  mort  du  ma- 
réchal de  Balincourt,  le  marquisat  de  Balincourt 
échut  à  Charles-Louis  Testu,  son  neveu,  instito« 
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légataire  universel  du  marc^chal  par  son  testametic 
du  16  février  1161, 

VI.  François  Testu  de  Balingouut,  chevalier, 
comte  (le  Balincourt,  seigneur  de  Mesle,  de  Verville, 
d'Hédouville  et  d'Us,  lieutenant-général  des  années 
du  roi,  commandeur  de  Tordre  de  Saint-Louis,  na- 
quit le  13  octobre  1687.  Il  commença  à  servir  en 
qualité  d'enseigne  au  régiment  d'Artois,  infanterie, 
en  1705.  Ayant  joint  ce  corps  en  Catalogne,  il  se  trou  va 
au  siège  de  Barcelonne.  II  passa  ensuite  avec  ce  régi- 
ment à  Tarmée  de  Roussillon  sous  le  duc  de  Noail- 
les,  et  y  obtint  le  commandement  d'une  compagnie 
le  1"  décembre  1706.  L'année  suivante,  il  servit  à  la 
prise  de  Bascaraetduchâteau  deCalabousetàcelle 
de  Livia  et  de  Puicerda  ;  en  1 708,  à  la  canonnade  de 
Pont-Major  et  au  siège  de  Tortose;  en  1709  à  la  sur- 
prise des  quartiers  de  Châtillop,  de  Biscara  et  de  Pi- 
guières,  ainsi  quàla  défaite  du  général  Frawemberg; 
au  siège  de  Gironne  en  décembre  17 10;  au  secours  de 
cette  place  en  1713;  au  siège  et  à  Tassant  de  Barce- 
lonne en  1714.  II  prit  le  commandement  d'une  com- 
pagnie dans  le  régiment  Mestre-de-camp  général» 
dragons,  le  25  novembre  1719.  II  fut  fait  eiLempt  de 
la  compagnie  écossaise  des  £|arjdes  du  corps  du  roi  le 
(•'janvier  17  22,  et  eut  rang  demestre  de  camp  de  ca- 
valerie par  commission  du  15  octobre  suivant.  Il  ser- 
vit en  cette  qualité  sous  le  marquis  d'Âsfeld  au  siège 
de  Philisbourg  en  1734.  Il  fut  fait  troisième  enseigne 
de  sa  compagnie  le  7  décembre  1738,  et  brigadier  de 
cavalerie  le  !•' janvier  1740.  En  1743  il  servit  à  Tar- 
mèe  du  Rhin,  fut  nommé  second  enseigne  des  gardes 
du  corps  le  13  juin  et  combattit  le  27  a  Dettingen.  Le 
brevet  de  premier  enseigne  lui  fut  donné  le  5  décem- 
bre, et  celui  de  marèchal-de  camp.  le  2  mai  1744. 
Après  avoir  servi  aux  sièges  de  Menin,  dTpres  et  de 
JFurnes,  il  marcha  de  Flandre  en  Alsace  et  s'y  trouva 
à  l'affaire  de  Haguenau  et  au  siège  de  Fribourg. 
Ayant  suivi  Louis  XV  en  Flandre  en  1745,  il  combat- 
tit à  Fontenoy,  et  servit  aux  sièges  de  Tournay  et  de 
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S9  cûadelle,  d'0adeiuir4e  el  de  |)i»pdisrmpndçr  Dan» 
fa  campagne  suivante,  le  comte  de  EUUncomt  cpa vrit 
avec  Tarmée  les  sièges  de  Mons,  Charleroy,  Saint-Guis-' 
lain  et  Namur  et  combattit  à  Rauoouz.  En  1 7  47,  il  suivit 
le  roi  dans  les  Pays-Bas  et  se  trouva  leS  juillet  à  la  ba- 
taille deLaufeldt.  Il  fut  feit  troisième  lieutenant  de  sa 
compagnie  le  9  août,  puis  lieutenant-général  des  ar- 
mées du  roi  par  pouvoir  du  10  mai  1 7  46.11  passa  par  Jes 
grades  de  second  et  de  premier  lieutenant  les  25  avril 
1750  et  S  octobre  1752.  Le  comte  dç  Balineourt  Ait 
orée  commandeur  de  Tordre  de  Saint-Louis  le  20  juin 
1 755.  Il  quitta  les  |^rdes  du  corps  au  mois  de  janvier 
t759,  et  reçut,  le  17  février  suivant,  la  promesse  de 
la  grand'croix  de  Tordre  de  Saint-Louis.  II  avait  été 
gouverneur  de  Saint-Venant.  11  mourut  en  1769. 
(Chronologie  militaire ^  t.  V,  p.  420,  421).  Il  avait 
épousé,  par  contrat  du  29  novembre  1714,  mariage 
célébré  le  21  janvier  1715,  Rosalie  GoEfiaBT  i^ 
d^r^","!  sTv^Neslb,  dame  de  Nesle  en  Vexin  français,  fiUe  atnée 
<»gu«ij«.  jg  Louis  Ceeuret,  chevalier,  seigneur  et  marqms  de 

Nesle  et  de  VerviUe,  mestre  de  camp  d'un  régiment 
de  cavalerie,  et  de  Henriette-Jeanne-Bosalie  deBruc- 
Montphisir.  De  ce  mariage  sont  provenus  : 

i^  Charles-Louis,  do^t  l'aiticte  suit; 

%•  CUnd^-Guillanme  Tç^(ii,  cbeyalier  dç  Baliiiçoait,  mq 


Suetaire  da  roi  dans  I9.  pre^liére  compagnie,  puis  c«pit|iine 
e  cayalerie,  mort  sans  postérité  après  la  bataflle  d*Has- 
tcmbeck,  où  il  s'était  trouvé  avee  son  finère; 

5*  Marie-Rosalie  Testn  de  BalÎBccMirl,  mariée,  en  I74S,  avec 
Vy^tov  du  WUqaetf  chevalier,  baroD  d'Ordiv»  aeignMiv  àc 
$Wt*Mfir^,  <rA«dîiigi|fi|i  e^  d^  Mi^quiiighco,  m^récM 
de  e^mp,  Uenteiuiit  des  g^di^  dii  €iiom  d«l  ^i  <  mPCt  |e 
50  juillet  1751; 

40  Agnib-HeDri^te-FfâiiBité  Testu  dç  Baliaçonrt,  maiiéç  9.y^ 
Antoine-Henri-CIaude ,  mavqqts  des  Barres ,  enseigne  d^ 
gardes  du  corps  ; 

5<>  Marguerite-Guillemettç  Te^tt)  dç  Baljuiconrt .  mariée  mr 
contrat  du  SS  mai  f  T5S,  passé  derant  Jourdain,  notaire 
auChltelèt  de  Paris,  avec  Antoine  4e  Rameher.  chevidiery 
seigneur  4<)  Maudétpor*  ie  Afeziéres  et  autres  fi^us,  licp- 
tenant  pour  le  roi  aq  gouverqement  deBerrjr; 
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contrat  p^ss^  jeyant  le  méqie  ip^taîre  U  ^9  Qovf  «ibir  1 758, 
aTec  FraoçoU-Michel-Antoiiie^  marquis  de  Rancher^  che- 
valier, baron  de  la  f  eriiére ,  anden  capitaine  de  carabi- 
ffîer»,  co^miaudMir  4»  onlre»  du  Mont^Çamul  et  d«  Saint- 
taxai^  J)f  pe  nuMÛ^^  sont  nées  : 

A.  Cb|iriptftfyrmiiçoiM-FélîiQitM>diUc  de  iUnd^er,  ma- 
rié^ «iT«c  Alex4fi4re-0^^  conte  ^e  i«  Tbiir  ^  Pin; 

B.  Iio««)îe-Mar|U9nite-MiiiB-TU-é9e  de  Ranolicr,  ma» 
riëe:  I*  le  «juin  1784, arec Alexandre-liaf^r-Fraii- 
çois  </u  poulet  y  marquis  de  Nadaillac,  m^^or  de  ca- 
valerie, mort  en  Angleterre  en  4 794  ;  S^.en  1 797,  avec 
JeaO'Fraoçois  de  Péruue ,  baron ,  pais  duc  d'Escars, 
preppier  «i4ll9  d1i6tfl  du  roi  Ijottis  XVili,  lieutonant 
^Mi^  àK»  arm^r? ,  f  M:,  morl  Mu>t  £|i£iii|b  «9  1 199  ; 

7«  M<N»iqH0-Rp«)iie  T«etu  4c  BaUnoanrtp 

VII.  Charles-Louis  Tjsstu  dc  Balinçqurt^  comte, 
puis  marquis  de  Balincourt,  baron  de  9^narçt  et  des 
états  de  Languedoc,  seigneur  de  Baiincourt^  d'Arron- 
ville,  d'fl^douviUe,  de  Margicourt,  de  Theuville,  de 
Nesle,  de  Saint-Lubin,  etc.,  maréchal  de  camp,  com- 
mandeur de  Tordre  de  Saînt-Louis,  naxjuit  le  30  mars 
1799.  11  entra  au  service  dans  la  première  compa- 
gnie des  mousquetaires  du  roi,  le  23  février  1744  et 
se  trouva  comme  aide-de-camp  de  son  père  aux  ba- 
tailles de  Raucoux  et  de  Laufeldt  en  1747  et  1748. 
Il  fut  laommé  icoroette  ay^c  r4n|;  ^  capitaine  dans 
le  régi|»eot  4^  B^rry,  cavaieria^  les   IB  mars  et 
1 3  avril  (748,  puis  cotopal  dans  le  régiment  des  gre- 
nadiers de  France  le  5  septembre  1749.  Il  se  trouva 
avec  ce  corps  à  la  bataille  d'Ha^iembeck  en  1757. 
Il  devint  mettre  de  camp  d'uq  r^giipi^Dt  d&  cavalerie 
de  $pni  nom  (ii?a&Wc(Qa/tj,.par:<;pmmiMiQn  du  \Q  fé^ 
yj?i<»r  1 7Â9,  régiment  qui  ïnt  incorporé  dans  iioyal- 
Roussillon  au  mois  de  décembre  |76}.  Il  avait  reçu 
la  croix  de  Tordre  de  Saint-Louis  ep  1759,, pour  PP§ 
aciûpp  4e  yakvr  à^m  }fi  gu^ri*^  4«  4wi  ém$f  dont  il 
fii  tout^f  les  fiarapaflifcBê.  A  k  bauille  Ae  Minden 
(1^  aocit  1759),  M.  de  Baiincourt  chargea  plusieurs 
fois  les  ennemis  à  la  tête  de  gpn  régiment.  Il  reçut 
une  forte  contusion  à  Tépaule  et  deux  balles  dan»  fia 
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cuirasse.  11  fut  promu  au  grade  de  brigadier  de  cava- 
lerie le  25  juillet  1762  et  combattit  à  Jobannesberg 
et  Friedberg  le  30  août  suivaat.ll  fut  créé  maréchal 
de  camp  le  3  janvier  1770.  {Brevets  en  orighuxux^ 
Table  historique  de  t  Etat  militaire  de  France  ^var\%^ 
1766,  p.  13).  Le  marquis  de  Balincourt  est  décédé 
au  château  de  Ghampigny^  près  de  Sens,  au  mois 
d'octobre  1794.  II  avait  épousé  :  l""  au  diâteau  de 
Mesle,  le  12  octobre  17ô2,  Ânne-CIaudine  de  Rochb- 
dî?o?ui2^àubwdi^o*T  d'Allt  de  Saimt-Point,  inhumée  le  11  septem- 
"™**"^éiî!r6m*rl'^'*®   ^^^2  (1)  daus  régh$e  Saint  Sulpice ,   fille  de 
£!!îrS*mêin«  «n Claude-Gabriel- Amédée  de  Rochefort  d'AUy,  mar- 

3uis  de  Saint-Point,  comte  de  Montferrand,  baron 
e  Sénaret,  de  Saint-Vidal,  etc.,  capitaine  de  cavale- 
fii  fiiMARo  Di   "®''  ®^  d'Anne-Félicité  AUeman  de  Montmartin;  2*  en 
OAiirisRT  :     1 778,  Anne-Alexandrine  de  Bernard  de  Champight, 
d'a^^Eçot/i^Aro^sfille  clc  Jeau-Frauçois-Alexandre  de  Bernard,  mar-* 
rn'l'imw,  ^.ur  "leQuis  dc  Champiguy,  comte  de  Montgon,  chevalier  de 
ruVde*îiVor.**''l  Oï*<ïre  de  Saint-Louis,  et  4'Anne-Louise  Bochard  de 
Champiguy,  sœur  d'Alexandre-Conrad  Bochart  de 
Châmpigny,  officier  aux  gardes  françaises  ^lieutenant- 
général  des  armées  du  roiXe  marquis  de  Balincourt 
a  eu  : 

Du^prenUer  lit  r 

4<*  Amédée-Claude-Giiillaume-Rosalie  Testu  de  Balincourt^ 
marquis  de  Balincourt,  ne  le  8  août  4783,  capitaine  au 
régiment  de  Condé,  marie,  par  contrat  des  S8  et  S9  jan- 
yier  4  776  ,  signé  par  le  roi  et  la  famille  royale,  et  pane' 


(f  )  Par  son  testament,  fait  à  Balincourt  le  30  mai  1 774 ,  déposé 
en  rétude  de  Raince ,  notaire  au  Châtelet  de  Paris  et  ouTert  le 
4  0  septembre  477S,  elle  légua  en  usufruit  au  comte  de  Balincourt, 
son  mari,  le  marquisat  de  Saint-Point,  en  Maçonnais,  le  comté  de 
Montmartin ,  en  Dauphiné ,  avec  la  charge  de  lieutenant  de  roi 
qui  s'y  trouvait  affectée, avec  pouvoir  d'aliéner  cette  dernière  terre 
pour  liquider  les  dépenses  qu'il  avait  faites  en  celle  de  Châtillon. 
D'après  le  vœu  delà  testatrice,  le  marquisat  de  Saint-Point,  après 
la  mort  de  son  mari,  devait  éckoir  au  chevalier  de  BalûiiDonrt, 
son  fils  puîné,  auquel  elle  légua  cent  cinqujsnte  mille  livres.  Pour 
le  surplus  de  ses  biens,  elle  institua  son  fils  atné  son  l<%ataire 
universel. 
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devant  Bronod ,  aoUire  au  Châtelet  de  Pàrlsf  «rec  Uen^ 
riette-Zépbirine  de  Polignae^  fiUede  Fvanfois-GaniiUe, 
marquis  de  Poli^ac  (grand  oncle  du  dae  et  du  prince  de 
Polignac),  premier  écuyer  de  Mgr  le  comte  d^ Artois,  et  de 
Marie-Louise  de  la  Garde.  (Ck-ig,  en  pap.)  U  mourut  sans 
postérité  ; 

9*  rT....j  cheraHer  de  Balincourt,  mort  i  Tdge  de  4  8  ans,  i 
Paris,  le  9  août  1775; 

Du  second  lit  : 

8<>  Charles- Alexandre-Maurice,  qui  suit; 

4<>  Marie-Louise-Qaudine-Qémentine  Testu  de  Balincourt^, 
mariée,  le  16  février  f804,  avec  Louis-Charles-Achille  de 
More  II,  vicomte  d'Aubigny,  marquis  d'Assy. 

VIII.  Charles-AIexandre-Maurice  Testd  de  Ba- 
i«iNCOUiiT,  marquis  de  BaliDCOurt,  officier  de  la  Lé- 
gion  d'Honneur,  lieutenant-colonel  de   caralerie^ 
démissionnaire  à  la  révolution  de  1830,  membre  du 
conseilgénéral  du  département  deVauclusefaépouséy 
le  17  février  1824,  Marie-JacqueIine-IVIarguerite-Eu-»«VAiiri.  nlIsl». 
phrosine  DE  Vanel  DB  L  IsLB-RoT ,   fille  de  Marie- ée,rt,i4*i\;^,«» 
Joseph-Gabriel- Luc  de  Vauel,  baron  de  Wsle-Roy,^'|*jl,*J"JîJ^J^; 
et  de  Louise-Aufî;ustine-Henriette  de  Gênas.  De  ce ''•«•^"•«  •"*•»» 
mariage  sont  issus  :  nme  dwgent,  por. 

tant  au   bec  un  ni* 

|o  Luc-Charics-Femand,  comte  de  Balincourt  ;  •»•■«  <!'•••»*•••  «*»»- 

'  nopU  ,    qui    rftt    é« 

S*  Qaude-Alexandre-Edgard  de  Balincourt  ;  Stjtê ,  w  le  tout 

««      .     «        .       -T  ,        .         ,     -  ,.  d'«rg*ni.    au    chêne 

50  Mane-Louise-Yalentine  de  Balincourt  ;  lerraité  de  linopU-, 

QUI  CM  dt  VtMtL 

J|«  Marie-Gharlotte-Nathalie  de  Balincourt,  née  le  S  8  février    , 
I SS9,  dëcëdëe  le  1 4  août  1 8S0. 

BRANCHE  DE  MENOD VILLE. 

IV.René  ïesto  de  Baliscoubt,  chevalier,  seigneur 
de  Menouville,  d'Anvers,  et  d'Hérouville  en  partie, 
troisième  fils  de  Philippe-Guillaume  Testu,  cheva- 
lier, seigneur  de  Balincourt,  et  d'Anne  Barjot  de 
Moussy,  naquit  vers  1602.  Le  23  octobre  1630  (acte 
reçu  par  Ricfaardière,  notaire),  ftené  Testu  fit  avec 
Louis  et  Gabriel,  ses  frères^  le  partage  des  châteaux, 
terres  et  seigneuries  délaissés  par  le  décès  de  Phi- 
lippe-Guillaume Testu,  leur  père.  {Arrêt  du  conseil 
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déuu  du  3  ¥nar$  1667).  11  fit  un  nouveau  partage 
BT^c  Look,  son  frère  atné,  le  13  avril  16S6.  Enfin, 
le  5  Juin  1638,  par  apte  passé  devant  Gerbaold  et 
TroQçpa,  notairips  au  Cbâtolet  4*  Paris»  Jlen«  et  ses 
frères  Louis  et  Gabriel  transigèrent  sur  la  saeof  ssion 
4e  messire  Gaspar4  4^  Dsimpont,  |«iir  cottsin-ger- 
main,  chevalier,  seigneur  d'Us,  fils  ec  héritier  d'E- 
lisabeth Testu.  René  éppusa»  par  contrat  du  30  sep- 
dw^?iXV.i.len[ibre  1642,  Antoinette  de  la  Foutaise,  fille  de 
;j;^;^»'î~''*'«^'»*'Charles  de  la  Fontaine,  chevalier,  seigneur  de  Cor- 
meilles  en  Vexin,  de  Levetnont  et  de  Cravant,  et  de 
Madeleine  de  Berbisy.  Antoinette  de  la  Fontaine  se 
remaria,  en  1658,  avec  Samuel  de  Charmont,  cheva- 
lier, seigneur  de  la  Houssaye.  Elle  avait  eu  de  son 
premier  mari  : 

4**  {«ouis,  mentipnnë  ci-aprés^ 

%"*  Gabriel  Testu,  ^nsei^e  de  la  compaj^if  colonelle  du  ré- 
giment du  Roi,  taé  au  siège  de  VAXie  ; 

So  René  Testu,  dit  le  cheyalier  de  Menonville,  mort  à  Poi|- 
toise  le  14  fffrner  4677,  et  inhumé  dans  le  chœur  de  l'é- 
glise 4e  HenonviUe; 

4»  Fr^uB^ise  Testu,  n^xm  «i^pc  hnM  4^  to  -fo««<»ii«,  f^t- 
Talier,  seigneur  de  Lezeville  et  d'Arch^iQO|it  ^ 

50  Marie  Testu,  épousa  de  Frai^cois  de  Se^owifle  ^  «ôsneur 
des  Marais. 

V.  Louis  Testv  w  Wwoïxviw»»»  chevalier,  «i- 

gQçur  de  M^nouvilliç,  d'Auv^rg,  et  d'Hérouvill^  en 

M  snooyiLu:   partie,né  enl647,  épousa,  par  contrat  du  7  marsl670, 

ul!!^!l[^ et '•^'S Charlotte  de  Sbbouville,  fille  de  Léonor  de  Sebou- 

dlTïîémî.'*  **"**""  ville,  chevalier,  seigneur  des  Marais,  du  Jardin,  etc., 

et  de  Marie  le  Meunier.  Louis  Testu  fut  maintenu 

dans  sa  noblesse  par  jugement  de  Tintendant  de 

Rouen  du  12  décembre  1699.  De  son  mariage  sont 

provenus  : 

<o  ^J0^\»  T^tV;  T\4  U  fi*  ^vin  I  #74,  nu>rt  jçiu)^  f 

S»]Mi4QQVi4,  qpimt'i 

S'  Fmnçow  Tw^u,  w'  e«P  ^!5«â,  viv^l;  en  «f  fH; 

4<'  Louise  Testu,  ink  en  4S7it  motto  le  1S  avril  iffs  ; 

A*  Charlotte  Testu,  née  ie  90  novembre  I S 79,  nK»rte  en  l#7<»; 
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00  Uniff  TestH,  n^  W  ii»  pq^Mmbre  i^tt.  EDf  vivait  1« 

S5  juillet  I «99^ 

7*  Mar|je-H«nrÛBtte  T«9tii,n^  pn  1^80^  Elle  fîit  i94iwne  9011s 
le  nom  de  Henriette  Testu  le  IS  avril  169e  ; 

•*  LouÎM  TertB»  née  en  I6SI( 

9*  Mane-Charlolte  Testa ,  mariée  atec  Joseph  de  PotU" 

VI.  ]!Ticolas  Tbstu  diq  Menouvili^k,  chevalier,  sei- 
gneur de  Menouville  ^1),  de  BriançoQ  et  de  la  Cha* 
pelle,  né  en  1675,  reqaitaveu,  le  1*'  8epteint>re  17 10^ 
au  prince  de  Gonty,  pour  sa  terre  de  Menouvine^ 
mouvante  de  la  châtellenie  de  l'Isle-Adam,  acte  où  il 
agit  en  son  non)  et  au  nom  de  son  frère.Micolas  Te$tu 
mourut  à  Pontoise  le  28  octobre  1752,  et  fut  inhumé 
dans  la  chapelle  de  la  Vierge  de  Té^ise  de  Saint- 
Alaclou.  n  avait  éppn$é^  par  contrat  du  5  mai  1705, 
Anne-Jeanne  db  Moheitil,  fille  de  George^  de  Mo-4'»w.tc^édbii«ur« 
reuil,  seigneur  de  Moulinç,  et  d^AntpineUe  de  Formé.  MJli*„,f"d',ÎJ,'„T| 
Leurs  enfants  furept  :  brochant 

1  •  Nicoljw-R^^  Testu,  né  le  4  4  Ami  1 71  « ,  mun  j« WP  f 
^«  EmnanncltC|ai|d^Plaeide«-F|Taiiçoîsp  qui  «vit; 

y  Marif^Anne  Tf9t^f  B^e  U  94  iH?v«robre  l/»»,  flwr|#  l9  S* 
joille^  17^9; 

40  A^txfi  IVIarie- Aline  Te«ta«  mmtkf  le  |A  jviUç^  1797,  aY90 
Louia-Pierre-Nicolas  de  Guilbçn\  chevalier,  seigneur  de 
Wayignies  et  d'AnssonTQle-en-Gonchj-,  fils  d* Antoine  de 
GoilbMi,  cheTalier,  seigneur  de  Warignies,  et  de  Bfargae-' 
riMl9  Marohupdi 

9^  Loiiise*Lé>nQre  Tflstu,  religieuse  à  Tabliaye  àt  Poissj. 

YII.  Emmanuel-Glaudç-Placide-Fraoçoia  T^istu  ps 
Meboitville^  chevalier,  baron  de  Chars,  seigneur  de  la 
Chapelle,  de  Briançon  et'autres  lieux,  né  le  26  septem- 
bre 1718,  fut  capitaine  de  grenadiers  au  régiment  de 
Lyonnais.  Il  épousa,  le  1 5  avril  1 747>  Marie-Armande     ,.  g^^^, , 
DB  Sailly,  morte  à  Paris  le  20  avril  1789,  fiUe  d'Ar-j;«»';.^J^i^  cuee 
mand-Laurent  de  Sailly,  chevalier,  Seigneur  d*Ho-«o[^ttef  «•  «^«^ 
meaux,  et  de  Marie-Anne  le  Maire.  Le  baron  de  Chars  SiêfTlmtor  d'or. 


(I)  Ce  fut  d«  son  vivant  qu^  la  terre  de  Mmoayills  |at  ?fa4uç. 
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est  dëcédé  àPontoise  le  30  décembre  t806.  De  sotr 
mariage  est  issu,  outre  plusieurs  enfants  morts  en  bas 
âge,  Armand-Pierre- Claude-Emmanuel,  qui  suit. 

YIII.  Armand-Pierre  Claude-Emmanuel   Testu  , 
cheTalier  d^AclinviUe,  seigneur   de   Daunoy,  _  etc., 
comt&  de  Baliricourt^  né  à  Chartres  le  26  février 
1762 ,  entra  dans  les  chevau-légers  de  la  garde  du 
roi  en  mars  1778.  Au  mois  de  janvier  1780  il  passa 
dans  le  corps  de  la  gendarmerie  de  France,  compa- 
gnie de  la  Reine,  et  fut  aide-de>camp  du  marquis 
d'Avernes,  son  cousin,  lieutenant-général  des  armées 
du  roi,  capitaine-lieu tenant  de  cette  compagnie.  En. 
1781  ,  il  entra  sous-lieutenant  au  régiment  de  Bour- 
bon, y  fut  nommé  capitaine  en  février  1785,  puis^ 
par  le  choix  du  duc  de  Bourbon ,  major  en  second 
en  1788.  La  révolution  a  fixé  là  ses  services  et  ses 
grades..  Il  est  décédé  au  mois  de  novembre  1829.  Il 
avait  pris  en  1784  le  titre  de  vicomte  de  Balincourt 
d'après  la  volonté  du  comte  de  Balincourt,  son  oncle 
à  la  mode  de  Bretagne  (alors  sans  héritier  mâle)  et  de 
Fagrément  du  roi  Louis  XVI,  auquel  il  eut  l'honneur 
d'être  présenté  sous  ce  titre  le  4  avril  1786.  Après  la 
mort  du  comte  de  Balincourt  son  oncle,  il  prit  le  ti- 
tre de  comte  de  Balincourt.  De  son  mariage  con- 
tracté devant  M*  Brichar,  notaire  au  Châtelet  de  Pa- 
BooT»  :      ^*^>  '^  ^^  ^^^  1786,  avec  Marie-Charlotte-Olympiade 
dw,  i  u  fMceBoDTiw,  fille  de  Charles-Robert  Bou tin, chevalier,  con- 
erT'chef  d«  S  étoiietseiller  d'état  ordinaire  et  au  conseil  royal  des  finan- 
de'?^BMtto>"affron!ces^  ancieu  intendant  des  finances  et  intendant  de  la 
(M.  du  même.       généralité  de  Bordeaux,  et  de  dame  Jeanne-Gabrielle 7 
Delphine-Victoire  de  Chauvelin,  sont  issus  : 

4*  Marie-Emmanuel- Jean-François-Ignace-XaYier  Te8tu.de 

Balincourt,  mort  enseigne  de  yaisseau  à  20  ans,  en  1 807  ; 
a»  Ârmand-Glaude-Jules-Louis-Joseph,  qui  suit  ; 
3<^  Marie-Alexandrine  Testu  de  Balincourt;. 
4®  Rosine  Testu  de  Balincourt. 
IX.  Armand -Claude -Jules-Louis-Joseph  Testu  de 
Balincourt,  comte  de  Balincourt,  lieutenant-colonel 
de  cavalerie,  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Louis ,  of- 
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ficier-  de  la  Légion  d'Honneur,  est  né  le  14  octobre 
1790.  Page  en  1804,  il  entra  sous- lieutenant  au 
26*  régiment  de  chasseurs  à  cheval  en  1808,  fit  les  ' 
campagnes  de  1808  en  Espagne,  de  1809  en  Autri- 
che, de  1810  et  18]  1  en  Espagne  et  rejoignit  Far- 
mée  en  Russie  en  1812.  ir était  alors  lieutenant. 
Pendant  cette  campagne  il  fut  fait  chevalier  de  la 
Légion  d'Honneur  au  combat  de  la  Bérézina,  où 
son  corps  contenait  Tarmëe  russe  pendant  le  pas- 
sage de  ce  fleure.  Laiinée  suivante  il  fit  la  campagne 
de  Prusse ,  pendant  laquelle  il  fut  nommé  capitaine 
à  la  bataille  de  Bautzen  (septembre  1813).  A  celle 
de  Leipsick  il  fut  grièvement  blessé  et  eut  un  cheval 
tué  sous  lui.  M.  de  Balincourt  passa  ensuite  capi- 
taine dans  la  jeune  garde,  et  commandait  à  ce 
titre  un  escadron  de  chasseurs  à  la  bataille  de 
Graonne,  en  1814,  pendant  la  campagne  de  France. 
Nommé  chef  d'escadron  en  1817,  il  fit  la  campagne 
de  1823,  en  Espagne,  à  l'armée  de  Mgr  le  Dauphin. 
Pendant  cette  campagne  il  fut  nommé  officier  de  la 
Légion  d'Honneur  après  le  combat  de  la  Cabeza,  oii, 
à  la  tête  de  son  escadron,  il  culbuta  une  colonne  en- 
nemie, fit  prisonnier  le  colonel  et  plusieurs  officiers, 
ai  s'empara  de  300  chevaux.  Le  comte  de  Balincourt 
fut  créé  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Louis  en  1824 . 
Chef  d'escadron  aux  chasseurs  de  la  garde  en  1828, 
avec  rang  de  lieutenant-colonel,  il  a  quitté  le  service 
à  la  révolution  de  1830.  De  son  mariage,  contracté, 
le  6  février  1822,  avec  Athénais-Marie- Félicité  le  "»*»" 
Roux,  fille  d'Eusèbe-Magloire  le  Roux,  et  de  dame 
Marie-Geneviève  Guericy,  sont  issus  : 

io  Charles  Christian -Jales,  Ticomte  de  Balincourt  ; 

2^  Charles- Jales- Joseph  de  Balincourt; 

5<»  Athenaïs-Marie  de  Balincourt,  nëele  24  novembre  1822, 
morte  le  20  mai  1 824. 

BRANCHE  DE  PIERKEBASSE,  éteinte. 

m.  Jean-Guillaume  Tbstu,  chevalier,  seigneur  de 
Menouville  au  bailliage  de  Senlis,  de  la  Galaisière  en 
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Anjdu  et  de  Pierrebame ,  second  61s  de  Jean  Téstu» 
seigtieur  de  BatroGoort^  et  de  Gen^iriève  le  Suéur 
d'O^tiy^  fit  le  partage  noble  des»  saccessiong  de  ses 
père  et  mère  aveé  son  frère  Phiiippe-ômUaunie  et 
ses  sœars,  par  acte  passé  detant  Ricbârd  etFontainë^ 
notaires  au  Chàtelet  de  Paris ,  le  2t  décembre  I  &i9. 
(Orig.  en  pap.\  Arrêt  de  la  chambre  souperaine  deà 
franGâ'^fi  du\0  tnàr$  1660)^  11  avait  épousé*  le 
ci««Miirw:  ^^  •^^  16fl3,  Renée  CtBiiËUBAift'î'^  fille  de  Gui  Glc^ 
**jj6''2J^'*«renibaultj  écuyery  seigneur  dé  Pierrebasse  et  de  lu 
^'"^^  liafsoDHBousse^  eli  Atijoa,  et  Skix^e  d'Avril.  De  ce 
mariage  sont  provenus  : 

t^Cliârleà,  qui  suit; 

^^  Jean  Téslii  dé  Pierrebasse  j 

30  François  l^estu  de  tHerrel>asse  ^ 

40  Ûabriel  If estu  de  ^errelxuse  ; 

5<»  Geneyièye  Test»  de  Pierrebasse .  mariée  ^  em  1615  ,  arec 
Mic&el  le  ÈeU  ëcujer,  seigneur  ae  fa  Jaillère  et  du  Chas- 
telier; 

e<»  Reiiëé  tesCtt  de  Aehrébâàse; 

y**  Catherine  l^esf u  de  Pierrebasse  ; 

V*  Anne  t'estu  de  Pierrebasse. 

IV^  Charles  Tastu^  chevalier,  seif^ettr  d«  Pierre* 
basée  et  dé  la  Galaisière,  s^âUia^  par  contrat  du  ]  0  sep- 
BiBioe:  tembre  1633,  avec  Antoinette  db  BiicKi,  deiilolselle 
bLSè!!dwi!li.t*"'''d*honnetlr  dé  1»  reine  mèi'e^  fille  de  messife  François 
defiroc^  chevalier,  seigneuf  de  Broc  et  de  Lézardière, 
baron  dé  Cinqmars-k^Pile ,  de  Ghefniré^  etG«  ^  che*- 
valier  de  Tordre  du  Roi^  gemilhôfnme  ordinaire  de 
la  chambre ,  et  de  Françoise  de  Montmorenc^-Fos- 
seux,  dame  ordinaire  de  la  reine  mère^  fille  de  Pierre 
de  Montmorency-Fosseux,  marquis  de  Thury,  comte 
de  Châteauvillain,  chevalier  dé  Tordre  du  Roi,  gen- 
tilhomme ordinaire  de  la  chambre^  capitaine  de 
50  hommes  d'armes  des  ordonnances,  et  de  Jacque- 
line d'Âvaugour,  dame  de  Ck>urtalaili.  {Histoire  des 
Grands  officiers  de  la  Couronne  y  t.  III,  p.  582;  Ar^ 
chives  de  la  Noblesse^  géiïéalôgié  au  BrOC^  p.  13). 
Charles  Testu  a  laissée 
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«o  Pierre,  dont  on  ta  parler  ; 

%**  AUianâH  TêêUL  tk  Pkrtl^bàsse,  cft|)italifle  â«ùÉ  le  rëgi- 
Éaeat  àvt  'Skéi,  pms  lieutenant  et  ensuite  capitaine  daitt  les 
cardes  fram^aises.  Blesse  a  la  bataille  de  Seneff,  en  I  «74 ^  il 
fut  tué  au  siège  de  Saint-Guislain  ,  en  16t7.  (Le  Pippre 
âe  Nceufuitiéj  t.  III,  p.  401.)  tï  avait  épousé,  te  \k  dëcem- 
hM  IC07,  Antoinette  lé  Maistrét  ^tuft  de  F^eri-e  de  Ger- 
taines^  seigaecur  de  Frioambaslt  ^  ctt  fiUe  de  Chârletf  le 
Maistre,  seigneur  de  Orand<^anip^  et  de  Françobtf  de  )a 
Bobie.  Antoinette  le  Maistr»  n'ayant  pas  eu  d^enfants 
d'Alexandre  Testu,  se  reifidfia  eiT  troisièmes  noces  avec 
Elëonor  le  Roy,  seigneur  de  Roden  ^ 

i*  Gliaflès  Testtt  d«  Piérrebassé ,  abbë  étfnifrteiidâtaire  de 
N«itre->l)aine  de  Rodiei  et  de  t'éuiftoitifé  d'Aft^ei^,  doyc^n 
de  Téglise  oatbélnife  à'Ant^rté  en  f6llf  jttsifCi'en  1707. 
{HUtQiré  tiûcléêianiqué  et  eiinle  d* AMUtéffé  ^ -par  Tabbë 
Lebrafy  t.  I«p*  74«.); 

k^  Anne  Testu  de  Pîerrebasse. 

V.  l^ierre  Testu  ^  seigneur  .de  Pierrebasse^  de  la 
Galaisière,  du  Pin,  de  Lavaux,  etc.,  lieutenant-com- 
mandant du  château  d'Angers  sous  M.  de  Fourilles,j^"^"»^;""*J»j!lj^ 
épousa:  ï^  par  contrat  du  5  avril  16£5^  Jeanne  DE<>*«reent.  '  ^^^ 
CHENNBvjÈRjiS^   fille    d'Hectoi*   de    C3]^Btie^ières,>Ji!îeH]!!^on^aBiiI 
écuyer,    seigneur  de  Saint- Victor^  et  de   Jeanne în'oS?*'**  **^"* 
Moreau;  2*  par  contrat  du  22  août  1673,  Bonne-    Bie"«w": 
Marie  Righàrdeau,  fille  de  François  Bicbardeau^  con- 
seiller du  roi  élu  en  Télection  de  Ëaugé,  et  de  Claude 
Falloux.  Pierre  Testu  et  Alexandre,  son  frère,  furent 
maintenus  danâ  leur  noblesse  par  ordonnance  de 
M.  Vovsin  de  (a  Noiraye  y  commissaire  départi  en  la 
généralité  de  Tours,  du  4  octobre  1668.  Pierre  Testu 
a  eu: 

Du  premier  lit  : 

h**  Armand  Testu  de  Pierrebasse ,  vivant  le  4  octobre  I698. 
i\  fftiiàvt  alors  ftétf  étude»  ; 

Du  Éëeôttd  Ht  : 

2*  Cbatlès-Eranhe^  qtà  suk  -^ 

i"*  Deïtfdiscllé  Testtt  àê  ttÉ«YéBa^5e. 

Ml.  Charles^Erasme  TBstrv  dc  PreuRtiB^ssB^  ebevd-» 
lier,  seigneur  d^Iâf  Gâtatsièref,  paroif^se  Ae  Ltfé  et  dé 
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Gbaamont  au  diocèse  d'Angers,  né  le  2  septem- 
bre 1675,  épousa  :  1»  par  contrat  du  21  septem- 
BiTàDLTi      ^^^  1700,  Agnès  Bitàult,  fille  de  Jacques  Bitault, 
d^anteoi,  au  ebavron  écuyer,  seigueur  de  Chizé,  et  de  Madeleine  de  Cou- 
deTAtes'dn^SISa langes;  2®  Antoinette  Erràult,  veuve  de  Pierre  de 
*"*  "EMàctT,      Masseilles,  chevalier,  seigneur  de  Milon.  Elle  survé- 
^ur,  i  I  ebefroiit^„^  ^  g^jjj  gecoud  marf  et  mourut  sans  enfents  à  Paris 
le  16  octobre  1745.  Charles-Erasme  n  avait  eu  d'A- 
gnès Bitault  que  des  filles  : 

l<»  Ren^- Marie-Madeleine  Testa  de  Pierrebasse,  mariée  par 
contrat  du  S 8  juillet  1756,  passé  devant  Joseph  GaiUiot, 
.  notaire  royal  et  tabellion  à  Bangë^  pour  la  résidence  de 
Montigné,  avec  Pierre  de  la  Haye^  chevalier,  seigneur  de 
la  Sevaudière  et  de  la  Barrière ,  fils  atné  de  Pierre  de  It 
Haye,  chevalier,  seigneur  de  la  Sevaudière,  et  de  Cathe- 
rine le  Bret; 

t*  Antoinette -Charlotte  Testu  de  Pierrebasse,  mariée  à  Léo- 
nor-f  rançois  de  Renard^  chevalier,  seigneur  de  Baudelan; 

Z^  Marie-Jeanne  Testu  de  Pierrebasse  ; 

4*  Renée- Agnès  Testu  de  Pierrebasse,  née  le  1 6  mai  1 7 1 8,  re- 
çue à  Saint-Çyr  le  89  avril  1784.  Ses  preuves  existent  à  la 
Bibliothèque  royale,  fonds  de  dHozier  ; 

8*  Henriette-Thérèse  Testu  de  Pierrebasse. 

BRANCHE  DE  FROUVILLE,  éteinte. 

IL  Laurent  Testu,  chevalier,  seigneur  de  Villers 
en  Vexin,  fils  puiné  de  Guillaume  Testu,  et  dTsabeau 
le  Lieur,  fut  successivement  homme  d'armes  de  la 
compagnie  de  M.  de  Suze,  commissaire  ordinaire  des 
guerres,  chevalier  du  guet  de  la  ville  de  Paris  (1), 


(1)  Le  huitième  volume  du  Recueil  coté  R,  édition  de  I7SI, 
p.  S4,  où  se  trouve  le  récit  de  l'entrée  à  Paris,  le  SI  mars  IS6I, 
de  la  reine  Elisabeth  de  France,  femme  de  Philippe  II,  roi  d'Es- 
pagne, porte  que  Laurent  Testu,  chevalier  du  guet,  armé  d'un  fort 
riche  corps  de  cuirasse,  assistait  à  cette  solennité  à  la  tête  de  sa 
compagnie  composée  de  150  arquebusiers,  savoir,  100  à  pied  et 
80  à  cheval.  La  charge  de  chevalier  du  guet  était  alors  considéra- 
ble. Elle  avait  été  remplie  pendant  plusieurs  générations  par  la 
maison  de  Harlay  dans  les  X  V«  et  XVI*  siècles. 
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capitaine  de  la  Bastille,  conseiller  et  maître  d'hô- 
tel du  roi.  Il  assista  au  contrat  de  mariage,  de  Jean 
Testu,  seigneur  de  Balincourt,  son  frère  aîné,  du 
12  mars  1560.  Diverses  revues  passées  par  lui  en  qua- 
lité de  commissaire  des  guerres  les  20  juin  et  9  no- 
vembre 1564  et  10  juin  1566,  et  signées  Testu,  sont 
scellées  de  son  sceau  en  placard,  représentant  trois 
lions  léopardésy  celui  du  milieu  contrepassant.  Il  fut 
nommé  chevalier  du  guet  de  la  ville  de  Paris  sur  la 
résignation  de 'François  de  Salvert  le  9  avril  1568.  Il 
a  cette  qualité  et  celle  de  capitaine  de  la  Bastille  dans 
une  quittance  qu'il  donna  le  10  avril  1577,  et  celles 
de  conseiller,  maître  d'hôtel  ordinaire  du  roi  et  com- 
missaire général  des  vivres  et  munitions  de  ses  armées 
dansunactedu  20  avril  1594.  Il  assista,  le  22juin  1598, 
au  contrat  de  mariage  de  Philippe-Guillaume  Testu, 
seigneur  de  Balincourt,  son  neveu,  et  vivait  encore 
le  19  juillet  1605.  Il  avait  épousé  Guillemette  GoLLiir,      cmx«  : 
dont  le  tombeau  en  marbre  se  voyait  en  la  chapelle 
Saint-^Roch  de  Téglise  Saint-Patil.  Elle  était  fille  de 
Julien  Gollin,  célèbre  avocat  d^Âvignon,  et  de  Co- 
lette du  Pré.  Ses  enfants  furent  : 
f  Louis,  qui  suit  ; 

i*  Isabelle  Testu ,  mariée  ayec  Antoine  f^iole ,  seif^eur  de 
Roquemont  et  de  Noiseau,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi, 
maître  des  cérémonies  de  France.  Os  sont  rappelés  dans 
une  quittance  du  S4  mai  I  tSO,  donnée  par  Louis  de  Bussy, 
cheyalier,  seigneur  de  Mirvai,  de  Satnt*Aubin  et  de  Gour- 
nAy,  gentilhomme  ordinaire  de  U  chambre  du  roi,  tant  à 
cause  d'Isabelle  Viole ,  son  épouse ,  que  comme  tuteur  de 
Laurent  Viole,  fils  mineur  oe  £bu  mesure  Antoine  Viole 
chevalier,  seigneur  de  Noiseau ,  mattre  d'hôtel  du  roi,  et 
maître  de  ses  cérânonies,  et  de  dame  Is^dieUe  Testu. 

III.  Louis  Tbstu,  chevalier,  seigneur  de  Frouville 
et  de  Yillers  en  Vexin,  conseiller  d'état,  Fun  des 
aiiatre  maîtres  d'h6tel  du  roi,  capitaine  et  chevalier 
au  guet  de  la  ville  de  Paris  en  1603,  assista  avec  son 

Çère  au  contrat  de  mariage  de  Philippe-Guillaume 
'estu  de  Balineourt  en  1598.  Louis  Testu  mourut  le     „  co.„ 
1 1  septembre  1636.  H  s'était  marié  deux  fois  :  1*  avec^^"^; 
Marie  i^b  Gomtb,  fille  de  Charles  le  Comte,  seigneur)'''''*' 
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delaMartinière  (issu  de  la  branche  aînëe  dés  seigneurs 
de  MoBtauçlan),  maître  en  la  efaambre  des  comptes  de 
Paris,  et  de  Jeanne  le  Picard;  2*  atvai  1^26,  ayec 

d'.rg«nnàranîneouFrançpise  Bab4t,  sceur  de  N,...  Barat,  nmUre  d^Mtd 

hr  de  moulin  d«  fa-j^j  ^oi.  Scs  cufanu  fufeot  ; 

Du  premier  lit  : 

4«  Mam  Tatu  de  Frou^ille,  aariée,  par  ooatrtt  da  II  ju- 
TÎer  1 6S4,  ^yec  René  de  Chaumejau^^  mai^it  ds  fawai 
capitaine  aux  gardes  françaises,  puis  grand  mar^d  ^o 
logis  de  la  maison  du  roi  en  I SSS.  De  ce  mariage  est  oée  : 

Claude-Louise  de  Cbaumejan  de  Foufilles»  mariée,  le 
sa  janiier  1659,  à  Louis-François  de  la  Garde^  ml^ 
quis  de  Ckambonas,  lientena&t  de  roi.  en  Langoedoc, 
mort  sans  postéîtë.  KHe  devint  iaiic|M  liéritièN  ^ 
Jacques  Testu,  son  onde,  aumônier  du  roi,  derw  M- 
jeton  mâle  de  cette  branche  * 

"Du  second  lit  : 

V  Charles,  d«nt  on  ^a  parler  ; 

s''  Lonis  TMtM  de  Frouvile,  seigneur  de  ViUers,  page  dv  roi. 
puis  mousquetaire,  tué  en  doèl  ; 

4*  Henri  Testu  de  Frouville,  abbëde  SaÂnliSaueieatdeMoa- 
treuU-sur-Mer,  aumônier  du  roi ,  inhumé  auK  camus  dé- 
ehausstfs  le  16  février  1689  ; 

s*  Hercule  Testu,  seigneur  de  Vitters,  éaiôiaîiicMivéçiiient 
de  la  Marine,  tué  au  sî^ge  de  Stenay  «n-l^tor; 

6<>  JacqiMs  Testu ,  aumônier  et  prédicateur  du  roi,  abW  ^e 
Notr^Daitm  de  BdYal  en  Argonne ,  et  des  Alleux,  pntv 
de  Saint-Denis  de  la  Chartre ,  reçu ,  en  1 664 ,  Tan  dtf  40 
de  TAcadémie  française^  mort  au  mois  de  jtdin  t^^*'. 
prit  k  la  lois  briUantet  solide,  il  mdnîtra  beaucoup  de  Ul«t 
paur  la  pteédicatlen;  maïs  réitération  P>'^^^'^^f"[ 
santé  le  força  dé  renoncer  à  cette  carrière.  Il  ae  tonadè»!^ 
à  la  culture  de  ta  poésie  sacrée  et  publia  des  Stances  £M^ 
iiermes^dùat  niie  cinquième  éditioiik  parut  en  HO»»^ 
piété  et  Yàmévêté  de  ses  mcsuis  lai  concîMéiwrt  d»  «Jj 
lions  remarquables  par  la  diversité  des  «aiieictère^'4W|^ 
célèbre  abbé  de  Rancé ,  réformateur  de  la  Ji:^!»»  «^^ 
de  Mme  4e  Sérigné.  Il  eut  pîour  successeur  i  rAcade«« 
française  le  comte  de  Saint-Àulaire.  D^Alembert  a  com- 
posé réloge  de  JacfM  IVistu  dans  mm^MiMoèi^  de  f^ 
demie  française,  1. 1{,  p{tfes«S6  4646,  ntJUta^àufi^ 
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lui  a  donne  place  dans  son  Parnasse  franeqitt  édàx,  in-fol. 

p.  «07; 

T  Françoise  Testu  de  FrouYiUe ,  fille  d'honneur  de  la  reine 
Anne  d'Autriche  en  l«4o,  morte  sans  alliance  le  14  ami 
4  690; 

8*  Elisabeth  Testu  de  Frouville,  | 

9»  Catherine  Testu  de  FrouviUe,  j  "  6**""*        ^^^  ' 

40*  Louise  Testu  de  FrouTille,  abbesse  de  Yemon,  bénite  à 
Paris  le  8  décembre  4075,  dëcédëe  le  4  août  40 90; 

4  4*  Charlotte  Testude FrouyilleJ  religieuses  hospitalières  à 
4 %•  Marie  Testu  de  Frourille ,      \  Yemon. 

IV.  Charles  Tbstu,  chevalier,  seigneur  de  Frou- 
yille,  maître  d'hôtel  ordinaire  du  roi,  capitaine  et 
chevalier  du  guet  de  la  ville  de  Paris,  est  cite  sur  les 
états  de  la  maison  de  Louis  XIII  parmi  ses  maîtres 
d'hôtel  de  1610à  1643.  U  remplit  la  même  charge  sous 
Louis  XIV,  suivant  Une  quittance  qu'il  donna  le 
28  octobre  1656.  Il  mourut  le  17  septembre  1681, 
sans  enfants  de  son  mariage  avec  Louise  CouTELCoi>Tn.D'AiM«n  : 
d'Aruaiiiie,  fille  de  Jacques  Coutel,  seigneur  d'Âr«.u*^bef"paié  Ar 
danne,  conseiller  au  parlement  de  Paris,  et  de  Char-f  pî/J.Î'*^*"''' 
lotte  Barat,  et  sœur  de  Charlotte  Coutel  d' Ardanne , 
mariée,  en  1640,  avec  Adrien  du  Bosc,  chevalier, 
seigneur  de  Vitermont.(fli5t%  des  Grands  Officiers  de 
la  Couronne^  t. VI,  p.  373).  Louise  Coutel  fut  inhumée 
dans  Téglise  des  capucines  le  28  juin  1607. 


Géni^ogie  extraite  de  celle  dressée  pour  la  continuation  de 
Y  Histoire  des  Grands  Officiers  de  ht  Couronne  et  certifiée,  le 
SS  août  4  7S5,  parleP.  SimpliciendeSainte-Basilisse,  ai 
la  place  des  Victoires,  et  par  le  P.  Alexis  Caquet,  —  ' 
]eSSaTril4  7«o. 


lugustin  de 
son  successeur, 
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DE  TRIMOND, 

Seigneun  mt  Sàhit-Bbés,  db  Mbtbànbs,  de  Ferrièrbs,  en 
Languedoc;  db  Tartonrb,  db  la  Pbnnb,  db  Làhbruissb, 

DE  ClUMANS  ,    D'AiGLUN  ,  DB   SÉRÉNON,  DE  LA  ToUR  ,  DBS 

TrAhoux,  db  Puthighbl,  etc.,  en  Provence. 


Arius  :  d^azar,  h  une  cloche  d*ar' 
genty  surmontée  d'une  croix  fleur-' 
delysée  d'or  (1). 

O>aronne  de  marquis. 

Supports  :  deux  aigles. 

Devise  :  In  hoc  siono  tiiichs. 

La  Camille  de  TRIMOND  (2)  est  originaire  de  Lan- 
guedoc. Les  possessions  qu'elle  avait  dès  1200  dans 

(I)  VoirVÉtat  de  la  Noblesse  de  Provence^  par  l'abbé  Robert 
de  Briançon,  t.  III,  p.  %^%'^V  Armoriai  de  la  généralité  de  Mont" 
pellier,  p.  878,  et  V  Armoriai  de  France  de  MM.  d'Hozier,  regis- 
tre I,  seconde  partie,  p.  575.  Maynier,  dans  son  Nouveau  Etat  de 
Provence  t  seconde  partie,  p.  Il  6,  à  la  suite  d'une  notice  où  règne 
quelque  confusion  aans  les  faits,  a  par  erreur  surmonté  la  cloche 
a'une  fleur  de  lys  d'or,  au  lieu  d'une  croix  fleurdeljsëe. 

(s)  En  latin  Trinmndi.  Ce  nom  a  été  traduit  indifféremment 
par  Trimond  et  de  Trimond, 
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celle  contrée,  en  Provence  et  dans  le  comté  Venais- 
sin,  et  ses  alliances  avec  les  principales  familles, 
prouvent  qu  elle  tenait  dès  lors  un  rang  distingué 
parmi  la  noblesse.  Bernardin  de  Trimond^  qui  dressa 
en  1 490  un  journal  historique  de  sa  maison,  dit  qu'elle 
avait  jeté  beaucoup  d'éclat  sous  les  comtes  de  Bar- 
celonne,  tradition  qu'il  tenait  de  ses  parents,  à  qui 
l'avaient  transmise  des  vieillards  très-âgés  qui  la  te- 
naient de  ses  ancêtres  :  j4udwia  majoribus  nostrisy 
qui  acceperunt  a  senibus  grandcevis,  eos  audwisse  ab 
antecessoribus  iiostris^  familiam  nostram  multum 
claruisse  sub  comiiibus  Barcinone^  etc.  he^  charges 
importantes  remplies  par  les  auteurs  de  cette  famille 
font  voir  qu'elle  fut  également  en  faveur  auprès  des 
comtes  de  Toulouse  et  de  Provence. 

Tous  les  auteurs  qui  ont  écrit  sur  la  noblesse  de 
Provence  ont  parlé  de  cette  famille.  Le  P.  Columbi, 
jésuite,  qui  avait  entre  les  mains  toute  sa  généalogie, 
en  fait  mentiou  d'une  manière  plus  particulière  dans 
ses  Opuscula  varia  (comprenant  l'histoire  de  la  ville 
de  Manosque,  sa  patrie),  Lyon,  1668,  pages  436  et 
suivantes.  Il  en  rappelle  la  descendance  depuis  Rai- 
mond  deTrimond,  vivant  en  1200,  père  d'Alphonse, 
et  aïeul  de  Bertrand;  ce  dernier,  marié  avec  Cathe- 
rine de  Castellane ,  et  père  de  Pierre  de  Trimond, 
à  partir  duquel  on  conserve  dans  la  Camille  tous  les 
titres^  au  nombre  d'environ  cent-cinqnante,  à  l'appui 
de  la  filiation. 

I.  Noble  Baimond  de  Teimojna,  vivant  en  1200, 
seigneur  de  Saint-Brès,  de  Meyranes  et  de  Ferrières 
en  Languedoc,  de  Tartonne  et  de  la  Penne,  en  Pro- 
vence, gouverneur  d'Aiguesmortes,  eut  pour  femme 
„  plm.ii:  damoiselle  Diane  du  Plessis,  ainsi  qu'on  le  voit  par 
le  testament  quil  fît  le  12  septembre  1240,  reçu  par 
Jean  Vincent^  notaire  de  MontpelKer,  et  par  lequel 
il  légua  à  Ferdinand  de  Trimond,  son  frère,  et  aux 
enfants  de  celui-ci  Pusufruit  des  biens  qu'il  avait  dans 
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Beaners  (1)  jusqu'à  ce  qu'il  fut  réintégré  dans  les 
fiefs  et  terres  qu*il  possédait  dans  le  comté  Venais- 
sin  :  usque  quo  reintegretur  in  Jeudis  et  terris  quasha- 
bel  incomitatu  Fenasino  (le  comté  Yenaissin  avait  été 
confisqué,  an  1 2 15,  sur  le  comte  de  Toulouse,  durant 
la  croisade  contre  les  Albigeois,  et  les  biens  de  ses 
sujets  restés  fidèles  mis  sous  le  séquestre).  On  voit 
par  le  tesjLament  de  Raimond,  qu'il  avait  eu  de  son 
mariage  avec  Diane  du  Plessis  deux  fils  : 

4*  Godefroi,  qui  sait  ; 

9*  Alplfonse,  auteur  de  la  B«AsrcBS  db  Tartoiiiib  ,  seigneurs 
DK  LA  Pbnvb  etDB  Clcmabs,  en  Proyeoce,  rapportée  ci- 
après. 

IL  Noble  Godefroi  deTrimond,  seigneur  de  Saint- 
Brès,  de  Ferriéres  et  de  Meyranes^  gouverneur  de 
Narbonne,  épousa  damoiselle  Cassandre  db  Noqaret,     ^^mndSi  % 
dont  a  eut  deux  fiU  :  î^.:"  ^'  '" 

I*  Alexandre  de  Trimond,  seigneur^  partie  de  Saiot-Brés,  de 
Fernéres  et  de  Mejrraoespar  partage  avec  son  frère  putné. 


.  (4)  Lapostërit^  de  Ferdinand  Trimond  a  subsisté  A  Beziers  avec 
distÎBCtion  jusqu'en  1680.  Cest  peut-être  de  cette  branche  qu'est 
serti  un  rameau  de  Trimond,  établi  au  comté  Yenaissin  dans  le 
XIV  si^le.  Ouillaurae  Trimundi  vivait  i  Garpentras  en  4  859. 
Trimond 7>*iinfi/i</{,  damoiseau,ëtait  syndic  de  Garpentras  en  1 867, 
4  87a,  1 880,  4  888  et  1 39S.  Maynier  (p.  4  4  6)  rapporte  qu'il  fut  dis- 
gracié pi|r  la  reine  Jeanne  pour  avoir  parlé  trpp  librement  de  sa 
conduite  au  sujet  de  la  mort  (1 846)  d^ André  de  Hongrie  son  maxi* 
Or,  Trimond  de  Trimond  n'était  point  sujet  de  la  reine  Jeanne  , 
et  comme  Maynier  le  qualifie  seigneur  de  Ghimans,  il  le  confond 
éride^joan^nt  ^yec  Lonis  de  Trimond,  alors  chef  de  la  branche  de 
Tartonne  et  de  Clumans,  Le  nom  de  Trimond  Trimundi  se  voit  avec 
ceux  des  autres  officiers  du  comté  Yenaissin  et  celui  de  Bertrand 
de  Yinçens  ,  aidhevéque  d'Embrun ,  dans  une  requête  présentée 
par  eux,  en  4  889,  au  pape  Boniface  tX,  pour  le  maintien  des  sta-  ' 
tuts  du  paj#,  {BisU  de  la  JSohlessô  du  comté  Venaissin^  par  Pi- 
tho^-Gurt,  t,  Ui,P«  854().  ;Barthélemi  Trimwtdi*  probablement 
fils  de  Trimond,  lut  auisi  syndic  de  Garpentras  en  1899,  4  404, 
4tl8,  4447  et  4438  et  testa  en  4449.  Ge  sont  tes  dernières  traces 
coimnes  de  ce  rameau. 
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11  ëpousa  ,  par  contrat  du  4  février  1 380  {v.  it.)  reçu  ptf 
Jean  Thëron ,  notaire  à  Toulouse  ,  Jeanne  de  Laigue  [dt 
Aqua)  et  ne  laissa  qu'un  fils  ; 

Jean  de  Trimond  ,  cheYalier  hospitalier  de  Saint-Jean 
de  Jérusalem,  et  seigneur  en  partie  de  Saint-Brés,  de 
Ferrières  et  tle  Meyranes ,  qui ,  conjointement  arec 
Guillaume  de  Trimond,  son  cousili,dontnou8parleroiii 
bientôt,  consentit  un  bail  nouveau  au  profit  de  rierre  de 
Ferrières  par  acfb  du  8  des  ides  (9)  de  novembre  1S06, 
passé  devant  Pierre  de  Bosco  ,  notaire  de  Saint-Brés. 
{Original.)  On  conserve  dans  les  archivesdelafamîOe 
deux  autres  titres  sur  Jean  de  Trimond^  tous  deux 
passes  en  son  nom  par  ses  fondés  de  pouvoir.  L^an 
I  est  un  bail  nouveau  dû  4  août  1  SI  6  ;  rautre,  du  \^ 

I  .  août  4  333,  est  relatif  à  deux  réductions  de  censÎTes; 

'  S»  Grégoire-Pons,  qui  suit. 

III.  Noble  Grégoire*PoDs  de  Trimond,  seigneur  en 

partie  de  Saint- Brès,  de  Ferrières  et  de  Meyranes, 

acquit  une  censive  par  acte  du  4  des  ides  (12)  de 

mars  1285.  {OrigJ)  Il  avait  épousé  dainoiselle  Agnès 

M  caiTiioiinf  t  i>B  Chateauneup,  dc  laquelle  il  eut  deux  enfants  : 


d'or,  i  3  paU  d'utun 
au  cb«f  de  gueatet. 


M  uRovikair 


1«  Guillaume,  qui  suit; 

3*  Béatriz  de  Trimond,  mariée  à  noble  Pierre  de  BeaumoiU^ 
le  jeune,  damoiseau,  dont  elle  resta  Yeuve  avec  une  fiUe; 

Alasacie  de  Trimond,  épouse  de  Guignes  dé  Falst  da- 
moiseau. Autorisée  de  son  mari,  eUefit  ayecBéatiii, 
«     sa  raére,  une  donation  entre-Tifs  le  3  décembre  ISil 
et  une  vente  de  biens  fonds  le  S  mars.ISSS.  (Origi- 
naux.) 

IV.  Noble  Guillaume  de  Trimoud,  seigneur  en 
partie  de  Saint-Brès,  de  Ferrières  et  de  Meyranes 
consentit  deux  baux  à  ferme  les  7  mai  1302  et 
6  mars  1 303  {v.  st.)  et  une  vente  le  8  septembre  1306. 
(Originaux),  Il  avait  épousé  damoiselle  Marthe  db  a 
RooYBRE.  Le  f)  janvier  1313  (t'.  st.)  il  fit  son  testa- 
ment devant  Jean  de  Bosco^  notaire  de  Saint-Brès, 
institua  Jean,  son  fils,  son  héritier  universel,  et  en 
cas  que  ce  dernier  modrut  sans  enfant,  lui  substitua 
Jean  de  Trimond,  chevalier  de  rbôpital  de  Saint- 
Jean  de  Jérusalem,  son  cousin,  pour  ta  moitié  de  Tu- 
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sufruitdetous  ses  biens,  Tautre  moitié  étant  réservé© 
par  le  testateur  à  Marthe  de  la  Bouyère,  sa  femme; 
enfin,  a  près  la  mort  sansi  enfants  de  son  dit  fils  et  celle 
de  ladite  Marthe,  il  appela  à  recueillir  la  propriété 
de  ses  biens  Pierre  de  Triniond,  seigneur  de  Tar- 
tonne  et  de  la  Penne,  habitant  à  Digne,  son  cousin 
germain ,  ainsi  que  les  enfants  mâles  de  ce  dernier . 
selon  Tordre  de  primogéniture.(<.op/e/îo^anee.  Fbir 
aussi  les  extraits  de  dHozier^  ù  la  Bibliothèque 
royale.  Ce  testament  y  est  daté  par  erreur  de  1 303  j. 
V.  JNoble  Jean  db  Trimond,  seigneur  en  partie  de 
Saint^Brès,  de  Ferrières  et  de  Meyranès,  accompa- 
gna, en  13 14;  Charles  d'Anjou^  duc  de  Calabre,  fils 
aine  de  Robert  d'Anjou,  roi  de  Napleset  comte,  de 
Provence,  lorsque  ce  prince  fut  nommé  gouverneur 
de  Florence  parle  choix  de  cette  république,  (iVow- 
veau  état  de  Provence^  pdLrM^Y^^^^'*  seconde  partie, 
p.  1 16).  Jean  de  Trimond  étant  mort  sans  postérité, 
la  substitution  portée  au  testament  de  son  père  s'ou- 
vrit au  profit  de  noble  Pierre  de  Trimond,  chef  de 
la  branche  de  Tartonne,  son  cousin  isBu  de  germain. 


BRANCHE  DE  TARTOiNNR. 

Seigneurs  de  la  Penne  et  de  Ctumans. 

II.  Noble  Alphonse  DE  Trïmond,  seigneur  de  Tar- 
tonneetdelaPenne  en  Provence,  second  fils  de  noble 
Baimond  de  Trimond  et  de  Diane  du  Plçssis,  se  retira 
sur  les  fiefs  qui  lui  échurent  des  successions  de  ses 
père  et  mère,  et  fit  son  séjour  à  Manosque  {Journal  de 
1490;  le  P.  Columbi).  11  fît  son  testament  le  Ï6  no- 
vembre 1281,  reçu  par  Olivier  Càssan,  notaire  àFor- 
calquier,  légua  à  Marthe  do  Put,  sa  femme,  une  pen-^^ /^i.p;'J;^^^ 
sion  annuelle  de  60  florins  d'or,  ainsi  que  sa  maison iM/iamp»Mé  et*.. 
située  dans  Tenceinte  du  château  de  Manosque,  avec 
les  clôtures,  meubles  et  titres.  Il  en  avait  trois  fils  : 
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I«  Berirandt  qAi  suit; 

r>  Beraard  dé  TfimoiNl,  I  leur  père  leor  légnaàchàcoii  8M 

S<»  Mathla»  de  Ttimôad,  (  florins  d  or. 


m.  Noble  BêHratid  àe  Trimoni),  seigneur  de  Tar- 
tonne  et  de  la  Penne,  institué  héritier  universel  de 
son  père  le  16  novembre  1281,  épousa  à  Manos- 
que ,  par  contrat  passé  devant  Philippe  Porcalès . 
DiCàvriLLAM-   *^o^^^®>  i^i^  octobre  1289,  damoiselle  Catherine  de 
d«  gu«uiM,  à  la  lôurCASTBLLANis.  Lc  P.  Colûmbî,  danssou  HistoiredeMor 
i^iliHTSi  'màm*nùs(fuef  p.  486,  437,  rappelle  deux  transactions  pas- 
^i«d.»iii..»pé.^^^  au  sujet  de  la  taille  entre  les   nobles  et  les 
bourgeois  du  château  de  Manosqoe   et  du  boorg 
Saint^Pierre,  des  !•'  septembre   1293   et  31  jnii' 
kt  1322^  dans  la  première  desquelles  intervint  aobie 
Bertrand  de  Trimond,  et  dans  la  s^onde  noble 
Laurcy  sa  fiUe^  représentée  par  son  fondé  de  poQ* 
voin  Bertrand  de  Trimond  fit  son  tëstainent  le  13  fé* 
vrier  1312,  reçu  par  Portalés,  notaire.  Catherine  de 
Gàslellane^  à  laquelle  il  légua  4D  florins  d*or  de  pen- 
sion annuelle  et  la  jouissance  de  la  mditié  de  sa  rm- 
sçfn  et  de  ses  meubles,  l'avait  rendu  père  de  deux  fils 
et  d'une  fille  : 

!•  Pierre,  !«'  Bom,  qui  suit; 

%•  Vincent  de  Trimond,  auquel  son  père  légua  tous  lesbieni 
qu*il  avait  dans  le  terroir  du  chAteau  de  Manoiqae  da 
fiourg-Saint-Pierre.  Sa  destinée  ultérieure  n'est  pu  con- 
nue; 

so  Larure  de  Triinondy  à  laquelle  son  père  légua  600  iorins 
d'or  pour  lui  être  payés  lors  de  son  mariage.  EOe  ^poon 
noble  Jean  de  la  Croix ^  seigneur  de  Ck>rbiéres. 

IV.  Noble  Pierre  de  TaiMOïm,  !••  du  nom,  seigneur 
de  Tartonne  et  de  la  Penne,  comme  héritier  princi- 
pal de  son  père,  puis  de  Saint-Brès,  de  Femëres  et 
de  Meyranes  en  partie,  à  Cause  de  la  substiturion 
faite  en  1313  en  sa  feveur,  par  noble  Guillaume  de 
Trimond,  soncousin,acquit  partie  des  terres  deLam- 
bruisse  et  de  Clumans  (anciennement  Clumanc)  de 
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damoîselle  Philippe  de  Procule,  femme  de  Pierre  de 
Saint-Georges,  par  acte  du  26  mars  1352,  passé  de- 
vant Olivier  Chaussegros,  notaire  à  Clumans.  Pierre 
deTrimond  se  retira  à  Digne  à  cause  de  la  proximité 
de  ses  terres.  Il  avait  épousé,  par  contrat  passé  de- 
vant Pierre  Falcon,  notaire  de  celte  ville,  le  18  no*   DiViumcfi: 
vembre  1340,  damoUelle  Françoise  ûe  ViLLENEuvi^e".'»"*"'?»?"'^^^ 
On  ignore  le  nombre  de  leur*  enfants,  leurs  testa- J^,"J^;;,;,Î^;S;;',* 
ments  n^étant  point  connus  ;  mais  ils  eurent  pour 
fils  aioé  LouiS)  1"  du  nom,  qui  suit. 

V.  Noble  Loui$  db  'tRiMOisn,  V^  du  nom,  seigneur 
de  Tartonne,  de  là  Penne  et  en  partie  de  Lambruisse 
et  de  Clumanfi)  pràsDigne^  ^  fit  expédier  par  con- 
trainte, le  13  avril  1375,  Tacteil'acquisition  faite  par 
sott  pare  de%  terres  -de  Lambroisto  et  de  Clumans,  du 
26  mars  1352,  et  rendit  hommage  pour  la  terre  de 
Lambruisse  ii  l,o(}t8,  roi  de  Sicile  et  comte  de  Pro- 
vence, suivant  acte  passé  devant  Antoine  Clarian  et 
Antoine  Fàbre,  notaires  à  Castellane.  Il  eut  pour 
femme  damoiselle  Sîgismonde  de  Gêriw,  laquelle  fit  "  *^"'"  • 
son  testament  le  28  sepieinhf  è  1 89S,t^çu  par  Jacques 
Qkiiitre)  notaire  à  Digpe.  Louis  <le  Trimond  fit  le 
sien  devant  fletnand,  notaire  de  la  même  ville,  le 
8  âoih  1406»  il  fit  plusieurs  legs  pies  et  ordonna  que 
tou3  lôspr«miier&.ixiercr#di6aprèsrla  fête  de  Saint-Mi- 
chel avchan^eec  de  la  Toussaint,  on-  fit  titi festin  aux 
religieux  franciscains  de  Digne,  auquel  il  veut  que 
les  dumoinei,  'tes  plâtres  et  les  »ittdicièn&  de  Notre- 
Dame  du  bourg  de  ladite  ville  AfisîsVènlraiihiiëUènient 
el  perpétueHemeoXk  {Origi^ai^i,  I^quîb  de  Xi^mond 
avait  eu  de  son  mariage  avec  Sigism<9i»dè  de>Gi^rin  : 

■  ..',■         '      ,.     .  '        "       '■•■  ''■' '  '    '" 

■  «•'Geiil?ges,>i«rdii  noftijffdi'ëait;';      ;  -    '        ' 

'  â°  IHérrè deYrimôifd/herîlierjpariiculiei'iIeçoBpèreep  4  406; 
Od  juge  par  Tordre  âes  temps  quHl  eut  pour  petits-fîls  les 
.  deux  frères,  Claude  et  Honore,  qui  suiyeut  : 

A.  Claude  d«  Trimoxid«  marié  avec  Delphine  Roland^, 
de  laquelle  sont  issus  deux  fils  et  deux  tilles  : 

a.  Antoine  de  Trimond  marïé  le  4  octobre  1495  , 
avec  Françoise  TVûttr^.  tlont  il  i*écortniit  la  dot 

è 
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par  acte  du  S  S  mars  15  56.  Dam  son  testaneat 
ou  S 5  juiu  4  547  il  se  dit  fils  de  Claude  et  cousin 
de  Bernardin  de  Trimond.  Il  y  nomme  ses  en- 
fants et  petits-eufants^Les  premiers  sont  : 

I  Antoine  de  Trimond,  marie  avec  Catherine 
Mer  lasse ,  qui  fit  nn  codicille  le  1 7  noTem- 
bre  1565. 1)  laissa  Pierre  de  Trimond  ; 

U  Thomas  de  Trimond  ^ 

m  Jacques  de  Trimond  ; 

IV  André  de  Trimond ,  marié  à  Catherine 
Jourdain^  eut  d^une  première  femme  : 

aa,  Jean  de  Trimond  ^ 

bb»  Marguerite  de  Trimond  ; 

y  Marguerite  de  Trimond ,  mariée  â  Antoine 
Bermond'y 

VI  Antonine  de  Trimond,  mariée  à  Antoine 
Laugier; 

Vn  Jeanne  de  Trimond,  mariée  à  Etienne 
Trichand  ; 
h,  Jean  de  Trimond,  prêtre.  U  testa  le  I S  mai  i507; 

c.  Madeleine  de  Trimond  \ 

d,  Antoinette  de  Trimond; 

B.  Honoré  de  Trimond ,  qualifié  maître  es-  arts  (gradoé 
en  l'université)  prêtre,,  professeur  de  théo^gie  an 
couvent  des  frères  mineurs  de  Digne ,  auquel  Cathe» 
rine,  reure  de  noble  Greorges  II  de  Trimond,  par  son 
testament  du  S8  déoMnbre  1479,  fit  un  legs  de  â 
florins  d'or  poUr  soixante  messes  qu'elle  ordonna  être 
célébrées  après  sa  mort  ; 

B*  Roatang  de  Trimond,  héritier  particulier  de  va  mère  ;  . 

h*  Catherine  de  Trimond  ; 

8*  Scarlate  de  Trimond ,  mariée  à  Rostang  Durand ,  de  ta 
▼iHe  de  Digne  ; 

•*  Briande  de  Trimond ,  abbesse  des  monastères  dé  Sainte- 
Catherine  de  Diene  et  deSarribes  en  4  «50.  Elle  Tiratt  en 
1440.  CGallia  ChristUna^t.  III  ^  colonne  114 i,  où  se 
trouve  le  récit  de  son  înstaUation.) 

YI.  Noble  Georges  de  Trimon o,  !•■'  du  nom,  héri- 
tier particulier  de  sa  mère,  eu  1392,  ne  vivait  plus 
lors  du  testament  de  son  père,  en  1406«  U  avait 
laissé  entre  autres  enfants  : 
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i*  Geori^s,  I[*  dq  nom,  qui  suit  ; 
S*  Bëatrix  de  Trimond. 

VII.  Noble  Gpeorges  de  Tkimond,  IP  du  nom,  sei- 
gneur de  Tartoime,  de  la  Penney  de  GlumanSi  de 
Lambruisse,  etc.,  institué  héritier  particulier  de  Louis 
de  Trimond,  son  aïeul,  le  8  août  1406,  épousa  1  ^  du 
consentement  de  noble  Benoit  Michardi^  son  cura* 
teur,  par  articles  du  27  juin  1413,  passés  devant  Ber- 
trand Lesamini,  notaire  de  Digne>  avec  damoiselle^^^*;,,^;""-;;'^^^ 
Catherine  de  Bioules,  fille  de  noble  Pierre  de  Bioules,**»"  J«"<»"»*  ^^ 
seigneur  de  la  Javie;  2*  avec  Catherine  Fàlconessb,  "'fawokwmi 
laquelle  fit  son  testament  soiisle  seul  nom  de  Cathe- 
rine, veuve  de  noble  Georges  de  Trimond,  reçu  par 
Jacques  Gaudemard,  notaire  à  Digne,  le  28  décem- 
bre 1479.  Georges  II  avait  fait  le  sien  dès  1443,  et 
avait  laissé  de  son  second  mariage  : 

4*  Moneti,  dont  l'article  suit; 

S*  Sifiredi  de  Trimond,  qui  se  maria  et  eut  pour  fils  : 

Antoine  de  Trimond,  qui  fut  sous  la  tutelle  de  Moneti, 
son  oncle,  ainsi  qu^il  paraît  par  deux  quittances  don- 
nées par  Antoine  à  noble  Bernardin  de  Trimond,  son 
cousin  germain,  fils  de  Moneti,  les  S 6  octobre  1 494  et 
8  septembre  4499; 

8*  Gr^oîre  dt  Trimond.  Il  voyageait  dans  des  pays  Soi- 
gnés lors  du  testament  de  sa  mérè ,  qui  Tinstitua  son  hé- 
ritier ; 

â*  Antoine  de  Trimond,  substitué  par  sa  mère  à  son  frère 
Grégoire; 

««André  de  Trimond,  légataire  de  sa  mère  en  4479.  L'année 
suivante,  par  acte  signé  Thalamet,  notaire,  André  de  Tri- 

.  mond  fit  nommage  au  roi  Charles,  comte  de  ProTence , 
pour  les  terres  de  Tartonnej  Lambruisse  et  Qumans  ; 

6*  Honorade  de  Trimond,  mariée  à  noble  Boniface  dtAndré\ 

7^  Hugues  de  Trimond,  femme  de  noble  Elrias  de  Magnati; 

9^  Andriye  de  Trimon4,  alliée  è  noble  Bertrand  d^Eymini. 

Vni.  Noble  Moneti  os  TamoND,  seigneur  de  Tar- 
toitne,  de  la  Penne,  de  Clumans,  de  Lambruisse,  etc.. 
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légataire  de  sa  mère  le  38  décenàbre  1479,  passa,  le 
2  avril  1483,  devant  Bamaba  Jarami,  notaire  de  Fol- 
calquier,  une  transaction  avec  Boniface  d'André,  Ho- 
norade  de  Trimond  sa  femme  et  Louis  leur  fils, 
transaction  où  Moneti,  Pierre,  Georges  et  Honorade 
de  Trimond  sont  énoncés  enfants  de  feu  noble  Geor- 
ges de  Trimond  et  de  noble  Catherine  Falconesse. 
Moneti  s*était  allié,  le  S  novembre  1486,  avec  damoi- 
D-oiàttoii:  selle  Anne  d'Oraisok.  Il  acquit  de  Jean  Gaudemard 
oiK}«ridor  une  partie  de  maison  par  acte  du  4  mars  1467,  passé 

devant  Honorât  Tuffety,  notaire  à  Digne.  Il  eut  pour 
fils  unique  Bernardin,  qui  suit  : 

IX.  Noble  Bernardin  oETaiMOUfo,  seigneur  de  Taiv 
tonne,  de  la  Peone,  de  Clumans,  de  Lambruisse,  etc., 
épousa^  par  contrat  du  16  décembre  1486,  passé  de* 
vaut  Bertrand  Eymini ,  notaire  à  Digne ,  damoiselle 
dX)»ci«»  I  Anne  d'Oagier^  sœur  de  Chérubin  d  Orcier,  évêque 
de  Digne.  Bernardin  de  Trimond  et  ses  cousins  Jean 
et  Antoine,  obtinrent  du  pape  Sixte  IV  une  bulle 
qui  leur  permit  de  se  choisir  un  confesseur ,  soit 
séculier  soit  régulier,  d'avoir  en  leur  maison  un  au- 
tel portatif  pour  y  célébrer  Toffice  divin,  où  tous  les 
sacremen(;s  pussent  être  administrés  et  où  Ton  put 
ensevelir  les  morts  ;  enfin  de  pouvoir  faire  choix 
aux  lieux  où  ils  habiteraient  de  sept  autels  ou  ^ept 
églises  pour  y  faire  leurs  stations  et  y  gagner  les 
mêmes  indulgences  qu'à  Rome,  avec  facultépour  leurs 
femmes  d'entrer  dans  t/ous  les  mona5tcres,méine  ceux 
de  Sainte-^Claire,  quatre  fois  Tan,  avec  trots  femmes 
'de  leur  suite  et  parler  elLioaiiger  avec  Jes  religieuses  : 
dumrnodo  non  pertmctené*  Cette  buUe^  «urpamhemin 
vëlhi,  porte  en  tél.e,êt  droite,  les  iO'ittes  du  pape  (de  la 
maison  de  la  Rovère),  Uti  cA^/ze  ^  à  gauc^be ,  celles  de 
TtimôtkA,  une  cloche  d'df'gent  m  chaffip  iXutar,  ^ur- 
momie  d'une  tn>éif  flëUr^ysée.w^t  ï^ette  devise  : 
l2!i\H0G  âi^NO  viMottSi  <BertiMnlin  <de  Ti'ilnond  ipaisa  un 
compromis  avec  noble  Jacques  de  Barras,  le  24  oc- 
tobre 1514*  H  fit  son  CestânMnt  le  18  juin  1547  et 
vivait  encore  le  14  août,  1(489  date  d^'un  aooond  quril 
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fit  avec  Marguerite  de  Castillon,  sa  belle-6)ie.  lUaissa 
de  son  mariage  avec  Anne  d'Orcter  quatre  fib  i 

|o  Antoine,  I<"^nom,  mentionne  ci-aprés; 

1*  Pierre  lie  Trimoud,  chanoine  et  grand- ticaire  de  Digne 
en  I56S  On  cQnserrè  vn  induit  du  pape  Pat>l  ill  adresse  à 
rëyécpièy  au  prévôt  et  aux  ohaAoines  de  Tëglisé  de  Digne , 
à  Teftet  de  pounroir  ledit  Pierre  de  Triinond  de  la  pre- 
mière dignité  ou  du  premier  hénéfict  qui  Tiendrait  à  va- 
quer dans  leur  diocèse,  attendu. sou  mérite  et  son  savoir  ; 

50  André  de  Trimond,  qui  fit  les  guerres  du  roi  François  I«r, 
en  Italie.  U  obitot  un  congé  temporaire  de  M.  de  fionni- 
vet^  colonel  général  de  l'iofanterie  franeaioe^  daté  de  Chi- 
vas  le  lé  17  avril  4  840»  André  fut  tué  ^  la  prise  de  Siste- 
ron,  en  1063,  j  oemmandant  un  régiment  d^inlanterie  ; 

*•  Mathieu  de  Trimànd.  Il  passa  avec  André  son  frère  un 
acte  de  partage  le  4  9  février  4a6f  «t  testa  le  t  mai  4574. 

X.  Noble  Antoine  dô  TiiiirfOiiD,  I*  dû  nôtn,  Sei- 
gneur de  Tartonde,de  là  Pèiidô^  deGIumans,  de  Lam- 
bttiisse,  etci)  §ot  nùiuttié  d^tëiné  gouVernethr  de  la 
ville  de  Seyne^  eti  Protfettcé  et  de  son  district,  pa** 
provimon»  de  Bebé^  b&târd  de  Savoie,  gouverneur 
de  Provence,  datées  de  Villeneuve  ïè  2  avril  1521, 
eit  scellées  da  fiiceau  du  i^ôL  Aûtôine  de  Trîmond 
époosa ,  par  c?ontra«  dû  19  fëvriek*  1522  (o.  $t,)ttçvL  „  Ci.TiLT.o,  : 
p4r  de  Bérard,  nocaitéàGubùi^oti,  Marguerite i>ÉCas^^,«'"*";«''  * .*■ 
TiLLOH-GtieBRoir,  fille  de  FôUc[Uet  de  Càstiilbn ,  sei^ 
gnetir  en  partie  dé  Gncuron,  et  de  Gôlette  de  Bri^ofi. 
Antoine  reçut  dé  son  père,  le  i?  février  Î58S,  une 
donation  de  tout  ce  qu'il  avait  acquis  soit  au  moyen 
des  offices  royaux  auil  avait  exercés  $  soit 'dune  les 
d%M]lt&tijons  auxquelles  il  avait  été  aotâmé  auprès  de 
la  coiîf  dû  k'oi  par  le  ciOAseii  des  trois  ^tats  de  Pro- 
vence ,  et  rendit  denx  hommages  au  roi  pour  les 
terres  de  Ls^mbriiUse  et  deOuaians,le626  jaavief  1 540 
{ifé  stk)  et  16  Ëioàt  1544»  {Jhrchi^es  du  roi  en  Pro^ 
vmtey  mgistrell,  fol.  114,  Verèioetfol.  Itiï)  Vers  la 
fin  de  sa  vie,  Antoine  I«*  alla  bâbiter  aUx  Mées.  Il  eut 
de  son  mariage  trois  Gis  et  deux  filles  : 
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I*  Thomas,  qui  suit; 

1*  Jacques  de  Trimond,  qui  fqt  préise,  ainsi  quUl  appert  de 
son  dëmissoire  signe  par  Claude  Ferreti,  grand  vicaire  de 
Ries,  le  SO  noTembre  4SS9; 

S^  André  de  Trimond,  viguîer  de  la  rilie  de  Digne,  par  pro- 
visions de  Claude,  comte  de  Tende,  gouverneur  de  Pro- 
vence et  amiral  des  mers  du  Levant,  dat^  de  Marseille 
le  SI  décembre  1501.  André  mourut  en  Piémont,  y  com- 
mandant dans  les  troupes  de  Savoie  ; 

à^  Louise  de  Trimond,  mariée  par  contrat  du  S 8  juin  1666, 
passé  devant  Hagon  de  Bérard ,  notaire  aux  Mées,  avec 
noble  et  magnifique  seigneur  Paul  de  Riekieud^  écujer, 
seigneur  de  Mauvans,  1- un  des  che6  les  plus  acli&  des  re- 
iigionnaires  en  Provence,  et  des  plus  redoutés  par  tes  cruau- 
tés. U  fut  tué  à  Massigoac,  eo  Périgord,  le  80  octobre  1 668, 
commandant  Tavant-garde  du  baron  d^Acier  (Jacques  de 
Crussol  )  contre  le  duc  de  Montpensier  ; 

.  6*  Marthe  de  Trimond» 

.  XI.  Noble  Thomas  i>B  Taimoud»  8eigneur.de  Tar- 
tonne,  de  la  Peniie,  de  Clumatis,  de  Laimbruîsse,  fut 
lieutenant  de  la  compagnie  de  chevaux-légers  du 
baron  du  Poët.  U  s'allia,  par  contrat  du  3. janvier 
lâ53,  passé  devant  Antoine  Gaudemard  .  notaire  à 
.t«  «ucui.1,  i  uM  Digue,  avec  damoiselle  Françoise  dï  IiLochas,  oUe 
!r!!L  «roU!l™?*kr  de  noble  Pierre  de  Rochas ,  seignwr  d'Aiglun,  et 
gcut.  d^Eléonore  de  Villeneuve.  Jacaaes  de  Trimond  , 

prêtre,  frère  de  Thomas,  lui  fit  donation  ^  en  faveur 
de  ce  mariage,  de  tous  les  biens  qu'il  avaitaux  Mées, 
donation  insinuée  au  bailliage  de  Digne  le  9  décem- 
bre suivant.  Thomas  laissa  deux  fils  : 

I*  Antoine,  U«  du  nom,  qui  anit; 

9^ Léon  de  Triaond,  né  anx  Mte,< chanoine  de  r^^lise 
cathédrale  de  ]yûiiEi<$,  le  5  janvier  1690.  U  fat  reçu  con- 
seiller en  la  sénéchaussée  de  la  même  vilU  le  S  mars  4  SOO, 
et  prieur  de  St-Martin  de  Baldrangue  le  4  janvier  1610. 
n  testa  le  t%  juillet  1 009.Ce  fut  lui  qui  fit  réparer  les  églises 
s  de  Cabrières  et  de  Ponlx,  dont  il  était  prieur,  pendant  les 
guerres  des  huguenots,  et  qui  y  rétablit  le  senrice  di^in. 
Ménard ,  dans  son  Histoire  dç  la  taille  de  JVismes^  t.  Y 
p.  S79,  rapporte  que  le  IS  avril  1594,  Raimond,  éréque 
de  Nismesi  ayant  tenu  un  synode  général  pour  régler  la 
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«liscipline  ecclésiastiqiie  de  son  diocèse,  Léon  de  Trimond 
prononça. un  discours  en  latin,  sur  l'origine  et,l*utilitë  des 
sjrnodes  et  sur  les  deux  qualités  essentielles  que  doivent 
avoir  les  prêtres,  la  sainteté  des  mœurs  et  la  science.  Ce 
discours  se  trouve  parmi  ses  opuscules,  imprimés  à  Lyon 
en  1649  (petit  in-4 S)  sous  ce  titre  :  Leonis  Trimundi^  Me- 
diensis  oratiohes  quœdam^  epistolœ,  epigrammaia  etjuve- 
nilia  opéra»  Ce  magistrat ,  ajoute  Ménard ,  issu  d'une 
noble  Emilie,  sut  très-bien  allier  le  sacerdoce  avec  la  jus- 
tice, et  par  son  mérite  et  ses  talents  il  fit  honneur  à  Téglise 
et  au  présidial  de  Nismes. 

XII.  JNoble  Antoine  de  Trimond,  II^  du  nom,  sei- 
gneur de  Tartonne,  de  la  Penne,  de  Clumans,  de 
Lambruisse  et  d'Aiglun ,  capitaine  dans  le  régiment 
du  duc  de  la  Valette,  gouverneur  de  Provence,  ëpousa, 
par  contrat  du  i  6  février  1 577,  passé  devant  Constan- 
tin^ notaire  aux  Mëes ,  damoiselle  Marguerite  ne  Bus,  ^     "  '"'  ' 


d'uur ,      au    tione 


sœurdu  vénérable  César  de* Bus,  fondateur  de  ladij**''***j;;;^**jjj 
coogrégation  des  prêtres  de  la  doctrine  chrétienne.  i«opàitbu«n^rd'ar. 
Le  16  mai  1598,  Antoine  transigea  avec  Léon  je  Tri- ""•-"'"""*"''•" 
mond,  son  frère ,  sur  le  partage  des  successions  de 
leurs  père  et  mère.  Antoine  fit  son  testament  le  24 
septembre  1606,  reçu  par  Joffroy,  notaire  de  la 
ville  des  Mées.  et  mourut  le  11  octobre  1608.  Mar- 
guerite de  Bus,  sa  veuve,  mourut  le  29  janvier  1633. 
Leurs  enfants  furent  : 

l<*  Honoré,  !«'  du  nom,  qui  suit; 

9^  Germain  de  Trimond,  jésuite  ; 

S*  Emeric  de  Trimond,  chanoine  de  la  cathédrale  de  Nismes 
le  4  0  juin  ISS 5,  archidiacre  le  St  octobre  I6S6,  et  con- 
seiller au  présidial  de  la  même  ville  en  I6S8.  U  dota  40 
pauf  res  demoiselles  pour  entrer  en  religion,  et  fit  bâtir  à 
ses  dépens ,  dans  le  Tannage  de  Nismes  ,  à  Cavairac ,  une 
•église  qui  lui  coûta  90,000  livres.  On  j  voit  son  épitaphe 
dans  le  sanctuaire,  à  gauche  du  maître  autel.  Il  avait  fait 
ton  tebtameiÉt  le  li  avri)  tOtO; 

4*  Louis,  II*  du  nom  ,  auteur  de  la  Brarchb  de  Lànocbdog, 
'  rapportée 'ci-après  ; 

9®  Isabeau  de  Trimond  ; 

>    ««  Susanne  de  Trimond,  mariée  a  N...  Hedortier; 

t'  Françoise  de  Trimond,  mariée  à  N...  Chais, 
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XIII.  Noble  Honoré  db  TftoiowD,  I*'  da  nom,  sei- 
gneur de  Taitonne,  de  la  Penne,  de  Clumans,  de 
Lambniisse  et  d^Aiglun  |  émancipé  par  son  père  le 
22  janvier  1599>  épousa,  par  contrat  du  6  novembre 
de  la  même  année ,  passé  devant  Jean  JofFroy,  no- 
•iftMfi-.  taire  desMées,  damoiseile  Françoise  d*Ibigii,  qui 
mourut  le  25  octobre  1 638. 11  présenta  requête  à  la 
sénécbaussée  de  Digne,  conjointement  avec  Louis, 
son  frère,  pour  informer  de  lenr  noblesse  d'extraction, 
information  qui  eut  lieu  le  22  février  1610.  {Oris. 
scellé  dugrand  sceau  de  la  chancellerie).  Il  rendit 
bommago  au  roi  en  la  cbambre  des  comptes  de  Pro- 
vence, pour  la  terre  d'Aiglnn,  les  8  septembre  16^1 
et  13  juin  1635.  Le  31  mai  de  cette  dernière  année , 
il  avait  été  reconnu  comme  noble  exempt  du  droit  de 
francs  Befs  par  ordonnance  des  commissaires  royaux 
sur  ce  fait.  Il  fut  en  la  même  qualité  exempt  de  taxe 
pour  le  ban  et  arrière-ban,  par  j  ugement  des  commis* 
saires  en  Provence  du  31  mars  1643.  Dans  le  temps 
des  désordres ,  dits  du  semestre^  toutes  les  maisons 
d'Honoré  de  Trîmond  furent  pillées  :  le  dommage 
qu'il  éprouva  fut  évalué  à  60,000  livres  par  les  con- 
suls de  Beaucaire,  ooiùmis  par  arrêt  du  conseil.  Pen^ 
dant  cette  sédition  il  s'était  réfugié  à  Manosque,  où  il 
mourut,  le  18  septembre  1658,trois  jours  après  avoir 
testé;  sa  piété  s'était  manifestée  par  beaucoup  de  bon- 
nes œuvres.  L'église  des  Carmes  de  Manosque  con- 
servait un  très-beau  tableau  qu'ilavaitfait  &ire  pour 
ce  couvent.  11  eut  de  Françoise  d'Irigii  cinq  ms  et 
deux  filles. 

<•  LéoD,  dont  on  va  parler  ; 

a«  Charles  4e  Trimond.  Il  fit  trois  campAgnea  ea  Italie  en 
qualité  4^  Yolont^ire  dan»  le  végim«nt  de  la  Cassaigne, 
cavalerie,  suivant  un  oong^  que  lui  donna  le  due  de  £on- 
gueville  en  4  64S.  Sa  santé  lavant  forcé  d'abandonner  les 
armes,  il  embrassa  Tëtat  ecclësiastiqué  et  fut  fait  prieur 
de  Cabriéres.  C'est  lui  qde  M*"'  de  Sëvîgné  appelle  dans 
ses  lettres  U  médecin  maigre'  lui»  H  employait  ses  moments 
de  loisir  4  T^^tude  de  U  botunique,  ^u'U  ainuût  passionné- 
ment, et  imji^na  une  infinité  de  remues  tré^falutaires 
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<lani  la  composition  desquels  il  n'entrait  que  des  simples.  Il 
se  faisait  un  deroir  de  soulager  tous  les  pauvres  et  ne  re- 
fusait ses  secours  à  personne.  Louis  XIV  lui  demanda  un  de 
ses  secrets  et  voulut  bien ,  à  sa  prière ,  ne  le  divulguer 
qu^après  sa  mort.  (  Voir  les  détaib  de  celle  anecdote  dans 
le  Traité  des  Opérations,  de  Pierre  Dionis,  in-8<*,  page  268, 
et  dans  la  Biographie  universelie  de  Michaad ,  t.  XLVl, 
p.  527).  11  testa  le  27  janvier  1666  et  mourut  à.  Fontaine- 
bleau le  24  novembre  1686  ; 

3®  Antoine  de  Trimond ,  chanoine  de  la  cathédrale  de  Nis- 
mesle  1*'  juillet  1628,  par  la  résignation  du  canonicat  de 
Léon,  son  grand  oncle,  prieur  de  Notre-Dame-St-Sauveur 
de  Vagnasy  de  St- Jacques  de  Belcodéne,  et  enfin  par  ré- 
signation de  Charles,  son  frère,  de  Notre-Dame  du  Plan  de 
Quînson.  Il  testa  le  18  décembre  4  656; 

4**  A  bel  de  Trimond,  chanoine  de  l'église  de  Nismes  le  8  juin 
16SS  en  remplacement  de  Mathurin  Berjon.  Il  fut  prieur 
de  Bekodène  et  de  Quinson  après  Antoine,  'son  frère,  testa 
le  27  janvier  1 666  et  mourut  en  4  669.  Il  avait  pris  part  aux 
délibérations  des  notables  et  officiers  de  la  ville  de  Nismes 
pour  sonmaintien  en  l'obéissance  du  roi,  en  4  652  ,  à  Toc- 
casion  de  la  révolte  de  Gaston,  duc  d'Orléans,  frère  de 
S.  M.  {Hist.  de  Nismes  ^  t.  V,  pages  s 50  et  suivantes  des 
Preuves  )  ; 

*•  Pierre  de  Trimond  ; 

6**  Anne  de  Trimond,  femme  de  noble  N...  de  la  Gramme  ; 

1^  Claire  de  Trimond,  mariée  à  noble  N...  de  Taloire. 

XIV.  Noble  Léon  de  Trimond, seigneur  de  Tartonne, 
de  la  Penne,  d'Aiglun  et  de  la  Tour,  conseiller  au 
parlement  de  Provence ,  naquit  le  11  mars  160ô.  II 
se  maria  l°à  Manosque,  par  contrat  du  7  juin  1626 , 
reçu  par  Laugier,  notaire  de  cette  ville,  avecdamoi-, 
selle  Isabeau  DE  ViLLENEuv£^  qui  testa  le  3  février  »«  viiiwMft  i 

1  ^  .1         *  ^11         «        *       •  1     connue  «  la  p.  7 

1637  et  mourut  le  16  avril  1637,  fille  de  Josias  de  * 

Villeneuve,  co-seigneur  de  Tartonne,  et  de  Susanne    ^^^^^^^^^ 
de  Safialin,  de  la  ville  de  ftJanosque:  T  le  3  mars^'Mur.àicoiombei 
1642>  avec  Marguerite  de  Bompar,  [de  Boniparis)^^'  «»  tronc  ècotè 
veuve  de  noble  Marc-Antoine  de  Hians,  avocat  au  *"^'"  ' 
parlement^  laquelle  fit  un  codicille  le  21  avril  1654, 
et  mourut  sans  enfants.  Léon  de  Trimond  fut  reçu 
conseiller  aux  requêtes  du  parlement  de  Provence/ 
le  17  février  1642,  et  conseiller  au  semestre  du  même 
parlement  le  8  février  1648,  charge  qui  fut  suppri- 
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mée  par  édit  du  mois  de  mars  1649.  11  fiit  déclaré 
issu  de  noble  race  et  lignée  par  jugement  des  com- 
missaires départis  par  le  roi  pour  la  vérification  des 
titres  de  noblesse  en  Provence,  du  22  février  1668, 
jugement  où  furent  visés  les  titres  de  sa  famille  de- 
puis 1352.  Il  testa  les  35  septembre  1635  et  27 
septembre  1660.  De  son  premier  mariage  sont  pro- 
venus : 

1»  Honore,  II*  du  nom,  qui  soit; 

%*^  Antoine  de  Trimondi  né  le  40  novembre  4638  ; 

S*  Louis  de  Triraond,  ne  le  4  6  septembre  4  6SO,  prêtre, 
docteur  en  tbëologie ,  chanoine  et  officiai  de  Nismes  et 
prieur  de  Belcodène  comme  successeur  d^Abel  son  oncle  , 
et  prieur  de  Quinson  par  suite  de  la  résignation  d'Emeri 
son  itère j  en  âreur  duquel  Abel  s'en  était  dëmb.  Il  testa  le 
80  mai  4089; 

l^  Emeric ,  auteur  de  la  Bianchb  db  Putmicbel  ,  rapportée 
ci-après  ; 

6**  Marguerite  de  Trimond,  née  le  26  juin  46SS  ,  religieuse 
bernardine  à  Manosque,  le  ai  décembre  4  648  ; 

6^  Françoise  de  Trimond,  religieuse  ursuline  à  Digne,  où  elle 
fit  profession  le  4  noTembre  4  654,  sous  le  nom  de  Sœur  de 
Saint-Sauveur. 

XV.  Noble  Honoré  de  Trimond,  IP  du  nom ,  sei- 
gneur d'Aiglun,  de  TEscale^de  SërénonetdelaTour, 
né  le  28  février  1627,  reçu  conseiller  au  parlement 
de  Provence  au  lieu  de  Vincent  de  Boyer,  seigneur 
d'EguilIes,  le  25  octobre  1659,  épousa,  le  6  juin 
1660,  damoiselle  Elisabeth  de  Ghàussegros,  de  la 
ville  de  Digne ,  fille  de  Bernardin  de  Ghaussegros  , 
seigneur  d'Archail.  En  1663  Honoré  de  Trimond  fit 
hommage  par  la  terre  d'Aiglun  en  la  chambre  des 
comptes  de  Montpellier,  où  toutesles  causes  de  MM. 
du  parlement  d'Aix  étaient  évoquées.  Il  laissa  trois 
fils  et  une  fille  : 

4**  Jean- Augustin^  qui  suit; 

S**  Charles  de  Trimond,  capitaine  au  régiment  de  Forsac» 
cayalerie,  chevalier  de  Tordre  de  Saint«Louis; 
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8*  Honore-Luc  de  Trimond,  capitaine  au  même  régiment, 
mort  à  Paris  ; 

4*  Thërése  de  Triraond|  mariée  a^eo  N...  de  MUani,  sei- 
fpiear  de  Gôrnillony  capitaine  de  carabiniers  et  mère  de  : 

Pierre^François  de  Milani-Forbin,  marquiv  de  Gornll- 
lon,  lieutenant  général  des  armées  du  roi,  grand'croix 
de  Tordre  de  Saint -Louis,  mort  à  Paris  le  4  6  mars 
4766. 

XVI.  Noble  Jean-Augustin  db  Trimond  ,  seigneur 
d^Aiglun^  de  TEscale,  de  Sérénoti,  de  la  Tour,  etc., 
reçu  conseiller  au  parlement  d'Aix,  le  23  décembre 

1698,  épousa,  le  30  avril  1699,  damoiselle  Charlotte    ^^  j_ 

»E  PoHTEYBS,  fille  de  François,  marquis  de  Pontevèsr  J«  JIJj]*^^.'^  mîlî 
Giens,  premier  consul  d'Aix  et  procureur  de  Pro-fonDéd«nbi«.* 
vence,  et  de  dame  Catherine  d'Andréa.  Jean-Augus- 
tin fît  son  testament  le  12  janvier  1736  ,  et  mourut 
sans  postérité  le  30  juin  1737.  Il  avait  été  juge  dans 
le  procès  du  P.  Sicard.  (Voir  la  Gazette  Ecclésiasti^ 
^iie,  année  1731,  pag.  231,  et  les  Causes  célèbres  de 
Kicher,  t.  II,  p.  477). 


BRANCHE  DE  PUYMICHEL. 

XV.  Noble  Emeric  de  Trimond,  seigneur  de  Tar- 
tonne,  de  Clumans  et  de  Lambruisse^  fils  puîné  de 
noble  Louis  !•'  de  Trimond ,  et  dlsabeau  de  Ville- 
neuve, naquit  le  11  août  1635.  Il  avait  été  destiné 
par  sa  famille  à  l'état  ecclésiastique  et  pourvu  du 
prieuré  de  Quinson.  11  changea  de  vocation  et  se,    MBMàOD: 

r  .  r  •       Il  fx      ^  1  •!  1  degueub»,  «licroii 

mana  avec  damoiselle  de  Berauo,  dont  il  eut  deux  d'iirf;ent.  cantonnée 
fils  et  deux  filles  (11  avait  testé  le  23  mars  1696):        f*"*""*"  '''  •»• 

40  Louis,  II*  du  nom,  qui  suit; 

9®  Honore  de  Trimond^  chanoine  de  la  cathédrale  de  Nismes 
et  prieur  de  Quinson  et  de  Belcodéne,  mort  à  Paris  ; 

S<>  Marie-Elisaheth  de  Trimond,  mariée  l<»  avec  Joseph  de 
f^albelte  de  Caderache  ;  t^  avec  M .  de  BoutheiUL  Elle 
'n^eut  pas  d'enfairts  ;    ' 
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A«  Jcamie-Tliérèfle  «iw*  Trittoady  ffcligfeiHc  ft  Im  Vûiudon  de 
DigDe,  morte  en  175S.  .  . 

XVI.  NoUe  Louis  db  Trimonû^  Il5idu  nosn,  sei- 
gneor  de  Tartonne^  de  Puynucbel,  dâsTrëlnoux,  de 
o*AT>â.:      Haiiteval,  etc.,  d'abord  pourvu  du  ctttiomcat  et  des 
Sb"'*'iJr.oteP*^®"'^^*'®  Louis,  son  oûcle,  épousa  :  l^ie  7  février 
.i'«g*..i,  ie...i.i  «"1704,  damoiselle  Catherine  d'âtmar  de  Pierherde, 

wtu  bec  on  rsmrau  '  ir^i>%  •  iTh 

d-oijTirr  d'or:  «uyeuve  de  Jean  de  Giandeves,  co- seigneur  de  Puy- 

rb.rfé7rs'étork;ii^îdiél ;  2^  par  ôoiitrac  dlà  18  février  ITH,  passé 

^'d'r  tdohami.,    devait t  d^Arbes,  nolailre  à  Ait-,  daraôiéëllé  Aone  tJE 

ïvVem /iVî  rt^'îTHOMAsslK,  mortc  le  9  février  1752 ,  6lîe  de  liôble 

ÎÎVmL**  •*""*^ lirais  de  Tbomftésin,  seigneur  éé  MaBftugties ,  èoii- 

^t^lletf  au  pariemêm  dé  l^rovenoé^  et  de  daitte  6a- 

i>rielle  de  SéguirM.  Lotiis  de  Tritttotid  fit  homtkiagfe 

pdUr  sa  seigneurie  de  Puyitiichel  le  27  tûkr^  17 1 1  «t 

hiouHit  le  2Â  déceknbre  1758>  aptièè  laiVoir  testé  te 

1 5  juib  précédétit;  Il  «ivait  e«i  de  soti  second  ma-- 

l^^  Henri- Joseph-Gabriel,  dont  on  Ta  (tàrler; 

9®  Gabrielle- Agnès  de  Trimond,  née  en  janyier  171 8,  morte  à 
cinq  ans  ; 

Z"»  Marie-BUflrîiedi  dé  Triihond,  tsée  ea  février  l7ao,  reli- 
gieuse bernardine  à  Mauosque,  morte  le  18  octobre  1767; 

40  Marie-Ëlisabeth^Charlottc  de  Trimond,  tiée  le  S  juillet 
1 731 ,  morte  le  23  janyier  4  778  après  avoir  testé  le  9  ; 

5^  Susanne-Belphine  de  Trimond ,  née  en  avril  1 726 ,  morte 
à  l^ujmicfiel  le  ^1  août  l^èS; 

e*>  Anne-Tbe'rèse-Tëlicîté  de  Trimond,  née  en  hctobre  1 7S4 , 
rtiorte  a  là  Visita tidii  de  t>îgnè  to  f  748  ; 

7^  Itôsè-Màdeleine  de  Trimond,  née  au  mois  d'àotlt  l^2V. 

XVît.  Nôlbk  ftenri-)b$tph-Gabriel  DE  TkiiiôiTt) , 
seigneur  haut  justicier  de  Tartonne  et  des  Trémoux, 
de  Puymiche],  de  HautéVa),  etc.,  reèti  eotïàëiller  au 
pariciittfeïit  d'Aii  It  i  ôrtttybrè  l74«,  fen  là  ebttrge  de 
Jean-Augustin  deTrimbnd,  son  onde,  ^pôlisay  le  4 
Do.â».  avril  1^581  Dorothée  DDïiilfô.  Il  fit  liôiiûrmage  au 
roi  pour  ses  terres  àe  Puymichel,  de  Hauteval,  des 
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Trémoux  le  22  mars  1764  et  mourut  en  1789,  ayant 
eu  de  son  mariage  : 

I*  Un  fils  ne  à  Puymichel  le  47  décembre  1764,  mort  le 
41  BBfU^  I7M{ 

â*  MargiMrite-Dorotkée  de  Triiii<md,,u^e  à  Aixle  48  février 
4  7.6P,  Jiiari^iç,  en  I78D,  «u  prësi.<]eQt  de  JYoyffr  4e  Smmt- 
Vincent^  morte  le  43  déc^mbr^  4  83^^ 

S»  Luce-ÇiqillelmtnerHennette-AdéUyde  de  Trîmopd,  në'e  le 
4  2  décembre  4  767,  mariée  â  M,  <2e  Raousset^PçMçn^ 


BRANCHE  DE  LANGUEDOC. 

XIII.  Noble  Louis  de;  Trimoind,  W^  du  nom,  fils 
puiné  de  noble  Antoine  de  Trimond,  I|"  de  nop,  sei- 
gneur de  Tartonne,  d'Aiglun,  etc.,  et  de  Margue- 
rite de  Bus,  fut  appelé  à  Nismes  avec  son  frère  EJme- 
rie,  pî^r  Léon  de  -rrimond,  leur  oncle,  chanoine  de 
l^église  cathédrale  et  conseiller  en  la  sénéchaussée. 
Louis  s'y  maria,  par  contrat  passé  deyaqtFerrand^  no- 
taire, le  2^  octobre  161 6,  avec  Dauphine  de  Fabk£  , 
qui  mourut  le  16  avril  1652.  Louis  de  Trimond  fut 
nommé  premier  consul  de  la  ville  deNismes,  comme 
gentilhomme,  en  1643,  ainsi  qu41  appert  d'un  certi- 
Ht»at  des  consuls  de  Nismes,  du  23  aécembre  1727 
(CassaU;,  greffier),  scellé  dû  grand  sceau  de  la  ville. 
Left  octobre  1648^  acte  passé  devant  Perrai^d,  no- 
taire, Il  fut  fondé  de  procuration  par  la  ville  pour  as- 
sister^ comme  premier  consul,  aux  états  de  Langue- 
doc. H  testa  le  !*■  mai  1650,  et  mourut  le  7  septem- 
bre )652.  Il  avait  eu  de  Dauphine  de  Pâbre  : 

4*  Léon,  qui  forme  le  degré  suivant  ; 

3*>  Honoré  de  Trimond,  chanoine  de  Nismes, 

i»  Antoine  de  Trimof^  : 

k^  Louis  dç  Triniond  ;  .     . 

5«  Emeric  de  Tfm^fl^  9 

^•HanQr;a^.(]iç.Ti:iw9ï¥J;      .    i,                      .     • 
'     7<^iai^si«jd8  2jriflioQ<i;|     .         •.     .     ^  
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%^  Susanne  de  Trimond^ 

9®  Madeleine  de  Trimond  ; 

lO*'  Aatre  Susanne  de  Trimond. 

XIV.  Noble  Lëon  db Trimond,  avocat-général  en 
la  chambre  des  comptes  el;  cour  des  aides^  de  Lan- 

Ïuedoc,  épousa,  par  contrat  du  17  avril  1653 ,  passé 
evant  Libone,  notaire  à  Nismes ,  damoiselle  Jeanne 
d'«i««îetd««Jbie:nE  Baudaic  ,  fillc  dc  Jcan  de  Baudan  ,  conseiller  du 
rruiant  Vargent ,  roî,  jugc-mage  do  la  sénéchaussée  et  siège  présidial 
dwfiiix2e?s''d"de  Beaucaire  et  de  Nismes,  et  de  Marthe  de  Mont- 
goeui«..«  croi».n.^^,j^  j^éou  dc  Trimond  fut  nommé  premier  consul 
de  Nismes,  comme  gentilhomme,  en  IGSSjSuivant  le 
certificat  précité.  Il  exerça  cette  charge  dans  des  cir- 
constances qui  mirent  en  relief  sa  haute  intégrité  et 
son  zèle  pour  les  intérêts  de  la  province.  Il  était  ques- 
tion d'y  introduire  une  monnaie  de  cuivre  préjudi- 
ciable au  pays.  11  s'opposa  à  l'émission  de  cette 
monnaie,  et  ses  concitoyens,  reconnaissants  de  son 
patriotisme,  lui  firent  don  d'une  somme  de  20,000 
livres  pour  l'indemniser  de  ses  dépenses.  La  con- 
duite qu'il  tint  dans  ces  circonstances  critiques  est  ex- 
posée dans  un  discours  qu^il  prononça  aux  états  de 
Languedoc  le  3  janvier  16ô7.  Le  31  juillet  1658,  Léon 
de  Trimond  fut  pourvu  de  Toffice  d  avocat-général 
en  la  chambre  des  comptes  et  cour  des  aides  de  Mont- 
pellier. U  Texerça  avec  Beaucoup  d'honneur  jusqu'en 
1684.  Il  s'en  démit  alors  en  faveur  de  son  fils  aîné. 
Celui-ci  étant  mort,  le  16  août  1688,  après  quatre 
années  d'exercice,  Léon,  son  père,  fut  pourvu  de  nou- 
veau de  cette  charge,  par  provisions  du  6  avril  1689. 
Il  fit  son  testament  le  2 1  janvier  HOl.  Ses  enfants 
furent  : 

1^  Honoré  de  Trimond,  ayocat-eénéral  à  la  chambre  des 
comptes  et  cour  des  aides  dé  Montpellier,  mort  sans  al- 
liance; 

8^  Jean -Louis,  qui  a  continué  la  postérité  ; 

S°  Jacques  de  Trimond,  né  le  91  décembre  i668.  Il  fut  cha- 
noine dc  Péglise  cathédrale,  de  MoutpelMer,  après  «Toir 
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loBgtenpB  dcaBervi  la  oure  de  Notre-Déme*d«s-Bfarbre8 
de  ladite  TÎlle.  11  testa  le  8  mai  i  7S9  ; 

4^  Lquiie  de  Trimond  ,  maii^ ,  le  S7  jaiiTÎer  1678,  arec 
messire  Jean  deSolaSy  conseille)*  en  la  chambre  des  comptes 
de  Montpellier.  Elle  virait,  yeure,  en  4  69$. 

XY.NobJe  Jean-LouisosTRiMOND,  conseillerdu  roi 
et  son  premier  chevalier  d'honneur  en  la  chambre  des 
comptes  de  Languedoc,  naquit  le  10  mai  1655  ,  et 
se  maria,  le  20  novembre  1701,  avec  damoiselle 
Madeleine  Ybtssiàre,  fille  de  messire  Pierre  Veys- 
sière,  conseiller  en  la  cour  des  aides  de  Montpel- 
lier^ et  de  Marguerite  Bagnol.  Jean-Louis  de  Tri- 
mond fut  maintenu  dans  sa  noblesse  par  jugement 
de  M.  de  Lamoignon  de  Basville  ,  conseiller  d  ejtat, 
commissaire  départi  par  le  roi  eu  Languedoc,  du  1 2 
octobre  1697.11  fut  pourvu  de  la  charge  de  cheva- 
lier d'honneur  le  26  août  1703,  diaprés  ses  preuves 
de  noblesse,  certifiées  le  1"  du  même  mois  par 
M.  d'Hozier,  preuves  où  se  trouvent  rappelées  celles 
faites  en  1 697  devant  M.  de  Basville ,  depuis  Pierre 
de  Trimond,  son  X"  aïeul,  seigneur  de  Tartonne  et 
de  la  Penne,  vivant  en  1313.  «  Nous  certifions  au 
»  roi  (dit  M.  d'Hozier)  que  le  sieur  de  Trimond , 
»  étant  issu  d^une  race  dont  Tancienneté  est  si  bien 
»  marquée  et  si  bien  établie,  il  peut^  comme  gen- 
V  tilhomme  d^extraction,  être  reçu  sous  le  bon  plaisir 
»  de  S.  M.,  dans  ladite  charge  de  chevalier  d'honneur 
j»  à  la  chambre  des  comptes  de  Montpellier.  yt{Fonds 
deéCHozierà  la  Bibliothèque  royale).  Jean-Louis  de 
Trimond  fit  son  testament  le  8  mai  1729,  reçu  par 
Tesses ,  notaire  de  Montpellier,  et  mourut  le  27  fé- 
vrier 1738,  Il  avait  eu  cinq  fils  et  deux  fiUes  : 

!.<>  Pierre,  II*  nom,  qui  suit; 

a«  Jean^Louis  de  Trimond,  mort  à  SI  ans,  le  6  janvier  1796; 

^  S*  Jeau-Jacques  de  Trimond  da  Bousquet,  mort  â  80  ans,  le 
1 8  septeinbre  1781,  après  avoir  testé  le  8  août  de  la  mtee 

ann^;  *  ^        . 

A*  Laurent  4b  Trimondt  ^o<^  i^  *  ^  ^^^  1739  ^ 
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f •  Vint^mtqmê  de  Tsimona,  officier  d«  galém»  relire  aTec 
pensioD,  mort  le  S4  jenyier  ma  ; 

««  Margnerite  de  Trimood,  ni^  le  fO  avril  I7«V,  reçue  en 
la  maison  royale  de  SaintC^r  le  S  mai  179S.  La  minote 
de  8C8  preuve»  se  trouve  dans  le  eabipet  de  M .  d'Horier, 
in-fol.,  t.  X,  p.  ««.  EUc  mourut  a  Saint-Cyr  le  21  avril 
4  757; 

!•  Catherine  deTrimond,  mariée,  par  pactes  du  8  août  §744 
et  ooqtrat  dn  S9  septembre  «747,  avec  messire  N-..  de  la 
Roqut'F'aUongue,  écuycr,mortà  Saint-Baqzlle  du- Putois 
en  %  754.  EUe  est  dëc««d^  le  fl6  décembre  1784 .  Elle  avait 
£fiit  son  testament  le  94  octobre  «  7t0. 

XVI.  Noble  Pierre  de  Trimo»d,  Il«  du  nom  ,  né  le 
27  juin  1704,  fut  pourvu,  le  14  août  1738,  de  la 
charge  de  chevalier  d'honneur  en  la  chambre  des 
comptes  de  Languedoc.  Il  fut  reçu  et  prêta  serment 
le  27  du  même  mois.  IJ  s'allia,  par  contrat  du  18 
juillet  1742,  passé  devapt  Marignan ,  notaire  àNis- 
mes,  avec  damoiselle  Marie-Henriette  Gciraud,  née 
le  25  mars  1723,  fille  de  David  Guîraqd,  chevalier  de 
Tordre  de  Saint-Louis,  ancien  capitaine  au  régiment 
de  Navarre,  et  de  noble  Marie-Madeleine-Théodore 
de  RufB.  Pierre  de  Trimond  entra  trois  fois  aux 
états  de  Languedoc^  pour  la  baronnie  de  Barjac,  par 
procuration  du  marquis  du  Roure,  son  parent  II 
mourut  ab  intestat  le  4  novembre  1774.  Il  n'avait  eu 
que  deux  fils  : 

I*  Louis-David  de  Trimond,  né  le  7  avril  1745^  mort  le  %7 

dn  même  mois; 
]•  Diiiniel- Victor,  qui  sqil. 

XVII.  Noble  Daniel- Victor  de  Trimoud,  né  le 
18  février  1745,  fut  reçu  conseiller  au  parlement  de 
Provence  le  2  mai  1767,  par  la  résignation  de  Henri- 
Joseph-Gabrîel  «le  Trimond,  seigneur  de  Pnyraîchel, 
soa  coasîo,  làt'eiisirifte  raakfe  des  t9q^èi9%mm  1772, 
etinvenàan^^  Montanban  en  tT83.  'R«n4ti  à  la  vie 
privée  par  suite  de  la  suppression  des  intendances, 
il  acheta  de  M.  fVancès  DaviHe ,  la  terre  dé  Maisse, 


Digitized  by 


Google 


DB   TEIMOND.  28 

en  Gâftitiais^  et  s'y  retira  avec  toute  s»  femiUe.  Poiir- 
suiti  dans  sa  retraite  Jpâr  la  Convetitioa,  et  incarcéré 
pendant  trois  mois,  il  ne  dut  son  salut  et  sa  jiberté 
qu'à  la  révolution  du  9  thermidor.  Il  ât  son  testa- 
ment au  château  de  la  Saussaye  (1),  près  Arpajon, 
le  30  octobre  1813»  nkoarlitle  18  jànTÎer  1  Si 3  et  fut 
inhume^  selon  sa  dei^nièrô  Tolonté,  à  la  paroisee  dcdw"*"**"  té^é 
Maroilës.  Il  avait  ^potisé^  le  2l  octobre  17T9,  An -J^^;,;j'î;y ■«;;*•• 
toittette-Claudé  BôuVart,  de  laquelle  soht  issus  :       "^e'^dïTétoaidû 

inêm*   bien  ordoa- 

!•  TiOilù-^krre-Vitlo^,  tfùi  suit  ;  »**'• 

9**  Françoia-de-Sales-Haute-GuieQDe  de  Trimond,  n^  à  Mon- 
ta uhan  le  6  mai  1785,  mort  le  7  juillet  1786; 

V*  trançoIs-de-Sales •  Joseph, fnentionnë  plus  bas; 

4<^  Henriette  de  Trimond,  née  le  7  décembre  1780|  morte 
le  I S  décembre  1 78  à  ; 

5^  Maiie-ËtieBuette-ï^auliDe  de  Trimond  ,  née  le  SO  juin 
1  tftt,  fn'at-iéé,  W34  septembre  4  B04,  areo  Leopold  Otteau , 
«MiAtedë  Aë1lB#ÉeaUt,  toofte  le  U%  àêtt  I6f  t; 

t^  Louiie-Màrie-^G^tietièYe-Joé^iné  de  Trimond^  tiéé  lé  ll(         . 
février  1 790,  décédée  le  39  mars  1 846  ;  ' 

7*  MaTic»JeaaBe<-Mcmiqiie  de  Xdmotid ,  née  le  1 5  février 
,t797|  mariée,  le  4  septembre  1693,  ayec  Aoge-Marie-Hip- 
polyte  iHaseareny  comte  de  Kiyière. 

XVflî.  ^ôhU  Loiris-Wei^e-Victor ,  Tietniice  de 
Trimond,  né  le  8  mars  1782^  ë^otlstt^  le  6  j^îti  1807,      c>i«o>  .  î  -. 
Marie-Josèphe  Crignon.  Daniel- Victor  lui  fit  don , Û"oV V»*d«"îie*.' 
en  faveur  de  ce  mariage,' dé  j^âftie  de  la  terte  dei^vXnV'I^LTte 
Maisse.  Il  v  mourut  ab  intestat^  le  i6  août  1835.  Sui-5?'^«'"*'»'^"P«»«" 

J  fck         ±  1  î.  mr  it  d'uni;  aiicro  du  in£* 

vaut  son  désir,  son  corps  riit  trah^porte  a  Illarolles  et»»* 
InhUinaé  à  côté  de  son  père.  Le  roi  Lotiis  XVIII  lui 
avait  accorcléle  titre  de  vîcomtele  1 1  septembre  1 820. 
De  son  mariage  sont  issus  : 

1«  Daniel-Augustin-Edmond,  qui  suit; 

9®  Marie-Henriette-Tbays  de  Trimond,  née  le  39  mars  1 808, 
teariëtf,  1»  ^  «  ^aM»  4  «  S9,«^ec  iiwioiv Aib^plM  tU  Bêdin^ 
cheyalier  de  Boisrenard,  merti&lf  (41  jftttTÎeril  8I»0.)  . 

(1)  E  avait  acheté  ce  château  de  M.  Joly,  par  acte  passé  devant 
Pean  de  Saint-Gilles,  notaire  à  Paris. 
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t*  Marie- Antoinette-'Bëatriz  de  Trimondysëe  le  if  juin 
191 9  y  mariëe,  le  87  septembre  I8S0,  ayec  Alexandre-Gon- 
zague  le  Petit  de  Séraas ,  capitaine  au  1 4*  régiment  de 
chaMears  i  chcTal  ; 

4o  Marie- Joséphine  -  Snsanne-Alasacie  de  Trîmond ,  née  le 
7  septembre  1814  ,  mariée,  le  15  jnin  ItSS,  avec  Marie- 
Pierre-Françofis  Brouamd  de  Jtdgné  ; 

5*  Marie- Augostine- Alix  de  Trimond»  née  le  14  février 
4  8<t,  mariée,  le  14  mai  1889,  a  Gharies-Gômç-Marie  de 
Larocqufi'Latour,  capitaine  au  S*  régiment  de  hussards  ; 

8*  Marie-Pbilippine-Lanrede  Trimond,  née  le  88  juin  1 881 , 
mariée,  le  88  mars  1848,  arec  Henri-Gabriel  Daty^  de 
Balloy. 

XIX.  Noble  Daniel-Augusttn-Edmond,  vicomte  de 
Trîmond,  né  le  6  août  1810,  sous-lieutenant  à  recelé 
d'application  de  Tartillerie  et  du  génie  le  IGaoiît  iSSly 
lieutenant  d'artillerie  le  16  août  1833^  capitaine  le 
25  avril  1840,  démissionnaire  le  2!^  décemnre  1845, 
^•.r?d"o"r"înw;a  épousé,  le  3  féirrier  1846,  contrat  passé  devant  Vin- 
S.îïîdîXriéJlPebeaux,  notaire  à  CJaen,  Isabelle<Haire  Heukbqtjin 

p.rdéd*.rg.nl.  d'ECQUEVILLY. 

XYIII.  Noble  François-de^Sâtes-Josèph  de  Tei- 

MonD,  né  le  i  7  mai  17^3,  fils  puîné  de  Daniel- Victor, 

épousa,  le  11  février  1817,  Louise-Constance  de  ia 

d«  ^euiZJY'Tba'CHEVAi.X'itBiE.  Il  est.décédé  le  IS  ianvier  1840.  De 

relies   (fueet)   d'ar-  •  •  w     ^  * 

gmt.  son  mariage  sont  issus  : 

t*  Louis-Ântoine-fjoiile  de  Trijnond,  né  le  85  janyier  et 
mort  le  8  février  1 8 1 8  ; 

%^  Louis-Marie-Hippolyte,  qui  suit  ; 

S<^  Louiae-G^neyiéYe- Antoinette  de  Trimond,  née  le  S  7  dé- 
cembre 18S0,  'mariée,  le  3  février  1841,  avec  Charles  de 
Bonnault  de  Vilîemennrd  j  ' 

4«  Marie  de  Trimond,  née  le  1 7  janvier  1 8S3,  morte  le  même 
jour, 

.  XIX.  Noble  Louis-Marie-Hippolyte  de  Trimoitd 
est  né  le  5  mvn  1825. 
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DE  LA  TVLLAYE  , 

Seigneurs  db  la  TuLLâTB,  de  la  Hatb-Dirêb,  db  Bblle-Islb, 

DU  POETDUEAND,  DE  LA  JaROUSSAYE  ,  DE  LA  SaUDRAYB,  DU 

Plissis-Tisok,  de  Bonnevillb,dela  Suzb,  de  Varennbs,  db 
Gibrzat,deCoulongé,dbGoetquelfen,dbla  Coudre,  etc., 
marquis  BU  Magnanne,  en  Bretagne  et  en  Anjou. 


Armes  :  Ecartelé,  aux  i  èi  k 
iVor,  au  lion  de  gueules,  qui  est  dé 
LA  Tdllayb  ;  aux  2  et  Z  de  sabUy 
h  6  roqufts  ou  rocs  d^échiquier 
d^ argent  a  l'antique ,  qui  est  db 
Racapé(4). 

Couronne  de  murquis. 

Supports  :  deux  lions» 

Cimier  :  un  lion  issant. 


(l  )  Ces  derniers  quartiers  ont  été  ajoutes  aux  armes  de  la  Tul- 
laje,  dans  la  branche  du  Plessis-Tison,  comme  héritière  du  mar- 
quisat de  Magnanne,  en  Anjou,  après  FextitiCtion  de  la  maison 
aeRacapë(/^o/r/7.  15). 
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2  DE    LA.    TULLAYE. 

La  maison  de  la  TULLAYE  a  pris  son  nom  d'une 
terre  située  en  Bretagne ,  dans  la  paroisse  de  Saint- 
Germain  en  Coglais ,  et  relevant  en  plein  fief  de  la 
baronnie  de  Fougères. 

Les  auteurs  de  cette  famille  ont  toujours  observé 
dans  leurs  partages,  le  gouvernement  noble  et  avan- 
tageux établi  par  lassise  du  comte  Geoffroi,  et  ont 
passé  aux  plus  anciennes  reformations.  Leur  ancienne 
extraction  et  la  qualité  de  chevalier  ont  été  reconnues 
dans  la  dernière,  en  1668-1671,  et  dans  diverses 
preuves  faites  pour  Saint-Cyr,  pour  le  service  mili- 
taire et  pour  les  honneurs  de  la  cour.  Elle  possède 
encore  tous  les  titres  originaux  visés  dans  ces  preuves. 

Une  note  supplémentée  par  M.  Cherin  de  Barbi- 
mont  rappelle  parmi  les  premiers  sujets  de  cette 
maison  : 

Pierre,  seigneur  de  la  Tullaye ,  mentionné  dans 
une  charte  du  mois  d'avril  tlOO  ; 

André,  seigneur  de  la  Tullaye^  vivant  en  1 185; 

Et  Jean,  seigneur  cteZa  TuUaje^  qui  intervint  dans 
un  acte  du  8  février  1250  (i^.  st.). 

Etienne  de  la  Tullaye^  seigneur  de  la  Tullaye, 
près  Fougères,  vivait  en  1325.  {Généalogie  manu- 
scrite de  la  main  de  F  abbé  le  Laboureur^  au  cabinet 
des  ordres  du  Roi^  uol.  54,  fol.  554). 

Les  petits-fils  d'Etienne  ont  formé  plusieurs  bran- 
ches dont  celle  des  seigneurs  de  la  Tullaye,  Faînée , 
est  la  seule  qui  se  soit  continuée.  Ses  juveigneurs,  au 
commencement  du  XV«  siècle,  étaient  Etienne,  dont 
on  va  parier,  et  Olivier  de  la  Tullaje^  vivant  en  1 437 . 

Etienne  de  la  Tullaye,  né  vers  le  milieu  du  qua- 
torzième siècle ,  fut  présent,  comme  fondt;  de  pou- 
voir du  comte  d'Alençon  et  du  Perche ,  seigneur  de 
Fougères,  au  compte  de  cette  baronnie,  rendu  pour 
le  terme  de  l'Ascension  1408,  par  Raoulin  d'Orenge , 
receveur.  Dans  ce  compte  se  trouve  une  somme  que 
ce  prince  ordonna,  le  10  février  1407,  être  payée  au 
sénéchal  de  Fougères  et  à  plusieurs  gentilshommes, 
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au  nombre  descjuels  se  trouvait  Raoul  de  la  Tullaye, 
qui  ayaient  témoigné  dans  Tinstance  mue  entre  le 
comte  d'Alençon  et  le  duc  de  Bretagne,  au  sujet  du  ra- 
chat de  la  terre  de  Fougères  demandé  par  le  duc. 
(Chambre  des  comptes  de  Bretagne^  registre  cote 
466).  Etienne  de  la  Tullaye  fut  présent  en  la  même 
qualité  à  un  autre  compte  de  la  baronnie  de  Fou- 
gères, pour  le  terme  de  TAscension  1411,  rendu  par 
Raoulin  d'Orenge.  Le  8  janvier  1418,  Etienne  de  la 
Tullaye,  Guillaume  et  Raoul  de  la  Tullaye,  Pierre  le 
Porc,  chevalier,  capitaine  de  Fougères,  Pierre  le  Sé- 
néchal, connétable,  et  les  autres  nobles  delà  baron- 
nie de  Fougères,  firent  serment  de  fidélité  au  duc 
d^Alençon,  et  jurèrent  d'observer  le  traité  fait  entre 
lui  et  le  duc  de  Bretagne.  (  Ch,  des  comptes  de  Bre- 
tagne-y  arch*  du  château  de  Nantes), 

SEIGNEURS  DE  LA  TULLAYE. 

L  N....  DE  LA  TuLLATE,  scigncur  de  la  Tullaye, du 
Plessis,  de  la  Haye-Dîrée,  etc.,  vivant  vers  1370,  fils 
ou  petit-fils  d'Etienne,  seigneur  de  la  Tullaye  en  1325, 
eut,  entre  autres  enfants  : 

I  ^  Guillaume,  qui  suit  ; 

S**  Raoul  de  la  Tullaye,  ëcuyer.  Il  fut  Fun  desgentilahommes 
entendus,  le  4  février  «  407  ,  sur  le  différent  entre  le  comte 
d'Alençon  et  le  duc  de  Bretagne.  Le  14  août  144S,  Raoul 
de  la  Tullaye  scella  de  son  sceau  un  hommage  rendu  par 
.Guillaume  de  la  Tullaye,  son  frère,  au  comte  d'Alenqon. 
Raoul  était  Tua  des  hommes  d'armes  de  la  compagnie  de 
Lancelot  Gouion,  seigneur  de  Sëvigné,  dont  la  revue  fui 
faite  le  4  5  mai  \  420  par  Raoul,  sire  de  Coetquen,  maréchal 
de  Bretagne,  en  Farmée' levée  pour  le  recouvrement  de  la 
personne  du  duc  de  Bretagne,  détenu  par  Olivier  deBlois, 
comte  de  Penthiévre.  {Original  en  parchemin,)  Raoul  de 
la  Tullaye  fut  compris  parmi  les  nobles,  comme  possesseur 
d'un  hébergement  sis  dans  la  paroisse  de  Parigné ,  évéché 
de  Rennes,  lors  de  la  réforma tïon  de  cette  paroisse,  faite  le 
\  «r  septembre!  438.  (Preuves  de  cour.)  Il  n'eut  qu'une  fille  : 

Jeanne  de  la  Tullaye,  mariée  à  Guillemot  de  Kérau- 
fray,  écuyer. 
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II,  Guillaume  de  f.\  Tollayb,  écuyer,  seigneur  de 
la  Tullaye,  du  Plessis  et  de  la  Hàye-Dirée,  rendit 
borolnage  au  comte  d'Àlençon,  )e  1 1  août  1413,  pour 
la  terre  de  la  TuUaye  ,  qu  il  tenait  noblement  de  ce 
prince,  à  cause  de  sa  seigneurie  de  Fougères,  et  fit 
sceller  cet  acte  du  sceau  de  Raoul  delà  Tullaye,  son 
frère,  (Chambre  des  comptes  de  Bretagne;  Preui^esde 
cour).  Ces  deux  frères  prêtèrent  serment  le  8  janvier 
1428  aux  duc  de  Bretagne  et  d'Alençon  et  s^obli- 
gèrent  d^observer  le  traité  conclu  entre  ces  princes. 
Le  9  septembre  i  430,  Guillaume  de  la  TuUaye  avoua 
tenir  noblement  à  foi  et  à  bail  du  duc  de  Bretagne , 
selon  la  coutume  du  pays,  à  cause  de  sa  seigneurie  de 
Fougères ,  le  lieu  de  la  TuUaye  ,  située  dans  la  pa- 
roisse de  Saint-Germain  en  Coglais.  (Chambre  des 
comptes  de  Nantes  ).  Guillaume  de  la  TuUaye  avait 

ttiGoiTTi:      épousé  damoiselle  Guillemette  de  Gcitté,  dame  de 
à'^a^u    *  ""'"la  Haye-Dirée,  qui  intervint  avec  lui  dans  deux  actes 
des  dernier  février  1435  et  23  août  1439.  Elle  resta 
veuve  avant  le  26  mai  1454,  et  vivait  encore  le  24  oc- 
tobre 1476.  II  en  avait  eu  deux  enfants  : 

I®  Jacques,  qui  suit; 

9^  Gillette  de  la  TuUaje,  mariée  arec  Coliu  Langlais,  écuyer 
du  pavs  du  Maine.  Le  24  octobre  4  476,  ils  cédèrent  à  Jac- 
ques de  la  Tullave  tous  les  droits  de  Gillette  en  la  succea- 
non  de  Guillemette  de  Guîtté,  leur  mère. 

III.  Jacques  de  laTcllàte,  écuyer,  seigneur  de  la 
TuUaye,  de  la  Haye-Dirée,  paroisse  de  Saint- Rémi  du 

*'.r«enî.à5Yuiiieu«.Pl*»Oi  «tc,  épousd  damoiscllc  Raouletre  nu  Parc, 
de  gueaiM.  sœur  de  Jean  du  Parc ,  seigneur  du  Paris ,   avec  le- 

quel Jacques  de  la  TuUaye  fit  un  échange  le  8  février 
1466  (m.  st.).  Comme  fondé  de  pouvoir  de  sa  mère. 
Jacques  de  la  TuUaye  rendit  aveu  aux  plaids  de  Sens 
le  16  janvier  1471  (i'.  sL).  11  fit  un  transport  de  rente 
le  9  juiUet  1475  et  des  acquisitions  les  fO  mars  1474, 
24  octobre  1476  et  18  novembre  1477,  passa  un  ac- 
coi^cl  avec  sa  sœur  le  20  juin  1496,  et  reçut  une  quit- 
tance de  son  fils  aîné  le  4  juin  1497.  Il  ne  vivait  plus 
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le  4  octobre  1515.  De  son  mariage  avec  Raoulettedu 
Parc  sont  provenus  : 

1^  Pierre,  dont  on  parlera  ci-après  ; 

3<*  Jean  de  la  TuUaje,  écuyer,  seigneur  de  Laubaniére, -éman- 
cipe le  8  noyembre  1499,  et  marié  avec  Perrine  Bon- 
nier.  Le  4  jain  1497,  il  donna  quittance  à  Jacques  de  la 
TuUaye  de  la  dot  que  ce  dernier  lui  ayait  constituée.  Il 
fut  compris  au  rôle  des  nobles  de  la  paroisse  de  Marcillé- 
Raoul  dans  la  réformation  de  I  SI  S.  (^Chambre  des  comptes 
de  Bretagne),  Jean  de  la  Tullaye  mourut  sans  enfants 
après  l'année  154  5  ; 

S«  Nicolas ,  auteur  de  la  Branchb  ob  Bellb-Islb  ,  rapportée 
ci-après  j 

4**  Alain  de  la  Tullaye,  recteur  de  Saint- Aubin  et  de  Saint- 
Malo  de  Becherel,  puis  doyen  de  l'église  collégiale  de  Clis- 
•on,  où  il  fît  plusieurs  fondations  et  où  se  yoyait  sa  sépul- 
ture. 11  ayait  fait  son  testament  le  9  octobre  1517  ; 

5"  Jeanne  de  la  Tullaye ,  mariée  à  Jean  Galays,  écuyer, 
sieur  deLaunay.  Ilsyiyaient  en  1517; 

6<*  Renée  de  la  Tullaye,  mariée,  par  contrat  du  IS  no- 
yembre 154  0,  ayec  Simon  jibrakam,  écuyer,  seigneur  de 
Longpré. 

IV.  Pierre  de  la  Tcjllaye,  écuyer,  seigneur  de  la 
Haye-Dirée,  était  marié  avec  damoiselle  Guillemette^.    L*i.r.«T: 
Lenfaiît,  de  la  maison  de  Tandouric,  lors  d'une  quit-r»i!I«rd«  Mbir^ 
tance  qu'il  donna  à  son  père  le  4  juin  1497,  de  la  dot^'*' 

qu'il  lui  avait  constituée.  Il  donna  un  aveu  au  sei- 
gneur de  Reaumanoirle  30  avril  1499,  Il  acquit  des 
héritages  au  nom  de  Nicolas,  son  frère,  le  17  avril 
1506,  et  fut  compris  au  rôle  des  nobles  dans  la  réfor- 
mation des  paroisses  de  Basoges  et  de  Saint-Remy  du 
Plain,  évêcnëde  Rennes,  en  1513.  {Cabinet du  Saint- 
Esprit,  i^ol.  3  de  Bretagne  y  Jol.  132,  133).  11  laissa 
un  fils  qui  suit. 

V.  Gilles  DE  LA  TuLLATE,  écuycr ,  seigneur  de  la 
Haye-Dirée  et  de  la  Bossande,  épousa,  le  13  novem-d'i!li.,,î""J7.iiie 
1510,  damoiselle  Jeanne  du  Chastelieb,  fille  de  Ma-tîî?ué.etii.' "" 
tburin  du  Ghastelier,  écuyer,  et  deGeorgine  duPles-J^'j"*;'*''» 
sis.  Le  4  octobre  1515)  il  donna  partage  à  Jean  de  la 
Tullaye,  son  oncle.  Lui  et  sa  femme  firent  un  échange 
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le  25  mai  1518.  Gilles  de  la  Tu)laye  vivait  encore  le 
21  mai  1540,  date  d'un  aveu  qu'il  donna  au  rot  pour 
\ês  terres  nobles  de  la  Haye-Dirée  et  de  la  Bossande. 
Il  n'eut  que  des  filles  : 

l«  Marie  de  la  TuUaye,  dame  de  la  Haye-Dirëe,  mariée  avec 
Jeaa  de  la  Villeon^  chevalier,  seigneur  de  la  1/^ille -Marie, 
vivant  eu  4  555,  fils  de  Jacques  de  la  Villëon,  chancelier 
de  Bretagne  ; 

î»  Mathurine  de  la  Tullaye, épouse  de  Pierre  Bodart,écuyert 
seigneur  de  Vaulëart; 

5®  Bertrande  de  la  Tullaye  ; 

4^  Briande  de  la  TuUaye.  Elle  et  ses  sœurs  reçurent  partage 
de  Marie  de  la  TuUaye,  leur  atnëe,  le  34  juin  1 555. 


BRANCHE  DE  BELLE-ISLE. 

IV.  Nicolas  DE  LA  ToLLAVE,  écuyer,  seigneur  de  la 
Touche,  puis  seigneur  de  Belle*Isle  et  du  Breil,  ob- 
tint, le  13  avril  1499,  d'Anne,  duchesse  de  Bretagne, 
don  de  tous  les  biens  échus  à  cette  princesse  par  droit 
d  aubaine ,  de  la  succession  de  François^;  de  Riche- 
bourg,  morte  sans  hoirs;  ce  don  accordé  en  considé- 
ration des  services  dudit  Nicolas  de  la  Tullaye.  11  fit 
des  acquisitions  d'héritages  les  17  avril  1506  et  3  mai 
1508,  fut  partagé  comme  juveigneur  dans  les  succes- 
sions de  Jacques,  seigneur  de  la  Tullaye  et  de  Raou- 
lette  du  Parc,  ses  père  et  mère,  le  15  novembre  1616 
et  fit  un  échange  le  1 5  mai  1 5 1 8 .  Il  avait  épousé  damoi- 
selle  Jeanne  Gensier,  veuve  avant  1527^  et  qui  vivait 
encore  le  22  décembre  1541.  Il  en  avait  en  deux  fils 
et  une  fille  : 

lo  Yves,  qui  suit; 

%^  Jacques  de  la  Tullaye,  ëcuyer»  sieiur  du  dit  lieu,  homme 
d'armes  de  la  compagnie  de  50  lances,  des  ordoimancesdu 
roi  sous  la  charge  de  Gui  de  Rieux,  seigneur  de  Château- 
neuf,  dont  la  montre  fut  faite  à  Chinon  le  1 6  février  1569. 
{Cabinet  du  SainuEsprit^voL  S  66  des  Sceaux  y  £>1.  a  SOS). 

S»  Anne  de  la  Tullaye,  légataire,  en  1 527,  ainsi  que  ses  frères 
Yves  et  Jacques,  d'Alain  de  la  Tullaye,  leur  oncle»  doyen 
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de  Clisson.  Elle  épousa  Vincent  de  la  Barre,  ëcuyer,  sei- 
gneur du  BuTon,  qui  en  était  yeuf  en  1547. 

V.  Yves  DE  LA  ÏULLAYE,  écuycr,  seigneur  de  Belle- 
Isie  et  du  Breil,  chef  de  nom  et  d  armes  après  le  décès 
de  Gilles  de  la  TuUaye,  son  cousin-germain,  épousa, 
par  contrat  du  23  novembre  1540,  passé  devant  Le- 
fèvre  et  O.  le  Bret,  notaires  royaux  à  INantes,  Renée 
RiGHBROT.  Comme  tilsaîné,  héritier  principal  etno- 
ble  il  passa  une  transaction  le  22  décembre  154 1  ;  se 
rendit  adjudicataire  le  7  avril  lâ47  des  droits  appar- 
tenant à  son  frère  et  à  sa  sœur,  sur  une  maison  située 
à  Nantes;  reçut  une  quittance  le  1*'  février  1548,  fit 
deux  accords,  le  premier  le  1 5  mars  1549  ,  avec  Vin- 
cent de  la  Barre,  seigneur  du  Buron^  son  beau  frère, 
le  second,  le  18  janvier  1560,  avec  Marin  de  la  Barre 
du  Buron,  son  neveu.  Yves  de  la  TuUaye  avait  été 
reçu  conseiller  du  roi ,  secrétaire  et  aucfiteur  en  la 
chambre  des  comptes  de  Bretagne  le  2  août  1555,  of- 
fice qu'il  résigna  à  son  fils  aîné,  le  13  janvier  1571. 
Il  mourut  avant  le  7  février  1573.  11  avait  eu  de  son 
mariage  : 

i^  Alexandre,  dont  l'article  suit  ; 

2<*  Jean  I*'  du  nom,  auteur  de  la  Branche  de  Jaboussayb  ; 

S*  Ândrë  de  la  TuUaye,  ëcujer,  sieur  de  la  Giberaye  et  du 
Fresne.  Il  reçut  partage  de  juveigneur  le  34  février  4  588. 
Il  fut  avocat  général  en  la  chambre  des  comptes  de  Bre- 
tagne, et  mourut  en  I609>sans  enfants  de  son  mariage  avec 
damoiselle  Claire  le  Charron,  Sa  succession  fut  recueillie 
par  son  neveu  René  de  la  Tullaye^  seigneur  de  Belle- Isle  ; 

4*  Charles,  auteur  de  Biuhcbb  du  pLBgais-TisoBr ,  marquis 
.    de  Magnanne ,  mentionnée  plus  loin  ; 

5*  Jeanne  de  la  TûUaye,  mariée  avec  Christophe  Tiiuau, 
seigneur  de  Lestang^  conseiller  au  parlement  de  Bretagne. 
Us  passèrent  un  accord  le  SO  juillet  4  574; 

•«Marguerite  de  la  Tullay«,, l'aînée,  mariée  avec  Pierre 
André,  sieur  du  Tertre  et  de  Çhampeaux  ; 

7*  Marguerite  de  la  Tullaye,  la  jeune,  mariée  à  Raoul  JVe- 
collon,  écuyer,  sieur  du  Port-Boissinot ,  auditeur  en  la 
chambre  des  comptes  de  Bretagne. 

VI.  Alexandre  db  laTullayb,  écuyer,  seigneur  de 
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Belle-Isle,  du  Brei)  etduPortdi]rand,d'abard  homme 
d'armes  de  la  compagnie  de  50  lances  du  sire  de 
Rieux,  suivant  la  montre  qui  en  fut  faite  à  Limoges 
le  15  juin  là69  (i^o/.  267  des  Sceaux^  fol  2664),  puis 
conseiller  du  roi,  auditeur  en  la  chambre  des  comp- 
tes de  Bretagne,  épousa,  par  contrat  du  12  novembre 
gaoltur  :  1574,  dau.oiselle  Françoise  Gaultiek,  de  la  maison 
delà  Ragottière.  Elle  lui  survécut.  Au  nom  et  comme 
tutrice  de  ses  enfants  mineurs,  Françoise  Gaultier  eut 
partage  d'ainé  noble  par  sentence  arbitrale  du  24  fé- 
vrier 1588.  Elle  vivait  le  18  septembre  1591  et  est 
rappelée  comme  défunte  le  4  juillet  1606.  Alexan- 
dre en  avait  eu  : 

\  <*  René,  I**"  du  nom ,  qui  suit  ; 

3<*  Jacques  de  la  TuUaye,  YÎvant  en  1594  ^ 

S<*  Marie  de  la  TuUaye,  marine  avec  noble  François  Cous- 
iureauf  mattre  en  la  chambre  des  comptes  de  Bretagne. 

VÏI.  René  delà  Tullaye,  I"  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Belle-Isle  et  du  Portdurand,  fut  nommé 
mattre  en  la  cbambre  des  comptes  de  Bretagne  le  1 0  dé- 
cembre 1605,  et  reçu  le  24  janvier  1606*  Jl  épousa, 
bitaiilt:       le  14  mars  1607,  damoiselle  Marguerite  Bitatjlt,  fille 
d'.îïnt,'Kwmî!l-**°^®  ^®  messire  Gabriel  Bitault,  seigneur  du  Plessis, 
pi6  rn  pointe  d'une  conseiller  au  parlement  de  bretae;ne,  et  de  dame  Re- 

luolcite  du  même.  r      i       »  t     •  i  i         Tki  '      r^      l    *  t>      t\  f      \        i 

née  le  Maire,  dame  du  Plessis-Guerif.  riene  de  la 
Tullaye  fit  son  testament  le  10  février  1635.  De  son 
mariage  sont  provenus  : 

l<»  René,  Il«da  nom,  mentionné  ci-^prés; 

30  Jacques  de  la  Tallaye,  ëcuyer,  sieur  de  Launay-Gobin, 
en  Anjou.  H  fut  décharge  du  droit  de  francs  ûà&  par  les 
commissaires  royaux  départis  en  Anjou  le  1 5  juin  1 641 .  II 
yivait,  non  marié,  en  1668  ; 

S^'  Louise  de  la  Tullaye,  légataire  de  30  mille  livres  par  le  tes- 
tament de  son  père.  Elle  ne  fut  pas  mariée. 

VIII.  René  de  la  Tullaye,  IP  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Belle-Isle  et  du  Portdurand,  épousa,  le  9  avril 
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1 644,  damoiselie  Louise  Dav  y,  dame  de  Borro,  de  la  -  »      ?*"  -  .  ^ 

'  '  '  darppiil,    au    rMiis 

quelle  il  eut  :  •"•«•»*  «»•  ««opie 

'  ritité    d'nr,  McoMè 

IX.  Salomon  db  la  Tullaye,  écuyer,  seigneur  def;,''»"^  ••*•«"'" 
fielle-Isle  et  du  Portduraod,  qui  fut  maintenu  dans 
sanoblesse  d'ancienne  extraction  par  arrêt  delà  cham- 
bre établie  pour  la  riformation  de  la  noblesse  de  Bre  - 
tagne  du  30  octobre  1668. 


BRANCHE  DE  LA  JAROUSSAYE. 

VL  Jean  de  la  Tullaye,  P'  du  nom ,  écuyer,  sei- 
gneur de  la  Jaroussaye,  second  fils  d'Yves  de  la  Tul- 
laye, seigneur  de  Belle-Isle,  et  de  Renée Richerot,  fut 
mis  sous  la  tutelle  de  sa  mère  le  7  février  1 573.  Jean 
de  la  Tullaye  fut  maître  en  la  chambre  des  comptes 
de  Bretagne.  11  fit  un  accord  le  30  juillet  1574,  fut 
nommé  curateur  de  Charles  de  la  Tullaye,  sou  frère, 
le  22  novembre  1580,  reçut  partage  comme  juvei- 
giieur  le  24  février  1588  et  fit  un  autre  partage  le 
6  février  1597.  Il  épousa:  !•  par  contrat  passé 
devant  Denan  et  Blandiard,  notaires  à  Nantes,  le  T' 
juillet  1577»  damoiselie  Anne  de  la  Presse;  2<*  par  miaPium: 
contrat  du  7  octobre  1603,  passé  devant  Lodin  et  des 
Ourmes,  notaires  à  Rennes,  damoiselie  Susanne  CROCcRocMLARoBurAn: 
DE  LA  RoBiHAYE,  vcuvc  de  Jacqucs  de  la  Touche,  ^""'i.Vg"'^""" 
écuyer,  sieur  de  la  Mareschée.  11  résigna  sa  charge*' 
de  maître  des  comptes  à  René  de  la  Tullaye,  son  ne- 
veu, le  10  décembre  1605.  Ses  enfants  furent; 


lé,  becqué 
e  f u«ttiM. 


Du  premier  Ut  ; 

4«  Jean,  II*  du  nom,  qui  suit  ; 

Du  second  Ut  ; 

9®  Roland  de  la  Tullaye  écuyer,  sieur  du  Fresne,  marié, 
le  SS  mai  1 6SS  arec  damoiseÛe  Louise  de  LezeneCy  de  la- 
quelle il  eut  un  fils  et  trois  filles  : 

A.  René  de' la  Tullaye,  écuyer,  sieur  de  la  Saudraye, 
qui  fit.  enregistrer  ses  armes  à  P Armoriai  général  de 
Bretagne  t,  II  Bennes,  fol.   UO,  en  1698  ; 
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B.  Renée  de  la  Tullayc,  mariée  au  seigneur  du  Bois  de 
la  Roche  ; 

C.  Mai^uerite  de  la  TuUaye,  mariée  avec  Jean-Baptiste 
de  Tanouarn,  Elle  TÎTait,  veuve,  en  I69B  ; 

D.  Mathurine  de  la  TuUaje. 

VII.  JeauDE  LA  TcLLAYE,  II"  du  nom,  écayer,  sei- 
gneur de  la  Jaroussaye  et  de  Chambord,  maître  en  la 
chambre  des  comptes  de  Bretagne,  épousa,  par  con- 
trat (lu  26  septembre  1603,  passé  devant  P^illetan, 

d'or"."  s Turtctui notaire  à  Rennes,  damoîselle  Julienne  delà  Touche, 
degueuiM.  dame  de  la  Bîauchère,  fille  aînée  de  feu  Jacques  de 

la  Touche,  écuyer,  sieur  de  la  Mareschée,  de  la  Tou- 
che, etc.,  et  de  Susanne  Croc  de  la  Robinaye.  Jeau 
de  laTullaye  mourut  avai.t  le  26  juillet  1623 ,  date 
d*un  aveu  rendu  par  Philippe  de  fa  Presse,  écuyer , 
sieur  de  la  Salmonière ,  comme  tuteur  des  enfants 
mineurs  du  dit  Jean  de  la  Tullaye.  Il  avait  eu  de  Ju- 
lienne de  la  Touche  : 

i^  René,  I*' du  nom,  qui  suit; 
3®  Alexandre  de  la  Tullaye,  I 
5.  Etienne  de  U  Tullaye,         «orb^n»    po»t,Srité  avant 

h^  François  de  la  Tullaye ,    \ 

5«  Susanne  de  la  Tullaye.  Elle  reçut  de  son  frère  aîné,  par- 
tage noble  dans  les  successions  de  leurs  père  et  mère  et  dans 
celles  de  leurs  frères,  le  A  décembre  4  650« 

VIII.  René  DE  LK  TuLLàYE,  1"  du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  la  Jaroussaye ,  épousa,  par  contrat  du 

^^^^^^ ,      9  mai  1 653 ,  passé  devant  Millet ,  notaire  à  Rennes^ 
d'arpeoi,  à  s'tréflridamoisellë  Pcrrinc  BoxiNiEB^  fille  de  feu  messire René 
e  .inope.  Bonnier,8eigneur  de  Boishamon,  et  de  dame  Hélène 

le  Douillet.  René  fut  maintenu  dans  sa  noblesse d^an- 
cienne  extraction  ainsi  que  Salomon  de  la  Tullaye, 
écuyer,  seigneur  du  Plessis  Tison,  autre  Salomon  de 
la  Tullaye,  écuyer,  sieur  de  Belle^Isle  et  du  Portdu* 
rand,  Salomon-Françoià  de  la  Tullaye,  écuyer,  fils 
aine  du  susdit  seigneur  du  Plessis-Tison,  Jacques  de 
la  Tullaye,  écuyer,  sieur  du  Plessis-Gobin  et  Roland 
de  la  Tullaye,  écuyer,  sieur  du  Fresne,  par  arrêt  de 
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la  chambre  établie  pour  la  réformation  de  la  noblesse 
de  Bretagne  du  30  octobre  1668.  René  laissa  de  son 
mariage  avec  Perrine  Bonnier  : 

f  Pierre  de  la  TuUaye,  seigneur  île  la  Jaroussaye,  mort  sans 
postëritë  ; 

3**  Guillaume  de  la  Tuliaye,  écuyer,  mort  aussi  sans  postërite'  ; 

S*  René,  II«  du  nom,  qui  suit; 

4"  Louise  de  la  Tullaye,  mariée  avec  Nicolas  de  Couasnon , 
ecuyer,  seigneur  de  Lanceulle. 

IX.  René  be  la  Tullate,  Ih  du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  la  Jaroussaye^  épousa,  par  contrat  du 
l*"^  août  1688,  passé  devant  Emoul  et  Ferraoul,  no- 
taires de  la  châtellenie  du  Loroux  et  de  la  iuridiction    .     „ 
de  Janze,  damoiselle  Renée  de  la  Corbinate,  fiue  dej^«j^«jîj;^^*  '"^chMi 
feu  messire René  de  la Corbinaye,  chevalier,  seigneurcai.ViméedeA  cor- 
de la  Corbinaye,  et  de  dame  Marguerite  de  la  Motte-"*  **'*"**• 
Baracé.  René  de  la  Tullaye  fit  enregistrer  ses  armes, 
en  1698,  kV  Armoriai  général  de  Bretagne^  t.  II.  fol. 
84.  Il  mourut  en  1702.  Le  27  septembre  de  cette 
année.  Renée  de  la  Corbinaye,  sa  veuve,  fut  pourvue 
de  la  tutelle  de  leurs  enfants  mineurs,  savoir  : 

4»  René  delà  Tullaye^  âgé  de  13  ans  en  4  702  ; 

3<*  Pierre  de  la  Tullaye,  âgé  de  7  ans  ; 

3^  Perrine  de  la  Tullaye,  âgëe  de  1 4  ans  ; 

40  Françoise  de  la  Tullaye,  âgée  de  S  ans  ; 

5*  Renée  de  la  Tullaye,  baptisée  le  2  octobre  4  704,  reçue 
dans  la  maison  royale  de  Saint-Gyr  au  mois  de  janvier  4  74  4 . 
Ses  preuves  se  trouvent  à  la  Bibliothèque  royale,  fonds  de 
d'Hozier. 


RR ANCHE  DU  PLESSIS-TISON . 
Marquis  de  Magnanne, 

VI.  Charles  de  la  Tullaye,  écuyer,  sieur  du  Mée, 
quatrième  fils  d'Yves  de  la  Tullaye^  seigaeur  de  Belle- 
Isle,  et  de  Renée  Kicherot,  fut  mis  sous  la  tutelle  de 
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sa  mère  le  7  février  1Ô7S,  et  sous  la  curatelle.de  Jean 
de  la  Tullaye,  son  frère,  le  22  novembre  i580.  Il  fut 
partagé  comme  juveigneur  dans  les  successions  de 
ses  père  et  mère  te  24  avril  1688  ;  prit  part,  le  1 8  sep- 
tembre 1591,  à  un  avis  de  parents  relatif  à  des  biens 
à  aliéner  au  profit  de  ses  neveux,  et  se  maria  par  con  • 
trat  du  23  décembre  1594,  passé  devant  Rafegeau  et 
et  Lemovne,  notaires  royaux  à  Nantes,  avec  damoi- 
d«i.ir,  •  la  croixselle  Françoisc  de  Vaucouleurs,  fille  unique  et  hé- 
ritière de  messire  Gilles  de  Vaucouleurs,  écuyer, 
seigneur  de  Tadein,  juveigneur  du  marquisat  de  Vau- 
couleurs, et  de  dame  Renée  le  Roy  du  Plessis-Rafflay. 
Charles  de  la  Tullaye  fit  un  partage  avec  ses  frères  et 
sœurs  le  6  février  1597.  Françoise  de  Vaucouleurs 
lui  survécut  et  fut  pourvue  de  la  tutelle  de  ses  enfants 
mineurs  le  26  avrU  1 607.  Elle  se  remaria ,  en  1611, 
avec  François  de  Cadaren,  écuyer,  seigneur  du  Ples- 
sis-Tison.  Elle  se  démit  de  tous  ses  biens  en  faveur 
de  i>alomon  de  la  Tullaye  ,  son  fils,  le  11  septem- 
bre 1635.  Elle  était  alors  veuve  de  son  second  mari. 
Elle  avait  eu  du  premier,  outre  plusieurs  enfants  morts 
en  bas  âge  : 

l*>  Salomon,  dont  Tartide  suit  ; 

S*  Marquise  de  la  Tullaye,  mariée,  par  contrat  du  1 7  fé- 
vrier 1628,  pass^  devant  Johanneau  et  Pënifort,  notaires 
royaux  à  Nantes,  avec  René  Foucault^  écuyer,  seigneur 
de  Launay,  mattre  en  la  chambre  des  comptes  de  Bre- 
tagne. 

Yll.Salomon  de  LATuLtATB,  écuyer,  seigneur  du- 
dit  lieu,  de  la  Guilbaudière,  de  la  FJurandière,  de  la 
Suze  et  du  Plessis-Tison,  conseiller  du  roi,  mattre  en 
la  chambre  des  comptes  de  Bretagne,  fut  baptisé  en 
l'église  paroissiale  de  Saint-Denis  à  Nantes  le  18  juil- 
let 1599.  En  qualité  de  fils  atné  héritier  présomptif 
principal  et  noble  ^  il  donna  partage  à  Marquise^  sa 
sœur,  le  27  août  1637.  Il  avait  été  pourvu  de  son  of- 
fice de  maître  des  comptes  par  la  résignation  de  Bené 
de  la  Tullaye,  son  cousin  germain,  du  20  avril  1636. 
11  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  d'ancienne  extrac- 
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tion  et  dans  la  qualité  de  chevalier  par  arrêts  de  la 

chambre  de  la  réformation  de  la  noblesse  de  Bretagne 

des  30  octobre  1668  et  23  mars  167 1,  où  furent  visés 

les  titres  de  sa  filiation  depuis  Guillaume  de  la  Tul- 

laye,  son  quatrième  aïeul,  vivant  en  1413.  Il  avait 

épousé  :    V  par  contrat  du  18  février  1636,  damoi- 

selle  Renée  de  Lesrat,  fille  ainée  de  messire  Gui  deaw' àuneVude 

Lesrat,  écuyer,  seigneur  des  Briottières,  conseiller l"J*^h*fiTi?e,H]"''* 

au  parlement  de  Bretagne,  et  de  Françoise  Fourché; 

2*  par  contrat  du  15  décembre  1644,  passé  devant     M*.n«Ao . 

Serezin.  notaire  à  Angers  ,  dame  Françoise  Marti- ï"^**"*»  •"*=•»«»••'»'; 

U'  .  ^  dasur,  «ceompagné 

BfBAu,  veuve  de  Mathieu  de  la  Lande,  ecuver,  sieurjf  »m«rje«M  «»«••- 

dii>  1  «11  1  •  ^     A  ^      ^       I     11  4      •  ble;  au  chefdegueu- 

ËSSard,  conseiller  du  roi,  prevot  général  d  Anjou,  ie>,  chargé  d'un*  •»■ 

et  fille  de  feu  Kicolas  Martineau,  seigneur  de  la  Ber-Téidie/dw?*  *"*'* 

thière,  conseiller  du  roi,  juge  et  prévôt  d'Angers,  et 

de  damoiselle  Perrine  Avril.  Salomon  mourut  avant 

le  17  septembre  1677.  Ses  enfants  furent  5 

Du  premier  lit: 

!•  Françoise  de  la  Tullaye,  mariée,  le  17  mai  4  667,  avec 
messire  Louis  Binet,  chevalier,  seigneur  de  la  Belottiére, 
fils  de  feu  messire  Victor  Binet,  seigneur  de  Montifray, 
président  en  la  chambre  des  comptes  de  Bretagne,  et  de 
Jfeanne  du  Pë.  Elle  vivait  en  1698  ^ 

S<>  Marquise  de  la  Tnllaye  ; 

î®  Anne  de  la  TuUaye  ; 

Du  second  lit: 
h^  Salomon -François,  I*'  du  nom,  qui  suit; 
5<>  Jeanne  de  la  Tullaye,  femme  de  messire  Henri  du  Bois  , 
chevalier,  seigneur  de  la  Ferronniére  ; 

60  Elisabeth  de  la  Tullaye. 

VIU.  Salomon-François de  la  Tullvye, P'du  nom, 
cbevalier,  seigneur  dudit  lieu ,  du  Plessis-Tison  ,  de 
Bonueville,  de  Belle-Isle,  delaMotheet  autres  lieux, 
ondoyé  le  2 1  mars  1 653,  acquit,  par  contrat  du  9  sep- 
tembre 1677,  pour  la  somme  de  87  mille  livres,  la 
charge  de  procureur  général  en  la  chambre  des  comp- 
tes de  Bretagne,  de  messire  Yves  Morice,  chevalier, 
seigneur  àe  Coetquelfen  5    et  par  le  même  acte  fui 
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arrêté  le  mariage  de  Salomon-François  de  la  Tullaye 
Moiicc  :      avec  Marie-Anne  Mobice^  fille  unique  dudit  seigneur 

•»é.?«"d«Ljller''''deCoçtquelfen  et  de  dame  Marie  Geffroy.  Leur  con- 
trat fut  passé  devant  Petit  et  Belon,  notaires  royaux  à 
IN'antes  le  8  mai  1679.  Marie-Anne  Morice  étant  dé- 
cédéepeu  après  1682,  Salomon-François  se  remaria, 

RoMH  w  Cm  :  avec  dispense  de  parenté  du  second  au  troisième  de- 

d'siKeiU,  au  cor  de  r  JT        , 

chMse  de  aahie.  H* gré,  datéc dc Romeleiour  dcs  ides  d  avril  1687,  avec 

lie  gueutn.  «ccoin- ",  .  -o  i^    ^  J 

papi.é  de  6  moucLe-  dame  Auuc  noGiER  DU  CaÉvi ,  veuve  de  messire 
lïbKS  «iThef'eilLouis  du  Plessis,  chevalier,  seigneur  de  Genonville. 
ZSl"''  '''"'  'Salomon-François s'obligea,  paracte  du  U  mai  J691, 
à  payer  une  somme  de  20  mille  livres  à  messire 
Henri  du  Bois,  chevalier,  seigneur  de  la  Ferronnière, 
son  beau-frère,  et  passa  avec  ce  dernier,  alors  veuf  de 
Jeanne  de  la  Tullaye,  une  transaction  le  7  avril  1693. 
Salomon-François  de  la  Tullaye  et  Anne  hogier  du 
Crévi  firent  enregistrer  leurs  armes  à  V Armoriai  gé- 
néral  de  Bretagne^  1. 1,  Nantes ^  p.  161,  en  1698.  Le 
19  avril  1724,  Sàlomon-Françoîs  fit  le  partage  de  ses 
biens  entre  ses  enfants,  savoir  ^ 

Du  premier  lit  : 
i  ^  Salomon-François,  II«  du  nonni  mentioiinë  ci-aprés  ; 
S®  Marie  de  la  Tullaye,  mariée,  le  31  ayril  1 706,aTeG  mesure 

Gabriel-Nicolas  de  Grignon,  cheyalier,   marquis  de  Pou- 

sange  et  de  la  PelissoDiiiére; 

3**  Jeanne  de  la  Tullaye,  morte  sans  alliance  ; 
Du  second  Ut  : 

*«  Louis-Salomon  de  la  Tullaye,  chevalier,  seigneur  de  Va- 
rennes,  de  la  Motte,  etc.,  ne  le  37  octobre  4  693,  membre 

,  puis  chancelier  de  l'Académie  royale  des  belles  lettres  d^  An- 
gers. {Etat  de  la  France,  année  1 749,  t. VI,  p.  45).I1  donna 
partage  à^  dame  Louise-Renée  du  Plessis  de  Genonville ,  sa 
sœur  utérine,  épouse  d'Antoine-René  le  Fèvre  de  la  Faluèie 
le  4  août  1 73  8 .  il  avait  épousé  par  contrat  du  2  janvier  1 735, 

Sassé  devant  Gamier  et  Daburou,  notaires  royaux  a  Angen, 
amoiselle  Marie-Françoise-Pauie  F'oUège  de  Cierzay,  fille 
de  Paul  Vollége,  seigneur  de  Cierzay,  et  de  dame  Harie- 
Eenée  Mangin.  De  ce  mariage  sont  issus: 

A.    René-Henri  de  la  Tullaye,  chevalier  ,  seigneur  de 
Varenncs,  de  Cierzay,  des  Chapelains,  delà  Boissiéie, 
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d^Angliers,  etc.  Il  fit  un  accord  avec  sa  mère  le  A  sep- 
tembre 1 769,  donna  une  procuration  le  7  octobre  1 786 
et  rendit  un  aveu  le  13  avril  1789.  Il  avait  ëpousé, 
par  contrat  du  II  novembre  1771  y  passe  devant 
Rouillé  et  Hérault,  notaires  royaux  à  Nantes,  damoi- 
selle  Elisabeth-Geneviève  Levy  ,  fille  de  messiro 
Etienne  Levy,  seigneur  de  Launay,  de  la  Verrière,  de 
la  Boissière,  du  Tertre  et  de  Port-Lambert,  chevalier 
de  l'ordre  de  Saint-Louis,  et  de  feu  dame  Elisabeth 
Sèngtack  \ 

B.  Marie-Mâaoie  de  la  TuUaye ,  mariée  avec  Fran- 
çoiMîabriel  le  Tourneux^  ëcuyer  seigneur  d*  A  vrille', 
maître  en  la  chambre  des  comptes  de  Bretagne  ; 

C.  Hélène-Pulchërie  de  la  TuUaye,  ëpouse  de  messire 
Pierre-Gabriel  de  RechignevoUin^  chevalier,  seigneur 
de  Guron»  ancien  officier  de  cavalerie ,  veuf  de  Lucie- 
Rose  Texier  de  Saint  Germain  ; 

D.  Marie*  Anne  de  la  Tullaye ,  marie'e  avec  messire 
François- Alexandre-Marie-Anne  Texier  ,  chevalier, 
seigneur  de  Saint-Germain,-  frère  de  Lucie-Rose. 

IX.  Salomon-François  DE  la  Tdllaye,  II*  du  nom^ 
chevalier,  marquis  de  Magnanne  en  Anjou,  seigneur 
de  Coetquelfen ,  du  Plessis-Tison,  de  Coulongé,  du 
Portdurand,  de  Belle-Isle ,  etc.,  conseiller  aux  con- 
seils d'état  et  privé ,  procureur  général  en  la  cham- 
bre des  comptes  de  Bretagne,  naquit  à  Nantes  le  18 
décembre  1682.  Il  fit  un  accord  avec  son  père  le  3 
juin  1715,  reçut,  le  1"  juin  1719  ,  comme  fils  aîné, 
héritier  principal  et  noble,  le  compte  de  la  gestion 
des  biens  délaissés  par  sa  mère.  11  avait  épousé,  par 
contrat  du  18  juillet  1715 ,  passé  devant  HuUin,  no- 
taire royal  au  Mans,  damoiselle  Anne-Thérèse-Hen- 
riette  de  Racap^,  fille  de  messire  Henri-François  de,    P'^*"'*- 

T>  >«       I  I-  •      1      -m*  >'^\        *  de lable,  a  6  roquel» 

Kacape,  chevalier^  marquis  de  Magnanne(l}  seigneur  oa  rou  d'échiquier 


(4)  La  terre  de  Magnanne,  et  Anjou,  à  laquelle  furent  incor- 
poree&  celles  du  Mënil,  de  Brezel,  de  Bressaut  et  de  Teigne,  ayait 
été  érigée  en  marquisat  de  Mekgnanne  par  lettres  patentes  du 
nkois  d'avril  1704  registrées  au  parlement  le  6  mars  1703  et  en 
la  chambre  des  comptes  de  Paris  le  1 0  mai  suivant,  en  faveur  de 
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du  Ménil  et  autres  lieux,  et  de  feu  dame  Anne -Marie 
Millet  de  Nauraare.  Ces  époux  vivaient  le  2  juillet 
1745.  Leurs  biens  furent  partagés  le  24  février  1763 
entre  leurs  enfants,  savoir  ; 

4*  Ânne-Henri-Salomon,  qui  suit; 

S<*  François-Henri  de  la  Tullaye,  chevalier,  seigneur  de  Goet- 
quelfen  et  autres  lieux,  cheyalier  de  l'ordre  de  Salot-Loàis, 
capitaine  de  yaisseau,  brigadier  désarmées  du  roi  et  direc- 
teur de  l'artillerie  de  la  marine.  Il  assista  ayec  la  noblesse 
aux  états  de  Bretagne  en  4  764.  {Certif,  du  greffier  des  étaU 
duZO  décembre  de  cette  année).  Il  épousa,  par  contrat 
passe  au  château  de  Troé'rin  le  19  octobre  4  767  deyant 
Pirion  et  Blondel,  notaires  royaux  à  Lesneyen,  damoiselle 
Marie-Anne-Gorentine  de  Troërin,  dame  de  Rerjan ,  fiUe 
mineure  de  feu  messire  François-Charles  de  Troerin  de 
Rerjan,  cheyalier,  chef  de  nom  et  d'armer  de  Troerin, 
cheyalier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  et  de  dame  Marie- 
Anne  de  Keroullas.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

A.  Jean-Marie-'Henri-Salomon  de  ta  Tullaye,  né  à  Brest 
le  8  mars  4  770.  Il  fit  des  preuyes  deyant  M.  Cherin 
pour  le  grade  de  sous-lieutenant  le  7  août  4  786.  (Bi- 
bUothèque  royale).  Il  est  décédé  sans  enfants,  colonel 
d*artillerie  ; 

B.  Jean-Marie-Tanguy  de  laTullaye,  né  en  4 771, mort 
sans  enfants  ; 

G.  René-Paulin  de  la  Tullaye,  né  à  Brest  le  SS  mars 
'4  773,  officier  de  la  marine  royale,  mort  sans  en- 
fants; 

D.  Jeanne-Henriette-Salomé  de  la  Tullaye,  née  en  4  768, 
mariée  à  M»  de  Boscals  de  Real,  décédée  ; 

8*>  Marie-Jean  de  la  Tullaye,  prêtre,  prieur  de  Saint-Saturnin, 
chanoine  de  Péglise  de  Nantes  ; 

i^'^Augustin-Louis  de  la  Tullaye,  chevalier  de  Pordre  de 
Saint-Louis,  successiyement  capitaine  de  dragons  dans  le 
régiment  de  la  Ferronnays  et  major  du  régiment  de  Cha- 
bot, n  mourut  célibataire  ayant  le  4  2  novembre  4  766  ; 


messire  Henri-François  de  Racapé,  père  de  madame  de  la  Toi* 
laye.  Celle-ci  hérita  du  marquisat  de  Magnanne  de  son  frère  Mi- 
chel-Henri-Augustin de  Racapé ,  décédé  sans  postérité.  Cette 
famille  avait  été  maintenue  dans  la  généralité  de  Tours,  le  4  9  juin 
4668,  d'après  les  preuyes  de  sa  filiation  depuis  Jean  Racapé,  ëca- 
yer,  seigneur  de  la  G^derie,  marié  le  4  3  noyembra  4  44  9  ayec 
Marie  de  Champagne* 
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50  Marie-JeaDne-Pulchërie  de  la  TuUaye  de  la  Suze.  Elle 
partagea  avec  ses  frères  les  S4  février  et  IS  mats  1765; 

$°  Marie- J'eanne-Henriette  de  la  Tuliaye,  demoiselle  du  Ples- 
sis-TidoD-, marine,  le  II  noyembre  1 756,  avec  messire  Ghris- 
topherPmdent  Juchauhy  ëcuyer,  leigneur  de  Monceaux. 

X.  Ânne-deBri-Salûmon  de  la  Tullate,  chevalier, 
marquis  de  Magnanne,  seigneur  du  Portdurand,  de 
Irt  Coudre,  de  Coulongé,  de  Coetquelfen,  de  Belle- 
Isle,deBonneville,  duPlessis-Tison,  etc.,  conseiller 
du  roi  en  ses  conseils,  procureur  général  en  la  cham- 
bre des  comptes  de  Bretagne,  naquit  à  Nantes  le 
30juilletl7l6.  Il  s'allia,  parcontratdu  2  juillet  1745, 
passé  devant  Hérault  et  Forget ,  notaires  royaux  à 
Nan  tes ,  avec  damoiselle  Françoise-Siméonne-St  ylite 
Moulin  de  Cheviré,  fille  de  feu  messire  Siméon-StY-„  „ 

lite  Mouhn  de  Chevire,  chevaher^  seicneur  de  Che-de  gueuiM,àScn>i. 
viré,  mestre  de  camp  de  dragons,  major  des  ville  et 
château  de  Nantes,  chevalier  de  Tordre  de  Saint- 
Louis  ,  et  de  dame  Louise-Hilarionne  Bonnier,  dame 
de  la  Piltière.  Leurs  enfants  furent  : 

\  *  Aagustin-Louis-Salomon ,  qui  suit  ; 

s  o  Anne-Salomon-Louis  de  la  TuUaye,  chevalier,  né  à  Naii> 
tes  le  50  octobre  1 753,  chevalier  de  Tordre  de  Saint^LouiSt 
nommé  successivement  major  de  vaisseau  le  l"*'  mai  1 786, 
capitaine  de  vaisseau  et  contre-amiral  par  ordonnance  du 
S  juillet  1816.  Ce  fut  pour  lui  que  M.  Gherin  fils  ,  généa- 
logiste des  ordres  du  roi,  dressa  le  7  avril  4  788  ses  preu- 
ves pour  les  honneurs  de  la  cour.  (Voir  le  mémoire  à  la 
Bibliotèque  royale).  Par  suite  de  la  suspension  des  présen- 
tations ,  M.  Chetin  y  mît  ces  mots  :  Veto  (paraphé  Cb. 
a  mars  1 700),  Anne-Salotuon-Louis  est  mort  sans  posté- 
rité le  IS  décembre  1 891  ; 

3»  Joseph-Siméon-Stylite  de  la  Tuliaye ,  né  à  Nantes  le  Sll 
mars  1754.  Admis  i  Vcx^t^^i^  ^^  élèves  du  corps  royal 
d'artiUerie  le  8  miai  1768  ,  il  fut  nommé  lieutenant  en  se- 
cond dans  cette  arme  au  régiment  de  Toul  le  S 8  mai'  h  770, 
y  devint  lieutenant  en  premier,  pub  Capitaine  le  4  avril 
4  784,  et  chevalier  de  Tordre  de  Sawt**Loui8.  Il  a  été  nommé 
colonel  d'^artillerie  à  prendre  rang  du  6  mars  1 81  S,  par  bre- 
vet du  fi  octobi:e  1 8  4  5  ; 

4»  Christophe 'Siméon-Stylite  de  la  Tuliaye,  capitainede  ca- 
valerie, chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  décédé  le  85 
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février  4tS7^  laissant  de  son  mariage  avec  demoiselle  Del- 
phine Méroi  : 

Henriette-Siméonne-Stylite  de  la  Tullaye'^  n^  le 
4  décembre  184  9,  mariée,  le  se  avril  4  842,  avec 
Jean-Bertrand-Camille  Raoul  de  Sotni-Pern  ; 

5<*  Alexandre-Jean-Baptiste,  chevalier  de  la  TuUaye  y  capi- 
taine de  frégate,  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Louis.  Lui 
et  ses  frères  Anne-Salomon-Louis,  Joseph-Siméon-Sty- 
lite  et  Ghristophe-Siméon-Stylite  ont  ùit  toutes  les  cam- 
pagnes de  rémigration  pour  la  cause  du  roi.  Le  chevalier 
de  la  TuUaye  est  veuf  sans  enfants  de  Marié  0*Rourke 
qu'il  avait  épousée  en  4  801 ,  ûlle  de  Patrice  CKRourke,  gen- 
tilhomme irlandais  ; 

e<>  Siméonne-Louise  de  la  TuUaye^  morte  à  46  ans  ; 

7<*  Jeanne-Uenriette-Adélaïde  de  la  Tuilay'e ,  morte  sans  al- 
liance. 

XI.  Augustia-Louis-Salomon  de  la  Tullaye,  che- 
valier,  seigneur  dudit  nom,  marquis  de  Magnanne, 
seigneurde  Belle  Isle,  duPortdurand,du Plessis-Ti- 
son,  de  la  Coudre,  et  autres  lieux,  conseiller  du  roi> 
en  ses  conseils,  procureur  général  en  la  chambre  des 
comptes  de  Bretagne ,  naquit  à  Nantes  le  6  novem- 
brel751.Il  reçut  des  ordres  du  roi,  les  14octobrel780 
et  1 2  décembre  1788,  à  l'effet  de  se  trouver  à  Rennes 
à  l'ouverture  des  états  de  Bretagne.  Lors  de  la  révo- 
lution, par  fidélité  aux  principes,  il  refusa  le  rem- 
boursement de  son  office,  dont  il  perdit  la  finance. 
(Il  formait  la  quatrième  génération  des  piossesseurs 
de  cette  charge).  Le  marquis  de  Magnanne  est  décédé 
le  23  janvier  1825.  Il  avait  épousé,  par  contrat  du 
30  juin  1786,  passé  devant  Guesdon  et  Allain,  no- 
'^"'"7B™^!x:^"'taires  royaux  à  Nantes,  damoiselle  Henriette -Julie 
Përréb  oe  l4  Villbstreux,  fille  mineure  de  messire 
Nicolas-Olivier  Ferrée,  chevalier,  seigneur  de  la  Vil- 
lestreux,  deCourville,  etc.,  maître  en  la  chambre  des 
comptes  de  Bretagne,  et  de  dame  Catherine  Périsset. 
De  ce  mariage  spnt  issus  : 

4**  Augustin- Jean,  dont  l'article  suit  : 

2^  Ssdomon-Louis,  mentionné  après  sont  frère  atné  ; 

3*^  Henri- Jean-Salomon,  mentionné  après  ses  frères  f 
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4«  Maiie-Hcnriette  de  la  Tullaye,  née  à  Nantes  le  42  juil- 
let 1 78  9 ,  mariée  a  Gharles-Rëné-François  Dean  de  Luigné, 
chevalier,  fils  de  René-Toussaint  Dean  de  Luigné,  cbeya- 
lier  de  Tordre  de  Saint-Louis,  et  de  Perrine-Marie- Anne- 
Charlotte  de  Quatrebarbes  ; 

5**  Marie- Adélaïde  de  la  Tullaye,  épouse  d'Amédée  de  Cu^ 
mont  décédée  ; 

6«  Julie  de  la  Tyllaye,  mariée  au  comte  de  la  Grandière , 
décédée. 

XII.  Âugustin-Jean  DE  la  Tullaye,  chevalier,  mar- 
quis de  Magnanne,  né  à  Nantes  le  26  juin  1788,  aj.„j;„';'fV'u'fi.ce 
épousé,  au  mois  de  ianvier  1814,  Susanne  de  l'E-«*'""; '''!,••***.'*•* 
GUTER,  hlie  de  messire  IVIicheUDenis  del  EcuYer,che-co'«p«?néede6in«r. 

I .  .  I       1      T-k  •  X  11  V7  •  •        \t!^tet  d«  Mbie.  S  en 

vauer,  seigneur  de  la  Papotière,  et  de  dame  Victoire  chef  «ts  e»  point» 
duBouchet  de  la  Tour  du  Roc  d'Alias.  De  ce  mariage  ^••" '*"*""""• 
sont  issus  au  château  de  Magnanne  : 

I»  Jules- Augustin  de  la  Tullaye  ,  né  le  S  S  décembre  1847, 
marié,  le  4  3  septembre  4  84S,  avec  Marie  le  Cercler  ; 

2<*  Alexandre-Henri  de  la  Tullaye,  né  le  S  juillet  4  84  9  ; 

3<*  Louis-françois-Henri  de  la  Tullaye,  né  le  4  0  septembre 
48aip; 

4**  Joseph -Edmond  de  la  Tullaye,  né  le  9  janvier  4  882, 
marié,  le  8  juin  4  847,  avec  Marie-Caroline  de  Heère  ; 

5«  Cécile-Marie  de  la  Tullaye,  née  le  99  mai  4  tss,  mariée,  le 
8  juin  4  847,  avec  Charles-François  de  Moulignon] 

e**  Amélie-Marie  de  la  Tullaye,  née  le  4  5  août  4  8S6,  morte 

le  7  novembre  4  8S3  ; 
7»  Elisabeth -Victoire  de  la  Tullaye,  née  le  4  7  mai  4  830. 

XII.  Salomon-LouiS)  comte  de  la  Tullaye,  né  le 
15  septembre  1790,  a  épousé,  le  13  février  1816, 
Edmonde-Marie-Louise-Ëlisabeth  DEL^EcuYEB,  soeurcculme\iXHÛ^. 
de  Susanne,  épouse  de  son  frère  aîné.  De  ce  mariage 
sont  issus  : 

4*  Raoul-Henri-Denis  vicomte  de  la  Tullaye ,  né  le  9  novem- 
bre 4  84  9  ,  marié  avec  Marie-Eudoxie  de  C Ecluse  ,  née  le 
3  septembre  4  827.  De  ce  mariage  : 

Marie- Alexandre  Henri-Xavier  de  la  Tullaye,  né  le  3  8 
mai  4  847  ; 
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3<*  Louis-François  de  la  Tullaje*  ne  U  k  mai  ISSf  ; 

3^  Louûe-Blanchc-SaloDié  de  la  Tallaye,  net  le  30  septembre 
1818,  sœur  de  la  congrégation  de  Saint-Vincent  de  Paal; 

A^  Susanne- Joséphine  de  la  Tullaye,  née  le  36  mai  1823. 

XlL  Henri -Jean-Salomon  db  la  Tullayc,  cheya- 
lier,  né  le  10  juin  1796 ,  fat  gendarme  de  la  garde  du 
roi,  puis  lieutenant  de  chasseurs.  Il  épousa,  le  17  dé- 
cembre 1822,  Athénaïs  du  Fou,  fille  de  Bonaventure, 
DU  Fovi  comte  du  Fou,  ancien  maire  de  la  ville  de  Nantes, 
**'""•  *'*'»'*'*'"cheTaHer  de  la  Légion  d'Honneur.  De  ce  mariage  est 
issu  : 

Loui8-Al(réd  de  la  Tullaye,  ne  le  8  décembre  I83S. 
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DE  LA  ROCHELLE 


AVANT-PROPOS. 


La  gënëralitë  de  La  Rochelle  ne  comprenait  que  cinq  élections  où  la 
noblesse  était  peu  nombreuse,  savoir  : 

La  Rochelle ,  port  de  mer  célèbre  par  le  rôle  qu'il  a  joué  dans  les  guerres 
civiles  du  régne  de  Louis  XIII,  comme  ayant  été  longtemps  le  rempart  du 
calvinisme.  La  Rochelle  est  la  capitale  du  pays  d*Aunis. 
^   Saintes^  capitale  de  la  Saintonge. 

Kenir^'^^^^^-^i^^  Saintonge. 

Cognac  en  Angoumois. 

Le  présent  nobiliaire  comprend  toutes  les  familles  qui  ont  été  reconnues 
nobles  et  inscrites  au  catalogue  des  gentilshommes  du  royaume  durant  la 
dernière  recherche  générale  des  usurpateurs  de  noblesse  ordonnée  en  1696. 
M.  Michel  Bégon,  conseiller  du  roi  en  ses  conseils,  intendant  de  La  Rochelle 
et  de  la  marine  à  Rochefort ,  commença  cette  opération  dans  sa  généralité 
en  4  698,  et  la  termina  en  1700.  Ses  registres  (2  volumes  in  fol.)  signés  de  lui, 
existent  a  la  Bibliothèque  jVationale  de  Paris,  section  des  manuscrits. 

Le  but  de  cette  recherche  était  de  soulager  ie  peuple  en  faisant  rentrer  dans 
la  classe  des  conlribuables  une  foule  de  gens  qui  s'étaient  aifranchis  de  leur 
quote  part  dMmpôts  en  se  prétendant  nobles.  Les  décisions  rendues  par  M. 
Bégon  contre  ces  derniers  sont  citées  en  caractères  plus  fins  que  les  maintenues. 

La  création  de  la  grande  maîtrise  des  armoiries^  en  1696,  en  Tannée  même 
où  cette  dernière  recherche  fut  ordonnée  ^  a  été  cause  de  l'omission  dans  les 
jugements  de  maintenue  des  armes  de  presque  toutes  les  familles.  Il  faut  croire 
que  ce  fut  par  ordre  supérieur,  et  pour  astreindre  les  familles  à  payer  le  droit 
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de  20  livres  Bxé  pour  renregistrement  de  leurs  armes  dans  les  regblres  de  U 
grande  mattrise.  Mais  comme  des  brevets  d'armoiries  avaient  été  délivrés  à 
tous  les  bourgeois  et  marchands  qui  voulurent  bien  payer  SO  livres  d'enregis- 
tremeot,  cette  mesure  fiscale  qui  enlevait  aux  armoiries  leur  signification 
nobiliaire,  et  en  faisait  un  objet  de  trafic,  fut  un  motif  pour  beaucoup  de 
gentilshommes  de  refuser  d'y  faire  inscrire  leurs  armoiries.  Les  registres  de  U 
grande  mattrise  des  armoiries  ne  m^ont  donc  fourni  qu'une  partie  des  armes 
des  familles  maintenues.  Il  m'a  fallu  chercher  les  autres  renseignements  de  ce 
genre  dans  tous  les  ouvrages  héraldiques,  manuscrits  et  imprimes,  et  malgré 
bien  des  compulsoires,  je  n'ai  pu  parvenir  à  combler  toutes  les  lacunes. 

Dans  la  généralité  de  La  Rochelle,  beaucoup  d'anciennes  familles  avaient 
péri  durant  les  guerres  de  religion.  Aussi  y  restait-il  peu  de  noblesse  d'épée  lors 
de  la  recherche  de  4  696,  tandis  que  la  noblesse  de  charges  y  était  relative- 
ment plus  nombreuse.  Pour  expliquer  la  base  des  maintenues  de  ces  derniers, 
il  est  utile  de  prévenir  qu  outre  les  officiers  des  chancelleries  et  charges  de 
secrétaires  du  roi ,  la  noblesse  était  attribuée  aux  maires^  con!»uls,  écbevins  et 
conseillers  des  villes  de  La  Rochelle  et  Saint-Jean-d'Angély  depuis  Charles  V, 
et  des  villes  d'Angouléme,  Cognac  et  Niort.  J'ai  toujours  rappelé  dans  le  texte 
ces  diverses  sources  d'anoblissement,  et,  comme  dans  les  précédents  nobiliaires, 
j'ai  ajoute  aux  maintenues  de  M.  Bégon  quelques  observations  et  renseigne- 
ments sur  plusieurs  fisimilles.  S'il  en  est  qui  tiennent  encore  aux  souvenirs  hono- 
rables de  leur  ancienne  position,  et  qui  veuillent  me  mettre  à  même  de  réparer 
les  lacunes  qu'elles  pourront  remarquer  dans  le  nobiliaire,  je  m'empresserai  de 
faire  droit  à  leurs  observations  dans  le  volume  qui  sera  sous  presse. 

Dans  chaque  notice,  la  première  date  est  celle  du  plus  ancien  titre  prodoit; 
la  seconde,  séparée  de  la  première  par  un  tiret,  est  celle  de  la  maintenue. 
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d'AGHARD,  seigneur  de  Thioa^  de  Vérac,de  Pommier,  1489.— 
18  août  1698,  en  Limosin  et  Guienne.  EcarUUy  aux  1  «M,  échi- 
pietés  d'or  et  d'azur;  aux  ^etZ  de  gueules ^  à  3  pals  d^hermine, 

AISSE,  sieurs  de  Pommier,  de  Gougoussae  et  de  la  Noue,  etc., 
lôlO.— 6  mars  1700.  Ancienne  famille  de  Saintonge.  De  sable,  d 
6  épées  d'argent  en  bande j  la  pointe  en  bas. 

d'AITZ,  sieurs  du  Gautret,  de  Château  d'Aitz,  etc.  Cette  fa- 
mille a  été  maintenue  par  MM.  d'Aguesseau,  intendant  de 
Limoges,  le  10  Juin  1667;  Barentin  et  de  Maupeou,  intendants 
de  Poitiers,  les  9  janvier  i669,  et  16  mai  1698,  et  Begon,  le  14  fé- 
vrier 1699.  De  gueules,  d  la  bande  d'or^  au  lambel  du  même^ 
brochant. 

D'ALBANIE,  seigneurs  de  laGadilliére,  de  la  Genestière,  etCy 
1519. —26  juin  1699. 

d'ALOIGNY,  seigneurs  de  Bonneval ,  «ie  Chesdemay.  etc., 
1319.  —  24  novembre  1699.  De  gueules,  à  5  fleurs  de  lys  d'argent, 
en  sautoir.  La  branche  de  Bochefort  portait  :  De  gueules,  à  3  fleurs 
de  lys  d'argent. 

Cette  famille  portait  originairement  le  nom  de  Saint-Flovirr 
(de  Sancto  Flodoveo). 

Hugues  I",  seigneur  de  Saint-Flovier,  près  Chinon,  en  Touraine, 
vivait  en  1175.  En  cette  année,  Pierre  de  Montrabé,  seigneur  de 
Preuilly,  qui  avait  reçu  de  Tabbaye  de  Becherun,  en  recon- 
naissance de  ses  bienfaits  et  de  sa  protection,  la  propriété  fon^ 
cière  du  pont  de  la  Boche,  qu*une  inondation  avait  emporté, 
s'engagea  à  fournir  tous  les  matériaux  nécessaires  à  la  recons- 
truction de  ce  pont,  et  permit  aux  moines  d'installer  à  la  Bocbe 
un  homme  libre,  chargé  de  la  surveillance  et  garde  du  pont^ 
aux  ordres  et  pour  les  intérêts  de  Tabbaye.  Pierre  de  Montrabé 
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donna  cette  charte  en  Tégiise  de  Saint-Melaiu  de  Preuillf,  da 
consentement  de  sa  femme  ^nor,  d'Eschivard,  leur  fîis,  et  de 
Jeanne,  leur  611e,  en  présence  de  Josbert  de  la  Guerche,  de  Jour- 
dain et  Gautier,  tous  trois  frères  du  seigneur  de  Preuilly,  de 
Geoffroi  de  la  Selle,  de  Hugues  de  Saint-Floviery  de  Humbert 
le  Roux«  de  Silvestre  de  la  Roche,  de  Bernard  du  Pont  et  de 
Marc,  prieur  do  Resay.  {Titres  de  l'abbaye  de  Beckerun^  reetieil 
de  D,  HoiA$9eaUy  à  la  Bibliothèque  Nationale^  t  Y,  charte  19t|). 
Hugues  de  Saint-Flovier  épousa  Denise,  dame  d^Moigny  en  Poi. 
tou,  de  laquelle  il  eut  : 

4*  Hugues,  II*  du  nom,  qui  suit  ; 
a**  Airaudde  Saint-Flovier; 
8<*  Guillaume  de  Saint-FloYier. 

Hugues  il  de  Saint-Flovier^  seigneur  d'Aloigny,  du  consen- 
tement de  ses  frères  et  de  Denise  ^sa  mère^  donna,  en  1211,  par 
acte  scellé  du  sceau  de  Geoffroi,  seigneur  de  PreuiUy,  un  fief 
aux  religieux  de  la  Merci-Dieu,  en  Touraine.  En  1229,  du  con- 
sentement de  ses  frères,  il  fit  don  à  la  même  abbaye  de  tout  le  droit 
qu'il  avait  A  la  Rochepozay.  en  présence  de  ses  fils,  non  nommés 
dans  cette  charte.  Elle  est  scellée  du  sceau  de  Hugues  II  de 
Saint-Flovier,  représentant  un  losange,  armes  de  Saint-Flovier. 
Ce  n'est  que  postérieurement,  et  probablement  depuis  la  mort 
de  Denise,  dame  d'Aloigny,  que  ses  petits-fils  en  adoptèrent  les 
armes.  (Yol.  678  de  Gaignieres,  fol.  170,  173.) 

I^a  généalogie  d'Aloigny  est  impriaiiée  dans  le  XI<  volume  du 
Nobiliaire  de  France  de  Saint-Allais. 

Il  y  avait  au  royaume  deNaplea  une  illustre  fendille  d'Alougny, 
comtes  de  Borello,  que  de  la  Mara,  duc  de  la  Guardia,  dans  son 
traité  des  illustres  familles  de  ce  royaume,  dit  être  connue  depuis 
Tan  900.  L'Hermite  Souliers  en  a  donné  un  firagmeat  généalo- 
gique depuis  Mauro  d'Jlougny,  vicaire  et  dictateur  de  la  répu- 
blique d'Amalfi,  vivant  vers  930.  Elle  portait  pour  armes  :  Iforf 
d  la  croix  de  gueules^  chargée  de  5  fleurs  de  lys  dPargenf. 

ANCELIN,  seigneurs  de  la  Mauvignière  et  de  Sa  vigne,  descen- 
dus de  Jean  Ancelin,  écuyer,  sieur  de  Breuillard*  reçu  conseil- 
ler à  rHôtel-de-Yille  de  Saint- Jean^d'Angely,  le  21  novembre 
1586.  •—  31  juillet  1698.  De  gueules,  au  lion  d*or. 

d'ANCHÉ,  sieurs  du  Bourgneuf  et  de  laGrélière,  en  Saintonge, 
1489.  —  14  septembre  1700.  D'argent^  au  Uon  de  sable  ^  lam" 
passé,  armé  et  couronné  de  gueules.  Ancienne  famille  du  Poitou» 
connue  par  le  cartulaire  de  Noaillé  depuis  1112. 

ANDRÉ  (Antoine),  élection  de  Saintes,  condamna  par  défaut  à  SftdO  iiyres 
d'amende,  le  S  août  I6»8.  {Tome  iI,foL  601.) 

p'ANGOULÊME,  seigneurs  de  Gurat,  en  Angoumois,  1495. 
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—  8  avril  16^.  Il  y  avait  en  Quercy  ane  très  ancienne  famille  de 
ce  nom  portant  :  D^azury  d  2  étoiles  ior  m  pal, 

ARNAULT  (Louis),  sieur  de  BeUevue,  élection  de  Saintes,  condamné  à 
3 1 00  livres  d'amende,  les  27  féYner4  699  et  24  mars  1700.  Deux  contrats 
de  mariage  des  SI  mars  IttSS  et  9  août  1574  étaient  arguës  de  faux.  (//, 
/o/.  605,  64  6.) 

ARNOULT»  seigneurs  de  Saint-Simon,  de  VignoUes,  de  la 
Salle-Yaumondois  et  de  Gonsac,  1481.  —  5  février  1700. 

d'ASNIÈRES,  seigneurs  de  la  Chapelle,  1492.  —  16  mai  1698. 
D'argent,  à  3  croissants  de  gueules. 

La  généalogie  de  cette  ancienne  famille  est  imprimée  dans  le 
t.  ly  de  ï Histoire  des  Pairs  et  des  principales  maisons  de  France. 

AUBERT,  sieurs  de  Monnac,  de  B^rdon,  deCourserac,  etc., 
1479.  —6  juillet  1699.  Losange  de  gueules  etdCazur  ;  à  la  bande 
d'or  y  brochante  sur  le  tout. 

AUDEBERT,  sieurs  de  la  Mormerie,  24  février  1698.  Le  ju«çe- 
nient  ne  rappelle  pas  la  filiation.  D'azur^  au  sautoir  aléséid^or. 
Jean  et  Jourdain  Audebert  de  Lauhuge ,  reçus  chevaliers  de 
l'ordre  de  Malte  en  1523,  portaient  :  D'or,  au  sautoir  d^ azur,  René 
et  Louis  Audébert  de  Laubugcy  frères,  furent  reçus  dans  le 
même  ordre  en  1548  et  1658. 


BADIFFE, Rieurs  delà  Touche,  du  Maine,  de  Vaux,  etc.  Jacques 
Badiffe,  anobli  par  lettres  du  roi  Louis  XIY,  du  mois  de  janvier 
1644,  est  Fauteur  de  cette  famille.  —  Il  janvier  1700. 

DE  BÂLODE,  seigneurs  d'Ardennes,  de  Montizeau,  de  Yi- 
gnolles,  1546.— 20  avril  169«.  D'hermine^  à  la  bande  de  pourpre. 

DE  BARBEZIERES,  seigneurs  deMontigné,  maintenus  par  M.  de 
Maupeou,  intendant  de  Poitiers, le  12  janvier  1700,  et  p^r  M.  Be- 
gon,  le  24  juillet  suivant.  Fuselé  d  argent  et  de  gueules.  La  bran- 
che delà  Roche-Ghemerault  dont  était  Méri  ou  Aimerie  de  Bar- 
bezières,  seigneur  de  la  Roche-Chemerault  et  du  Bois-le  Yicomle^ 
grand  marécbal-de$*Iogisde  la  maison  du  roi,  reçu  chevalier  des 
ordres  «  le  31  décembre  1585,  portait  ?  D'argent^  à  b  fusées  de 
gueuUsy  accolées  en  fasce  (P.  Anselme,  t  IX).  Palliot,  p.  295,  dit  ? 
D'argent^  à  une  fasce  losangée  de  Spiêces  et  deux  demies  de  gum-- 
les.  Ancienne  famille,  qui  tirait  son  nom  de  la  terre  de  Barbeziè- 
res,  située  à  une  lieue  et  demie  d'Aigre,  en  Angoumois. 

BARBOSE-GAnsCE.  Un  arrêt  rendu  par  le  roi  de  Portugal,  du 
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7  août  1673,  établit  que  Jean  Barbose-Cabece  père  (l'autre  Jean, 
maintenu  par  M.  Begon,  le  tt  juillet  1699),  était  fils  de  Gaspard 
Gabece  et  de  Marie  Girard  ;  lequel  Gaspard  était  fils  d'autre  Gas- 
pard Barbose-Cabece  etd'Eléonore  Boulard^ce  dernier,  fils  d'An- 
tonio-Gonçalès  Cabeça  et  de  Genebra  Barbosa;  et  que  cette  famille 
descend  du  véritable  tronc  des  Barbosa  et  Cabeça  au  royaume  de 
Portugal. 

DE  BAREGES,  voir  de  YARÈGES. 

BARDOUIN,  comtes  de  Sansac,  seigneurs  de  Boisbucbet,  de 
Sonneville,  etc.,  1556.  —27  décembre  1698.  D'argent^  au  chevron 
de  gueules^  accompagné  de  3  hures  de  sanglier  arrachées  de  sc^k, 
défendues  d'argent. 

BARON  (Jacques),  sieur  de  Beauroux,  élection  de  Saintes,  condamné  par 
défaut  à  ai  00  livres  d'amende^  le  1 8  décembre  1 699.  D*fiert^ne,  a  lafasce  de 
gueules^  chargée  de  Z  fers  de  lance  d' argent,  (Armoriai  de  la  Rochelle»  78. 
Recherche  de  cette  généralité,  t.  II,  fol.  600). 

BARON  (Pierre),  sieur  de  Laubray,  élection  de  Saint-rJean-d'Angely, 
condamné  par  défaut  ii  SOOO  livres,  le  Si  septembre  l70o.  (II,  fol.  568j. 

BARON  (Charles),  sieur  de  la  Roche  Baron,  élection  de  la  Rochelle,  con- 
damné par  défaut  à  S 100  livres,  le  29  novembre  1699.  (II,  fol.  895). 

DE  BARRAIT,  seigneurs  de  Parron,  barons  de  Benque,  oriiçi- 
naires  de  Guienne,  1469.  —  6  tuai  1698.  D'or^  au  lion  de  gueules. 

BARTHOMMÉ,  seigneurs  de  Barbaud»  de  Taupignac,  de  la 
Yignolière,  anoblis  par  Téchevinage  de  Saint  Jean-d'AQgély«  en 
1588.  — 10  décembre  1699.  D'azur ^  au  cœur  d^or,  adextré  d'une 
épée  d'argent  et  senestré  d'une  flèche  du  même. 

DB  BAZILLE,  sieurs  de  la  Prévôterie,  1534.  —12  février  1699. 

DE  BEAUCHAMP,  sieurs  de  la  Briasse,  1Ô09.— 20et  29  juin 
1698.  D'azur,  à  l'aigle  éployée  d'argent.  Seigneurs  de  Yilleaeuve, 
de  Souvigné,  de  Grandfief,  îde  Cherbonnières,  1433.  — 17  dé- 
cembre 1699. Branche  des  seigneurs  du  Breuil  et  des  Bernar- 
dières,  22  mars  1700.  D'azur^  à  l'aigle  au  vol  abaissé  d'argent. 
Ancienne  noblesse  du  Poitou. 

DB  BEAUGHKSNE  (Gatîen),  sieur  de .  Potonville ,  condamné  à  106» 
livres  d'amende,  le  18  décembre  1699.  (II.  690). 

DE  BEAUCORPS,  seigneurs  de  la  Bastière,  de  la  BoisroD»  de 
Cherve,  de Guillon ville,  des Crouillères,  etc.,  1548.— ISjain  1699. 
D'azur j  à  2  fasces  d'or. 

DE  BEAUMONT,  seigneurs  du  Chastenet^  de  JanveUe,  etc., 
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1541.  —  30  mars  1700.  D'argent,  au  lion  deguetUeSy  lampassé, 
armé  et  couronné  d*or,  ayant  la  queue  fourchée  et  passée  en  saw- 
toir  ;  à  la  bordure  d'azur. 

DE  BEAUPOIL»  seigneurs  de  Tiersat,  de  Mareii,  du  Maine,  etc., 
1555.  ^  22  décembre  1698.  Ce  jugement  rappelle  celui  de  M.  d'A- 
guesseau,  intendant  de  Limosin,  rendu  en  faveur  de  cette  fa- 
mille, le  2  novembre  1669.  De  gueules^  à  3  accouples  de  chien 
d'argent,  2  et  i,  les  laisses^  ou  liens  d'azur,  tournés  en  fasce. 
Voyez  DE  Sainte-Aulaire. 

DE  BEG£ON  ou  DE  BEJON,  sieurs  de  la  Rochefroissart,  de 
Villemainseuil,  1529.—  3  février  1699.  D'argent^  â  la  fasce  en- 
grêlée  de  gueules,  accompagnée  de  3  étoiles  du  même. 

DE  BELLEYILLE,  seigneursde  Saint-Palais,  de  Chanteloup,  de 
la  Rousselerie,  15âl.  — 14  janvier  1700.  Gironné  de  vairet  de 
gueules  de  10  pièces.  Noble  et  très-ancienne  famille. 

BERNARD,  seigneurs  de  Javersacq.  Le  premier  titre  produit 
par  cette  famille  est  la  provision  de  l'oiBce  de  secrétaire  de  la  mai- 
son et  couronne  de  Navarre,  accordée  à  Pierre  Bernard  j  te 
22  septembre  1588.  Il  fut  secrétaire  du  roi  lors  de  la  réunion  de 
la  Navarre  à  la  France,  et  résigna  cet  office  à  son  fils  Gédéon 
Bernard,  le  5  novembre  1622. — 26  décembre  1698.  D'or,  à  3  hu- 
chets  de  giÂCules. 

BERNARD  (Clément),  sieur  de  la  Fond,  anobli  par  la  charge 
de  conseiller  de  la  ville  d'Angoulôme,  dans  laquelle  il  fut  reçu  le 
5  février  1632.  — 14  mai  1699. 

BERNARD  de  la  POMMER AYE  (Jean),  élu  maire  de  la  ville 
de  Cognac  en  1666,  est  la  souche  de  cette  famille.  —  3  février 
1699.  D'azur,  à  la  croix  haussée  d'or,  soutenue  d'un  croissant 
d'argent. 

DE  BERRANDY.  Mailin  de  Berrandy,  sieur  de  Beauséjour, 
élu  maire  de  la  Rochelle,  le  6  avril  1611,  fut  la  souche  de  cette 
famille.  —  28  mars  1699.  D'azur^  au  chevron  accompagné  en  chef 
de  3  étoiles  rangées,  et  en  pointe  d'un  chien  surmonté  d'un  cœur  ;  le 
tout  d'or. 

BERTHELOT,  sieurs  du  Courret,  maintenus  par  M.  d'Agnes- 
seau,  intendant  de  Limoges,  le  22  janvier  1669.  —  8  juin  1698. 
De  gueules^  au  lion  d'argent;  au  chef  cousu  d'azur^  chargé  de 
3  hesants  d'argent. 

BERTINAUD,  seigneurs  de  Saint-Saurin,  de  Beauregard»  etc. 
Gilles  Bertinaud,  échevin  de  la  Rochelle,  le  12  mars  1518,  a  ac- 
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quis  par  celte  charge  la  noblesse  à  sa  famille.— 29  juin  169&.  De 
saèle,  à  3  hures  de  sanglier  d'argent. 

DE  BERTON,  seigneurs  de  Bonnemie,  originaires  de  Guienne. 
Celle  famille  a  produit  depuis  1544  devant  M.  deBesons,  intendant 
de  cette  province,  qui  l'a  maintenue  par  ordonnance  du  6  aoât 
1698.  Le  jugement  de  M.  Begon,  qui  la  rappelle,  est  du  17  dé- 
cembre de  la  même  année.  D'or,  à  une  hisse  couronnée  et  tortiUée 
de  sept  plis  de  gueules,  vomissant  trois  flammes  du  même. 

BIET»  sieurs  du  Yal.  La  noblesse  de  cette  famille  lui  fut  ac- 
quise par  la  charge  de  conseiller  du  roi  chauffe-cire ,  en  la  grande 
chancellerie  de  France,  dont  fut  pourvu  Antoine  Biet,  le  27 
avril  1621.  —  12  novembre  1699. 

DE  LA  BLACHIERE.  seigneurs  de  llsle,  de  Fontiers,  de  Tor- 
fou,  etc.,  maintenus  les  20  janvier  1665,  24  novembre  1668  et 
par  M.  Begon,le20juin  1698.  D'azur,  au  chevron  émargent  y  chargé 
de  3  aigleites  de  sable,  et  accompagné  de  %  flammes  d'or,  3  en  chef 
mal  ordonnées,  et  3  en  pointe  rangées  ;  et  encore  accompagné  en 
chef  de  2  étoiles  df  argent^  une  à  chaque  canton,  et  d'un  croissant  du 
même  au-dessus  du  chevron, 

DE  BLOIS,  seigneurs  de  Seudre,  de  Roussillon,  etc.,  électioD 
de  Saintes,  1511.—  26  mars  1700.  D'argent,  à  la  fasce  dazur, 
chargée  de  3  étoiles  d'or. 

DU  BOIS ,  seigneurs  du  Fresne,  de  Chazelin,  de  la  Mothe, 
des  Mignardières,  de  la  Gravelle,  etc.,  1511.  —  30  octobre  l699. 
D'argent,  à  V aigle  au  vol  abaissé  de  saUe,  membrée  de  gueules. 

DE  BOISMORIN.  royez  MORIN. 

BOISSEAU,  sieurs  de  la  Lauberterie,  de  la  Galernerie,  etc. 
Famille  qui  tire  sa  noblesse  de  Louis  Boisseau,  sieur  des  Marais, 
nommé  conseiller  du  corps  de  la  ville  de  Saint- Jean-d^Angély, 
le  28  juin  1595,  et  décédé  en  exercice.  — 24  décembre  1G98. 
D'azur,  d  3  boisseaux  d'or, 

BOISSON,  sieurs  de  Bussac,  de  Boissonnier,  du  Breuil.  Fa- 
mille qui  tire  sa  noblesse  de  la  charge  de  maire  et  conseiller  du 
corps  de  ville  d'Angoulôme,  dont  fut  pourvu  Jean  Boisson,  le 
15  janvier  1642.  —  3  juillet  1698  et  11  mars  1699.  D^or,  é  Z  sa- 
pins terrassés  de  sinople, 

DES  BORDES,  Sieurs  de  Berguillas.  Famille  anoblie  par  la 
charge  de  conseiller  du  corps  de  ville  d'AngouIôme,  dont  fut 
pourvu  Philippe  des  Bordes,  le  30  octobre  1647.  —27  .'septembre 
1700.  D'azur,  au  chevron  d'or,  accompagné  de  3  arêtes  de  poisson 
d'argent  en  pals. 
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BOSCAL  DE  REALS,  seigneurs  barons  de  Mornac,  1536.  — 
20  novembre  l699.  De  gueules^  au  chêne  d^argent^  surmonté  d'une 
fleur  de  lys  tor.  Famille  originaire  du  Languedoc. 

D£  BOSQUEYERT,  sieurs  du  Montét,  1445.  —  24  novembre 
1699.  D'argent,  semé  de  glands  de  gueules,  à  la  bande  andîe  du 
même,  brochante  ;  au  chef  cousu  d^or,  charge  de  3  merlettes  de  sable. 

BOUGHAUD  (Jean  et  Pau))  sieurs  de  la  Fosse,  Section  de  Saint-Jean* 
d'Angely.  condamnés  par  défaut  chacun  a  il  00  livres  d'amende^  le  J«r  mars 
4  700,  (iI,/o/.  eai.) 

DU  BOULLET,  sieurs  de  l'Orangerie,  du  Goudret,  etc.,  ont  été 
maintenus  sur  la  production  d*un  arrêt  du  conseil  d'Etat  du 
9  mai  1669.  -^  16  décembre  1698. 

DU  BOURG  DB  FARNOUX.  Cette  famille,  qui  a  fourni  des 
conseillers  au  parlement  de  Bordeaux,  descend  de  Dominique 
jiu  Bourg,  médecin  ordinaire  de  Henri  lY,  auquel  ce  prince  con- 
firma le  U  mars  1593,  les  privilèges  et  exemptions  attribués  aux 
commensaux  de  sa  maison. — 2  juillet  1699.  D'azur  y  à  s  tiges 
d'épine  d'argent,;  au  chef  cousu  de  gueules,  chargé  du  nom  de  Jé- 
sus tor. 

BOURGUIGNON  (François), sieur  de Ghièvrea^  élu  maire  delà 
ville  de  Cognac,  en  1657,  est  l'auteur  de  cette  famille.  —3  fé- 
vrier 1699. 

LE  BRETON,  sieurs  de  Faye,  de  la  Ramade,  de  Ransanne,  etc., 
1539.  —  1«  juillet  1699. 

DU  BREUIL,  seigneurs  de  Tbéon,  de  Chftteaubardon,  etc., 
152^.  —  18  juillet  1698.  D'argent^  d  la  bande  d'azur j  accompagnée 
de  2  étoiles  de  gueules. 

DE  LA.  BROUSSE,  seigneurs  de  liebuyrolles,  de  la  Puyade,  de 
Puyrigard  et  de  Cressac,  i587. —  31  mars  1700.  Cette  mainte- 
nue rappelle  des  lettres  de  récognition  d'ancienne  noblesse,  accor- 
dées par  Louis  Xiy  en  1664  et  1671  ,  celles-ci,  datées  du  camp 
d'Ath»  en  faveur  de  Thibaud  de  la  Broussej  chevalier,  seigneur  de 
la  Puyade,  et  une  enquête  faite  le  19  décembre  1644,  devant  le 
sénéchal  de  Périgord.  Ces  lett|*es  ont  été  conGrmées  par  arrêt 
du  conseil  d'état,  en  1672.  La  branche  aînée,  dite  des  marquis  de 
Yerteillac,  existe  en  Périgord.  Il  y  a  dans  cette  famille  de  nom- 
breux services  militaires  et  de  belles  alliances.  D'or,  au  chêne 
terraèsé  de  sinople^  fruité  de  12  glands  d'or;  au  chef  d'azur  y  chargé 
de  3  étoiles  iàr. 

DB  BRUMAUD  (la  Teuye  de  Charles),  sieur  de  Belle-Epine,  condamnée  à 
2000  livres,  le  8  juin  1098  (//  fol,  599). 
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BUREAU,  sieurs  de  la  Merlandière,  du  Bourdet.  Celle  famille 
descend  d'André  Bureau^  sieur  de  Lormont,  anobli  pour  ses  ser« 
vices  par  Henri  IV,  au  mois  de  mars  1594.  —  11  août  1700. 

DB  BURETTE  (François),  neur  du  Mesnil,  élection  de  la  RocheUo,  con- 
damné par  défaut  à  aïOQ  liyres,  le  sa  mars  1700  {IL  fol,  6ia). 

DU  BUSSON,  seigneurs  de  Rochefort  et  de  Goiffart  Famille 
originaire  du  duché  de  Mantoue^  1547.  ^  19  février  1699. 


DE  CALAIS;  sieurs  de  Marille  et  de  Fa  vaux,  maintenus,  le 
2  juillet  1699,  sur  la  production  d'une  senlence  de  maintenue 
rendue  en  leur  faveur,  le  3  décembre  166B,  par  M*  Colbert  du 
Terron,  intendant  de  la  généralité  de  la  Rochelle.  De  gueules  y  au 
chevron  dargent^  accompagné  de  3  coquille»  du  même. 

DB  GASTELLO,  seigneurs  des  Fontaines,  des  Hommes,  de 
Giberne,  de  Maillé,  151 2.  —  20  mars  1699.  Z>  V,  d  3  aigles  éployées 
et  couronnées  de  gueules. 

DE  CAULAINCOURT  (1).  Le  premier  acte  produit  par  cette 
famille  et  visé  dans  une  maintenue  de  noblesse  rendue  en  sa  fa- 
veur par  M.  Barentin,  intendant  de  Poitou,  du  1*'  septembre 
1667,  est  le  contrat  de  mariage  de  Jean  de  Caulaincourty  avec 
Françoise  du  Biez,  du  14  août  1531,  père  de  Fremin  de  Caulain- 
court,  marié»  le  6  décembre  1558,  avec  Marie  de  Louvel, — 28  juin 
1699.  La  branche  des  marquis  de  Gaulaincourt,  ainéé  de  cette 
aacienne  famille^  et  dont  était  le  duc  de  Yicence,  général  de  di- 
vision et  grand-écuyer  de  Tempereur  Napoléon,  existe  en  Picar- 
die, roir  le  t.  II  des  Archives  de  la  Noblesse,  Nobiliaire  de 
Picardie^  p.  25. 

DE  CERIS,  seigneurs  de  la  Mothe,  de  Cbazel,  de  Chàleaucou- 
vert,  etc.,  1525.  -^  1"  février  1700.  D'azwTy  à  la  croix  alésée 
d^'argent.  La  terre  de  Ceris,  qui  a  donné  son  nom  à  cette  ancienne 
famille,  est  située  en  Aogoumois. 

DE  CHARON,  seigneurs  de  la  Gravelle,  ont  produjt  depuis  Ber- 
nard Chàron^  pourvu  par  Jeanne  d'Albret,  reine  de  Navarre,  de 
la  charge  de  vice-chancelier  et  garde-des-sceaux  des  comté  de 
Périgord,  vicomte  de  Limosin  et  seigneurie  d'Albret,  le  26  octobre 
1570  ;  puis  de  la  charge  de  maître  des  requêtes  ordinaire  de  rbdtei 
du  roi,  le  27  janvier  1578.  Il  avait  été  institué  légataire  d*auti« 
Bernard  Charon^  son  aïeul,  chevalier  seigneur  de  Leinos,  conseiller 
du  roi  de  Navarre ,  le  15  novembre  I5i2.  --*  10  avril  1698.  La 

(4)  Le  nom  est  écrit  de  ColUncourt. 
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branche  de  $ailes  a  été  maintenue  le  20  juin  1699.  D'argent,  à  un 
chardon  fleuri  de  3  pièces  d'azur^  tige  de  sinople. 

GHEYALIER,  sieurs  de  Yillemorin,  de  Thebaûdière,  des  Bois, 
de  la  Chaussée,  etc.  ont  pour  auteur  Jean  Chevalier,  regu  échevin 
de  Saint- Jean-d'Angely,  le  14  novembre  1570. — 20  juin  1690  et 
11  février  1T00.  D'azur^  à  3  étoiles  d'argent  rangées  en  chef  et  un 
croissant  du  même  en  pointe. 

CHEVREUL,  seigneurs  de  Bellevau  et  de  Rommèfort,  1:497. 
—  21  juin  1699. 

DE  GHIËYRES,  seigneurs  du  Gazon,  du  BreuiU  deGuilres,  de 
la  yalade,de  Montbron,  de  Salignac  ,  de  Rouitlac ,  etc.,  1509.  — 
16  et  17  mai  1699.  D^argent,  à  V aigle  de  sable  au  vol  abaissé. 

CIYADIER,  sieurs  du  Breuil,  de  Galienne,  etc.  Famille  ano- 
blie par  l'échevinage  de  la  ville  de  Cognac.  —  21  août  ITOO. 

DU  GLÀDIER,  sieurs  de  l'Estang^  de  Neufville,  de  la  Folie,  etc. 
1550.  — 9  juin  1699. 

CLÂYEURIER,  seigneurs  de  la  Rousselière  et  des  Pibles  ^ 
maintenus  par  M.  Barentin,  intendant  de  Poitiers,  le  31  décembre 
1667,  et  par-M.  Begon,  le  10  avril  1698.  D'azur,  à  4  clés  d'or  en 
croix t  attachées  en  cœur  par  un  anneletdu  même.  Jacques  Claveu- 
rier  de  la  Rousselière  M  reçu  chevalier  de  Tordre  de  Saint- Jean- 
de-Jérusalem  en  1568.  Cette  famille^  actuellement  éteinte^  est 
connue  depuis  Simon  Claveurier,  échevin  de  Poitiers  en  1371. 
Maurice  Claveurier  fut  maire  de  cette  ville  en  1,415. 

DE  CLEMENCEAU  (Françoise  d'Hërisson,  veuTe  d*Élie),  condamnée  par 
défaut  à  2300  liTres  d'amende,  pour  s^étre  iuduement  qualifiée  dans  des  actes 
de  veuve  d'écuyer.  —  8  juin  x698  (II,  fol.  605). 

DE  COMPAING,  sieurs  de  la  Chasgnéc  et  de  la  Chevalerie, 
maintenus  par  M.  Barentin,  intendant  de  Poitiers,  le  31  décembre 
1667,  et  par  M.  Begon,  intendant  de  la  Rochelle,  le  3  juillet  1699. 
Famille  originaire  de  l'Orléanais  et  descendue  de  Guillaume 
Compaing,  seigneur  de  Fresnay,  que  le  roi  Charles  YII  anoblit 
au  mois  de  février  1429,  avectransmissibilitéde  la  noblesse  à  ses 
descendants  mftles  et  femelles,  en  considération  des  services  qif  il 
avait  rendus  à  la  défense  d'Orléans  contre  les  Anglais.  D'azur ^  au 
rencontre  de  cerf  d'or,  accompagné  en  chef  d'une  tête  de  léopard  du 
mêmcy  que  surmonte  une  fleur  de  lys  cousue  d'or. 

LE  COMT£  (i),  sieurs  du  Puy,  de  Beibomme»  delà  Salle,  de 
risleau,  de  la  PoUeterie.  Cette  famille,  originaire  de  Guienne, 

(4)  Écrit  aussi  le  Compte. 
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descend  de  François  h  Comie^  nommé  maître  des  requêtes  par 
le  roi  Charles  IX,  le  16  janvier  1568.  —  20  avril  1698.  Ecartelé^ 
aux  A  etl  S  argent^  au  lUm  de  gueules -y  aux  2  et  Z  de  eable,  d  la 
croix  ancrée  d'or. 

DE  GONNIDON,  sieurs  de  la  Combe,  de  Freneaux,  de  Fleurac» 
1557.  — 24  juiUel  1700. 

DE  LA  COUR,seigneurs  de  Mérignac,  de  Pernant,  de  Fontim- 
bert,  1542.—  1*  février  1700.  D*azur^  d  Fepervier  d*or^  becquée 
langue  et  membre  t argent  ^  grilkté  d'or^  perché  du  même. 

CREAGH,  famille  ancienne  et  illustre  d'Irlande,  qui  a  suivi  les 
Stuarts  dans  leur  exil  en  France.  Louis  XIY  naturalisa  Richard 
Creagh  par  lettres-patentes  du  mois  d'avril  1655.  Il  fut  produit 
une  généalogie  certifiée,  en  1692,  par  les  hérauts  d'armes  d'Ir- 
lande, en  conséquence  des  ordres  du  roi  d'Angleterre,  attestant 
que  cette  famille  descendait  de  NieMe-Grand,  issu  en  ligne  di- 
recte du  roi  Hugon,  surnommé  le  Grand,  fils  de  Hermion.  — 
1*'  juillet  1699.  lyargentf  d  a  branches  de  laurier  de  sinople;  au 
chef  de  gueules^  chargé  de  3  besanta  d'or. 

GRESPIN,  sieurs  de  la  Chabosselaye.  Famille  descendue  de 
François  Crespin,  pourvu  d'une  charge  de  conseiller-clerc  au 
parlement,  le  20  avril  151B;  depuis,  président  au  parlement  de 
Bretagne,  le  11  juin  1550.  — 15  mai  1698.  D'azur ,  au  chevrond'or, 
accompagné  de  3  pommes  de  pin  du  même. 

DELA  CROIX,  seigneurs  du  Clos»  de  Janvelle>  du  Repaire,  de 
liOiisac,  en  Guienne  et  en  Saintonge,  1514.-10  novembre  1698. 

DE  CUMONT,  seigneurs  de  Pansacre,  du  Taillant,  de  Charme- 
lœil,  1487.  —  14  juin  1698.  D'azur j  d  la  croix  pâtée  d^argent.  An- 
cienne (amille  qui  lire  son  nom  de  la  terre  de  Cumont,  A  deux 
lieues  de  Ribérac,  en  Périgord. 

DE  CURZAY,  seigneurs  de  Parçay,  de  Boisbertaud,  de  Coa- 
longes,  de  YignoUes,  de  Saint-Maixent,  de  Rouillac,  en  Poitou, 
1491.  —  3  avril  1699.  Des  titres  visés  dans  des  maintenues,  ren- 
dues par  les  intendants  de  Poitou  et  de  Limosin,  les  18  décembre 
1598  et  27  avril  1599,  font  connaître  cette  famille  depuis  1382; 
elle  est  éteinte  depuis  peu.  D'argent,  au  cœur  enflammé  de  gueu^ 
les.  êurmonié  d*un  croissant  du  même.  (Voir  un  fragment  de  la 
généalogie  de  Curzay  dans  Vjérmorial  général  de  d'Hozier,  1. 1, 

S.  674,  et  des  preuves  de  Saint-Cyr,  de  1712,  à  la  Bibliothèque 
u  roi). 

Il  y  a  en  Poitou  deux  terres  considérables  de  Curzay  ou  de 
Cursay  :  l'une  située  à  deux  lieues  de  Lusignan,  l'autre  à  deux 
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iieues  et  demie  de  Loadun,  et  distante  dé  dix-neuf  lieues  de  la 
première. 

Ces  terres  ont  été  possédées  par  deux  illustres  familles  étran- 
gères à  la  précédente,  et  éteintes  depuis  bien  des  siècles. 

Arnoui  ou  Ernoul,  seisneur  de  Curzajr,  près  Lusignan,  fut  pré- 
sent, vers  1025,  à  une  charte  de  Hugues,  seigneur  de  Luzignan, 
en  faveur  de  Tabbaye  de  Saint-Gyprien  de  Poitiers.  {Rec.  de  D, 
Fonteneauy  t.  VI). 

Guillaume  cb?  Curzayesi  mentionné  dans  une  charte  de  Tab- 
baye  de  Saint-Maixent,  d'environ  Fan  lo50.  (/&tU,  t.  XY). 

Vers  le  même  temps,  Aimar  deCurzay  fut  témoin  d'une  charte 
de  fluKues  II,)  vicomte  de  GbâteUerauld,^eD  faveur  de  l'abbaye  de 
Saint-Hilaire  de  Poitiers.  {Ibid,,  t.  X). 

Isembert  de  Curzay  fut  témoin,  vers  1070,  avec  Pierre  de 
Toohec,  à  une  charte  dlsembert  II,  évoque  de  Poitiers,  par  la- 
quelle il  se  désista,  en  faveur  des  religieux  de  Sainl-Gyprien,  de 
certaines  coutumes  injustes  gue  les  seigneurs  d'Angles  avaient 
établies  dans  la  terre  de  Lurais.  [CartuL  de  Saint-Cyprien,  eop. 
fol.  91). 

Trois  frères,  Adémar,  Maurice  et  Philippe  de  Curzay,  furent 
témoins,  en  1088,  de  la  donation  faite  à  l'abbaye  de  Saint-Gy- 
prien,  par  Boson,  vicomte  de  GhftteUerauld.  (ibta.,  cop,  foL  107, 
108). 

Guillaume  de  Curzay ,  qualifié  très-noble  chevalier,  fit  une 
donation  à  Tabbaje  de  Noaillé  en  1130.  Il  y  a  dans  lecartulaire 
de  cette  abbaye  beaucoup  de  chartes  sur  cette  ancienne  famille. 
On  voit  aux  fol.  1 10  et  111  une  charte  de  Guillaume,  seigneur  de 
Lusignan,  du  mois  de  septembre  1229,  par  laquelle  il  fit  donation 
au  prieuré  de  Notre-Dame  de  Lusignan,  du  moulin  d'Enjambés. 
Elle  est  scellée^de  son  sceau,  où  Ton  ûïsiingue  un  écusson  accom- 
pagné de  six  anneletSf  3,2  ell .  —Le  même  sceau  se  voit  à  une  autre 
charte  de  l'année  1256,  par  laquelle,  soit  le  même  Guillaume 
de  Cursayj  chevalier,  soit  son  fils,  investit  des  particuliers  de  cer- 
tains héritages  qui  étaient  sous  le  gariment  de  Renaud  de  Mar- 
connay  (D.  Fonteneau,  t.  'kl;  titres  de  Sâint-Hilaire  de  Poitiers, 
vol.677deGaignières,  fol.  347).  Jeancfe  Cursay,  chevalier,  d'après 
une  quittance  militaire  donnée  à  Pons,  le  19  août  1345,  scellait 
d'un  sceau  semblable.  (Recueil  de  Vandenne  noblesse^  tiré  du  ban 
et  arrière-ban  conservé  à  la  bibliothèque  de  l'Arsenal,  fol.  28). 

La  maison  DeGursay,  enLouduoois,  était  également  ancienne 
et  considérable.  Long  de  Cursay  fut  témoin  en  1126  d'une  charte 
d'Ayraud  Achard,  en  faveur  de  l'abbaye  de  Fontevrauld.  (Carlu/. 
de  cette  abbaye^  cop.  t.  II,  fol.  6  et  443). 

Plusieurs  chartes  du  même  cartulaire  rappellent  des  membres 
de  cette  famille.  En  1 129 ,  Aimeri  de  Cursay  assiste  avec  Guil- 
laume de  Mirebeau  comme  témoin  d'une  donation  faite  aux 
religieuses  de  Fontevrauld  {fol,  15).  Payen  de  Cursay ^  frère  d'Ai- 


Digitized  by 


Google 


Ik  NOBILIAIRE  DE  Lk  ROCHELLE. 

meri,  paraît  avec  lai  à  ane  donatioa  faite  au  môme  monastère 
par  Olivier  du  Mesoil,  en  y  faisant  recevoir  deux  de  ses  6iles 
religieuses  (foL  32).  Enfin ,  vers  41409  Babin,  seigneur  du  châ- 
teau de  Curêay,  donna  aussi  quelques  biens  à  Tabbesse  Pé- 
tronille  (fol.  40). 

L'héritière  de  cette  maison,  Jeanne,  dame  de  Cunay,  fille  de 
Huet,  baron  de  Gursay,  chevalier  renommé  par  ses  faits  d*armes 
dans  la  guerre  contre  les  Anglais,  épousa  «  vers  1170,  Aimar 
Odari^  chevalier,  seigneur  dé  Verrières,  auquel  elle  porta  la  ba- 
ronnie  de  Gursay  et  plusieurs  terres  considérables. 

Les  armes  des  de  Gursay  de  Loudunois  étaient  :  Faseé  d^argeni 
et  d'azur  de  8  pièces  ;  à  là  bordure  engrélée  de  gueules. 


DAUNIS,  sieurs  de  Bourville,  du  Vigneau,  etc.  Gette  famille 
fut  anoblie  pour  services  rendus  à  Louis  XIV,  par  lettres  de  ce 
prince  du  mois  de  mars  1644.  —  16  juillet  170o. 

DELVOLUË  (Jean),  sieur  de  Beaurocher,  élu  maire  de  Gognac 
en  1659,  est  l'auteur  de  cette  famille.  —  22  février  1699. 

DESMIER,  seigneurs  du  Breuil,  de  Blanzac,  de  Lavaure,  etc., 
1470.  —  21  mars  1700.  Branche  Dexmier^  seigneurs  de  Loron, 
d'Archiac  et  de  Saint-Simon  le  lendemain  22  mars  1700.  L'abbé 
le  Laboureur  a  publié  la  généalogie  de  cette  famille,  à  laquelle  il 
donne  pour  chef  Foucaud  Desmier^  vivant  en  1082.  Elle  a  formé 
de  nombreuses  branches.  De  celle  d'Olbreuse,  la  dernière,  était 
Eléonore  Desmxer,  mariée  en  1665  avec  Georges-Guillaume  de 
Brunswick^  duc  de  Zell  et  de  Lunebonrg,  créée  princesse  par 
l'empereur,  et  mère  de  Sophie-Dorothée  de  Brunswick^  mariée 
l*"  en  1675  avec  Auguste-Frédéric  de  Brunswick-Wolfenbuttei, 

3ui  fut  tué  eu  1676;  2®  le  21  novembre  1682»  avec  Georges-Louis 
uc  de  Brunswick,  électeur  de  Hanovre,  couronné  roi  d'Angle- 
terre le  12  août  1714.  Ecartelé  t argent  et  d^azur,  à  4  fleurs  de  lys 
de  Vun  en  Vautre. 

DEXMIER  (Gai),  rieur  du  Fossé.  Jeanne  Pkilastre,  sa  veoYe,  .fiit  déchar- 
gée d'une  amende  de  4^000  liTres,  en  prouTant  que  son  mari,  loin  de  se  pré- 
tendra noble,  avait  été  compris  dans  les  rôles  des  taiUes  oomme  roturier,  et 
qu'à  raison  de  ses  propriétés  il  avait  payé  le  droit  de  francs  fie&.  (  U , 
fol.  395.) 

DTJSSAULT,  aussi  du  Sault,  seigneurs  de  la  Barde,  de  lUve- 
ron,  etc.  Famille  anoblie  au  xvi*  siècle  par  les  charges  du  parle- 
ment de  Bordeaux,  1592.  —  28  novembre  1699.  De  sable,  à  Vai-- 
gle  éployée,  au  vol  abaissé  d'argent j  becquée  et  armée  d'or. 
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ESNAUO  (Biaise),  aieur  de  TÉpronnièie,  ëlection  de  Saint-Jean-d'An  • 
gely.  Un  acte'de  notoriëlë  des  habitants  de  la  paroisse  de  la  Roussiére,  diocèse 
de  Nantes,  du  19  juillet  1700,  porte  qae  Matburin  Esnaud^  père  de  Biaise,  et 
autre  Biaise^  aïeul  de  ce  dernier,  étaient  sabotiers  et  travaillaient  dans  le  bois 
de  Pelletré.  Condamna  à  3,100  livres  d*amende,  par  M.  Begon,  le  24  septem- 
bre 1 700/  (II,  fol.  551  &  56S.) 

DE  L'EST ANG,  seigneurs  de  Ruiles,  de  Sigogne,  de  Bois-Bre- 
ton. Famille  ancienne  et  des  mieux  alliées  de  TAngoumois,  lôlo. 
—  31  janvier  et  S9  octobre  1699.  D^àrgent,  à  7  fusées  de  gueules^ 
A  en.  ^ 

ESTOURNEAU,  sieurs  de  4a  Touché.  Cette  famille  a  été  main- 
tenue par  arrêt  du  conseil  du  aOaoût  1672,  et  déchargée  de  la 
taille  et  d'une  amende  dé  3,00Q  livres,  à  laquelle  elle  avait  été 
condamnée  par  un  précédent  arrêt  du  14  août  1667.  —  12  avril 
1698.  De  gueules^  à  3  chevrons  éfar^  cheicun  chargé  d*un  étour- 
neau  de  sable. 


FALLIGON,  sieurs  de  la  Chapelle,  de  Tourteron,  de  Ville- 
neuve. Philippe  Falligon,  élu  ëchevin  de  la  ville  d'Angouléme  le 
4  avril  1631,  a  acquis  par  cette  charge  la  noblesse  qu'il  a  trans^ 
mise  à  sa  famille.  —  27  juin  1698. 

DU  FAU,  sieurs  de  Chambraignac,  originaires  du  Condomois, 
1491.  —  17  décembre  1698.  De  gueules,  au  lion  d'or;  au  chef 
cornu  d'azur t  chargé  d'un  croissant  d'argent  entre  deux  étoiles  du 
même. 

FAURE ,  seigneurs  du  Ghiron ,  descendus  d'André  Faure , 
maire  de  la  Rochelle  en  1529.  —  4  juillet  1699.  D'argent,  à  la 
bande  de  gueules. 

FAURE  (Jean),  sienr  de  Saint-Palais-da-Rë,  élection  de  Cognac,  c<m- 
damné  ^  3,100  livres  d'amende,  par  défaut  de  justifier  la  qualité  d'écuyer 
par  lui  prise.  —  17  Mai  1609.  (II,  fol.  606.) 

DE  LA  PAYE,  seigneurs  de  Chardeuil ,  d'Amberac,  de  Jussac, 
élection  de  Cognac,  1556.  —  14  mai  1699. 

FÉ,  sieurs  de  Saint-Marin  et  de  Segeville,  anoblis  par  la  charge 
de  maire  de  la  ville  de  Cognac,  dont  fut  pourvu,  en  1661,  Phi- 
lippe Fé,  conseiller  du  roi,  président  en  l'élection  de  Cognac.  — 
22  février  i699.  La  branche  de  Boisragon  descend  de  Jean  Fé, 
pourvu  de  la  charge  d'échevin  de  la  ville  d'Angouléme,  le  26  juil* 
let  1686.— 19  novembre  1699. 
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FERRET,  seigneurs  de  tk  Serve,  1512.—  12  juillet  1698. 
D'azur,  à  une  chaîne  d'or  en  bande. 

FLAMBÂRT,  sieurs  de  la  Neuville.  Le  jugement  de  AL  Begon, 
du  15  février  1698,  ne  rappelle  point  la  JSliation  de  cette  fa- 
mille. 

DE  FLEURY;  seigneurs  du  Vert,  ont  prouvé  depuis  Jean  de 
Fleurj'i  écuyer,  seigneur  de  la  Rafinière,dont  le  fils,  Philippe  <i« 
Fleury.  écuyer,  épousa,  le  2  septembre  1525,  Jacquette  Lauver- 
^fiat —  26  Juin  1699. 

LE  FOURESTLER,  seigneurs  d*Orignac  el  de  Baudouère,  en 
Saintonge,  1546.  —  18  avril  1698.  Branche  de  Lestage  et  de  la 
Roumad^,  1556.  —^  2  janvier  1700.  D'argent^  aik  lion  de  gueules^ 
couronné  d'or. 

DE  FRANGQUEFORT,  sieurs  du  Bosc,  de  la  Vergne,  de  Fri- 
baud,  1526.—  13  juillet  1698.  D'azur^  au  chevron  accompagné  en 
chef  de  2  étoiles^  le  tout  d^or^  et  en  pointe  cTun  lion  du  métne^  lam-- 
passé  et  armé  de  gueules. 

FRETARD>  seigneurs  d'Auvilliers,  de  Gasteuille,  de  Reuville, 
originaires  de  TOrléanais,  1511.  —  28  novembre  1699.  De  gueules, 
fretté  d'argent. 

FR0TIE;R,  seigneurs  de  ia  Messelière,  de  Lespinay,  de  Lonlay, 
1508.  —  5  janvier  1700.  Très-ancienne  famille  du  Poitou.  D'ar- 
gent,  au  pal  de  gueules  accosté  de  10  losanges  du  même ,  cinq  de 
chaque  côtéj  posées  2, 1  e^  2. 


DE  GÂALON,  sieurs  de  Courdault,  originaires  de  Normandie. 
Pierre  de  Gaalon^  écuyer^  sieur  de  Courdault,  a  obtenu,  le  11  fé- 
vrier 1699,  des  lettres  de  réhabilitation  de  noblesse,  lesquelles  fu- 
rent enregistrées  après  qu'il  eût  prouvé  sa  descendance  de  Jean 
de  Gaalon,  dont  la  veuve,  Colette  de  ^ignxt  vivait  en  1436.  — 
13  juin  1690.  De  gueules^  à  3  rocs  ^échiquier  d'or. 

LE  GAIGNEUIV  (Jacques),  sieur  de  la  Brune,  élection  de  la  Rochelle, 
condamné,  par  défaut,  à  9,100  livres  d^amende ,  le  4  0  février  1700.  (Il, 
fol.  610.) 

GAILLARD,  sieurs  de  Saint-Marc,  ont  produit  une  maintenue 
rendue  en  leur  faveur  par  M,  Barentin,  intendant  de  Poitiers,  le 
?^'  septembre  1667,  et  une  sentence  de  M.  Colbert  duTerron,  du 
19  septembre  1668.  —  2  juillet  1699.  Parti,  au  1  Saxur,  à  4  che- 
vrons d'or  y  le  dernier  brisée  au  2  d*  argent,  Ou  lion  de  gueules^  cou-- 
ronné  de  sable. 


Digitized  by 


Google 


NOBILIAIRE  DE  LA  ROCHELLE.  17 

GÂILLARÎ)»  seigneurs  de  Laleu^  de  Saiot-Disant,  du  FiefGail- 
lard,  de  laRoche-Gaillard  et  deQoerroué,  élection  de  La  Rocbelie, 
1647.  —  11  janvier  l70o.  D'imir,  au  chevrwi  d^or»  surmonié  de 
3  tranglês  du  même. 

GALLIOT,  sieurs  de  la  Garde,  de  Maillât,  de  la  Taillandie,  de 
Kegnac,  1549.  —  5  juin  1699.  De  gueules^  à  S  bandes  d'or;  au  chef 
du  mêmey  chargé  de  a  fteun  de  lye  de  gueulee. 

GAUDIN,  sieurs  de  la  Lignière,  du  Clazeau,  etc.,  1503.— -4  juin 
1699.  D'azur^  à  10  losangee  d^or  en  orle. 

GâUGAING,  sieurs  de  la  Barnegouhe,  de  Boismalet,  du  Pres- 
neau,  etc.,  anoblis  par  la  charge  de  maire  de  la  ville  de  Niort,  dont 
fut  pourvu  Philippe  Gaugaing^  le  29  mai  1628«  —  4  novembre 
1699.  D'azur^  à  5  ehetrons  tor^  nccampagnés  de  3  geays  JCar- 
gent. 

DE  GAUSSÉ,  seigneurs  de  Puiballon,  1509.—  4 novembre 
1699. 

GENTIL^  seigneurs  de  la  Fond.  Cette  famille  a  prodoit  deux 
maintenues  de  noblesse  :  Tune  de  M.  Barentin,  intendant  de  Poi- 
tiers, du  1<^  septembre  1661,  et  l'autre  de  M.  Golbert  du  Terron, 
du  18  mars  1669*  —  39  octobre  1699;  dnqpainis  tor  équipoUt  à 
quatre  d'azur. 

GEOFFROY,  seigneurs  des  Bouchaux,  1498.^31  décembre 
1698. 

DBGO>fMIER,  seigneurs  de  la  Gacbetiére,  en  Saintonge,  1475. 
-*  IS  mal  1699.  D'azur^  au  sautinr  aleeé  <f  or,  surmùnU  Sune 
fleur  de  lys  du  même. 

GOULLARD,  seigneurs  d'Anville,  du  Breoil-MiUon,  1530.  — 
1*'  juillet  1699.  D'azur,  au  lion  d'or^  lampaesé^  armé  et  couronné 
de  gueules.  Cette  famille  a  fourni  des  chevaliers  à  Tordre  de  Saint- 
Jeannle- Jérusalem,  depuis  le  commencement  du  XYI*  siècle. 

GRAND,  sieurs  de  Tentillac,  de  Thillac.  de  Bellussière,  de 
Chastenet,  maintenus  par  arrêt  du  conseil  d'Etat  du  2  septembre 
1669,  et  par  M.  Begon,  le  25  janvier  1699.  D'azur^  au  sautoir 
for,  cantonné  de  4  étoiles  d^argenU 

LB  GRAND,  sdgneors  des  Gallois,  de  Courpetant,  des  Vallées, 
de  b  Tour.  Cette  famille  a  été  anoblie  par  Henri  lY,  le  13  no* 
vembre  l599.  — 18  juin  1698.  De  gueules,  au  lion  d'argent. 

DB  LA  GRANGE  (Jacques),  sieur  de  Qergue,  élection  cle  la  Rochelle.  Trois 
contrats  de  mariage  par  lui  produits,  des  8  avril  1495,  !«'  septembre  1588  et 
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SS  juin  I5S0,  ayant  été  argaés  de  ianj. ,  une  ordonnance  de  M.  Begon,  du 
34  juillet  1700,  lui  enjoignit  de  produire,  sous  quinze  jours,  les  originaux 
de  ces  actes,  et  un  jugement  du  même  intendant,  du  34  septembre  suivant,  le 
condamna,  comme  usurpateur  de  noblesse,  à  2,000  livres  d'amende.  D'azur, 
au  lion  d'argent^  une  trangle  du  méme^  brochante  au-dessous  dé  la  tête  du 
lion»  (A^rmorialde  la  RocheUe,  40. > 

GREEN  DE  SAINT-MARSAULT,  sieurs  de  la  Feulheleric. 
Branche  naturelle  de  la  maison  deSaint-Marsault,  formée  par  Jean 
Grain,  bâtard  de  Saint- MarsauUt  dit  le  capitaine  la  Barde,  sieur 
de  la  Barde  et  de  Fauconvert ,  fits  naturel  de  Samson  Grain  de 
Saint'MarsauU,  seigneur  de  Parcoul,  chevalier  de  Tordre  du  Roi, 
et  de  demoiselle  Catherine  Martin.  Il  fut  légitimé  et  anobli  par 
Henri  lY ,  ap  mois  de  japvier  1605.  Son  arrière-petit-GIs,  Mathurin 
Grain  de  Saint'MarsauUj  écuyer,  épousa,  le  17  août  1666,  Renée 
de  Folvire^  dont  il  eut  Jean,  qui  suit,  et^  une  fille  nommée  Anne. 
iedXï  Green  de  Saint^MarsauUyécuyer,  s'allia,  par  contrat  du 
14  septembre  1696,  avec  Hélène. cfo  la  Porte,  et  fut  maintenu 
dans  sa  noblesse  par  M.  Begon,  intendant  de  la  Rochelle,  le 
20  juin  1699.  Parti,  au  1  de  giAeules,  à  3  demi-vols  d^or,  qui  est 
Green  ;au^de  gueules,  à  3  M  couronnées  d^or,  qui  est  de  Saint- 
Marsault. 

GRENIER,  seigneurs  de  ^a  Mothe,  de  Boissel,  de  la  Prade, 
de  la  Saussaye,  etc.,  1548.  —  29  octobre  1699.  D^axur^  à  3  lé- 
vriers Vun  sur  Vautre  d'argent^  colletés  de  gueules. 

GRIFFON,  seigneurs  de  la  Richardière,  famille  descendue  de 
Jean  Grt^on,  rççu  échevin  de  la  ville  de  Sain^-Jean-d'Aogely,  le 
25  mai  1569,  et  anobli  par  cette  charge.  -^  4  juillet  1698.  Bran- 
che de  la  Ghaignée ,  maintenue  par  arrêt  du  conseil  d'Etat  du 
23  juin  1667,  et  par  M.  Begon,  le  10  juin  1699.  D'axur^  au  grif- 
fon d'or.  La  branche  de  la  Richardièro  est  éteinte.  Il  existe  en- 
core celle  des  Yareines.et  de  Plenneville. 

GRIIVIOARD;  seigneurs  de  Frâteaux,  delà  Motte,  1662.— 8  avril 
1699.  Ancienne  noblesse  du  Périgord,  qui  avait  formé  trois  bran- 
ches principales  :  celle  de  Mauriac,  éteinte  au  XIV'  siècle  dans  la 
maison  de  Tâillefer;  celle  de  Jaure,  éteinte  dans  la  famille  delà 
Barde,  et  celle  de  Frâteaux,  éteinte  dans  les  maisons  de  Saint- 
Chamans  et  de  Garbonnières.  Jean  Grimoard^  chevalier,  seigneur 
de  Frâteaux,  lieutenant-colonel  du  régiment  d'Estissac,  flit  créé 
maréchatde-camp  le  JO  octobre  1652.  D'azur,  à  2  aigles  d'or, 
l'une  au-dessus  de  l'autre.  Les  branches  de  Mauriac  et  de  Jaure 
portaient  :  De  gueules,  d  2  bars  adossés  d'argent ,  accompagnés  de 
2  fleurs  de  lys  d  or.  On  trouve  la  filiation  de  ces  diverses  branches 
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dans  Ja  généalogie  de  Tâiïlefer,  imprimée  t.  XI  de  V Histoire  des 
Pairs  et  des  anciennes  familles  de  France^  pages  16*28. 

GUIBERT,  seigneurs  dé'Landes,  maintenus  par  arrêt  du  con- 
seil d'Etat  du  16  novembre  167^.  Marie.Scolastique  Z^m5erf. 
veuve  de  Louis  Guiberi^  seigneur  des  Landes,  fut  maintenue  par 
M.  Begon^  le  22  septembre  1700.  D'azur^  à  3  casques  d'argent. 

GUIBOURG,  sieurs  de  Launay  et  du  Val,  ont  prouvé  depuis 
Antoine  Guihourg^  sieur  de  Launay,  secrétaire  du  roi  et  grellier  de 
la  Chambre  des  comptes  de  Bretagne,  élu  écheVin  de  la  ville  de 
Nantes,  le  i"  mai  16i7,  et  pendant  les  années  1618  et  1619.  — 
10juin1699. 

GUILLAUDEAU  (les  enÊints  de  feu  Pierre),  sieur  de  Vi^edouK,  élection 
de  la  Rochelle,  condamnés  contradictoirement  à  4,000  livres  d'amende.  — 
8  août  1698.  (II,  fol.  588.) 

GUILLAUxMEAU,  seigneurs  de  Flaville.  David  Guillaumeauj 
reçu  conseiller  de  l'hôtel-de-ville  d'Angoulôme,  le  6  août  1626,  a 
transmis  à  sa  famille  la  noblesse  qu'il  acquit  par  Texercice  de 
nsette  charge.  — 14  mai  1699. 

GUILLEM^  seigneurs  de  Piton,  1544.  —  22  juin  1699. 

GUINOT.  roir  GUYNOT. 

GUITpN,  seigneurs  de  Longchamps,  de  Maulôvrier,  du  Gai- 
gnon,  de  la  Coutancerie,  d'Agonnay,  1480.  —  49  juin  1699.  D'or, 
au  gui  de  chêne  de  sinople,  chargé  d'un  taon  de  sable  ;  au  chef  d'à- 
zurf  chargé  de  3  étoiles  émargent. 

GUY  ,  seigneurs  de  Ferrières,  de  la  Cour-Bertrand,  de  Gbancil* 
Ion,  de  Chabrol,  de  Poulevin,  etc.,  en  Angoumois.  —  14  février 
1699.  D'argent^àtroisfermauxde  gueules)  au  chef  d'azur. 

GUY,  seigneurs  de  la  Bataille,  de  là  Gailletiëre ,  de  la  Guina- 
lière,  1544.  — 13  novembre  4699. 

GUYNOT  ou  GUINOT,  barons  de  Riou,  seigneurs  de  la  Cha- 
taigneraye,  des  Brandes,  de  la  Rivière,  etc.,  1480.  —  iS  ianvier 
1699.  Les  seigneurs  deBoisrond,  de  Saint-Simon,  de  Rouzày,  de 
Beaurepaire,  dlssou-la-Prévôté  et  de  Soulignac,  barons  de  Mora- 
gnes,  avaient  été  maintenus  le  3  mars  1698.  D'azur  à  3  pals  d'ar- 
gent; au  chef  d'azur  y  soutenu  d'argent  et  chargé  de  trois  étoiles  d^or. 
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HARDY  (René),  lieiir  de  DonrOle»  âecdon  de  Saintes,  condamne,  par  dé- 
faut, k  >,>••  liTiet  d'amende,  le  »  join  iS»8.  (Il»  £d.  SM»  t«m.) 

D'HÉRISSON ,  seigoeurs  de  Yigoedx  eo  Champagne,  et  de  la 
Graodforest  ao  jmjB  d'ÂoDis,  1546.  —  96  mars  1700.  Dans  le  jo- 
gement  de  M*  Begoo  aont  Tisées  deax  maiotenaes  de  ndrtease 
rendues  poor  cette  bmille  par  M.  d'Agaesseaa ,  intendaDt  de 
la  généralité  de  Limoges,  dn  11  août  1666,  et  M.  de  Canmartin , 
intendant  de  Champagne,  dn  3  mars  1668.  D'azur^  à  im$  ro9es 
éPargeni. 

HILAIRET.  Jacques /fifaH'er,  sieur  du  Gaillaud.  et  Bernard 
Hilairet ,  sieur  de  Basserine,  furent  anoblis  en  considération  de 
leurs  senrices  par  lettres  patentes  de  Louis  XIY  du  mois  de  fé- 
Trier  1661.  —  19  juillet  1700. 

HORRIC,  seigneurs  de  la  Gourrade,  de  la  Girardière ,  de  la 
Gaillaudiére,etc.,  I65l.  — 22  décembre  1608.  D'ajmr,  à  5  fer- 
maux  d*ar. 


ISLE ,  seigneurs  du  Breuil,  de  la  Touche,  etc.,  de  Tlsleau,  de 
Beauchène,  etc.,  en  Saintonge.1557.  — 18  juillet  1698.  lyargent, 
à  3  roies  de  gueules,  poinUes  et  bautamnéee  de  einaple. 

DE  l'ISLE  ,  seigneurs  de  YiUecbau,  de  la  Rigauderie,  de  Som- 
mard,  etc.  1518.  —  7  mai  1698. 


DB  JABSDTS,  sieurs  de  Margery,  en  Saintonge,  1559.  — 
1T  avril  1699. 

JAU,  seigneurs  de  Chaoligny.  Famille  anoblie  par  les  <^barges 
municipales  de  la  ville  de  Niort  en  1521  et  1537.  —  20  novembre 
1699.  Fa$cé  mdé  g  or  et  d^axur. 

u  JAT  (Jacques) ,  élection  de  La  Roehelle ,  condamné,  pav  défaut^  « 
9,000  livres  d'amende,  le  14  décembre  1690.  (H,  fol.  596.) 

JOHANNET  (Louis),  sieur  de  la  Barre,  élection  de  Cognac ,  condamné  par 
défaut,  à  9,100  livres,  le  1««  mars  1700.  (II,  fol.  695.) 

DU  JON,  sieurs  de  la  Baffardière,  de  la  Yallée ,  du  Solloia^  1529. 
—  22  noTembre  1699. 

JOUBERT,  seigneurs  de  Saint-Christophe,  1530.  —24  décem- 
bre 1698.  D'argent,  à  l'aigle  au  vol  abaissé  de  sable  au  V  canton^ 
et  deux  fers  dé  lance  d'azur  posés,  l'un  au  2*  canton,  F  autre 
au3\ 
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JU6LARD ,  sieurs  du  Tillet  »  de  l«  Grange,  1547.  —  27  avril 
10d9.  D^argenif  à  lafoice  de  gueules,  chargée  d'une  croUette  ancrée 
de  eable  et  accompagnée  de  2  lùme  léopardés  du  même. 


DB  LABADIE,  seigneurs  d'Aumay  en  Angoumois,  1523. — 
3  février  i699.  D'azur^  à  une  iierce  accompagnée  en  chef  de  2  éioi^ 
les ,  et  en  pointe  d'un  croissant,  le  tout  d^'argent;  d  la  cotice  du 
rnSmC' 

DE  LABAT^  sieurs  de  Pont»  etC',  originaires  de  Guienne,  1 558. 
—  18  juillet  lâ98.  D'azur  j  au  pat  émargent,  accosté  dé  2  motettes 
dépenm  d*or. 

DE  LAGE,  seigneurs  de  Migré ,  de  Moûgouault ,  de  la  Yergne , 
de  Marville ,  etc. ,  1499.  —  24  novembre  1699.  D'qrgent,  à  réper- 
vier  essorafU  d'azur ,  armé  et  cour<^rmé  d'or ,  tenant  dans  la  serre 
droite  un  poisson  du  même* 

DR  LAIGIiE  DE  LA  MONTAGNE,  seigneurs  des  (franges,  îS38. 
-— B  avril  1699.  De  gueules^  àVaigle  éployée  d'argent.  Voir  leGroiui 
Nobiliaire  de  Champagne^  province  ou  s'est  établi^  la  branche  de 
Cbampgerbault 

LAISNÉ,  seigneurs  de  la  Couronne  et  de  Francberville,  de  Beau- 
Caire ,  de  Ghardonneau  et  du  Portât ,  li9i.  —  29  octobre  1699. 
D'argent j  à  la  fasce  de  sàblCf  accompagnée  de  3  molettes  d'éperon  du 
mime.  Cette  famille  descend  de  Jacques  Laisné ,  prévôt  royal  dé 
Cognac ,  anobli  par  lettres  patentes  du  roi  Gbarles  YIII  ;  du  mois 
de  novembre  l&9i.  Isaac  laîni^ ,  chevalier,  seigneur  de  Nancias, 
UMiféchal  de  camp,  et  Philippe  Laienéj  chevalier,  seigneur  de  Gon« 
de^ilie,  représentant  une  autre  branche  de  la  BOiéme  (amîUe,  ont 
été  maintenus  le  18  décembre  1699.  Il  en  existait  une  autre  en 
Beauvaisis. 

LAMBERT,  sieurs  des  Andreaux  et  deFonlfroide.  Semklawibert 
tut  anobli  par  la  charge  de  maire  et  écbevin  de  k  ville  d'Angou* 
lôme»  dont  il  fut  pourvu»  lé  29  mars  1 648«  —  30  mars  i700. 

DB  LANGHÈRE  (Nicolas),  sieur  de  Saint-Surin  de  Clerbise^  élection  de 
Saintes.  Condamne^  par  défaut,  à  »,S00  Eyres  d*amende,  le  8  juin  1698.  (II y 
fol.  598.) 

m  LASTRi;,  sieuradeBoueberaud,  de  la  Couture,  de  la  Touche- 
Morteau,  etc.,  152S.—  IS^uin  l!699. D'oziir,  à  S  tours  crénelées 
d'argent,  maçonnées  de  sable- 
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DU  LAUX9  seigneurs  de  Ghambon  et  de  Gellette,  en  Angoumois, 
1556.  —  3  avril  1699.  D^or,  au  chêne  de  $inople,  sur  lequel  broche 
un  lion  léopardé  de  gueulee  ;  à  la  bordure  émargent  y  semée  de  tour- 
teaux d^azur. 

DE  LAYAL ,  sieurs  de  LadoQ ,  de  la  Branetière ,  elc. ,  1545.  — 
22  novembre  1699. 

DE  LIGOURE,  seigneurs  de  Mornay  et  de  Riblemont ,  famille 
anoblie  en  1618,  parla  charge  d'échevin  de  la  ville  de  Sftinl-Jean 
d'Angely  ,  exercée  par  Isaac  de  Ligoure.  -^20  janvier  1698.  D'or, 
à  3  lys  émargent,  tiges  et  feuilles  éPor. 

DE  LIYENNE,  seigneurs  de  Yerdilles,  de  Grosbois,  etc.,  i5i7. 
— 17  avril.  1699.  La  branche  des  seigneurs  du  Ciuzeau  et  de  la 
Motte,  a  prouvé  depuis  1481 ,  et  a  été  maintenue  le  môme  jour. 
Braniche  des  seigneurs  de  Laumont  et  des  Rivières.  1457.  — 
15  septembre  1700.  D'argent^  à  la  fasce  d^azur^  fretiée  d* argent j 
accompagnée  de  3  étoiles  de  gueules.  Paul  de  Livenne  fut  reçu  che- 
valier de  Tordre  de  Saint  Jean  de  Jérusalem  en  1524. 

deLOUBERT,  sieurs  du  Marchis,  ont  produit  un  arrêt  de  main- 
tenu de  noblesse  rendu  en  leur  faveur ,  par  la  cour  des  aides  de 
Paris,  le  S5  septembre ,  1663.  — 12  juillet  1698.  D'azur,  à  6  épis 
de  blé  d'or,  3,  â  et  1. 

de  LUBERSAG,  seigneurs  de  la  Foucaudie,  en  Angoumois,1 536. 
—  7  mars  1699.  De  gueules,  au  loup  dor. 

La  terre  de  Lubersac ,  située  en  Limosin,  non  loin  de  la 
chartreuse  de  Glandiers ,  a  été  le  berceau  de  cette  ancienne 
maison. 

Une  généalogie  de  Lubersac,  pleine  de  recherches  curieuses, 
mais  mal  digérées,  a  été  publiée  en  1816»  dans  le  IX*  volume  du 
NMliaire  de  France  de  Saint-AUais,  p.  481.  Le  nom  de Luperciaeo 
qu'elle  porte  dans  les  actes  en  latin ,  ayant  été  propre  à  d'autres 
famrilesquitiraientcenomdediverseslocalité&du  royaume, D.C61I, 
auteur  de  cette  généalogie,  a  confondu  en  une  seule  souche,'  toutes 
les  familles  qui  apparaissaient  dans  les  anciens  titrés  soiis  cette 
appellation  de  Luperciaeo.  Aussi  (p.  486)  il  fcite  une, charte  de 
Tan  1093  de  Hugues  de  Luperciaeo j  qu'il  traduit  par  de  Lubersac, 
et  qu'il  faut  traduire  par  de  Lurcy.  Lurcy  était  un  fief  considé- 
rable, qu'on  appelait  dès  le  temps  le  plus  reculé,  Lurcy-le-Bourg, 
pour  le  distinguer  de  Lurcy-Ie-Ghfttel ,  distant  d'une  demi- 
lieue  du  premier.  Lurcy-le-Bourg  est  dans  la  vallée  de  Montenoi- 
son  (1),  à  6  lieues  au  nord-est  de  Nevers.  Par  cette  charte  de  1093, 

(4)  On  rappelait  aussi  Lurcy 4e- Val. 
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citée  par  D.  Martenne  dans  son  Thésaurus  novuê  anecdotorum,  1 1, 
col.  262;  Hugues  de  Lurcy  rappelle  que  ses  ancêtres  avaient  fondé 
au  bourg  de  Lurcy,  un  couvent  de  1  ordre  de  Cluny,  sous  le  nom 
de  prieuré  de  Saint-Gervais  et  Saint-Protais  (1).  Ces  seigneurs 
possédaient  Lurcy  en  franc-alleu,  car  Hugues  dit  expressément 
qu'il  ne  tenait  ses  biens  que  de  Dieu  seul.  Ayant  perdu  sa  fille , 
Tunique  enfant  qu'il  eut  de  son  mariage  avec  jldélaîde,  du  consen- 
tement de  cette  dame  et  en  présence  de  ses  chevaliers,  savoir  : 
entre  autres  Geoffroy  de  Jailly  ,  Rolger  de  Marray ,  Gii  bert  de 
Lurey  (d'une  branche  cadette) ,  Richard  de  Luzy,  Hugues  de 
Saint-Franchy ,  Hugues  de  la  Bretonnerie ,  etc. ,  qqi  l'avaient 
assisté  >  dit-il ,  dans  la  guerre  qu'il  avait  faite  pour  conserver  ses 
domaines  et  ses  privilèges,  contre  les  entreprises  de  ses  ennemis, 
il  fit  donation  de  l'universalité  de  ses  biens,  au.  monastère  de 
Saint-Gervais  et  de  Saiht-Protais  de  Luroy ,  n'en  exceptant  que 
ceux  qu'il  avait  précédemment  donnés  à  quelques-uns  de  ses  che- 
valiers. On  trouve  dans  V Inventaire  des  titres  de  Nevers^  t.  I, 
folio  598 ,  n*"  MMGLXXXIIlï ,  une  charte  de  l'année  1088 ,  par 
laquelle  le  même  Hugues  de  Lurcy  (de  Luperciaco)  ^  étant  sur  le 

riint  de  partir  pour  faire  le  pélennage  de  Jérusalem,  fit  donation 
l'église  de  la  Charité  du  lieu  de  Charly. 

D.  Coll,  (p.  487  de  la  généalogie  précitée)  a  extrait  du  cartulaire 
de  l'abbaye  de  Saint- Josse,  en  Ponthieu ,  une  charte  de  Philippe, 
comte  de  Flandre  »  de  Tan  1178 ,  dans  laquelle  intervient  comme 
témoin  et  souscripteur  Gérard  de  Luperciaco ,  dont  le  nom  doit 
être  traduit  par  daLouverchies ,  terre  située  dans  TAmiénois. 

Il  existe  dans  le  pays  de  Combrailles  une  terre  de  Lupersat,  sur 
le  ruisseau  de  Tarde  ,  à  3  lieues  et  demie  à  Test  d'Aubusson,  et 
2  lieues  au  sud  de  Mainsat;  Aslaîs  de  Lupersat  abandonna  à  l'ab- 
baye de  Bonlieu ,  par  charte  de  1188,  un  cens  de  4  deniers  que 
cette  abbaye  lui  devait  sur  le  mas  de  la  Faurie  {Cartul.  de  Bon* 
lieu,  fol.  17).  Une  autre  charte  du  même  monastère,  du  XIII  des 
calendes  (16)  de  janvier  1194,  fait  mention  du  çhftteau  de  Lupersat. 
Baluze,  dans  son  Histoire  de  la  maison  d' Auvergne,  preuves,  p.  107 
et  108,  cite  un  traité  fait  le  29  avril  1249,  entre  Robert  Y,  comte 
d'Auvergne  ,'  et  le  sire  de  Bourbon,  contenant  le  dénombrement 
des  lieux,  églises,  vassaux,  etc.,  appartenant  à  chacun  de  ces 
princes,  dans  le  pays  de  Combrailles,.  Parmi  les  vassaux  du 
comte,  figure  Pierre  de  Lubersac,  fils  d'Ebrard;  et  parmi  ceux  du 
sire  de  Bourbon,  Bertrand  de  Lobersas  et  Copéojus  de  Lubersae  (2). 

(1)  Ces  saints  étaient  yénérés  par  un  grand  nombre  d*ëglîses  et  de'comma- 
nautés,  et  entr'autcespareeliedeLubersac^en  Limosin,  ce  qui  a  pu  contribuer 
à  la  confusion  que  nous  signalons. 

(S)  Ces  variantes  sont  dans  la  charte.  Le  Lupersat  de  Combrailles  s'appelait 
aussi  anciennement  Lubecsac>  Lobersac,  Lobersas. 
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Pierre  4e  Loberme  est  nommé  dans  le  testament  d'Éléonore  de 
BaiBe,  comtesse  d'Aavergne,  de  Tannée  1985  (Ibid.  p.  118). 

Tous  ces  sujets  sont  étrangers  à  la  maison  de  Lubersac  en 
Limosin.  Noos  pensons  que  c'est  également  à  tort ,  que  dans  les 
salles  des  croisades  du  musée  de  Yersailles,  on  lui  a  fait  applica- 
tion d*un  titre  de  1311.  Il  s'agit  de  Geoffroi  de  Lupersaty  seigneur 
de  Lopersat  et  de  Saint-Pardoux,  vassal  du  comte  d'Aubnssson , 
auquel  il  donna  quittance  de  1042  livres  tournois,  provenantd'un 
revenq  de  ses  terres  de  Lupersat  et  de  Saint-Pardonx,  dont  il  lui 
avait  oonflé  la  garde  pendant  son  voyage  d'outremer.  Saînt-Par-^ 
doux«4e-Neur  est  situé  à  5  quarts  de  lieue  d'Aubusson,  entre  cette 
ville  et  Lupersat.  Il  est  bien  évident  que  c'est  du  revenu  de  ces 
terres^  voisines  de  la  sienne ,  dont  le.  vicomte  d'Aubusson  rendait 
compte  à  GeofEroi  de  Lupersat  ;  et  non  des  terres  de  Lubersac  et 
de  Saint-Pardoux  TEufantier,  situées  en  Limosin»  près  duTigeo^ 
à  plus  de  25  lieues  du  château  d'Aubusson.  Au  reste,  la  maison 
de  Lubersac  n'a  pas  besoin  d'itiustraUons  d*émpmnt  sa  filiation 
est  parfaitement  établie  depuis.  1 146 ,  et  elle  s'est  constamment 
alliée  aux  plus  nobles  familles. 

DE  LUCHET ,  seigneurs  de  Luchet ,  de  la  Rivière ,  de  la 
Molbe,  etc.,  1562.  —  23  novembre  1699. 


MAGE  (Charles) ,  sieur  de  Perizat ,  élection  de  Saintes ,  con* 
damné  par  défaut  à  2000  francs  d'amende ,  le  11  août  1700  »  (//, 

DE  MAINYIELLE,  sieurs  d'Escurat,  en  Saintonge,  ont  produit 
depuis  le  5  décembre  15324  —  18  avril  l608.  D'argent ,  à  3  «ler- 
kUeêdesabk. 

MARCHAND,  voyez  DE  LA  MOTHE. 

0E  MARETJIL ,  seigneurs  de  la  Toute  »  de  Segonzac ,  de  Ville- 
bois,  etc.,  1489.— 26  décembre  1699.  De  gueules,  au  chef  f  argent  ; 
au  lion  d'azur^  lampasséf  armé  et  couronné  d'or,  hrochant4 

C'était  une  branche  cadette  de  l'illustre  maison  des  barons  de 
Maneuil ,  en  Périgord ,  connue  depuis  Guillaume  1*'  de  Mareuil , 
qui  fat  témoin  en  1099»  à  une  charte  de  Rainaud,  évéque  de  Péri- 

Îueux ,  pi^*  laquelle  il  donna  au  cbapi^  de  Saint-Astier ,  l'église 
e  Saiot-Étienne  de  Bonsac.  La  maison  de  M«reail  avait  fDrmé 
sept  branches  principales;  la  dernière  existait  en  Noroiaiidie, 
généralité  d'Alençon,  en  1669. 

MARIN,  seigneurs  deSaint-Pabds,  originaires  deGnienne,  1544. 
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— 19  déc)9nibre  1699.  De  gueuhs ,  au  lion  d'argent^  lampassé  et 
armé  de  sable, 

MAROIX ,  siears  de  la  Glergetle ,  de  Mortagne ,  de  la  Roche- 
briant.  Cette  famille  a  été  maintenue  sur  la  prcâaction  irun  arrêt 
(i^Ja  cour  des  aides,  du  29  mai  1663 ,  et  d'un  arrêt  du  conseil 
d'État ,  du  17  juin  1672,  qui  la  reconnaissent  noble  dé  race.  La 
maintenue  de  Af.  Begon  9  du  19  juin  1699,  n'énonce  point  les 
filiations  rappelées  dans  ces  arrêts.  De  gueules,  û  la  croiâs  d'argent^ 
cantonné  de  A  lionceaux  d*or. 

DE  MASSOUGNIE  ou  de  MASSOGNE,  seigneurs  de  Charenton, 
de  la  Brousse ,  «te,  en  Angoumois ,  1481.  —  7  mai  1699.  D'or ,  à 
3  têtes  de  serpent  couronnées  drazur  ;  au  chef  de  gueules  y  chargé  de 
2  croiseUes  d'argent. 

MATHIEU,  seigneurs  de  Beaulieu,  de  Boisse,  de  Jagonnas,  de 
Thain,  etc.,  1500.  — 15  décembre  1698.  ^ 

MAUGUY  (Jéao)  ,  sieur  de  Lescart ,  ëlectiôn  de  Cognac ,  condamné  .par 
défaut  à  9,300  IWrçs,  le  S8  noTembre  iB9S.{IIfol,  607). 

MEHÉE.seigneurs  de  l'Etang,  des  Fontaines,etc.  ,1 5 1 2—1*'' juin 
1699.  De  gueules,  à  3  aigles  d^argenty  becquies  et  membrées  de  smU^ 

Guillaume  Mehée  des  Fontaines  fut  reçu  chevalier  de  l'ordre  de 
Saint- Jean-de- Jérusalem  en  1546. 

DE  MÉNOUERE  ou  db  MÉNOIRE,  seigneurs  de  Feuillade , 
de  la  Roche-dè-Groisac,  etc.,  1553.  —  18  avril  1699.  D'azur^  au 
chevron  d'or  y  accompagné  de  3  molettes  d'éperon  du  même. 

MESGHIN,  seigneurs  du  Fieffranc,  en  Poitou,  des  Places,  dé 
Bessé,  de  la  Prade,  etc.  Les  chefs  des  premiers  degrés  de  cette 
famille  étaient  docteurs  en. médecine.  Elle  acquit  la  noblesse  au 
commencement  du  17*  siècle  par  les  charges  parlementaires  et 
municipales.  —  30  janvier  1699.  Elle  a  été  exemptée  des  révoca- 
tions prononcées  contre  les  anoblis  les  26  mai  1662,  IS  septembre 
1665, 15  juin  1666.  D'azur ^  à  2  fasces  d^or,  chargées  de  6  roses 
de  gùeuleSf  3  et  2,  et  accompagnées  de  5  étoiles  d'argent,  3  en  dief  et 
2  en  pointe. 

MESGHHNET,  sieur  de  Cochet.  Cette  famille  n'a  prouvé  avec 
qualifications  nobles  que  depuis  1613.  Ayant  été  imposée  aux 
tailles,  elle  a  obtenu  des  lettres  de  réhabilitation  de  noblesse,  en- 
térinées par  arrêt  de  la  cour  des  aides  du  23  avril  1605.  — 
11  mars  1699. 
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MESNAGE,  siettrsderisleetdeUBaltrie,  (jeanille  dedeeadue 
de  Louis  Metnage,  docteur  en  médecioe,  reçu  maire  de  ift  ville  de 
Cognac  lé  1*'  janvier  1656.  —  20  décembre  1698. 

IHESNARD,  sieurs  de  ia  Ti^cherie  et  du  Chassé,  famille  ano- 
blie par  lettres  patentes  du  roi  Henri  IV  du  mois  de  mai  1607, 
enregistrées  à  la  chambre  des  comptes  le  1 1  janvier  1608.  —  4  fé* 
vrier  1698.  Branche  de  Besté,  élection  de  SaintJean-d*An$;ely — 
30  avril  1699.  Branche  de  Boiaboucard.  -r  4  novembre  1699. 

MIGNONNEAU,  sieurs  de  Louche,  maintenus  pararrôt  du  con- 
seil d'état  du  26  juin  1696,  et  par  M.  Begon ,  le  SI  mars  1700. 
p^azur^  au  chevron  far  aent^  surmonté  d^un  croisant  du  mimef  et 
accompagné  de  3  étoiles  d'or. 

DE  MONCOURIER  (Jean),  sieur  de  la  Chapelle,  ëleetion  de  Saintes  ,  con- 
damne à  s,  100  livres ,  le  1*'  mars  1700.  Dans  sa  production  se  trouTaient  en 
aimples  eipoditîoiM  des  actes  des  44  juillet  Ift48,  liman  ifti4»  46  janvier 
4  658,  arguës  de  faux  ,  et  dont  il  n  a  pu  prodoire  les  onginawx  dans  le  délai 
d'unmob.  (II  fol.  04  5). 

DE  M0NFR1AND>  sieurs  de  Ghambon ,  en  Aagoumois,  1531. 
—  1*'  juillet  1699. 

MONNEREAU,  sieurs  de  Champaigne,  îStô.  — 12  juillet  1698. 
D'argent,  à  une  merlette  de  sable. 

DE  MONTALEMBERT ,  seigneurs  de  Vanx,  de  Saint-Simon, 
1506.  —3  février  1699.  D'argent^  â  la  croix  ancrie  de  sable.  Très- 
ancienne  famille  de  TAngoumois»  qui,  depuis  six  cents  ans,  a  pro- 
jeté de  nombreuses  branches.  Celle  de  Saint-Simon  est  la  cadette 
immédiate  de  celle  de  Gers,  représentée  par  l'illustre  orateur,  le 
comte  Charles  de  Montalembert 

DE  MQNTAULT,  seigneurs  de  Castelnau ,  de  ta  Mothe,  de  la 
Garde,  etc.,  1228.  —  22  février  1699.  losange  émargent  et  d'azur. 
Cette  fomille  descend  de  Jean  de  Montault^  écuyer,  fils  naturel 
d*Arnaud-6uilhem  de  MonlauU^  seigneur  de  Castelnau  d*Arbieu , 
de  Peyriac  et  de  Saint-Cricq,  lequel,  n'ayant  pas  eu  d'enfants  lé- 
gitimes de  sa  femme,  Marguerite  de  Goût  de  Rouillac,  institua,  par 
son  testament  dn  26  septembre  1609,  Alexandre  de  MontauU^  son 
neveu,  son  légataire  universel.  Par  ce  même  testament,  il  St  des 
legs  audit  Jean  de  MontauU  et  à  aa  sœur  Jéronime»  ses  enfants 
naturels  »  qu'il  avait  (ait  légitimer  par  lettres  patentes  du  roi 
Henri  III  du  26  octobre  1585.  Jéronuna  épousa  Jean  Bonpart  4s 
Mélignan,  seigneur  d^  Triguan^  chevalier  de  Tordre  du  Roi,  gen- 
tilhomme de  la  chambre,  gouverneur  de  Bayonne. 

Jean  de  MontauU  son  frère,  s'allia,  par  contrat  du  l""'  octobre 
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1598,  passé  devant  Blays,  notaire  royal  à  Bordeaux  ,  avec  Jeanne 
de  Retlionf  dont  il  eut  : 

Arnaud  de  Montault^  écoyer,  seigneur  de  la  Mothé ,  marié  par 
contrat  du  24  septembre  1628,  passé  devant  Bossus,  notaire  royal, 
avec  Jaquette  de  la  Porte.  Il  eut  pour  fils  putné  : 

Jacques  (foilfofieini/i^écuyer^seigDeur  de  laGardeetdeCastelnau, 
qui  se  maria  le8  juillet  1664,  contratreço  par  Mbusnereau,  notaire 
royal,  avec  Marguerite  du  Perrier.  Lui  et  ses  frères  produisirent 
leurs  titres  le  16  novembre  1666,  devant  M.  de  Rabastens,  subdé- 
légué  de  M.  Pellot,  intendant  de  Mantauban.  Dans  cette  produc- 
tion et  dans  celle  de  1699,  devant  M.  Begon,  intendant  de  la  Ro- 
chelle, productions  remontant  à  1228,  Jacques^  déguisant  la  posi- 
tion de  sa  branche,  fit  admettre  dans  l'énodcé  que  son  aïeul,  Jean 
de  MontauUt  était  fils  de  Marguerite  de  Gouty  c^e^t-à-dire  fils  légi- 
time d'Arnaud-Guilhem,  supposition  démentie  par  les  titres  que 
nous  venons  de  citer  (Voir  la  généalogie  de  Montault  dans  le 
YIII*  volume  des  Archives  de  la  Noblesse). 

DB  MONTGRAND,  sieurs  de  Laugerie,  de  Montsoreau,  1524.  — 
20  juin  1698. 

DB  MONTPELLIER  ,  siçur  de  Mosny  ,  éleetion  de  Saintes  ,  condamné  à 
S,000  liyres  ,  le  50  juillet  1098.  {Il  fol.  I9l). 

^  MOREL,  seigneur  de  Gbénpnières,  deChamberlaone,  de  Re- 
non,  de Boisdoré,  etc.,  en  Saintonge,  1508.  —  Il  septembre  1700. 
ÉcarteU  aux  i  et4  dCor,  à  ^fleurs de  lys  d^azur;  aux  2  e^  3  (far- 
getUf  à  VaigU  desable^  . 

MORIN  DB  BOISMORIN,  seigneurs  de  Boisbréan,  de  la  Plaine, 
de  Chazelle,  etc.,  15)1.  —  12  noveml)re  1699.  V'^zur,  au  porc- 
épia  d*or. 

PB  hA  MOSINIÈRË  (  Jean)  ^  nieur  de  la  Croix ,  élection  de  Cognac  ,  con- 
dajmiéà  a,i09  livres  d'amende,  le  24  noirembre  1699.  {IX  fol  S9S). 

DE  hk  UOTHE,  anciennement  Marchand  ,  seigneurs  de  la 
MotheetdeGristeuil,  1495.  —  15  avril  1699.  Par  lettres  patentes 
du  mois  d*avril  1558,  Jacques  Marchanda  écuyer,  seigneur  de  la 
Vothe  et  de  Cristeuil»  fut  autoridé  a  changer  le  nom  de  Marchand 
en  celui  dé  de  ta  Moihe, 

DE  MOTHES,  seigneurs  de  Saint-Pé,  originaires  de  Guienne , 
tuuille  maintenue  par  M.  Pellot,  intendant  de  cette  province  le 
20  juillet  1667,  et  par  M.  Begon,  intendant  de  la  Rochelle  te  1*' 
juillet  1699.  Deiable^  au  lion  d*or^  posant  sa  patte  senestre  sur  une 
fiMf  le  d^argeni,  sumtonti  de  3  étoiles  d^or. 
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MOYNE,  seigneurs  de  Lespineuil,  originaires  de  Guienne,  1545* 
-  18  juillet  1698. 


DB  NEILLES  (LëoBh  sieur  ds  Fleurac  et  de  Moatlambert,  élection  de  Sain- 
tes  ,  condamné  par  dëftut,  i  S,IOO  livres,  le  99  noyembre  4  «99.  {UfoL  697y, 

DB  NOGARET  ,  ùunille  de  GoieoQe,  qui  a  produit  des  lettres 
de  mainteiiue  de  noblesse  accordées  par  Louis  XIY  au  mois  de 
novembre  1665.  —  i7  avril  1699.  D'argent,  au  noyer  de  êinopk; 
une  cotiee  de  gueules  brochante  $ur  k  tout. 

NORMAND,  sieurs  du  Pesqage.  La  noblesse  de  celte  famille 
procède  de  la  charge  de  conseiller  de  rHôtel-àe-Yilte  d*An- 
goulôme,  dont  fut  pourvu,  en  1515,  Jean  Normand,  décédé  dans 
rexercice  de  cette  charge.  —25  mai  1699. 


ORRY  (Pierre),  sieur  d'Âudonne,  élection  de  Saintes,  condamné  par  défaut 
à  siooliyres,  le  S  août  1998. 


PALLET,  sieurs  de  Guray  et  des  Rousseaux,  fami)le  anoblie  en 
1596  par  récheyinage  de  Saint-Jean  d'Angely.  —  3  février  1698. 

PANNETIËR,  sieurs  de  Langle,  de  Germignac,  dé  Lorgère, 
etc.,  1559.  —  22  mars  1700.  D'argent,  au  lion  de  gueuler. 

PASGAULT,  barons  de  Pauléon.  Jean  Paicault,  écûyer,  sieur 
de  Yillars ,  échevin  de  la  ville  de  la  Rochelle  en  1607,  et  lieute- 
nant-général au  présidial  de  cette  ville,  est  Fauteur  de  cette  fa- 
mille, laquelle  fut  maintenue  dans  sa  noblesse,  acquise  par  cette 
charge,  cà^.0r4pQ^^P64e  M.  Colbert  du  Terron,  intmdant  de  la 
marine  dat^io^iieiii  ^çt^^apays  d*Aunis,  du  29  janvier  1671.— 11  jan- 
vier i700-  p^àrgent,  au  mouton  naiseant  de  sable,  surmonté  et  ac- 
•  costé  de  3  brâ^fiei  à' épine  de  sinople. 

Il  y  avait,  en  Poitou,  une  ancienne  famille  Pasquaud,  laquelle 
portait  :  De  gueuks,  û  la  fasce  vivrée  d'or. 

DE  PÉRÈS,  sieurs  du  Plessis,  en  Angoumois,  maintenus  par 
M.  Barentin,  intendant  de  Poitou^  le  8  juillet  1667,  et  par  M.  Be- 
gon  le  11  février  1699.    , 

DU  PERRIER,  sieurs  de  la  Seguiniére,  1S64 .  ^  26  jain  1699. 
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Di  LA  PERRIÈRE  ( Jean-Bapdste) ,  .sieqr .  de  Lanay ,  élection  de  la  Ro- 
dielle,  condainnépar  défaut  à  S^l  OOliyres,  le  Siseptembre  1 700.  (//  foL  ft6S). 

PETIT,  sieors  da  Petitval.  Cette  famille  tirait  sa  noblesse  de 
ToHice  de  secrétaire  du  roi  dont  fut  pourvu,  le  17  novembre 
1603,  Pierre  Petit,  mort  en  exercice  le  30  août  1646.  —  12  juin 
1699.  De  gueules,  aune  gerbe  d*or  :  au  chefcouiu  éTaxur,  chargé 
de  3  étoiles  d'or. 

DE  PINDRAT>  seigneurs  de  Milsens,  de  Yillars ,  de  Saint-De- 
nis, de  Boisbertaud,  etc.,  1527.— 17 juillet  le^S.D^argemyauêaU" 
toir  de  gueules.  La  généalogie  de  celle  ancienne  famille  est  im- 
primée dans  le  Ifl*  volume  des  Archives  de  la  Noblesse.  Elle 
est  connue  depuis  Pierre  de  Pindray^  qui  fut  présent,  le  xvi  des 
calendes  de  novembre  (17  octobre)  1098,  avec  Gui  de  ta  Rochefou- 
cauld et  Pierre  de  Fleurignac,  é  une  charte  par  laquelle  Adémar 
et  Guillaume  de  la  Rochefoucauld ,  fils  de  Gui,  confirmèrent  les 
donations  faites  par  leurs  ancêtres  au  couvent  de  Saint-Florent  de 
Sàumur.  (Cartulaire  blanc  ds  Saint-Flùrenlf  fol.  112;  Recueil  de 
D.  Housseau,  t.  III;  n»  1025). 

En  1112,  Aimeri  de  Pindray  fut  témoin  d'un  accord  passé  entre 
les  moines  de  Nanteuil  et  les  religieuses  deFontevrauld,  touchant 
la  possession  du  lieu  de  Tusson  (Cartul  de  Fontèvrauldf  cop.^ 
fol.  30). 

PINEAU,  seigneurs  de  Nieuil.  Sire  Marc  PineaUf  échevin  de  la 
Rochelle ,  fut  père  d'Yves  Pineau,  sieur  de  Grolleau ,  élu  maire 
de  la  Rochelle  en  1546.  —  5  février  1700.  D'argent,  à  S  pommes  de 
pin  de  êinople. 

PINIOT,  sieurs  de  la  Girardière,  dé  la  Pretouyère,  etc.,  ont  été 
maintenus  par  M.  Eegon  le  13  août  1700,  sur  la  production  d*une 
ordonnance  de  maintenue ,  rendue  au  profit  de  cette  famille  par 
M.  Golbert  du  Terron,  intendant  delà  Rochelle  et  du  pays  d*Au- 
nis»  du  13  décembre  1669.  D'argent,  au  chevron  de  sable,  accom- 
pagné en  chef  de  3  étoiles  de  guemes,  et  en  pointe  d*un  lion  du  mhne, 
armé  de  sable- 

POCQUAIRE  ou  PDG  AIRE,  seigneurs  de  Goulonges,  de  Ju- 
chault,  etc.,  147o.  —  28  novembre  1699. 

DE  POLIGNAG ,  seigneurs  de  Fontaines,  de  Sorlut,  etc.,  1439. 
—  22  mars  1700.  Écartelé  aux  1  et  i  d'argent,  à  3  fasces  de 
gueules;  au  2  de  seèle,  au  lion  d^or,  lampassé  ae  gueules,  armé  et 
couronné  S  argent  ;  au  4  i  argent  plein. 

Cette  ancienne  famille  a  eu  pour  berceau  la  terre  de  PoulignaCf 
à  deux  lieues  au  sud-ouest  de  Blanzac,  en  Angoumois.,  et  jus^ 
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qu'en  1587,  elle  s'est  appelée  de  P&uligmte  dans  toas  ses  actes. 
Depuis,  elle  a  répudié  ce  oom  pour  prendre  celui  de  Polignac^  et 
changé  les  armes  de  son  premier  auteur  connu,  Achard  de  Pouli- 
maCi  qui  portait  son  écu  éearteléaux  ietl  fun  lUm^  aux  2  0/  3 
dTun  filet  en  barre  (quittance  scellée  dudit  Achard  du  22  mai  1340) 
pour  porter  dtsfasûee^  par  allusion  à  sa  prétention  de  descendre 
des  abciens  vicomtes  de  Polignac  en  Yelay .  Dans  les  preuves  de 
cour  faites  par  cette  famille,  non-seulement  celte  prétention  a  été 
rejetée»  mais  il  a  été  établi  que  son  nom  originaire  était  Senb- 
BBUN,  et  son  signe  héraldique,  propre  et  authentique,  un  lion.  Au 
reste,  beaucoup  de  trés>anciennes  familles  ont  eu,  dans  l'origine, 
des  sobriquets,  tels  que  les  Fwcauld  de  Larjlimalie ,  les  Feraud 
de  Glandevès,  les  Adhj6mar  de  Mooteil,  les  Ebrard  de  Saint-Sul- 
pice,  etc.  Une  autre  terre  de  Pouligoac ,  aujourd'hui  PoUiguac, 
é$(alement  en  Angoumois«  mais  distante  de  huit  lieues  de  celle 
dont  nous  venons  de  parler,  située  à  deuiL  lieues  A  Test  de  Mon- 
tendre,  a  donné  son  nom  à  une  famille  qui  portait  en  son  sceau 
une  kande  resarceUe,  et  dont  était  Richard  de  Poulignae ,  che- 
valier, vivant  en  1340.  Cette  famille  de  Poulignae,  différente  de 
celle  des  Senebrun  de  PouiignaCf  est  éteinte  depuis  longtems. 

D0  PONT,  seigneurs  de  la  Garde,  du  Vivier,  etc.,  1481.  —  22 
juin  1699. 

DE  PONTHIEU,  seigneurs  deBeaupuy,du  Breuil,  dé  Pluviaud, 
etc.,  1507.  -^  9  avril  1698.  ÉcarUU d'or  et  de  gueuUu 

PB  PONXLBVAIN  (François),  sieur  de  SUiat-Àndrë,  âecUon  de  Cognac  , 
condamne  par  défiiut ,  à  S,100  livres,  le  17  mai  1699  {lïfoL  607j. 

DE  LA  PORTE,  seigneurs  de  la  Yalade,  de  Beaumont,  de  Saint- 
Genis, de  Serignac,  etc.,  1481.  ^  ITmai  1699.  Seigneurs  de  Fieu- 
rac,  de  Cbastillon,  de  la  Fenêtre,  de  la  Cour/ etc.,  1481.  — 10  juin 
1699.  D*azur^  à  la  fcuce  componée  d*or  et  de  gueules  de  six  pièces^ 
accompagnée  de  2  loups  passants  d'or. 

DE  POtIBRS,  seigneurs  de  Jugeras,  du  Gazeau,  de  Saint- 
Paul-en-Blaye,  etc.,  1528.  —  !•'  février  lYOO.  D'azur^  au  Kon 
d'er,  lampassé  et  armé  de  gueules,  aecompagni  de  7  Urmes  iar- 
gent  en  orle. 

99$  PHËS  (Charles)  »  sieur  da  Braseau ,  élection  de  SainV-Je«Q*4^An^ely, 
condamne  à  S,IQO  livres  d^amende,  par  M.  Begon ',  les  SS^j^nTter  et  Si 
septembre  4T00.  (//  fol.  61 9). 

PREVERAUD,  seigneurs  de  MTitral,  famille  ànobtie  par  !*éohe- 
vinage  d'Angoulôme,  le  26  août  1656.  ^  12  février  1699.  D'axw, 
au  chevron  for,  accompagné  de  9  grenades  du  ménie.' 
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DU  PUT  (Jean-Baptiste)^  sieur  de  la  MartÎQÎe,  élection  de  la  Rochelle, 
condamné  par  défaut  à  S, 100  lÎTres  d'amehdey  le  tO  norembre  1699  (II, 
foL  604). 

Q 

DE  QUEUX,  sieurs  de  Saint-Hilaire,  maintenus  par  sentence 
de  M.  Ck>lbert  du  Terron ,  intendant  de  la  Rochelle  et  du  pays 
d*Aunis,  du  dernier  février  1670,  et  par  jugement  de  M.  Begon 
do  13  Juillet  1698.  Dar,  à  3  hures  deêanglUry  arrachées  de  sable, 
défendues  d'argent. 


DE  RANQUES ,  seigneurs  de  Verdon,  du  Chaillou ,  de  Saint- 
Pardoux ,  du  Brenii-Baradiny  de  Granges^  des  Yarennes ,  etc.» 
1504.  — 17  avril  1609. 

RAYALET,  seigneurs  de  Ris>  de  Clairons,  1489.  —  29  mai  1699. 
D'argenit  à  h  fasce  d'azur  y  accompagnée  de  3  iourUaux  de  gue%Ues. 

RAYMOND,  seigneurs  de  Yillognoii,  des  Wfolières/de  Grand- 
pré,  16M.  —  8  février  1700. 

DB  REGNIER,  de  Yaujompe»  de  S^int-Snlpice,  de  la  Planche, 
etc.,  1545.  — 17  mai  1699.  D'azur^  à  3  coquilles iargenU 

REGNIER  ou  RESNIER,  sieurs  du  Bourgneuf,  de  la  Baoéhe-^ 
tière,  du  Pain ,  etc.  1502.  — 15  septembre  1700.  Pierre  Régnier , 
seigneur  duBourgneuf  en  Gastine^  épousa,  vers  U50^  Catherine  de 
Montalemberty  fille  de  Jacques  de  Montaiembert,  seigneur  de  Fer- 
rières,  et  de  Catherine  de  Kuchéze. 

RENOUÂRD,  siears  delà  Jouigière,  de  la  Passonne,  de  Cervo-* 
les ,  d'Armelles ,  etc.  i530.  -«  26  décembre  i698.  If  argent ,  à  ia 
quintefeuille  de  gueules. 

RESTIER ,  sieors  de  la  Faye ,  de  Lavaure ,  de  la  TaQIandie , 
de  la  Traversière,  de.  Brassac,  etc.  1534.  *-  24  novembre 
1690. 

DB  RIGNOLLES  (Jean),  écuyer ,  sieur  de  la  Foix ,  élu  maire 
de  Cognac  en  1666.  Jeanne  desBuaux^  sa  veuve  »  Att  mainteiuie 
sur  le  fondement  du  pritilége  de  noblesse  attaché  à  cette  eharge. 
—  3  février  1699. 

DB  RIPPE,  seigneurs  de  Beautteu,  famille  anoblie  par  la  charge 
d'échevin  d'Angoulême,  en  1598.—  5  mai  1698.  D'argent^  à  Taigle 
éployée  de  sable,  accompagnée  de  3  serres  d^aigte  du  même. 
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DE  RIYERON,  sieurs  de  Mizac,  de  THoamade,  de  Tesson,  etc. 
1524.  —  3  décembre  16d9. 

ROBERT  y.  sieurs  de  Taozia,  originaires  deGoienne,  ont  été 
maintenus  par  M.  Petiot,  intendant  de  cette  province ,  le  31  mai 
1667,  sur  preuves  remontant  à  1557,  et  par  M.  Begon,  le  15  mars 
1700.  De  gueules,  à  l'agneau  paicald'argerU;  au  chef  cousu  iazur^ 
chargé  de  3  étoiles  d'or. 

ROGHIER,  sieurs  de  la  Fontaine ,  des  Boocbauds,  de  la  Levée, 
des  Brouillards,  de  la  Vallée ,  etc.  1524.  —  15  juin  1699.  Fascé 
émargent  et  de  gueules  de  8  pièces. 

ROLLAND,  sieurs  de  Saint-Yictor.  Antoine  Rolland,  maire  de 
Saint-d*Angely  en  1544,  a  acquis  la  noblesse  par  cette  charge.  — 
6  juillet  1698.  De  gueules ^  d  la  croix  d^ argent. 

DE  ROQUEFEUIL,  seigneurs  de  la  Salle,  ont  produit  une  main 
tenue  de  noblesse  rendue  par  M.  de  Besons ,  intendant  en  Lan- 
guedoc, rendue  le  17  décembre  i66B  au  profit  de  Pierre  de  Roque- 
feuil^  écuyer,  seigneur  de  Campiez*  — 17  décembre  1699.  Contre- 
fascé  d'or  et  de  gueules  de  A  pièces^  qui  est  de  Blanquefort;  chaque 
demirfaece  d*or  chargée  dfun  nœud  de  cordelière  de  gueules ,  et 
chaque  demi-fasce  de  gueules  chargée  dCun  nœud  de  cordelière  d^or^ 
qui  est  de  Roquefeuil.  Yoir  pour  l'origine  et  les  diverses  bran- 
ches de  la  maison  de  Roquefeuil,  le  précédent  volume.  Nobiliaire 
de  Montauhan^  p.  80, 81,  82. 

DE  ROSSI ,  seigneurs  de  Ghantecaille,  1542.  —  18  juillet  1700. 
Famille  originaire  de  Noie,  en  Italie. 

DU  ROUSSEAU,  seigneurs  de  Ferrières,  de  Berneille,  des 
Granges,  de  la  Mothe,  etc.  154D.  — 19  novembre  1699.  Degueuies^ 
au  chevron  d'argent  y  accompagné  de  3  besants  du  méme\  au  chef 
d^argent^  chargé  de  3  losanges  de  gueules. 

ROUSSEUET  (Jean),  demeurant  à  Saintes,  secrétaire  du  roi  en 
la  chancellerie  de  la  cour  des  aides  de  Montauban,  dont  il  obtint 
les  lettres  d'honneur  enregistrées  le  4  septembre  1688,  a  été  main- 
tenu te  15  janvier  1698. 

LE  ROT,  seigneurs  de  TEncbére,  1533.  —  21  Juin  1698.  D'ar- 
gent, é  la  bande  de  .gueules  ^  accostée  de  2  lions  couronnés  du 
même. 

S 

DE  SAINT- ANDRÉ,  seigneurs  de  Ghandoiseau  et  du  Yèrger,  en 
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SàintODge,  ont  produit  depdis  le  3  avril  1549.— 17  avril  1698.  De 
gueulesy  au  chevron  d*argenty  accompagné  à  dextre  d*un  croiaantf 
d  semstre  d'une  étoile  du  même  et  en  pointe  dTttti  lion  d^or. 

DB  SAINTE- AULAIRE ,  seigneurs  de  Brie  et  de  la  Dixmerie , 
1542.  '—  5  août  1698.  De  gueules  j  û  3  accouples  de  chien  d^  argent  y 
2etlj  les  liens  d'azur,  tournés  en  fasce.  Yoyez  de  Bbaupoi^. 

DE  SAINT-FLOVIER,  voyez  d'ALOIGNT. 

DE  SAINT-LAURENS ,  seigneurs  de  Feuillade ,  du  Yignaad, 
1549.  —12  février  1699.  De  sablCf  d  3  mains  d^or. 

,  DE  SAINT-LÉGER,  seigneurs  de  Boisrond,  d'Orignac,  etc.,  ont 
produit  devant  M.  d'Aguesseau  >  inlendant  de  Limoges  en  1667; 
M.  de  Maupeou,  intendant  de  la  généralité  de  Poitiers,  le  9  novem- 
bre 1699 ,  et  M.  Begon  ,  le  28  décembre  de  la  môme  année.  De 
gueules  y  d  la  croix  écartelée  d'argent  et  d'azur,  cantonnée  de  4  fîeurs 
de  lys  d^or. 

DE  SAINT-MARTHE ,  seigneurs  de  Pnycerteau,  du  Parc ,  etc. 
1605.  —  27  novembre  1699. 

DE  SAINT-MARTIN,  seigneurs  de  Plaisay-le-Cbapt,  de  Lîmot , 
de  la  Loge ,  des  Granges,  etc.  Ancienne  famille  du  Poitou;  1541. 
— 19  avril  1699.  Branche  de  la  Yinestrie,  14  avril  1699. 

DE  SAINT-MATHiEU,  sieurs desTrousses—Saint-Brandière  et 
de  Gibraud ,  14  avril  1698 ,  et  sieurs  de  Bérac,  13  juillet  suivant. 
Cette  famille  descend  d'Odet  de  Saint-Matbieu  ,  conseiller  au  par- 
lement de  Bordeaux ,  anobli  par  lettres  du  roi  Henri  II ,  du  mois 
de  novembre  1556.  Elle  iivait  été  maintenue  par  M.  d'Aguesseau , 
intendant  de  Limoges  «  le  18  mai  1668,  et  M.  Colbert  du  Terron, 
intendant  du  pays  d'Aunis  et  de  la  marine  du  Ponent,  le  30  août 
1670w 

DE  SAINT-MAURIS9  seigneurs  de  Rochehavre,  de  Favière,  etc. 
originaires  de  Guyenne.  1544.  -^  20  décembre  1699. 

DE  SAINT-ORENS ,  seigneurs  de  BelleOgue ,  du  Plessîs ,  du 
Brenil-Marmand,  15i9.  —  l**  février  1700.  Cette  famille  avait  été 
maintenue  par  M.  d'Aguesseau,  intendant  de  Limoges,  le  26  juillet 
1667.  Parti,  au  1  d^argent ,  d  la  croix  pâtée  de  sable  ;  au  2  d^azur, 
d  la  tour  d^argent ,  maçonnée  de  sable.  Ancienne  famille  de 
Guienne. 

DB  SAINT-YINCENT  (Gaspard) ,  élection  de  la  Rochelle ,  condamné  par 
d&ut,  i  S,l  00  Hyres  ,'  le  S  février  1 099.  (//  fol.  594). 

SALBERT,  seigneurs  de  Forges.  Jean  Salbert,  élu  maire  de  la 

ô 


Digitized  by 


Google 


34  NOBaiAIRE  I>£  Là  ROGUCLLE. 

Rochelle,  en  1561,  a  tranmis  àsa  famille  le  privilège  de  noblesse 
attaché  â  cette  charge.  S8  décembre  1699.  Branche  du  Rondeau, 
1578.  —  Il  août  1700.  D'argent,  d  3  hurei  de  sanglier  de  saUe. 

DU  SAULT,  TOyez  DUSSAULT. 

SAUNIER,  sîeura  du  Couraud  et  de  la  Chaudronne.  Jean  Sau- 
nier, reçu  maire  de  la  ville  de  Cognac,  le  26  décembre  1666,  pour 
Tannée  i667,  est  l'auteur  de  cette  famille.  Louis  XIY  aratUttribué 
la  noblesse  aux  maires  et  aux  échevins  de  Cognac ,  par  lettres 
patentes  du  mois  de  décembre  1651.  —*  5  mars  1698  et  27  février 
1699.  I 

DE  SEICHES,  seigneurs  de  Seiches  en  Comminges ,  de  Rantin 
et  de  Montlanlbert,  1460.  —  20  décembre  1698.  D'argent,  au  cor- 
beau de  sabley  becqué  et  membre  de  gueules.  Jean  de  Seiches  fut  reçu 
chevalier  de  Tordre  de  Saint- Jean  de  Jérusalem  en  1567. 

DE  SiRAND,  seigneurs  de  la  Yacberie,  des  Chevreux,  du  Port« 
Limosin,  de  Laparée,  etc.,  1558.  — -  iO  avril  1698. 

DE  TAYON ,  sieurs  de  Morsal ,  de  Trolard  ,1630.-17  juillet 
1691 


DB  TANTILI^^  (Jean),  sieur  de  Roucheron,  ^ksotiôB  de  Saûltes ,  4ïoo- 
damné  par  défaut, i  S^SOO  liyres,  le  8  juin  4698.  (Il for.  600). 

DU  TEIL,  sieurs  de  Sainte-Crohc,  de  Cbastillon,  etc.,  mainte- 
nus par  M.  Pellot,  intendant  deGuienne;  le  17  nàars  1667,  et  par 
M.  fiegon,  intendant  de  la  Rochelle,  le  25  mars  1699.  D'argent, 
au  teil  arraché  de  sinople^  accompagné  de  3  craisettes  de  gueules, 

'  THÉRAULT,  sieurs  de  la  Roche-Grosbois,  d'Azuré,  de  Maires 
etc.,  1527.  —  8  août  1698.  De  gueules,  à  3  tours  d^or,  chacune 
chargée  d*un  annelel  de  sable. 

THIRAULT^  sieurs  d'Allery,  maintentu  pai:  M.  de  Mau- 
peou^  intendant  de  Poitiers,  le  i"  avril  1699,  et  par  M.  Begon  le 
5  février  1700.  D^azur,  d  la  tour  d'argent,  maçonnée  de  sable  ;  au 
chef  d'argent,  chargé  d'un  croissant  d'azur,  entre  d^néop  éteU^ 
de  gueules. 

DE  LA  TOUCHE,  seigneurs  de  la  Paye,  de  Cbabreuille ,  de  la 
Beauze,  de  Bourdillac,  de  Bfie-au-Mont,  etc.,  1483.  —  5  |aîRet 
1699.  D'azur,  au  chevron  d*or,  accompagné  en  chef  de  deux  étoiles 
du  même,  et  en  pointe  dune  tour  d'argent. 
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DE  LA  TOUCHE,  seigneurs  du  Fournoux ,  du  Chtllae>  elc, 
4464.  —  4  avril  1699.  D'or^,  au  lion  de  sabkf  lampasié  et  couronné 
de  gueules. 

DB  LA  TOUCHE ,  sieurs  de  Saint-Laurent ,  de  Rocbefort ,  de 
Belmont.  '—  24  avril  1698.  Le  premier  acte  de  la  production  est 
le  codicille  de  Gaston  de  la  Touche,  chevalier  de  Tordre  du  Roi^ 
gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre,  du  7  novembre  15S2. 

DE  LA  TOUR,  seigneurs  de  Soumette,  de  la  Fanlonnière ,  de 
Geay,  etc.,  1471.  —  6  mars  1698.  D'argent,  à  V aigle  éployée,  au 
vol  abaisié  de  gueuleSy  becquée  et  onglée  d*or  ;  à  la  bordure  d*azury 
chargée  de  il  oesants  d'or. 

Olivier  de  la  Tour,  de  Bonnamie  de  Geay,  fut  reça  chevalier  de 
Tordre  de  Saint*Jean-de-Jérusalem  en  1546. 

DE  LA  TOUR,  sieurs  du  Maine-Bonneau,  1543.— 22  février  1699. 

Raimond  de  la  Toury  du  diocèse  de  Saintes,  Sis  de  Bertrand  « 
seigneur  de  la  Tour  et  de  la  Boisse-Saint-Fort,  fut  reçu  chevalier 
de  Saiat-Jean-de-Jérusalem  en  1582.  Il  portait  :  De  gueuléê,  d& 
chevrons  d'argent. 

9E  L4  TOUR  (Antoine) ,  sieur  de  Saint- Jade  ,  élection  de  Saints ,  «on- 
damné  par  défaut,  à  3,S00  livres  d'amende.  {Ufoh  509). 

TOUSSAINT,  sieurs  du  Plessis,  deVillard,  etc.,  1513. —  12 
juillet  1698.  D'argent^  à  la  bande  de  gueules,  chargée  Sunç  ^inte-^ 
feuille  d'or, et  accompagnée  de  2  annelets  de  gueules. 

TURPIN ,  seigneurs  de  Jouhé,  de  Bouin,  d'Ardillieux ,  etc., 
1466.  —  8  juillet  1699.  D'azur,  à  3  besanls  d!or. 

Gett^  famille,  du  Poitou,  pour  être  différente  de  la  maison  de 
Turpin  de  Crissé,  originaire  de  la  même  province^  n'en  est  pas 
moins  ancienne  et  très-distinguée.  Elle  a  fait  des  preuves  de  cour 
en  1789. 

DB  TUSTAL,  seigneurs  de  la  Motte»  de  la  Casse •  etc.,  Cette 
famille  a  fait  preuve  depuis  Bertrand  de  Tustal,  président  au  par- 
lement de  Bordeaux,  lequel  fit  son  testament  le  9  février  1498.  — 
15  juin  1699. 


DE  LA  YALADE,  seigneurs  de  Saint-Georges,  de  Charoancole» 
des6rais,des  Marais,  U97.  —  8  juillet  1698  etlSjmn  169^. 
Cette  maintenue  en  rappelle  une  de  M.  d'Aguesseau ,  iotendant 
de  Limoges,  du  23  mars  1667.  D'azur,  au  chevron  d'or,  accom^ 
pagné  de  3  croissants  d'argent. 
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YALENTIN  ,  seigneurs  de  Saînt-Maixent ,  de  Tilleneiive ,  de 
Montbrun,  etc.,  1476.  —  31  décembre  1698.  D'argent,  à  la  croix 
t azur  y  chargée  de  A  étoiles  à  6  raie  d'or,  et  au  centre  d'un  crois* 
sant  du  même.  Famille  originaire  d'Ecosse.  Wastre  et  Georges 
F^alentiny  écuyers,  seigneurs  de  Saint-Maixent,  archers  de  la 
garde  écossaise  du  roi  Charles  VII ,  obtmrent  de  ce  prince,  le  8 
août  1448,  des  lettres  adressantes  an  sénéchal  de  Saintonge  pour 
être  réintégrés  dan»  des  biens  qui  avaient  été  saisis  sur  eux. 
Wastre  épousa  Isabeau  de  Graffort,  et  leur  postérité  a  continué 
cette  faniille. 

DE  YALLÉE ,  seigneurs  de  Puygabil,  de  Monsanson ,  1524.  — 
90  avril  1698  De  sable,  au  lion  couronné  d'or  Ou»  selon  le  Labou- 
reur, Histoire  de  la  maison  de  Gastelnau,  t.  III,  p.  92,  d'azur^  à 
3  chevrons  d*or.  Il  rapporte  Falliance,  vers  1482,  de  Jeanne  de 
raUéCy  dame  des  Côodreaui:,  de  Fléchine  et  d^Aviré,  Olle  de 
Pierre  de  rallie,  écuyer,  seigneur  de  Puygabil ,.  et  sœur  d'autre 
Pierre  de  ralUe^  écuyer,  seigneur  de  Puygabil  et  de  Passay,  en 
Poitou,  avec  Pierre  de  Gasielnau,  écuyer,  seigneur  de  la  Rivière, 
et  de  la  Princerie. 

DB  YARÈGES  ou  de  BARÈGES  ,  seigneurs  de  la  Hite,  en  Bi- 
gorre,  et  de  Puymoreau,  élection  de  Saintes,  1551.  —  6  mars 
1700.  D'or,  à  2  vaches  de  gueules^  accomées,  onglées  et  clarinées 
d'azur.  La  tradition  tàii  descendre  la  maison  de  Barèges  des  pre- 
miers vicomies  de  Béam,  dont  cette  famille  porte  les  armoiries. 
On  ne  connaît  pas  de  preuves  historiques  à  l'appui  de  cette  pré- 
tention* 

DE  YARS,  seigneurs  de  Yauzelle,  du  Repaire,  1541.  —  5  juin 
1699.  Cette  famille  tirait  son  nom  de  la  terre  de  Yars,  située  à  3 
lieues  d'An^ouléme. 

DE  YASSELOT,  seigneurs  de  Bourchemin,  des  Gaquinollés,  de 
la  Chesnaye,  1520.— 27  février  1699.  D'azur,  à  S  guidons  d'argent, 
bordés  de  sable,  la  lance  gor.  Ancienne  famille  du  Poitou.  Elle  a  fait 
des  preuves  de  cour  en  1789. 

YERDIER,  sieqrs  de  Saint-Yallier  et  de  Coiron  ,  famille  main- 
tenue par  arrêt  du  conseil  d'état  du  9  avril  1665,  et  par  M.  Begon 
tell  septembre  1700. 

YIETTË ,  sieurs  du  Colombier,  de  la  Rivagerie ,  famille  qui  a 
tiré  sa  noblesse  de  Téchevinage  de  la  Rochelle  en  1600.  ^  21 
mars  1700. 

YIGIER,  seigneurs  du  Roc,  de  la  Pile,  de  Beaucaire,  etc.,  1505. 
— 12  février  1699.  D'argent,  à  3  fasces  de  gueules. 
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DU  YIGNAUD,  seigneurs  de  Fayolle^deVancarie,  en  Angou- 
mois,  ont  produit  une  maintenue  de  noblesse  rendue  en  leur  fa- 
veur au  conseil  d'état»  le  S5  avril  1669.  —  12  juin  1699.  D'azur, 
au  chevron  âH argent ^  accompagné  en  chef  de  deiAX  étoilei  d'or  et  en 
pointe  d'un  eroiêsant  d* argent  Louis  du  Fignaud  fut  reçu  cheva- 
lier de  l'ordre  de  Malte  en  1623. 

DE  YILLEDON,  seigneurs  de  Gk)uay,  de  la  Chevalerie,  de 
Sansay,  etc.,  1494.  —  S6  mars  1699.  D'or,  à  3  fascee  ondées  de 
gueuhê.       ^ 

DE  YILLESON  y  sieurs  de  la  Roche^  ont  été  maintenus  par 
M.  Colbert  du  Terron,  le  7  octobrel669.  —  S  juilletl699.  D'azur^ 
d  3  flanchiêd'or^  bien  ordonnés,  en  chef  un  lion  couché  du  même. 

DE  VOULLON,  sieurs  du  Breuil,  de  Puyneuf,  de  laVergnaye, 
etc.,  ont  prouvé  depuis  1510.  —4  juillet  1699.  D'azur^  d  3  éloilcê 
d^or. 
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ADDITIONS  ET  CORRECTIONS- 


TOME  DEUXIEME. 

Art.  DBssoFFY,p.  12.  Le  comte  Henri  Dessoffy,  ne 
le  7  octobre  1825,  s'est  marié,  au  mois  de  juin  1848, 
avec  Laure  de  Saint-Vincent. 

Art.  DB  Fontaine.  James- Alexandre-Gilles  de  Fon- 
taine a  une  fille  de  son  mariage  avec  Valentia  Stor- 
mont  Spreckley  : 

Melaoie-Louise- Valentia  de  Fontaine  ,  née  à  Londres  le 
-10  octobre  4  880. 

Art.  Green  de  Saint-Marsault,  p.  25.  Rétablir 
ainsi  larticle  7°  : 

7°  Marie  Green  de  Saint-Marsault,  mariée,  en  4  578,  avec 
Jérôme  de  la  Grèze ,  seigneur  de  Traversay,  fils  de  Ga- 
briel de  la  Gréze,  seigneur  de  Traversay,  et  de  Marguerite 
Bonin  de  Messignac.  (Biblioth.  nationale^  fonds  de  du 
Chesne^  wol,  coté  «612,  foi.  64). 

TOME  CINQUIÈME. 

Art.  DE  Saint-Pbrn  (  de  Sancto  Paterno  ).  Nous 
avons  rappelé  la  tradition  qui  attribue  à  cette  maison 
une  origine  irlandaise.  Cette  tradition  a  pris  sa  source 
dans  la  vie  même  de  saint  Patem  (sanctus  Patemus) 
né  dans  le  diocèse  de  Vannes  en  490. 11  alla  annon- 
cer Févangile  dans  la  Grande-Bretagne^  passa  en  Ir« 
lande,  où  son  père  s'était  retiré,  puis  de  là  en  Pales- 
tine, ou  il  fut  sacré  évéque  par  Jean  III,  patriarche 
de  Jérusalem  (mort  en  524).  De  retour  en  Angle- 
terre, saint  Patem  exerça  lepiscopat  dans  le  comté 
de  Cardigan  sur  la  mer  d'Irlande;  puis  étant  revenu 
dans  sa  patrie,  les  habitants  de  Vannes  l'élurent  leur 
évêque.  Il  mourut  vers  557.  [Vies  des  Saints  y  par 
Baillet.) 
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La  terre  de  Saint-Pern,  appelée  Sanctus  Patemus 
dans  les  actes  en  latin  qui  la  concernent  (1),  a  reçu 
ce  nom  en  commémoration  de  ce  saint  personnage. 
Située  près  de  Bécherel ,  au  diocèse  de  Saint-Msdo, 
intendance  de  Nantes,  elle  a  été  de  temps  immémo- 
rial le  patrimoine  de  la  maison  de  Saînt-Pem.  Les 
premiers  monument»  qui  la  rappellent)  ont  um  earac- 
tère  de  grandeur  et  de  piété  qcri  ne  dément  point 
cette  illustre  orisine.  Comme  ils  ont  été  récemment 
découverts  dans  les  titres  de  Fabbaye  de  Saint-Nico« 
las  d'Angers  et  des  prieurés  de  Saint-Magloire  de 
Lehon  et  de  Saint-Jacques  de  Bécherel,  nous  en  fe- 
rons le  sujet  d'une  note  supplémentaire  à  la  gteéa- 
logie  de  Saint-Pern. 

I.  Quirmarhoc,  seigneur  de  Saint-Perh,  chevalier, 
né  vers  Tan  lOOO»  vécut  sous  les  rois  de  France  Ro- 
bert II  et  Henri  I,  et  sous  Alain  V  et  Conan  II,  ducs 
de  Bretagne.  Il  épousa  une  dame  nommée  Hotrucie, 
sœur  de  Guillaume  Grannast.  Fondateur  on  posses- 
seur héréditaire  de  Téglise  de  Saint-Pern ,  et  plein 
de  la  ferveur  de  son  siècle  pour  la  restauration  et 
l'agrandissement  des  communautés  religieuses,  il  en 
fit  don  au  monastère  de  Saint-Nicolas  d'Angers  (2) 
avec  la  terre  enclose,  divisée  par  un  fossé  qui  Ten- 
vironuait ,  et  qu'il  transmit  franche  et  exempte  de 
tous  droits ,  telle  qu'il  la  possédait,  sans  en  reteoir 
aucunes  coutumes.  Toutefois ,  prévoyant  le  caa  où 
des  hommes  de  son  fief,  en  se  réfugiant  snr  la  terre 
des  moines,  lui  causeraient  à  lui-même  on  dommage, 
il  fut  statué  que  les  religieux  arrêteraient  ces  bom* 
mes,  ou^  s'ife  ne  pouvaient  le  faùre^  qu'ils  U$  éloigoc* 
ratent  de  leur  terre,  sauf  ensuite  audit  seigoaurà 
poursuivre  sou  droit  sur  eux  avec  le  conseotement 

■  I  <  I  ■■ijlhw^    m  II 

(i)  Voir  les  PretwiBS  pour  servir  à  VBUtoire  de  Bretagne ,  pv 
D.  Morice. 

(s)  L'ablraye  de  Sahit-Nicolas  d'Attgén,  otètt  de  Saint^SfeUbft, 
avait  été  fonaëe,  en  4  030,  par  Foulques  Nerra,  comte  d'^ty»a. 
{Art  de  vérifier  les  dates). 
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des  moioes.  A  ce  don,  Qoirmarhoc  ^outa  celui  de 
deux  charruées  de  terre,  libres  et  franches  de  toutes 
coutumes,  La  cession  de  Téglise  de  Saint-Pejrn  fut 
consacrée  par  une  sdlemnité  qui  en  mairque  Fimpor- 
tance.  Labbé  Arraud  (1)  étant  venu  d'Angers  en 
Bretagne  à  Sainl-Pern,  le  jour  de  la  "fête  du  patron 
{sartcLus  Paternus)y  Quirmarhoc  se  rendit  auprès  de 
lui  avec  ses  chevaliers  et  sa  suite  [cum  suis  militibus 
atque  suafamilia)^  accompagné  de  la  vicomtesse  de 
Dol  (2),  mère  du  vicomte  Rivallon.  Le  troisième Joqr 
de  la  fête,  Quirmarhoc  fit  don  à  Fabbé  Arraud  de  sa' 
dfme  de  Langoso  jahio,  ainsi  que  de  la  moitié  de 
son  droit  en  toutes  ses  pêcheries.  La,  charte  de  ce 
don,  quil  (it  poiir  le  salut  des  âmes  de  ses  ptirents,  de 
la  sienne  y  de  celle  de  son  épouse  et  de  celles  de  ses 
héritiers  qui  Taideront  à  Taccroissement  de  cette 
église,  fut  déposée  par  lyi  sur  Tautel  de  Saint-Pern 
en  présence  des  morines  et  de  beaucoup  d^antfes 
assistants.  A  la  suite  de  la  transcription  de  ces  char- 
tes (celle  de  la  donation  de  Péglise  de  Saint-Peirn 
et  celle  peu  postér;ieure  du  don  de  la  dtmè  et  des 
pêcheries)  le  cartulaire  de  Saint-Nicolas  porte  que 
Quirmarhoc  se  sentant  près  de  mourir,  se  fit  trans- 
porter à  Saint-Pern,  et  défendit,  sous  peine  d^ana- 
thèiine ,  d'enlever  aux  moines  quelque  chose  de  ce 

Îu'il  leur  avait  concédé.  Après  sa  mort,  il  fut  inhumé 
ans  cette  église  {Cartulaire' de  Saint-Nicolas  dH An- 


(4)-Arraudqs  ou  Aderaldus  fut  abbë  de  Saint-Nicolas  d^ Angers 
du  temps  de  Geoffroi  Martel ,  comte  d*Aiijou ,  qui  commença  à 
gouverner  en  4040  et  fut  inhume'  en  l'abbaye  de  Saint-lNicolas  «n 
4060.  A  cette  dernière  «époque  Tabbë  Arraud  n'existait  plus.  La 
donation  dé  Quirmarhoc  est  par  conséquent  d'environ  405lS. 
D.  Housseau  Ta  d«tée  dWant .  4  060.  Laurent  le  Pelletier ,  dans 
son  livre  ^iiititulë  :  Brevieuhan  fundationis  et  séries  àbbatum 
aancti  JNlcolaf,  uindegavensis^  petit  ino4%  Angers  4046  ,  p.  4  7, 
£Eiit  mention  de  la  donation  a  Tabbë  Aderaldus  de  Pëglise  de  Saintn 
P«m.  • 

(9)  VeuTe  de  Hamon  I,  vicomte  de  Dinau,  et  mère  i^  ^e  Ha- 
mon  II,  vicomte  de  Dinau,  S<*  de  Rivallon,  vicomte  de  Dbl.  (Du 
Pas  i  Géhéalof^ies  de  pluneurê  ilbutres  maisons  de  Bretagne, 
p.  A99). 
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gers)  recueil  ife  D.  Hausseau  à   la  Bibliotbièqoe 
nationale,  t.  II,  n«  596). 

n.  Bresse],  seigneur  d£  SAUiT^PERn,  succéda  à  son 
père  vers  1060  et  viyait  en  1096.  En  cette  année 
Guillaume  Grannast  son  oncle,  pour  pourvoir  aux 
Arais  de  Toyage  de  Tbibaud  son  frère,  qui  avait  pris 
la  crois  pour  se  rendre  à  Jérusalem  ,  «vendit  aux 
moines  au  prieuré  de  Saint-Pern,  du  temps  de  Na- 
talis,  abbé  cle  Saint-Nicolas  d^Angers  (l),la  part  qu*i( 
avait  an  moulin  sur. la  Ranc^  près  de  Plouasne^ 
que.  les  deux  frères  possédaient  en  commun,  et  6t 
confirmer  cette  vente  par  son  neveu  Bressel,  fils  de 
Qnirmarhoc  {^nepotem  suum  Bress^l^  filium  Quir^ 
marhoc).  La  charte  de  cette  vente  fut  passée  à 
Plouasne  (2)  en  présence  de  plusieurs  garants  et  té- 
moins nommés  au  degré  qui  suit. 

III.  Even,  seigneur  oe  SAiHT-PEan,  né  vers  Tan 
1075,  fut  présent  en  1096  à  la  vente  faite  par  jSuil- 
laume  Grannast,  son  grand«oncle,  à  Garnier  et  Hin- 
eant,  moines  de  Saint-Pern,  de  la  moitié,  du  moulin 
dont  on  vieqt.de  parler.  Guillaum'e  donna  pour  plei- 

Ïes  perjidem  de  cette  vente  Guillaume  de  Plouasne, 
u  tief  duquel  le  moulin  relevait,  Eudes,  fils  de  Ju- 
dicacl  et  Bai  de  Plouasne,  et  pour  pleins  garants 
Geoffroide  Dinan,  son  fils  Olivier^  Et^enuni  Jiliuni 
Bressel  et  Maifinit,  frère  du  moine  Hingant.  {CaitU" 
laire  de  Saint-JVicolas  d*  Angers  y  Rec.  de  D.  Hous^ 
seau^  t.  Il,  n.  596). 

U  existe  dans  les  titres  une  lacune  de  deux  géné- 
rations depuis'  Even.  Sa  postérité  se  divisa  en  deux 


(I)  U  e^t  fait  mention  de  l'ëglûe  de  Saint-Pem  parmi  oeUed  dé- 
pendantes de  Fabbaye  de  Saint-Nicolas  d'Angen  dans  des  bulies 
en  Ikyeor  de  Tabbë.  Natalis,  données  â  Sablé  le  I  •  des  calendes  de 
mars  (14  février)  4096,  par  le' pape  Urbain  II.  Ce  souTerain  pon- 
tife prêchait  alors  la  croisade  contre  les  infidèles  dans  lès  états  du 
comte  Foulqaes  le  Rechin,  l'Anjou,  le  Maine  çt  la  Touraîne. 
{Laurent  U  PeUetier,  p.  S  3). 

(s)  Plouasne  est  situé  à  une  lieue  au  nord-ouest  de  Saint*Pem, 
a  3  lletMs  et  demie  aa  sud  d'Evran  et  à  4  de  Dinan, 
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branches.  L  aînée  conserva  la  terre  de  Saint-Pern,^  à 
7  lieues  et  1/2  au  nord-ouest  de  Rennes.  La  brandie 
puînée  eiil  en  partage  la  terre  de  Ligouyer,  située 
dans  la  paroisse  de  Saint-Pérn.  A  ces  deux  bran* 
ches  appartenaient  quelques  sujets  isolés  que  nous 
allons  citéi*. 

Guillaume  de  Saint-Pem^  moine  de  Tabbaye  du 
Mont-Saint-Michel,  fut  présent^  en  H  58,  à  une  do-  * 
nation  faite  à  ce  monastère  par  Hugues,  archevêque 
de  Dol  (D,  Morice,  Preuves  pour  sentir  à  V Histoire 
f/e  Bretagne,  1. 1^  fol,  ni). 

Juhel  de  Mayenne,  seigneur  de  Dinan^  avait  fait 
construire  un  étang  sur  des  terres  appartenant  aux 
moines  du  prieuré  de  Saint-Magloire  de  Lehon.  Les 
réparations  qu'il  fit  faire  à  cet  étang  ayant  caqsé  des 
dommages  aux  religieux,  pour  les  indemniser,  il  leur 
donna  le  tiers  de  la  dime  du  blé  dans  toute  la  pa- 
roisse de  Saint-Magioire,  dîme  qui  lui  provenait  d  un 
échange  fait  avec  Alain  d'Anjou  et  Evan  de  Plouasne, 
et  s^obligea  pour  lui  et  ses  successeurs  ,  à  ne  jamais 
construire  de  maisons  sur  les  bords  de  cet  étang.  Get^ 
accord,  d'environ,  12 10,  fut  confirmé  par  Gervaise, 
dame  de  Dinàn,  épouse  de  Juhel  de  Mayenne  (1), 
en  présence  de  Jarnigon  de  Mauny,  sénéchal  de  Oi- 
nan>  Baoul^son  fils,Guillaume  Morvan,  Silvjestrele 
Jeune*  Pierre  et  Roland  de  Saint-PemytrèreSy  Olivier 
du  Colombier^  Gautier  de  Mauny,  Olivier  de  Bellac, 
Eudes  d'Evran»  {Titres  du  prieuré  de  Lehon;  cartu- 
faire  de  V abbaye  de  Marmoutier^  t.  III,  p.  192). 

Vers  1 2 18,  du  temps  de  Tbibaud,  prieur  de  Saint- 
Jacques  de  Beoherel ,  à  la  suite  du  don  fait  à  ce 
prieuré  par  Roland  de  Dinan ,  du  S''  qui  lui  appar- 
tenait en  la  dime  de  ]B||ouasne  ,  il  y  eut  un  accord 
fait  entre  les  moines  et  fcs  possesseurs  des  sfept  au*  * 
très  huitièmes,  savoir  Roland,  vicomte  de  P'ondou- 
vre,  Raoul  d*Espinay,  Thomas  de  Bellac,  Olivier 

(1)  Juhel  de  Mayenne  et  son  e'pouse  Gervaise  fondèrent  Tab- 
baye  de  Fontaiae-Uaoiel  en  f  SIS. 
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d*£spinay,  Raoul  de  Tlsle,  Hamon^  fils  de  Henri  et 
Robert  de  Broon,  lesquels  abaodomièreut  Hux  moi* 
nés  tout  ce  qui  leur  appartenait  en  la  dtme  de  Tro« 

5 or.  Cet  accerd  fut  passé  en  la  cour  et  sous  le  sceau 
e  Juhel  de  May'enne,. seigneur  de  Dinan  «  en  pré* 
sence  de  Jarnigon  de  Mauny,- sénéchal,  Gantier  de 
Mauny,  Raoïil  d'Espinay^  Thomas  de  Bellac ,  Henré 
de  LoDgaulnay ,  Ilamon  Blanchard ,  Lucas  de  la 
Porte,  Raoul  le  Ferron,  Jean  <fe  Saint-^Pem^  Guil- 
laume de  Maurans,  etc.  (^Titres  du  prieuré  de  Bé- 
cherel;  cartulaire  de  tablaye  de  Marmoiâtier,  t.  III, 
p.  342). 

Roland  de  Saint-Pern  iotervint  dans  une  enquête 
faite  en  1235  pour  Févéque  de  Dol,  Tabbé  de  la 
Vieuville  et  Pean  de  Dol,  au  sujet  des  exactions  et 
donunages  que  leur  avaient  causés  les  chevaliers  et 
gens  de  guerre  du  comte  Pierre  Mauclerc  (Prem^es 
ae  Tl^istoire  de  Bretagne,  parJD.  Morice,  t.  1,  col. 
889). 

L'écu  d'Hervé  de  Saini-Pem  figure  aux  salles  des 
croisades  du  musée  de  Versailles.  Il  avait  fait  partie 
de  la  première  expédition  du  roi  saint  Louis  à  la 
Terre-^Sainte  en  1248.  Voici  Tacte  de  fret  que  lui  et 
trois  autres  écuyers  bretons^  Màcé'  de  Keronartz, 
Guillaume  de  la  Fontaine  et  Eudon  Janvier  jcontrac- 
tèrent  avec  un  marinier  de  Mantes  pour  leur  passage 
de  Limisso  en  Chypre  à  Damiette.  a  Universis  pre^ 
«  sentes  litteras  inspecturis,  notûm  sit  quod  nos, 
c(  Herveus  de  Sancto  Paterno,  Maceus  de  Kairhoart, 
K  Guillelmus  de  Fonte  et  Eudo  Janver,  arnûgeri, 
«  ad  communem  custum  transfretaçionis  associât! , 
«  de  prùdencia  Hervei,  marinârii,  Nannetensis  ciyis, 
((  plene  confidentes,  dicto  Heryeo,  plenam  et  omni- 
«  modum  potestatem  damfi^tractandi^  ordinandi 
(f  et  conveniendî,  pro  nobis  et  nostro  nomine  cum 
a  quibuscumque  navium  dominis  seu  parcionariis^ 
«  super  pretio  pas3agii  nostri  ad  Damyetam,  promit- 
<(  tentes  nos  ratum  habituros  et  completuros  quicquid 
(c  per  dictum  procuratorem  nostrum  drca  hoc  actum 
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n  fuent  et  conventum.  Datum  apud  Nymossiùm 
«  BQb  sigillo  mei  Hervei  supradicti ,  anno*  Domini 
M"  (Xfl  XLIX**,  mense  aprilis.  »  (  Original  en  par- 
chemin,  tuix  archii^es  de  lajamillé) . 

La  filiation  de  la  branche  de  Saint-Pern-Ligouyer 
se  suit  sans  interruption  depuis  Philippe  de  Saiht- 
Pern,  chevalier,  seigneur  de  Ligouyer,  vivant  en 
1234. 

Dans  le  siècle  suivant  on  trouve  quelques  sujets 
isoles  qui  appartiennent  à  cette  branche,  celle  4^3 
«seigneurs  de  Saint-Pern,  aînée,  étant  alors  éteinte* 

Guyon  de  •  Saint-Pern  servit  sous  Olivier  de 
Manny ,  chevalier  eii  Tarmée  du  connétable  du 
Guesclin,  suivant  les  rôles  de  (leux  revues  passées  à 
Pontorson  et  è  Caen,  les  1""  mai  et  1**  aoât  1371 
{D.Morice,  t.  I,  col.  1649,  1665.). 

Le  26  avril  1379,  dans  le  temps  que  le  roi  Char- 
les V  envoyait  une  arndée  pour  exécuter  Tarrét  de 
confiscation  de  la  Bretagne  sur  le  duc  Jean  V,  il  y 
eut  un  traité  fait  entre  les  chevaliers,  les  nobles  et 
l^s  bourgeois  de  Rennes,  qui  tous  jurèrent  de  vivre 
et  de  mourir  pour  la  garde  et  défense  de  la  ville  ei 
du  château,  et  de  ne  les  remettre  qu'au  légitime  hé^ 
ritier  du  duché  de  Bretagne.  Jean  et  Bertrand  de 
Saint-Pern^  écuyers,  prirent  part  à  ce  traité  de  con- 
fédération. [Archives  du  château  du  Fresne^  près 
Bougé,  Trésor  de  D.  f^illei^ieille), 

TOMB  SIXliMB. 

Art.  Picot,  seigneurs  de  la  Mintaye,  de  Trémar, 
de  PeccadttC,  de  Pontaubray,  de  Vaulogé,  de  Va- 
hais,  etc.  Cette  femille,  originaire  de  la  partie  de  la 
Bretagne  nantaise  qui  confine  à  FAniou  et  à  la  Ven- 
dée, e^t  connue  depuis  la  fin  du  douzième  siècle. 
Par  une  charte  d'environ  1180^  Bernard,  seigneur 
de  Machecoul,  en  présence  de  Guillaume  de  Glisson, 
de  Maurice  de  Lire,  de  Pierre  Guinant,  de  Guil« 
laume  Picot  et  de  plusieurs  autres  témoins,  confirma 
au  prienré  de  Sàint^Mattin  de  Machecoul,  sauf  son 
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droit  et  les  jastes  coutumes,  les  concessions  faites  à 
ce  monastère  par  plusieurs  de  ses  vassau:x  nobles 
(ses  fidèles)  de  biens  situés  dans  la  mouvance  de  sa 
terre;  confirmation  également  accordée  par  Aanor, 
femme  du  .seigneur  de  Machecoul ,  par  Raoul  et 
Bernard,  ses  fils,  et  par  Beatrix,  sa  nlle.  Celle-ci, 
après  la  mort  de  ses  père  et  mère  et  de  ses  frères^ 
ayant  succédé  dans  la  terre  de  Machecoul,  concéda 
au  même  prieuré,  pour  le  repos  de  leurs  âmes,  le 
libre  passage  de  la  Loire  à  un  lieu  appelé  la  passe 
d'Arnoul,  par  charte  de  Tan  l!^f4,  à  laquelle  forent 
témoins  Brient  de  Belleville ,  Guillaume  de  Saint- 
Médard,  Gendoin  de  Thorigné,  O.  de*Cay,  sénéchal 
de  Machecoul,  et  P..  Gunant,  sans  doute  le  même 

3ui  avait  assisté  à  la  charte  précédente.  (Cartulaire 
é  T abbaye  de  Marmoutier^  copie  à  la  Bibliothèque 
nationale,  t.  Ilf,  fol.  119,  120). 

Les  plus  anciennes  possessions  de  cette  fiimille 
étaient  situées  dans  le  comté  de  Nantes  et  TÂnjou. 

Des  quatre  branches  qu'elle  a  formées,  celle  des 
seigneurs  de  la  Mintaye  s'est  éteinte  en  1797.  I^ 
branche  de  Trémar  a  ses  représentants  actuels  aux 
États-Unis.  Celle  des  vicomtes  de  Peccaduc,  barons 
dé  Herzogenberg,  existe  en  Autriche.  À.  la  branche 
de  Pontaubray,  vicomtes  de  Vaulpgé,  seigneurs  de 
Vahais,  il  feut  ajouter  ce  qui  suit  : 

XII.  Henri-Louis  Picot,  vicomte  de  Vaulogé,  né  à 
I^val  le  33  août  1814,  a  épousé,  le  26  septembre 
1843^  Marie-Louise-Nelly  dis  Girardin,  fille  du  baron 
Alexandre-Numance  de  Girardin ,  ancien  capitaine 
des  chasses  du  roi  Charles  X ,  et  de  dame  Sydonie- 
Isabelle-Ferdinànde  d'Yve  de  Bavay.  De  ce  mariage 
est  issu  : 

Henri-François-Ëdgard  Picot  de  Vauloçë,  né  le  S8  septem- 
bre 1845. 

Tome  HDiTiéME. 

Art.  o£  MoiiTAULT,  p.  5.  La  charte  de  concession 
en  faveur  de  Tabba^fe  d'Eauze  est  de  Tan  1089,  et 
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non  pas  de  t039.  Uncians  de  Montault  qui  y  inter- 
vint deysiit  être  Fun  des  petits-fils  d'Odôh  J*'. 

^  TOMR  NEUVIEME.    , 

Revue  des  salles  des  Croisades,  grande  salle,  p.  9. 
Avant  la  note  sur  Macé  des  Lyons  il  faut  placer  celle 
qui  suit  : 

Florent  de  Yarbnnes,  amiral  de  France  ;  de  gueu- 
les, à  la  croix  (Tor. 

La  famille  de  Florent  de  Yarennes  tirait  son  nom 
de  la  terre  de  Varennes,  située  à  2  lieues  d'Albert,  ' 
en  Picardie,  En  1254,  Florent  de  Varennes,  chtiva- 
lier,  fit  une  donation  à  Tabbaye  de  Longpont,  et  en 
scella  la  cbarte  de  son  sceau  représentant  une  fasce 
(voir  àla  Bibliothèque  nationale  la  copie  du  Cartulaire 
de  Longpont^  fol.  122).  Au  mois  de  décembre  1274, 
Florent  de  Varennes,  chevalier,  seigneur  de  Force- 
ville  (1)  et  Jean  de  Varennes,  écuyer,  son  fils  aîné, 
firent  don  de  140  livres  à  l'abbaye  d'Orcamp  pour 
constituer  10  livres  de  rente  au  profit  des  moines  et 
convers.  Us  en  scellèrent  Tacte  de  leurs  sceaux.  Celui 
•de  Florent  n'existe  plus;  mais  celui  de  son  fils  repré- 
sente une  fasx^e^  et  pour  brisure  une  merlette  au  l** 
canton,  (Copie  du  Cartul*  dOrcamp^  fol.  184). 

D'après  ces  monuments  contemporains,  il  est  évi- 
dent qu'on  a  pris  pour  les  arines  propres  de  Florent 
de  Varennes,  la  croix  dont  il  pavoisait  ses  vaisseaux 
coinme  amiral  de  la  flotte  qui  transporta  saint  Louis 
et  son  armée  à  Tunis  pour  la  croisade  de  1 270.  Cette 
erreur,  propagée  ipSLvV Histoire  des  Grands  Officiers 
de  la  Couronne^  a  induit  Gastelier  de  la  Tour  à  attri* 
biier  à  la  maison  de  Varagnes  {de  Varanas)^  m,arquis 
de  Gardouch  et  de  Belestat,  en  Languedoc  portant  : 
<for ,  à  la  croix  de  sable  y  ce  Florent  de  Varennes, 
dont  Joinville  loue  la  science  militaire  et  l'intrépidité. 

P.  10,  lige  t7.  Écu  dUor^  lisez  :  ëcu  dazat. 
(4)  Foroeville  est  a  uoe  demi -lieue  de  Varennes, 
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Art.  DE  BRiBTD'AsPBBMOifT,  page  19.  Thierri  de 
Briey,  mariéVVers  1070,  ayec  Hadviseï  fille  et  faéri* 
tièfe  deGobert  III,  seigneur  d'Âspremont,  cheYa- 
lier,  avoué  de  Metz,  ajoutez  :  et  de  Hadvise  de 
Joigny,  61le  de  Geoffroi  IV,  comte  de  Joigny,  suivant 
Alberic  de  Trois-Fontaines.  {Art  de  vérifier  les  da- 
tes^ édition  in-'Ss  1818,  t.  XI,  p.  305). 

Art.  CounoRNEL,  Nobiliaire  d Artois,  p.  14  et  15. 
La  Chenaye  des  Bois,  t.  V,  p.  234  de  son  diction- 
naire in-4o,  dit  que  la  fiamille  Gouronnel  descendait 
de  Charles  Couronne/^  seigneur  de  Mêmes,  vivant  en 
1443,  bisaïeul  de  Florent  Gouronnel,  vivant  vers 
1560  (t.  IX,  p.  371).  On  trouve  dans  le  même  temps 
un  Florent  Couronnel ,  procureur  du  roi  à  Bethune^ 
lequel  fut  nommé  exécuteur  du  testament  d'Isabeau 
de  Noyelles,  veuve  de  François  de  Nedonchel,  en 
date  du  7  août  1557. 

Même  Nobiliaire  dArioisy  p.  4Ç,  ligne  12,  23  jan- 
vier 1339,  lisez  :  23  janvier  1439. 

Tome  dixième. 

Art.  DE  Sarcus.  Un  compulsoire  de  la  précieuse* 
collection  recueillie  par  D.  Grenier,  religieux  béné- 
dictin, historiographe  de  Picardie,  et  conservée  k  la 
Bibliothèque  nationale,  du  cartulaire  de  Pabbaye  de 
Beaupré,  ordre  de  Gtteaux,  et  du  registre  dee  faom* 
mages  du  comté  de  Qermont  en  Beauvaisis,  du 
XIV®  siècle,  a  procuré  la  découverte  de  plusieurs 
titres  anciens  sur  la  maison  de  Sarcus.  Nous  allons 
en  donner  un  extrait  d'après  Tordre  des  degrés  aux- 
quels  ils  se  rapportent. 

L  Geoffroi  de  Sàbccjs  ,  I^  du  nom.  Il  faut  ajouter 
à  son  article  p.  1 1  de  la  généalogie  : 

Kn  1172,  Geoffroi  de  Sarcus  fut  témoin  avec.&e» 
naud  de  Saint-Paul,  Pierre  de  Hodenc,  etc.,  à  une 
charte  de  Guillaume,  vidame  de  Gerberoy,  paria- 
quelle  ce  dernier,  de  concert  avec  sa  femme  Mabilie 
et  son  fils  Guillaume,  donna  aux  religieux  de  Beau- 


Digifized  by 


Google 


ADDITIONS    ET   CORKECTIOllS.  1  i 

pré  un  droit  de  pâturage  dans  la  forêt  de  Bray  [Ai- 
chiites  de  t abbaye  de  Beaupré ,  boîte  Lotâhes  , 
pièce  IF;  D.  Grenier^  30'  paquet^  h"  2)  Dans  le  même 
paquet  se  trouve  un  échange  fait  en  1 176,  entre  Si- 
mon de  Beauvais,  chevalier,  et  lé  prieur  de  Sénar- 
pont.  Parmi  les  choses  cédées  par  Simon  se  trouvaient 
des  dîmes  à  Ursioms  Mesnil,  et  qui  dépendaient  par- 
tie du  fief  de  Hugues  d'Oiry,  partie  du  fief  de  Geof- 
firoi  de  Sarchuz.  A  la  demande  de  Simon  de  Reauvais, 
Geoffroi  de  Sarcus  donna  son  approbation  à  cet 
échange,  du, consentement  de  sa  femme  Elisabeth^ 
et  de  leurs  enfants  ci-après  nommés,  en  présence  de 
Gautier,  doyen  de  Sarnoy  et  de  Willard,  prêtre  de 
Sarcus.  (  Archives  de  Saint^Lucien  de  Beauuais , 
layette  Sbwarposit,  coteD).  Enfants  de  Geoffix>i  I*'  de 
Sarcus  : 

I*  Gui,  mort' sans  enfants  ; 

9*  Pierre,  I«*  du  nom,  qui  a  continué  la  postérité; 

8<*  Hugues; 

*•  Geoffroi; 

8«  Elisabeth; 

6o  Agnès: 

Diaprés  D.  Grenier  nous  avions  cité  comme  fils  de 
Geoffroy  Guillaume  de  Sarcus^  chevalier  vivant  en 
1190*  Il  appartenait  à  une  branche  cadette  de  cette 
maison.  *    ^ 

III.  Pierre  de  Sarcus,  II®  du  nom,  chevalier,  p,  12. 
Il  y  a  dans  D.'  Grenier  deux  copies  de  la  charte  de 
fondation  de  la  chapellenie  du  vieux  Sarcus  par 
Pierre  II  de  Sarcus,  chevalier.  La  première,  oui  pa- 
rait plus  exacte  pour  les  noms  des  lieux,  est  aans  le 
26*  paquet,  n*  2.  La  seconde  est  dans  le  28'  paquet, 
n*  2). 

P.  13.  M.  Simon,  conseiller  au  présidial  de  Beau- 
vais,  dans  son  Nobiliaire  de  veriUy  faisant  suite  à  son 
Supplément  à  Thistoîre du  Beauçaisis^  P*  ^I»  rappelle 
que  Pierre  de  Sarcus  accompagna  Philippe  de  Dreux 
evêque  de  Beauvais,  à  la  croisade  contre  les  Albigeois, 
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ce  qui  sf  rapporte  à  Tan  1209.  Il  était  de  retour  de 
cette  expédition  en  1212.  Mais  cette  guerre  s^écant 
prolongée,  Pierre,  seigneur  de  Sarcus,  fit  partie 
d'un  nouveau  renfort  de  croisés  qui  allèrent  rejoindre 
Simon  de  Montfôrt.  Au  moment  de  partir,  Petrus 
dominus  de  Sarquiez,  iter  ad  Albigenses  atripiens^ 
par  charte  du  mois  d'avril  1214  (i^.  5t.)  fit  don  en 
aumône  perpétuelle  à  Véglise  de  Beaupré,  d'un  muid 
de  froment  à  la  mesure  de  Gerberoy,  à  prendre  an  - 
nuellement  sur  sa  grange  de  Sunjuiez.  Renaud  et 
Ifaibaiid  de  Sarcus,  fils  dePierre,  donnèrent  leur 
consentement  à  cette  donation,  faite  en  présence  de 
vénérable  homme  Hugues,  chanoine  de  l'église  de 
Reims,  frère  du  donateur.  I^es  chevaliers  qui  suivent 
furent  tt^moins  de  cette  charte^  savoir  :  Baudouin  de 
Coquerel,  Gautier  de  Bretencourt,  Robert,  vicomte 
de  Poix,  Aimeri  de  Saint-Paul,  Gautier  de  Fontai- 
nes, etc.  {Archivées  de  T abbaye  de  Beaupré^  boite 
Saugus,  pièce  IJ[;  D,  Grenier^  paquet  28*,  liasse  2*). 

*  IV.  Renaud  db  Sarcus,  I*'  du  nom,  p.  1 4.  Il  est  nom- 
mé Renaud  de  Sarquux  dans  une  charte  du  mois  d'oc- 
tobre 1241 ,  par  laquelle  Pétronille,  épouse  d'Eudes 
de  Limermont,  chevalier,  et  Aelide,  femme  de  Pierre 
de  Monsures,  chevalier,  firent  donation  à  l'abbave  de 
Beaupré  de  biens  confrontant  aux  siens,  ladite  charte 
passée  soqs  le  sceau  de  la  cour  du  doyen  de  Beauvaîs. 
(  Cartukiire  de  Beaupré ^^  fol.  LXVI  çersai).  Au  fol. 
LX¥II,  verso  ^  se  trouve  la  charte  d'une  concession 
faite  à  l'abbaye  de  Beaupré,  au  mois  d'août  Î250,  par 
Renaud  I*>^de  Sarcus  et  Pierre,  son  fils,  qui  suit  (Voir 
aussi  D.  Grenier  30*  paquet^  n^  4*,  carton  D). 

V.  Pierre  DE  Sarcus,  m*  du  nom,p.  15. Par  charte  du 
mois  d'avril  1258,  ledit  Pierre,  qusdifié  chevalier,  sei- 

t[neur  de  SarcuZy  confirma  aux  religieux  de  Beaupré 
es  dons  que  leur  avaient  feits,  sa  voir,  Pierre  deSarcuZj 
chevalier,  son  aïeul,  de  deux  muids  de  froment  de 
rente,  dame  Eustachie,  sa  fetnme,  un  demi-muid,  et 
Renaud  de  Sarcus  chevalier,  son  père^  un  demi-muid; 
ces  trois  muids  de  froment  à  prendre  annuellement  à 
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la  Toussaint  sur  sa  grange  de  Sarcùz  (  Archwes  de 
•  Fabbaye de  Beaupréj  boite  Skt^ovs^  pièce  J^L^^  D.  Gre^ 
nier,  SO' paquet,  ji**4).Par  lettres  du  mois  d  août  i  26 1 , 
scellées  du  sceau  de  Pierre,  seigneur  de  Sarcus,  che*- 
valièr,  ce  seigneuf,  conjointement  avec  FtandrinCy 
son  épouse,  et  Benaud  leur  filsatné,  approuvèrent  la 
vente  feite  à  Tàbbaye  de  Beaupré  d'une  maison  située 
dans  la  ville  de  Sarcus.  {Cartulaire  de  Beaupré^ 
fol.  LXU,  verso^  etLXlIl).  Aux  fol.  LXXUI,  "versoy 
et  Ti\»XlV,  rectOj  du  même  cartulaire,  on  trouve  une 
charte  du  mois  d'août  1263,  par  laquelle  Flandrine, 
autorisée  du  seigneur  Pierre  de  Sarcus ,  chevalier , 
son  mari,  confirma*  aux  religieux  dé  Beaupré  la  vente 
d'une  maison  que  leur  avait  faite  Herberi  le  Tour- 
neur, et  Aelis,  ^a  femme,  vassaux  de  la  dame  de  Sar« 
eus.  De  Pierre  III  et  de  Flandrine  étaient  issus  deux 
«Is  : 

i^  Renaud,  sire  de  Sarcus,  écnjex.  Les  religieux  de  Beaupré 
avaient  à  Sarcus  une  maison  dépendante  de  leur  ïhonâs- 
tére  et  yraisemblablement  concédée  par  les  seigneurs  de 
Sarcus.  Des  bornes-limites  avaient  été  placées  ancienne- 
ment pour  indiquer  .les  bien»  que  ces  religieux,  y"  possé- 
\daient  en  main-morte.  Pierre,  sire  de  Sarcus,  les  avait 
confirmés  dans  cette  possession.  Renaud,  son  fils,  pour  le 
repos  de  son  âme  et  de  celles  de  ses  ancêtres  {ancbissears), 
les  maintint  dans  les  mêmes  droits,  et  déclara,  par  lettres 
du  mois  de  juin  1 S78 ,  scellées  de  son  sceau,  que  ces  religieux 
tiendraient  avec  toute  la  franchise  que  ses  pères  leur  avaient 
accordée ,  leur  maison  de  Sarcus,  avec  le  pourpris  et  les 
courtil  et  cour,  ainsi  que  les  biens  qu'ils  y  possédaient  par 
achats  ou  par  dons,  tels  qu'ils  sont  limités  par  les  bornes 
.  mises  avant  son  père  ou  placées  par  son  avis,  et  ce,  moyen- 
nant VIII  deniers  de  reconiiaissaxice  payables  chaq^e 
année  le  jour  de  Noël  à  lui  et  à  ses  héritiers.  [Cartulaire 
de  f  abbaye  de  Beaupré,  fol.LXXY)  ; 

i«  Pierre,  IV«  du  nom,  qui  a  continué  la  postérité  (VI«  degré). 

Additions  aux  pages  22  et  23. 
-  VIII.  Pierre  de  Sjlrctjs,  VP  du  nom,  seigneur  de 
Sarcus,  de  Fricamps  et  de  Bergicourt,  est  nommé 
dans  les  hommages  et  dénombrements  rendus  vers 
1 378  àLouis  II,  duc  de  Bourbon,  comte  de  Germout, 
pOur  la  châtellenîe  de  Bulles,  comme  tenant  en  fief 
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de  messire  Pierre  de  Millvt  chevalier,  seigneur  de 
Moismonty  et  en  arrière-éef  de  la  cbâteUenie  de 
Milljy  mouvante  de  Bulles,  fion  manoir  de  Sarcuz 
avec  les  biens  en  dépendants,  le  moulin  de  Sarcnz, 
100  masures  en  la  ville  de  Sarcuz  et  les  biens  qu^il 
possédait  à  Sarnoy,  Sarcuz,  Barons  et  au  terroir  de 
Menancourt,  avec  toute  justice  et  seigneurie.  (i{â^i'5«- 
tre  des  hommages  du  comté  de  Clermont,  copie  in-lbl, 
àlaBibliothèque  nationale,  fol.  240,  241,  242,288). 
A.  la  mATge  de  ces  hommages  le  roi  d  armes  du  duc 
de  Bourbon  a  peint  d'après  f^on  provincial  les  armes 
des  ttassaux.  Celles  da  seigneur  de  Sarcus  sont  ;  de 
gw^files,  au  sautoir  d'argent^  cantonné  de  À  merleties 
dn,méme.{\).  L'écu  est  posé  sur  une  bannière,  signe 
réservé  dans  ce  registre  aux  seigneujrs  bannerets.  • 
Vassaux:  du  seigneur  de  Sarcus  : 

Jean  de  la  Cour^  pour  la  mairie  de  la  ville  de  Sar- 
cus. 11  portait  :  de  gueules^  à  3  clefs  antiques  d  argent. 

Lyonnel  de  Sorèly  pour  un  fief  à  Soremesnil,  mou- 
vant de  Sar€us.  Il  portait  :  de  gueules^  à  2  lions  léo- 
pardes  d^ argent]  à  la  cûtice  d'azur^,  brochante  sur  le 
tout. 

Damoiseiie  Jeanne  de  ^acÂieii,  pour  un  fief  à  Des* 
senrmesnil,  mouvant  de  Sarcus.  Elle  portait  :  Fascé 
d  hermine  et  de  sinople  ;  une  cotice  de  gueule*  sur  le 
tout. 

Andrieu  CaiZ/^ur,pour  des  biens  joignant  à  la  ville 
de  Sarcus,  et  une  masure  dans  ce  lieu  :  coupé  dor  et 
dargenty  à  3  merleties  de  sable ,  bien  ordonnées. 

A  la  page  317  du  même  registre  (hommage  de  la 
châtelleqie  de  Conty  en  1378),  on  Ut  que  messire 


(l)  Un  autre  Pierre  de  Sarcns,  puîoë  de  cette  maison,  men- 
tionne, en  4S78,  dans  rhonunage  de  la  châtellenie  de  Contj, 
comme  tenant  à  Fresnemontier  un  fief  qui  avait  appartenu  à  Gué» 
rard  de  Sourdon,  portait  pour  brisure  une  (étoile  de  sahle  sur  le 
sauDoin  (Fol.  SI  4  du  Regutre  des  howtmagtt  du  comté  de  Cier- 
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PieiTe,  seigneur  de  Sarcuz,  deFriscampE  et  de  Ber- 
gicourt,  chevalier,  tenait  delà  chàteileme  de  Gonty^ 
son  marïoir  de  Bergicourt,  le  quart  de  l^i  fente  du 
terroir  de  la  ville;  etc.,  eu  tooie  justice  et  seigneurie 
(son  écy. placé  vw  une  baifniàrey  com^ne^à  la  p.  240). 

*  Vassaux  du  seig^neur  deSarcus  à  Bergtcodrt  :  • 

Jean  le  Ooq^  pour  son  matioir  appelé  le  Hamel. 
Il  portait  :  cFor^  au  coq  de  sable^  crête  et  barbé  de 
gueules.  \ 

Jeau'dti  Sauçho/j  pour  un  fiéf  ^  Bergicowt.  :  4'^/^ 
gent^  au  sautoir  dç  sajhle^  chargé  aie  5  élojUes  d'or. 

Fol.  329  du  même  registre.  Le  seigneur  de  Sarcûi 
tenait  à  Rost  un  fief  fnqvivant  de  Renaud  d'Estréq^  et 
en  arrière  de  la  châtetlenie  de  Conty.  Guërart  de  * 
Rosty  vassal  du  seigneur  de  Sarcus  pour  deux  fiefs 
situés  à  Rost'^  pùiftait\dê  subie  à  3  rocs  (Féchi^er 
d'or. 

S"        ..    ,^ 

p.  73  de  la  généalogie.  AprèsThéodebert  deSar^ 
eus,  vivant  en  11 07,  on  peut  ajouter  comme  apparte- 
nant aux  Sarcus  de  Plandife  :  .   \ 

Gerbod  de  Sarcus,  témoin  avec  Hugues^  corote^de 
.  Saint-Pol,  Robert  de  Béthune,  Roger,  çhâtelsiin  de 
Lille,  Evrard,  châtelain  d'Aire,  Adam  dp  Foripèz^Ile, 
Arnpûl  d'Ardres,  à  une  charte  de  Fan  1113,  par  la- 
quelle Baudouin  VII  (à  la  Hache),  comte  de  Flandre, 
ratifia  une  donation  faite  à  Fahbaye  de  Samer  par 
Sustacbç  le  Jeune,  cooite  de  Boulogne  (CÂAririer 
de  Samer^  boîte  cotée  fû  1-20;  Z)*  Grenier ^  26®  pa-^ 
qwHif  /i*  3»  Pigaroib)»      r,    ;  . 

P.  75,  peut-être  le  titre  existak-il  seulement  pqur 
la  pps$e$$iqn.  indivise,  /ï^ejs  v  peut-être  le  litige  exis- 
tait-il seulement,  etc. 

Au  témoignage  des  historiens  sur  rancienneté  de 
la  maison  de  Sarcus,  il  faut  ajouter  celui  de  M.  Bi- 
gnon,  intendant  en  Picardie.  Dans  son  mémoire  sur 
cette  généralité,  dressé  en  1698,  par  ordre  du  roi, 
pour  1  instruction  de  M.  le  duc  de  Bourgogne,  et  au 
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chapitre  des  terres  seigneuriales  et  des  familles,  cet 
intendant  s'exprime  a^nsi  :  «  db  Sarcus,  ancienne 
«  maison  qui  a  plus  de  six  cents  ans  de  noblesse.  » 
{D.  ùrenierf  H»  paquet^  portefeuille  4,  p.  208.) 

P.  81,  ligne  3  de  larticle  D,  au  lieu  de  :  dont  le 
nom  doit  être  ajouté  à  cèut  d'A.m|>roise  II,  lise:ifi 
dont  le  nom  doit  être  ajouté  à  ceux  des  ^fents  d'Am- 
broiselL 

Tome  ouzieub. 

Art.  Carpbntikr,  p.  24.  Fi»ançoise-Ch'arl5tte-Féli- 
ciç  Carpentier  de  Chàrigy  est  décidée  à  Nevers  le 
29  septembre  1847. 

Art.  GuàRiuER)  p.  24,  ligne  14,.BâiTaud,  lisez  ^ 
Bârroud.  . 

Art.  GoumER,  p.  6,  ligne  1.3,  au  lieu  de  :  fille  de 
Pierre  d'ËscalleSy  chambellan 'du  roi^  lisez:,  fille  de 
Richard  d'Escalles,  seigneur  d'Argentelles,  chambel- 
lan du  roi. 

P.  1 9,  ligne  8,  après  ces  mots  •*  Pierre-Claude-Marie 
Lowfet  cCHerponcey-y  ajoutez  :  garde  du  corps  du  roi, 
compagnie  de  Gramont. 

'  P.  22,  degré  de  Gharles-Raimond  Gouhier,  vi- 
comte de  Petiteville.  U  a  deux  enfents  de  §oix  ma- 
riage avec  Henriette  Berthilde  Hue  de  Carpiqobt  de 
Grosmesnil,  savoir  : 

40  Chajrles-Gdillaame-Robert  Goufiier  de  PetiteviHe,  ne  au 
château  de  BretteYille  le  $  nui  4847; 

S»  Jeanne  Gouhier  de  Pe^iterille,  née  :bu  château  de  Petîle- 
TÎlle  le  II  juillet  I84S. 

Art.  DB  LA  TcLLÀTB,  pdge  10)  ligné  première.  L'^ur- 
ticle  B  doit  être  rétabli  ainsi  :    - 

'  B.  Reûée  de  la  Tullaye,  mariée  avec  Gab'rîel  de  Bouyam^ 

seigneur  du  Bois  de  la  Roche. 
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Bourgoing,  art.  Carpentier,  90. 
de  Bourgouin  ,  art.  de  Gaudechart , 

55. 
Bourguignon,  Nob.  de  la  Rochelle,  9. 
Bourke,  art.  Mac  Sheehr,  7. 
de  Bournelf  art.  de  Hinnisdal,  95,  98. 
de  Bourrassol,  art.  de  Lary  de  la  Tour, 


Bouschon,  art.  Charrier,  8. 

de  Boussenac,  art.  de  Lordat,  4  4. 

de  Bousset,  art.  Charrier,  4  9. 

de  Boutheuil,  art.  de  Trimond,  4  7. 

Bouthillier,  art.  Testu  de  Balincourt, 

9. 
BouUn,  art.  Testu  de  Balincourt ,  S8. 
de  Bouyans,  additions,  4  6. 
Boiu^art,  art.  de  Trimond,  95. 
Boux,  art.  de  GomuUer,  55. 
de  Bouzenton,art.  Caipentier,  4 9, 1 4  • 
du  Bouxet ,  art.  de  Laiy  de  la  Tour , 

5,  6. 
Boynet,  art.  Gouijault,  7,4  7. 
de  Brabant,  art.  de  Hinntsdal,  56. 
de  Bras  de  Fer^  art.  Gouhier,  95. 
de  Brassac,  art.  de  Lordat,  4. 
Brechts,  art.  de  Hinnisdal,  46. 
de  BrefeillaCt  art.  de  la  Moussaye,  9o. 
deBrehan,  art.  delà  Moussaye,  8,  94, 

94. 
le  Bret,  art.  Testu  de  Balincourt,  59. 
de  BretajRie,  art.  Carpentier,  45;  art. 
de  Comulier,  9;  art.  de  la  Mous- 
saye, 9. 
de  Bretencourt,  additions,  4  9. 
de  Breteuil,  art.  de  Gaudechart,  4o. 
le  Breton ,  art.  de  Coraette  ,  8 1  art. 
Gouhier,  7:  Nob.  de  la  Rochelle,  9. 
de  la  Bretonnene,  Nob.  de  la  Rochelle, 

95. 
du  Breuil ,  art.  Gouhier ,  10  ;  art. 
Gouijault,  46;  Nob.  deURodielle, 
9. 
de  Briey  d'Aspremont,  additions,  4o. 
de  Brilhac,  art.  Gouijault,  4  9. 
de  Brison,  art.  de  Trimond,  4  4. 
Brisse,  art.  Carpentier ,  44. 
Brisson,  art.  Carpentier,  18. 
de  Broc,  art.  Testu  de  Balincourt,  5o. 
Bro^,  art.  Charrier,  4. 
de  Broon,  additions ,  6* 
Brassard  y  art.  de  Comulier,  56;  art. 

Gouhier,  54. 
Brossaud  de  Juigné ,  art.  de  Trimond , 

94. 
de  Brosses,  art.  Charrier,  45. 
Brosset,  art.  Ch)uhier,  55. 
de  Brouilhac,  art.  Gourjault,  4  7. 
de  la  Brousse,  Nob.  de  la  Rochelle,  9. 
de  ^royart,  art.  Carpentier,  44. 
Bruant  de  Monceau,  art.  Carpentier,  1 0. 
de  Brac,  art.  Testu  de  Balincourt,  45, 

9S. 
Brulart  de  Sillery,  art.  Charrier,    4 . 
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le  Bramand,  art.  de  Cornette,  44. 
de  Brumaod,  Nob.  de  la  Rochelle,  9, 
le  Brun,  art.  de  Gaudechart,  18. 
de  Brunet,  art.  de  Lordat,  So» 
de  Brunineck,  art.  de  Hînnisdal,  14. 
de  Branswick,  Mob.de  la  Rochelle,  44. 
de  Brjrasy  art.  de  Hînnisdal,  Se. 
de  Brje  de  la  Ju^ére ,  art.  de  Gomu- 

lier,  4. 
de  Bruyères,  art.  de  Lordat,  34. 
des  BuaUy  art.  Gouhier,  7,  8,  IS. 
de  Bach,  art.  de  Lordat,  8. 
Bndan,  art.  Gouijault,  SO. 
de  BuffeTent,  art.  de  Gaudechart,18. 


Buisson  deVianny ,  art.  de  Cornette,  1 6 . 
de  Buor,  art.  de  Comulier,  ao. 
Bureau  ,  art.  de  Comulier,  8 S  ;  Nob. 

de  la  Rochelle,  4  0. 
de  Burette,  Nob.  de  la  Rochelle,  4  0. 
de  Burghf  art.  MacSheehy,  6,  7. 
de  Bus 9  art.  de  Trimond,  4  5,  4  0. 
de  la  Bussière,  art.  Carpentier,  SS. 
du  Busson,  Nob.  de  la  Rochelle,  4o. 
de  Bussut  art.  de  Gaudechart,  aO. 
de  Bussy,  art.  Testu  de  BàUncourt,  5, 

55. 
BtOel  de  SainU-FUle,  art.  Gourjault, 

20. 


de  Gadaren.  art.  de  la  Tullaye,  4a. 
Cailleur,  additions,  44. 
de  Calais  y  Nob.  de  la  Rochelle,  4o 
de  Calmeïs,  art.  de  Lordat,  4  ;  art.  de 

Montant,  8. 
«{ed/me^m/,  art. Gouhier,  45,  47,27. 
de  Galonné,  art.  de  Gaudechart,  40. 
de  Calvisson,  art.  de  Hinnisdal,  4  8. 
de  Gamarena,  art.  de  Hinnisdal,  56. 
Camus  de  RiTerie,  art.  Charrier,  48. 
de  Gante,^  art.  de  Lordat,  4,  aa. 
de  Gantiers,  art.  de  Gaudechart,  4  7. 
Garaccioli,  art.  Carpentier,  44. 
de  Cardaillao-Donzon ,  art.  de  Mon- 

taut,  7, 
de  Carné,  art.  de  Comulier,  4. 
de  Carnin-lÀUersy  art.  de  Hinnisdal, 

aa,  as. 
Carpentier,  additions,  46. 
de  Carpendriy  art.  Gouhier,  4  8. 
de  Cassagne,  art.  de  Lary  de  la  Tour,  4  4 , 
Cassard,  art.  de  Comulier,  57. 
de  Cassières,  art.  de  Cornette,  6. 
de  Gaslelbon,  art.  de  Lordat,  a,  6, 47, 
de  Castellane,  art.  de  Trimond,  a.  6. 
de  Castello,  art.  Gourjault,  40;  Nob. 

de  la  Rochelle,  4a. 
de  Castelnan,  art  de  Lordat,  58^  Nob, 

de  la  Rochelle,  36. 
de  Gastelpers,  art.  de  Lordat,  ao,  80. 
de  Casteras ,  art.  de  Lary  de  la  Tour, 

44;  art.  de  Lordat,  56;  art.  de 

Montant,  4. 
de  CastUlotiy  art.  de  Trimond,  4  4 . 
de  Gatheu,  art.  de  Gaudechart,  sa. 
de  Cathins,  art.  de  Lordat,  sa. 
deCaulaineourtyNob.  delaRochelle,  \  0. 
de  Caumont,  art.  de  Lordat,  4  6, 


de  Caumontf  la-Force  y  art.  de  Lordat, 

40. 

de  Gaussou,  art.  de  Lordat,  ao. 

de  GauYÎlle,  art.  de  Gaudechart,  50. 

de  Cayailhes,  art.  Carpentier,  85. 

de  Gayasse,  art.  Charrier,  as. 

de  Gay,  additions,  8. 

de  Ceberet,  art.  de  Hinnisdal,  a 6. 

de  la  Celle,  art.  Gourjault,  a. 

de  Cellery,  art.  de  Montant,  8. 

de  Cenasme,  art.  de  Gaudechart,  24. 

Censier,  art.  de  la  Tullaye,  6. 

de  Centmars,  art.  Carpentier,  S. 

le  Cercler,  art.  de  la  Tullaye,  4  8. 

de  Ceris,  Nob.  de  la  Rochelle,  4  o. 

de  Certaines,  art.  Testu  de  Balincourt, 

54. 
Chabot,  art.  Gourjault,  7. 
Chaïs,  art.  de  Trimond,  4  5. 
de  Ghalmoux,  art.  Carpentier,  48. 
de  Ghalyet,  art.  de  Lordat,  35. 
Chamhon^  art.  Charrier,  7. 
de  la  Chambre,  art.  Gourjault,  4  8. 
de  Champagne ,  art.  de  la  Moussaye, 

4  6. 
de  Champagne,  art.  de  la  Tullaye,  46. 
Champion ,  art.  de  Comulier,  7. 
de  Ghampreux  d'Altenbourg ,  art.  de 

Montant,  4. 
de  Champs,  art.  Carpentier,  4  8. 
de  Chantemerle^  art.  de  Gaudechart, 

8,  44. 
le  Chanteur j  art.  Gouhier,  88. 
de  la  Chapelle^  art.  Gouhier,  8. 
de  la  Chapelle  de  la  Roche-Grifiart, 

art.  de  Comulier,  7. 
ChappuSy  art.  Charrier,  9. 
Gharbonneau,  art.  de  Comulier,  4  8. 
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Chardon,  art.  Charrier,  4o. 
de  Charensat,  art.  Charrier,  5» 
de  Charmond,  art.  Testu  de  Balin- 
court,  36. 


Chevallier  des  Easarts,  art.  €K>uijaaUy 

I». 
de  CherremoDt,  art.  de  Gaudechart , 

9,  18. 


de  Charon^  Nob.  delà  Rochelle,  4o.    Chevreal,  Nob.  de  la  Rochelle,  Il 


Charrette,  art.  de  Comulier,  0,  5S 

Charrier,  additions,  16. 

le  Charron,  art.  de  la  Tullaye,  7. 

de  Charry,  art.  Carpentier,  1 7. 

de  Chasseigne ,  art.  Carpentier,  16. 

deChastafiet^ATt,  deLarjde  la  Tour,  6. 

Chasteigner,  art.  Gourjault,  6. 

du  Chastâl,  art.  Carpentier,  I  o  ;  art. 
de  )a  Moussaye,  15, 14. 

du  ChasuUiery  art.  de  la  Moussaye , 
I S  ;  art,  de  la  Tullaye,  5. 

de  Chastillon,  art.  Carpentier,  10;  art. 
de  Gaudechart,  8,  0. 

de  Chateaubriand,  art.  de  la  Mous- 
saye, 15. 

de  Chateauneuf,  art.  de  Trimond,  4, 

de  Châteauverdon,  art.  de  Lordat,  1 1 , 

de  ChâteauTillaîn,  art.  de  Hinnisdal,  as 

de  Châtillon,  art.  Testa  de  Balincoort, 
lo. 

Chauderon,  art.  Charrier,  6, 

Chaudon,  art.  Charrier,  6. 

de  Chaumejan ,  art.  Testa  de  Balin- 
court,  54. 

de  Chaumonty  art.  de  Oaudechart,  8^ 
17,  S9, 

de  la  Chaussée  d'En ,  art.  de  Gaude- 
chart, 8,  37. 

de  Chaussegros ,  art.  de  Trimond,  4  6. 

de  ChaoTelin,  art.  Testa  de  Balincoart, 
38. 

de  ChayagnaCf  art,  de  Hinnisdal  ,18. 

de  ChazM,  art.  Carpentier,  34. 

de  Chazot,  art.  Gouhîer,  55. 

du  Chemin,  art.  Gouhier,  16. 

de  Chennevières,  art.  Testa  de  Balin- 
coort, 51. 

Chérest,  art.  de  Cornette,  4. 

Chérot,  art.  de  Cornette,  5,6 

de  Chéry ,  art.  Carpentier,  4  ;  art.  de 
la  Moussaye,  39. 

de  la  Chesnaye,art.  de  Gandechait,  56 

da  Chesne  de  Beaamsaioir,  art.de  Cor- 
nette, 19. 

Chevalier f  Nob.  delà  Rochelle,  4  4. 

de  laChevallerie,&Tt,  de  Trimond,  34. 

CheyaUierd'Availles,  art.  Gourjaalt, 
44. 

Chevallier  de  in  Co/ndardière ,  art. 
Goaijaalt,  19. 


de  Chièvres,  Nob.  de  la  Rochelle,  4  4 . 
de  Chillau.  art.  de  Comutier,  50. 
Ckolier  de  Cibeins^  art.  Charrier,  34. 
Cbotard,  art.  de  Cornulier,  57. 
de  la  Choae^  art.  de  la  Moassaye,  25, 

36,  54. 
Choul,  art.  Gouhier,  56. 
de  Choursesy  art.  de  Lordat,  52. 
C hrestien, ATt.  MacSheehy,  II. 
Cicinella ,  art.  Carpentier,  II. 
Cicredi,  art  de  Lordat,  34 . 
Civadier,  Nob.  de  la  Rochelle,  4  4 . 
du  Ckdier,  Nob.  de  la  Rochelle,  4 1 . 
Qaret,  art.  de  Cornette,  30. 
Clarke,  art.  de  Cornette,  9. 
de  Clary,  art.  de  Gaudechart,  4  2,  15. 
Clauson,  art.  de  Cornette,  4. 
Qaazel,  art.  de  Cornette,  44 ,  43. 
Claveurier,  Nob.  de  la  Rochelle,  44. 
deOëmenceaa,Noh. delà  Rochelle,  4  4 . 
de  Clément,  art.  de  Gaudechart,  55. 
le  Clerc  de  la  ProToterie,  art.  de  Gau- 
dechart, 55. 
Clërembauit,  art.  Testa  de  Balincoart, 

50. 
de  Clermont,  art.  de  Gaudechart,  S. 
de  Clisson,  additions,  7. 
du  CloSf  art.  Gouhier,  50. 
de  Gouet,  art.  de  Gaudechart,  i%. 
Cochon  de  Maurepas,  art.  de  Cormi- 

lier,  4  8. 
Coeffier,  art.  Charrier,  7. 
le  Coefirel,  art.  Gouhîer,  86. 
de  Coetivy,  art.  de  la  Moussaye,  4o. 
de  Çoëtlogon ,  art.  de  Comcdier,  4«  ; 

art.  delà  Moussaye,  43. 
de  Coëtquen,  art.  de  la  Tallave,  5. 
Cœwet  de  Nesle ,  art.  Testa  oe  B^in- 

coart,  4  5,33. 
des  Cognets,  art.  de  la  Moussaye,  37. 
Colbert,  art,  de  Lordat,  58. 
Collas  de  rÉperonnière ,  art.  de  Cor- 

naliet,  5«. 
Gdlesson,  art.  Carpentier  ,  39. 
Collin,  art.  Testu  de  BaUnoourt ,  55. 
de  Colnet,  art.  de  la  Moassaye,  53. 
de  Colombier,  additions,  8. 
Colonna,  art.  Testu  de  Balincoart,  44. 
de  Colonne,  art.  de  Lary  de  laTovr,  S. 
de  Oômûiik,  art.  deComoKer,  8, 6, 9#. 
de  Combaud,  art.  de  GaiideclMrt,  59. 
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des  Combes^  art.  Charrier,  18. 

de  Combettes'Caumont ,  art.  de  Mon- 

taut,  9. 
de  Commenan ,  art.  de  la  Moussaye , 

la. 
de  CommineSf  art.  Carpentier,  4. 
de  Comminges  ,  art.  de  Lordat,  4,  7, 

49,  95. 
de  Cempaingf  Nob.  de  la  Rochelle, 

II. 
le  Çompasseur,  art.  de  Cornette,  8 . 
Compère,  art.  Charrier,  8. 
le  Comte,  art.  Testu  de  Balincourt,  33  j 

Nob.  de  la  Rochelle,  tl. 
de  Concoret,  art.  de  Coruulier,  8. 
de  Connidon,  Nob.  de  la  RocheUe, 

19. 
de  Conteyille,  art.  de  Gaudechart,  II. 
de  Conty,  art.  de  Gaudechart,  8,  56, 
Cook,  art.  de  Cornette,  1 8. 
de  Coppis,  art.  de  Hinnisdal,  40. 
le  Coq,  additions,  18.  \ 

de  Coquerel,  additions,  19. 
Coquille,  art.  Carpentier,  19,  2o. 
de  la  Corhinaye  ,  art.  de  la  Tullaye, 

11. 
Cormerab  de  l'Hormei  art.  de   Cor- 
nette, 4. 
le  Cornu^  art.  Gouhier,  99,  59. 
de  Corswarem ,  art.  de  Hinnisdal ,  19, 

SI. 
de  Cortembach,  art.  de  Hinnisdal,  19 
«     de  Corteshem,  art.  de  Hinnisdal,  81 . 
le  Corvaisier,  art.  de  Gornulier,  15. 
de  Gorvol,  art.  Carpentier,  91. 
Cosmer,  art.  de  Cornulier,  16,  l8. 
Gossart  d'Espiès,  art.  de  Gaudechart, 

59. 
de  Gottignies,  art.  de  Hinnisdal,  8. 
Cotton,  art.  de  la  Moussaye,  99. 
de  Gouasnon,  art.  de  la  TuUaye,  1 1 
de  Coudun,  art.  de  Gaudechart,  19 
de  Couëtus,  art.  de  Comulier,  49. 
de  Couhë,  art,  Grouijault,  9. 


de  Coulanges,  art.  Testu  de  Balincourt, 
59. 

Couppé  de  Kermadec,  art.  de  Cornette, 
6. 

de  la  Cour,  additions,  14;  Nob.  de  la 
Rochelle,  19. 

de  Courmondrain  f  art.  Carpentier, 
19,  15. 

Couronne],  additions,  10. 

Couriez,  art.  Charrier,  9. 

desCourtilsde  Merlemont,art.  de  Gau- 
dechart, 55. 

de  Courtjarret,  art.  Gouhier,  5,  99* 

Coustaye,  art.  Charrier,  4. 

Coustareau,  art.  de  la  Tullaye,  8. 

'Coutel  d*Ardanne,  art.  Testu  de  Ba- 
lincourt, 35. 

Conze,  art.  Charrier,  6. 

de  Craon,  art.  de  Hinnisdal,  97. 

Creagh,  Nob.  de  la  RocheUe,  1 9. 

de  Cr^(]uy,  art.  de  Hinnisdal,  97. 

de  Créquy-Bemieules,  art.  Testu  de 
Balincourt,  6. 

Crespat,  art.  Charrier,  5. 

Crespin ,  Nob.  de  la  Rochelle,  1 9 . 

de  Crëyecœur,  art.  de  Hinnisdal,  96. 

Crignon,  art.  de  Trimond,  25. 

du  Croc,  art.  de  Gaudechart,  94. 

Croc  de  la  Robinaye,  art.  de  la  Tul- 
laye, 9,  10. 

de  Croix,  art.  de  Hinnisdal,  8,  58. 

de  la  Croix,  art  de  Gaudechart  97  ^ 
art.  de  Trimond,  6;  Nob.  de  la 
Rochelle,  49. 

de  Cronen,  art.  Gouhier.  7,  8. 

de  Croy,  art.  de  Hinnisdal,  97. 

de  Cugnac,  art.  Testu  de  Balincourt,  6. 

de  Cumont ,  art.  de  la  Tullaye,  19; 
Nob.  de  la  Rochelle,  19. 

de  Cursay  en  Loudunois  ,  Nob.  de  la 
Rochelle,  14. 

de  Curzay^  Nob.  de  la  Rochelle  ,12, 
15. 


Dalmas,  art.  Charrier,  7. 

Dambray,  art,  de  Comulier,  99. 

de  Damian  de  la  Chapelle,  art.  de  Gau- 
dechart, 9. 

de  Dampont,  art.  Testu  de  Balincourt, 
6,  10,96. 

de  DargieSf  art.  de  Gaudechart,  5,  4, 
4J,  7,16. 


Daunis,  Nob.  de  la  Rochelle,  14. 
D'auzYy  art.  Gourjault,  18. 
Dayid,  art.  Gourjault,  18. 
Dayid  de  Saint -Hilaire,  art.  de  Gau- 
dechart, 56.  « 
Dayille,  art.  de  Trimond,  99. 
Davyy  art.  de  la  Tullaye,  9. 
Dayjr  de  Balloy,  art.  de  Trimond,  94. 
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Dean  de  Loign^,  art.  de  la  TuUaye  , 

de  Deckere,  art.  de  Hinnisdal,  56. 

Delorme,  art.  de  Cornette,  16. 

DelTolue,  Nob.  de  la  Rochelle,  44. 

Deniau,  art.  de  Comulier,  I  S. 

Dénouai,  art.  delà  Moussaye,  Si. 

de  Derval,  art.  de  Comulier,  SI . 

des  Déserts^  art.  de  la  Mouasaye,  20. 

Desmier  on  Dexmier,  Nob.  de  la  Ro- 
chelle, U. 

de  Dinan ,  art.  de  la  Moassaye  ,  9  ; 
additions,  8,  4,  5. 

Dionnois,  art.  Garpentier,  5. 

de  Dixmude,  art.  de  Hinnisdal ,  37. 

Doat,  art.  de  Lary  de  la  Tour,  i  4 . 

Docoy  de  Saint-Bris,  art.  Gourjault, 

de  Dol,  additions,  8,  6. 
de  Donnainifal,  art.de  Gaudechart,  6 
de  DonchUrff,  art.  de  Hinnisdal  ,45, 
16,  84. 


Dondely  art.  de  Comulier,  55. 

Donye,  art.  Charrier,  8. 

Doresmieulx ,  art.  Carpentier,  6. 

Douardt  art.  de  Comiuier,  4  7. 

le  Douillet,  art.  de  la  Ttdlaye,  40. 

le  Doulcet,  art.  de  Comulier,  99. 

Dragon,  art.  Carpentier,  8 . 

de  Drenville ,  art.  Carpentier,  4  6. 

du  Dresnay,  art.  de  Comulier^  4 S,  49. 

de  Dreux,  additions,  44. 

DrouUin ,  art.  Gouhier,  7,  45. 

de  Duffle,  art.  de  Hinnisdal,  87. 

de  Dun ,  art.  de  Lordat,  4  5. 

de  Duran,  art.  de  Montaut,  7. 

Durand,  art.  de  Trimond,  8,  4  8. 

Durant,  art.  Charrier,  4  3. 

deDurbariy  art.de  Lordat,  4  f ,  il,  99. 

Duret ,  art.  Charrier,  99. 

de  Duifort,  art.  de  Lordat,  4,  4  6,  49. 

Dussault,  Nob.  de  la  Rochelle,  4  4. 

de  Dyck ,  art.  de  Hinnisdal,  6. 

Dyel ,  art.  de  Comette,  S,  5,  6. 


E 


Ëcherpes,  art.  Gouhier,  55. 

de  rÉcluse,  art.  Gouhier,  4;  art.  de  la 

Tullaye,4  9. 
de  tÉcuyer,  art.  de  la  Tullaye,  49. 
d'Efferen  ,  art.  de  Hinnisdal ,  59. 
d'Effiat,  art.  Charrier,  7. 
d*Éiie,  art.  de  Lary  de  la  Tour,  7. 
d'Ennetières,  art.  Carpentier,  40. 
d*Erkenteel ,  art.  de  Hmnisdal,  54 . 
d'Erquinghemy  art.  Carpentier,  4,  8. 
Errauhy  art.  Testu  de  Balincourt,  59 
d'Escalles,  art.  Gouhier,  6. 
d'EschiTard,  Nob.  de  la  Rochelle,  4. 
^Escorches,  art.  Gouhier,  8  ,  9,  40, 

44,  47,  94. 
d'Escrots  d'Eairét ,  art.  de  Comulier, 

96. 
Escudier ,  art.  Charrier,  4. 
Esnaud,  Nob.  de  la  Rochelle,  4  5, 
d'Espagne  de  Ramefort ,  art.  de  Lor- 


dat, 59. 

d'Esparhés,  art.  de  Lary  de  la  Tour, 
0. 

de  l'Espinasse,  art.  Carpentier,  49. 

dEspinay,  art.  Gouhier,  9;  art.  de  la 
IVIoussaye,  4  5;  additions,  B,  6. 

de  VEspinay^  art.  de  Comulier,  29. 

d'Espinay-Saint-Luc ,  art.  de  Gaude- 
chart, 8,  4  9,97. 

des  EssarUf  art.  de  Gaudechart,  91, 
94;  art.  Gouhier,  86. 

de  tEstang,  Nob.  de  la  Rochelle,  4  S. 

Estienne,  art.  Gouhier,  94 . 

Estourneauj  Nob.  de  la  Rochelle»  45. 

d'Estouteville,  art.  Grouhier,  4, 

d'Estrëes ,  art.  de  Hinnisdal,  5, 97;  ad 
ditions,  45. 

d^Étampes,  art.  de  Hinniadal  ,48. 

d'Évran,  additions,  8. 

d'Eymini,  art.  de  Trimond,  9. 


de  Fahre,  art.  de  Trimond,  4  0. 
Fagan,  art.  Mac  Sheehy,  7. 
Faget,  art.  de  Lary  de  la  Tour,  4  4 . 
de  Falconesse,  art.  de  Trimond  9,  4  0 
Falligon,  Nob.  de  la  Rochelle,  4  8. 
Fallouz,  art.  Testu  de  Balincourt,  84, 


de  Farecourty  art.  de  Gaudechart,  6. 
de  la  Farge,  art.  Qiarrier,  4- 
du  Fou,  Nob.  de  la  Rochelle,  4  8. 
du  Faur,  art.  de  Lordat,  80. 
du  Faur  de  Pibrac,  art.  de  Gomulieri 
49,  44. 
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du  Faur  de  Saubiac,  art.  de  Montaut, 

7. 
Faurcy  art.  de  Lordat,  1 4  ;  Nob.  de  la 

Rocbelle,  45. 
de  Faure  de  Saint-Maurice,  art.  de 

Montant,  7. 
Fayreau ,  art.  Gourjault,  6 
du  Fay  ,  art.  de  Gaudechart ,  II,  17, 

3S;  art.  Gourjault,  li. 
de  la  Faye,  Nob.  de  là  Rochelle,  15. 
du  Faye,  art.  de  Gaudechart,  14. 
deFayel,  art.  deHinnisdal,  S. 
de  la  Fàyolle,  art.  de  Lordat,  I  S. 
Fé,  Nob.  de  la  Rochelle,  15. 
le  FebTre  de  Wagicourt,  art.  de  Gau- 
dechart, 37. 
de  Ferrari,  art.  Charrier,  s 8. 
Ferray  des  Fontaineâ,  art.  de  Cornette, 

18. 
Ferrety  Nob.  de  la  Rochelle,  1 6. 
Ferreti,  art.  de  Trimond,  IS. 
de  Ferriéres,  art.  de  Trimond,  4 
le  Ferron,  additions,  6. 
de  Ferroul  de  Selles ,  art.  de  Lordat , 

8f. 
de  Feugerets,  art.  Gouhier,  26, 


le  FeuTre,  art.  de  Comulier,  1 6, 


laye,  14 
de  Feydeau,  art.  Gouijault,  8,  6. 
de  Fiennes,  art.  de  Hinnisdal,  1 7. 
de  Fiëret,  art.  de  Lary  de  la  Tour,  10, 
Fitz-Gérald>  art.  de  la  Moussaye,  s 9, 
Fitz^Maurice^  art.  MacSheehy,  7. 
Fitz-Patrick,  art.  Mac  Sbeehy  ,  7. 
Flambart,  Nob.  de  la  Rochelle,  16. 
deFleurignaCjNob.  de  la  Rochelle,  S  9 
FleuHoty  art.  de  Comulier,  8,10,  SS, 
de  Fleury,  Nob.  de  la  Rochelle,  1 6. 
de  Floral,  art.  Charrier,  6. 
de  Foix,  art.  de  Lordat,  4,  8,  6,  7,  8, 

9,  lo.  Il,  15,16,  17,18,  i9,  90, 

SI,  S9,  28,  34,  S8;  art.  de  Mon- 

taut,  8. 
de  la  Fond,  art.  Carpentier,  SI 
de  Fontaine,  additions ,  I . 
de  la  Fontaine ,  art.  de  Gaudechart , 

9,  8 II;  art.  Testu  de  Balincourt, 

S6;  additions,  6. 
de  Fùntainei ,  art.  dé  Gaudechart,  8, 

0,  18,14,  f8,  46;  additions,  IS. 


de  Fontenav»  art.  Caipentiery  7. 

deForcadel,  art.  demnnisdal,  S6. 

de  f'ormë  ,  art.  Testu  de  Balincourt , 
87. 

de  Formezelle,  additions,  18. 

de  Fomier,  art.  de  Montaut,  9. 

du  Fossat,  Art,  de  Lordat,  IS,  15. 

de  la  Fosse,  art.  Carpentier,  6,  8:  art. 
de  Gaudechart,  99. 

du  Fou,  art  de  la  Tullaye,  90  . 

du  Fou  de  Vigean,  art.  âourjault,  1 1  « 

Foucaud,  art.  de  Comidier,  9. 

Foucault,  art.  Gouijault ,  8;  art.de  la 
Tullave,  19. 

Foucault  de  Vauguyod,  art.  de  Comu- 
lier; 98. 

de  Fougères,  art.  de  la  Tullaye,  9,  S. 

de  Fouilleuse,  art.  de  Gaudechart,  7, 
8,  18,94,  99. 

Foulé,  art.  Carpentier,  18,  14. 

de  Foulques,  art.  Gouhier,  1 8. 

du  Four  ,  art.  Charrier,  16,  19;  art. 
Gouhier,  98',  36. 

Fourché,  art.  de  la  Tullaye,  1 8. 

le  Fourestier,  Nob.  de  la  Rochelle,  1 6. 

touraier,  art.  de  Gaudechart,  1 6. 


de  Feuquiéres,  art.  de  Gaudechart,  1 0.  ./e  Fournier  de  Wargemont ,  art.  de 


Gaudechart,  40. 


e  la  Faluére,  art.  de  la  Tnl-  rouraier  de  Trelo,  art.  de  la  Moussaye, 


50. 

Foy,  art.  de  Gaudechart,  S6. 
le  Franc,  art.  Gouhier,  1 0. 
Franchet  de  FAumosne ,  art.  de  la 

Moussaye,  14. 
de  Francquefort,  Nob.  de  la  Rochelle, 

16. 

des  Francs,  art.  Gourjault,  10. 
de  Franquetot ,  art.  de  la  Moussaye , 

16. 
de  la  Frasse  de  Seynas,  art.  Charrier, 

85. 
de  Fresnoy,  art.  Testu  de  Balincourt, 

15. 

Frétardy  Nob.  de  la  Rochelle,  1 6. 
des  Friches'Doria  y  art.  de  Comulier, 

97. 

de  Frizals,  art.  de  Lordat,  56. 
Frotier,  Nob.  de  la  Rochelle,  16. 
de  Fumai,  art.  de  Hinnisdal,  16,  17, 

19,91,95. 
'de  Furstenberg,  art.  de  Hinnisdal,  90, 

91,  95. 


de  Gaalan,  Nob.dei  la  Rochelle,  46.  IGabard,  art,  de  Comulier,  88. 
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Gabouiy,  art.  Charrier,  19. 
de  Gademonx,  art.  de  Lordat,  S6,  S 7. 
le  Gaigneor,  Nob.  de  la  Rochelle,  16 
Gaignon^  art.  Charrier,  1 0. 
GaSlard,  Noh.  de  la  Rochelle,  16,17 
Gaillard  d'Alquine,  art.  de  la  Mous- 

saye,  SI. 
de  Gain  de  Linars,  art.  Carpentier,  3S. 
leGaldeCieiifiou,art.  deComulier,  14. 
de  Galard  de  Bëam^  art.  de  Gornalier, 

45. 
Galayi,  art.  de  la  Tullaye,  S. 
GalUot,  Nob.  de  la  Rochelle,  17. 
de  la  Gallissonnière,  art.de  Comolier, 
%t  ;  art.  Testa  de  Balincourt,  1 1 
de  Ganac,  art.  de  Lordat,  4. 
de  Ganger,  art.  de  Gaadechart,  8. 
de  Garanou,  art.  de  Lordat,  Il . 
de  la  Garde,  art.  Testa  de  Balincoart, 

95,  54. 
Gardiëde  Beoze,  art.de  Cornette,  I9. 
de  Gardouch,  additions,  9. 
de  Gorges^  art.  de  Gaadechart,  1 5 
Gamett,  art  de  Cornette,  4. 
Garnier,  art.  de  Comalier,  53  ;  addi- 
tions, 4. 
Gastepére,  art.  Charrier,  5. 
GathoTÎus  de  Holsbecke,  art.  de  Hin- 

nisdal,  40. 
Gaudemart,  art.  deTrimond,  10. 
GoMidin,  Nob.  de  la  Rochelle,  f  7. 
Gaugaing,  Nob.  de  la  Rochelle,  1 7. 
Gaultier,  art.  de  la  Tullaye,  8. 
de  Gaussa,  Nob.  de  la  Rochelle,  1 7. 
de  Gayarret,  art.  de  Lordat,  S6. 
Gayotde  îaBussièrt^zxX^  Charrier,  1  ft 
Gayte,  art.  Charrier,  5. 
le  Geay,  art.  Gourjault,  13. 
Geffroy,  art.  delà  Tullaye,  14. 
de  Geloes,  art.  de  Hinnîsdal,  40. 
de  Gênas,  art.  Testiï  de  Balincourt,  96. 
de  Genibrouse^  art.  de  Lordat,  SI 
de  Gennet,  art.  de  Coniulier,  57. 
Gentil,  Nob.  de  la  Rochelle,  1 7. 
le  Gentil,  art.  Carpentier,  14. 
Geoffroy,  art.  Gourjault,  ^,   11,  15, 

14  ;  Nob.  de  la  Rochelle,  17. 
de  Gëradon,  art.  Carpentier,  94. 
de  Gërin,  art.  de  Trimopd,  7. 
Germa,  art.  de  Cornette,  18. 
Geuf,  art.  Charrier,  8. 
de  Ghistelles,  art.  Carpentier  1 0  ;  art 

de  Hinnisdal,  59. 
de  Gilbert  de  Lomel,  art.  de  Cornette, 

9,  10,  13,  15. 
Gillaiu,  art.  Gouhier,  13. 


GiUet  de  la  Renommière,  art.  de  Cor- 

nulier,  99. 
Giliiery  art.  Goaijanlt,  19. 
de  Gillon,  art.  Carpentier,  9» 
de  Girardin,  additions,  8 . 
Giraudj  art.  de  Cornette,  5  ;  art.  de 

Comulier,  95. 
Giyart,  art.  Gouhier,  99. 
deGlandcTés,  art.  de  Trimond,  18« 
de  Glapion,  art.  Gouhier,  19. 
de  Glatigny,  art.  Gouhier,  16. 
le  Gobien,  art.  delà  Moussaye,  94. 
Godeschal,  art.  de  Gaudechart,  9. 
de  Gommier^  Nob.  de  la  Rochelle,  17. 
de  Gontaut-Biron,  art.  de  lordat,  58, 

40. 
Goret,  art.  de  Comulier,  14. 
Gotans^  art.  de  Hinnisdal,  56. 
de  Gottcrswyc,  art.  de  Hinnisdal,  95. 
Goubin,  art.  de  la  Moussaye,  95. 
Gouhier,  additions,  16. 
Gouin,  art.  de  Comulier,  56. 
Grouion  deSevignë,  art.  de  la  Tullaye, 

5. 
de  Goulaine,  art.  de  Comulier,  9. 
Gotdlard,  Nob.  de  la  Rochelle,  17. 
Goitres,  art.  de  la  Moussaye,  39. 
de  Goût  de  Rouillac ,  Nob.  de  la  Ro- 
chelle, 96. 
de  Gouy,  art.  Carpentier,  9 
Gouyon,  art.  de  Comulier,  18. 
Goyon^  art.  de  Comulier,  95,  37,  98  ; 
art.  delà  Moussaye,  12,   1519, 
90,  98. 
de  Goyrans,  art.  de  Montant,  6. 
de  Graffort,  Nob.  de  la  Rochelle,  56. 
de  la  Gramuse,  art.  deTrimond,  15. 
Grand,  Nob.  de  la  Rochelle,  17. 
U  Grand,  Nob.  de  la  Rochelle,  1 7. 
de  la  Grandiére,  art.  de  la  Tullaye,  1 9 . 
de  la  Grange  y  Nob.  delà  Rochelle,  1 7» 
Grangier,  art.  Testu  de  Balincourt,  9. 
Grannast,  additions,  9,  4. 
Green  de  Saint-Marsault,  art.  Gour- 
jault, 1 S  ;  Nob.  de  la  Rochelle,  1 8  ; 
additions,  1. 
Grenier,  Nob.  de  la  Rochelle,  18. 
de  la  Grèze,  additions,  1. 
Griffon,  Nob.  de  la  Rochelle,  18. 
de  Grignan,  art.  Charrier,  19. 
de  Grignon,  art.  de  la  Tullaye,  14. 
Grilbaut  des  Fontaines  ,  art.  de  Cor- 
nette, I  S. 
de  Grimberghe.  art.  de  Hinnisdal,  57. 
Grimoard,  Nob.  de  la  Rochelle,  18. 
Grimouard,  art.  de  Comulier,  50. 
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Il 


GroUier,  art.  Charriery  18. 

da  Gru  du  Bois,  art.  Carpentier,  17. 

de  Gttitl,  art.  deLordat,  SI. 

Gruet,  art.  de  G>niette,  30. 

du  Gué,  art.  Charrier,  13,  U,  17. 

Gueauy.art.  de  Trimond,  3 S. 

de  Guémadeucy  art.  de  la  Moussaye, 
15. 

de  la  Guercke,  Nob.  de  la  Rochelle,  4 

Guëricj,  art.  Testu  de  Balîncourt,  39 

Guenn,  art  Charrier,  10;  art.  Gour- 
jault,  U. 

du  Guermeur,  art.  Carpentier,  34. 

Guerpel,  art.  Grouhier,  8. 
de  Guëry,  art.  Gouhier,  16. 

du  Guesclin,  art,  de  la  Moussaye ,  8, 

17;  additions,  7. 
GuibertyTHoh.  delà  Rochelle,  19. 
Guibourg,  JNob.  de  la  Rochelle,  4  9. 
de  Guighoven,  art.  de  Hinnisdal,  6,  7. 
de  Guilbon ,  art.  Testu  de  Balincourt, 

37. 
de  Guilhot,  art.  de  Lordat,  38. 


Guillaudeau,  Nob.  de  la  Rochelle,  19. 
Guillaume,  art.  Carpeatier,  17. 
Guillaumeau,  Nob.  de  la  Rochelle,  1 9. 
Guillem ,  Nob.  de  la  Rochelle,  19. 
de  Guillenghien,  art.de  HinDisdal,30. 
de  Guillon,  art.  Crouhier,  8. 
Guinant,  additions,  7,  8. 
Guinot,  voy.  Guynot. 
Gviraud,  art.  de  Trimond,  32. 
de  Guirengaud,  art.  de  Cornette,  19. 
de  Guiry^  art.  Gouhier,  33,  SI. 
Gui  ton,  Nob.  de  la  Rochelle,  19. 
de  Guitte\  art.  delà  Tulla;^e,  4. 
de  Gutschoven ,  art.  de  Hinnisdal,  8, 

10,33. 
Guy-j  Nob.  de  la  Rochelle,  f  9. 
Guyet,  art.  Charrier,  8  ;  art.  de  Cor- 

nuiier,  13. 
Guymont,  art.  Carpentier,  16. 
Guynot  ou  6r uino/, Nob.  delà  Rochelle, 

19. 

Guyogon,  art.  Charrier,  7. 
Guyon,  art.  Gouhier,  58. 


H 


de  Haccourt,  art.  de  Hinniidal,  9. 

de  Hacqueyille,  art.  Testu  de  Balin- 
court, 8. 

du  Uaget  de  Vernon,  art.  de  Lordat,  40. 

de  Hallebout,  art.  Gouhier,  30. 

Mallouin,  art.  de  Cornulier,  34  « 

de  Hallwin,  art.  de  Hinnisdal,  39;  art. 
Testu  de  Balincourt,  1 1 . 

d€  Hamelin,  art.  Testu  de  Balincourt, 
11. 

de  Hangest,  art.  de  Gaudechart,  8,  30. 

de  Hangouart,  art.  Carpentier,  S,  3. 

de  la  Ban  te,  art.  de  Cornette,  8. 

de  Harchies,  art.  de  la  Moussaye,  31. 

deHarcourt,  art.Te8tude  Balincourt,  6. 

Hardy,  Nob.  de  la  Rochelle,  30. 

de  Harenc,  art.  Charrier,  34. 

le  Haste,  art.  de  Cornidier,  38. 

de  Baudioriy  art.  Carpentier,  9. 
4t\  de  Hauport,  art.  Carpentier,  9. 
C^C^M  Haut,  art,  de  Cornette,  8. 

de  Hauthem,  art.  de  Hinnisdal,  81. 

d'Hautpoul,  art.  de  Lordat,  40. 

MaydesJVétumières^  art.  de  Cornulier, 
13,14,  3o. 

de  la  Haye,  art.  de  Hinnisdal,  38;  art. 
Testu  de  Balincourt,  5,  33. 

des  Hayes^  art.  Gouhier,  38. 


Hector,  art.  Gourjault,  3. 

de  Heére,  art.  de  la  TuUave,  4  9. 

deHeerSy  art.  de  Hinnisaal,  33- 

de  Heetveelde,  art.  de  Hinnisdal,  38. 

Hé  lies,  art.  Gourjault,  18. 

de  Hellende,  art.  de  Gaudechart,  15. 

de  Hemricourt,  art.  de  Hinnisdal,  1 6. 

Henard,  art.  Gouhier,  38,  31. 

Hennequin,  art.  Testu  de  Balincourt, 
6  ;  art.  de  Trimond,  34. 

Herbert  du  Jardin ,  art.  de  Cornette,  1 0. 

de  Herckenrode,  art.  de  Hinnisdal,  31. 

d'Hérisson ,  Nob.  de  la  Rochelle ,  H , 
3U. 

de  Hermanville»  art.  de  Montant,  3. 

l'Hermite,  art   Gouhier,  34. 

de  Héron,  art. Testu  de  Balincourt,  1 1 . 

d'Hérouville,  art.  Gouhier,  3. 

de  Hesbert,  art.  Gouhier,  1 1 . 

de  Heurne,  art.  de  Hinnisdal,  4. 

de  Heusden,  art.  de  Hinnisdal,  9. 

Hilairet,  Nob.  de  la  Rochelle,  20. 

Uillen,  art.  de  Hinnisdal,  9. 

de  Hodenc,  additions,  1 0. 

de  Hoensbroeck^  art.de  Hinnisdal,  40. 

de  laHogue,  art.  Carpentier,  34. 

l'Homme  de  Montigny,  art.  de  Cor- 
nette, 9. 
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Horrict  Nob.  de  la  Rochelle,  20. 

l'H6telier,  art.  de  Cornette,  16. 

Houé,'art.  de  Cornette,  4. 

du  HouUej,  art.  Gouhîer,  SO. 

de  HoumeauXf  art.  de  Cornulicr,  1 1 , 

4  5. 
du  Houx,  art.  Gonhier,  37. 
Hudebertf  art.  Gouhier,  15,  SI. 


Hue  de  Carpiquet,  art.  Gonhier.  M  *, 

additions,  16. 
de  Huesch,  art.  deHinnisdal,  15. 
Hugues,  art.  de  Lordat,  4  8« 
de  Hulsberg^  art#  de  Hinnisdal,  59. 
de  Hunolstein ,  art,  de  Hinnisdal ,  5o. 
de  Huotington,  art.  Caipentier,  7. 


dlcârty  art.  dts  Montant,  9. 
de  rUe-Adam,  art.de  Gaudechart,  1 6. 
Imbert  de  la  Baxecque,  art.  de  Cor- 
nette, 10. 
d'Inville,  a^.  àe  G^adechart,  9. 
d*Irigii,  art.  de  Trimond,  44. 


/«/(?,  I9ob.de  la  Rochelle,   se. 

de  risle,  Nob.  de  la  Rochdie,  90;  ad- 

ditionfy  6. 
i^Issardt  art.  Cbarrifir,  4. 
Ifer,  art.  Gonhier,  55. 
lyery,  art.  de  Gandediart,  SS. 


de  Jailly»  Nob.  de  la  RocheUe^  95. 

JanTier,  additions,  6. 

Janyre,  art.  Gonrjault,  4  7. 

le  Jar,  art.  de  Comulier,  4  5. 

de  Jamo,  art.  Gonrjault,  4  7. 

de  Jarrins,  Nob.  de  la  Rochelle,  90. 

Jauj  Nob.  de  la  Rochelle,  90. 

le  Jay,  Nob.  de  la  Rochelle,  90. 

le  Jay  de  Gerzat,  art.  Qiarrier,  4. 

Japnaert,  art.  de  Hinnisdal,  55. 

le  Jeune,  additions.  5. 

de  Johannes,  art.  Qouhier,  4  8. 

Johannet,  Nob.  de  la  Rochelle,  9o. 


de  Joigny,  additions,  4o. 

Joly,  art.  Garpentier,  4  5. 

du  Jon,  Nob.  de  la  Rochelle,  10. 

du  Joma,  art.  de  Cornette,  4,  5. 

Joubert,  art.  Gourjanlt,  4  4  ;  Nob.  de 

la  Rochelle,  %». 
de  la  Joue,  art.  de  Comulier,  95. 
Jouin,  art.  de  la  Moussaye,  9Q. 
Jourdain,  art.  de  Trimond,  8. 
Juchault  de  la  Moridèie,  art,  de  Cor» 

nulier,  96;  art.  de  laTùUaye,  4  7. 
Juglard,  Nob.  de  la  Rochelle,  94. 


de  Keersbeecky  art.  de  Hinnisdal,  55, 
de  Këraufray,  art.  de  la  Tullaye,  S. 
de  Kergadiou,  art.  Carpentier,  99* 
de  Kermeno,  art.  de  Comulier,  59. 
de  Kérouartz,  additions,  6. 


de  Ktfroullas,  ait.  de  Ja  Tullaye,  46. 
de  Kerrenozaêl,  art.  de  Gomoliers  4  9. 
Kieffrl,  art.  de  Hinnisdal,  58 • 
de  Kœnigsegg,  art.  4e  Hinnisdal^  40. 


de  Labadie,  Nob.  de  la  Rochelle,  94 
de  Labat^  Nob.  de  la  Rochelle,  94 . 
Labbë,  art.  de  la  Moussaye.  4  8. 
dfe  Loge,  Nob.  de  la  Rochelle,  9 4  • 
de  Laigle  de  la  Montagne  ,  Nob.  de 

la  Rochelle,  94. 
de  Laigue,  art.  de  Trimond,  4. 


Laisné,  fioh^  de  )a  Rochelle,  l||. 
de  Laistfe,  art.  4e  Gaud^ha^t,  ^f  # 
Jiamhert ,  art.  de  W  ftlQiis»y« ,  %\  ; 

Nob.  de  la  Rochelle,  40.  1|4. 
d«  Lameth ,  ^xU  de  Gaudechart ,  BB. 
de  Lanchère,  Nob.  4e  U  RocMIe,  14. 
de  Landas,  arU  Ç^ipentii^r  ,  4<^ ,  Il , 
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4  8;  art.  de  UinDisdal,  S,  4  9. 
de  la  Lande ,  art.  Charrier,  7;  art.  de 

laTallaye,.4  5. 
des  Jjandes^  art.  de  Gaudechart ,  39  ; 

art.  de  Lordat,  9. 
de  Langeais,  art.  de  Gaudechart,  S. 
de  Langhen,  art.  deHinnisdal,  II. 
Langlâis,  art,  de  la  TuUaye,  4. 
Langlois,  art.  Gouhier,  53. 
de  Langourla,  art.  de  la  Moussaye, 

43. 
deLanloup,  art.  de  Comulier,  SO. 
de  Lannoy,  art.  Garpentier,  9;  art.  de 

Hinnîsdal,  39. 
de  Larocque-Latour,  art.  deTrimond, 

34. 
de  Laroque,  art.  de  Lary  de  la  Tour] 

44. 
de  Las,  art.  de  Montaut,  7. 
de  Lasseran,  art.  de  Lordat,  39. 
ie  Lasseur,  art.  Gouhier,  1 7. 
de  Lastic,  art.  de  Lordat,  40. 
de  Lastre,  Nob.  de  la  Rochelle,  34. 
Laugier,  art.  de  Trimond,  8. 
de  Launajr,  art.  Charrier,  4  9;  art.  de 

Comulier,  7, 
de  Laurenzan^  4irt.  deLarjr  de  la  Tour, 

7. 
de  Laotrec  y  art.  df  Lary  de  la  Tour, 

5;  art.  de  Lordat,  37,  38. 
LauTergnat,  art.  Gourjault,  44,  47; 

Nob.  de  la  Rochelle,  4  6. 
LauTergne,  art.  Grouijanlt,  4  8. 
du  Laux,  Nob.  de  la  Rochelle,  3 9. 
de  Laval,  Nob.  de  la  Rochelle,  3^. 
Law  de  Laurisfon^  art.  de  Comulier, 

44. 
Lëger,  art.  Gouhier,  86. 
de  Leiningen,  art.  de  Hinnisdal,  4  9, 
Lemoine-Maudet,  art.  de  Cornette,  5. 
Lenfffnt,  ^rt^  de  la  Tullaye,  6. 
de  Lers,  art.  de  Lordat,  4. 
de  LescaUé^  art.  Gouhier,  36 ,  37. 
Lescalopier ,  art.  Charrier^  4  9. 
Lescot,  art  Charrier,  4. 
de  Lescot,  art.  de  Gaudechart,  38. 
de  Lescure,  art.  de  Montaut,  4. 
de  Lesquen,  art*  de  1^  Moussaye,  8, 30. 
de  Lesratf  art.  de  la  Ti|llaye,  4  5. 
de  Levia ,  ^rt.  de  Gaudechart,  5;  art. 

de  Lordat,  5. 
Lëvy,  art.  de  la  Ti^lJaye,  45. 
de  Lezenec,  art.  de  la  Tullaye,  9. 
de  LezeDqes,  art.  de  Qînnisdal  ,3. 
Libault^  art.  de  Comiilier,  55, 
de  Lichtervelde,  ^rl.  4e  Hianisdal,  39, 


de  Lières,  art.  de  Ilinnisdal,  4  7,  4  8, 

35. 
U  Lieur,  art.  Tedtu  de  Baliocourt,  s, 

33. 
de  Lieurray ,  art.  de  Gaudechart ,  8  , 

49, 

de  Ligne,  art.  dp  Hinnisdal,  i,  89. 
de  Lignières,  art.  de  Gaudechart,  ê, 

53. 
de  Ligoure,  Nob.  de  la  Rochelle,  34. 
de  Limermont,  additions,  43. 
de  Linden,  art.  de  Hinnisdal,  5. 
Liniére  de  Charroppin ,  art.  de  Cor- 
nette, 44. 
Liotaud^art.  Charrier,  47. 
de  Lire,  additions,  7. 
de  Lissac,  art.  de  Lordat,  38. 
Lithiert  art.  Carpentier,  4  4. 
de  Liuenne^  Nob  de  la  Rochelle,  83. 
de  Lobersac ,  Nob.  de  la  Rochelle,  84. 
Lock,  art.  de  la  Moussaye,  39. 
de  Lœuvre,  art.  de  Cornette,  3 . 
de  Longaulnay,  additions,  6. 
de  Longueil,  art.  de  Hinnisdal,  99. 
de  Longueval,  art.  de  Hinnisdal,  37; 

art.  Testu  de  Balincourt,  4  4. 
de  Longuevergne,  art.  de  Montant,  8. 
de  Longueyille,  art.  de  Trimon4»  1 4. 
de  Loos,  art.  de  Hinnisdal,  30,  54. 
de  Lorgeril ,  art.  de  la  Moussaye,  38* 
le  Lorrain,  art.  de  Gaudechart,  i  5. 
de  Louail,  art  de  Comulier,  56* 
de  Loubert^  Nob.  de  la  Rochelle,  33. 
le  Loup  y  art*  de  CQmulier,  54. 
LouTeau,  art.  Gofirjault,  4  6. 
de  LouTe),  Nob.  de  la  Rochelle,  10. 
de  Louyerchies,  Nob.  de  U  RocheUf, 

85. 

de  LouTerval,  art.  Carpentier,  6. 
Louvet  d'Herponcey,  art.  Gp^ihier,  4  9; 

additions,  4  6. 
de  Lovedan,  art.  de  Lordat,  50. 
Loysel,  art.  d»  O^rnulier,  «• 
de  LubersaÇy  Nob.  de  la  Rochelle,  93. 
de  Luchet,  Nob.  de  la  Rochelle,  34. 
dp  Lupé,  art.  de  L#ry  de  In  Tour,  0  ; 

art.  de  Montant,  4. 
de  Lupersat,  Nob.  de  la  RoclieUe,  84, 
de  Lurcy,  Nob.  4?  U  Rochelle  «  39. 
de  Lusignan,  Nob,  d^  la  Rochelle,  4  5. 
de  Luynes,  art,  de  Comulier,  93. 
de  Luzarcbes,  art.  Gourjault,  7. 
de  Luxfy  8rt.  Charrier,  4  3;  Noh*  de  la 

Rocbellei  93.    ^ 
Lyfsoens,  art.  de  Hinnisdal,  33. 
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Mac  Donagfa,  art.  Mac  Sheeby,  7. 
Mac  Donald,  art.  Mac  Sbeehy,  4. 
Mac  Donnell,  art.  Mac  Sheehy,  4,5. 
Mac  DoweU»  art.  Mac  Sheebjr,  4. 
Mac  Grath,  art.  de  la  Mouasaye,  50. 
MtK  Mahon,  art^  Mac  Sbeehy,  6,  7. 
Mac  Rory,  art.  Mac  Sbeeby,  4. 
Bfac  SweDy,  art.  Mac  Sbeehy,  6. 
Macaire,  art.  de  Gaudechart,  36. 
de  Machecoul,  additions,  7,  8. 
Madier  de  Milly,  art.  Charrier,  31. 
de  Madron,  art.  de  Lordat,  53. 
Mage,  Nob.  de  la  RocheUe,  34. 
de  Magnan,  art.  de  Trimond,  9. 
de  Magnien,  art.  Carpentier,  4  3. 
Magon  de  la  Ballue ,  art.  de  Cornu- 

lier,  31. 
Maheut,  art.  Gouhier,  54. 
de  Maille  ,  art.  Testu  de  Balincourt , 

fo,  11. 
de  MalÛy,  art.  Carpentier,  8. 
deMaimbier,  art.  de  la  Moussaye,  8. 
de  Mainemares,  art.  de  Gaudechart, 

84. 
de  Mainvielle,  Nob.  de  la  RocheUe,  34. 
le  Maire,  art.  Testu  de  Balincourt,  37  ; 

art.  de  la  Tullaye,  8. 
de  Maisons,  art.  de  Hinnisdal,  39. 
le  MaiBtre,  art.  Testu  de  Balincourt,  S 1 . 
de  Malarty  art.  Goubier,  30,  55. 
de  Malleray,  art.  Gourjault,  47  ;  art. 

Testu  de  Balincourt,  15. 
de  Malleyaud,  art.  Gourjault,  18. 
le  Mallier  y  art.  de  Comulier,  30,  36. 
Mangin,  art.  de  la  Tullaye,  44. 
Manseault,  art.  Gonrjault,  4  7. 
de Maruencome^art,  de Lordat,  39,55. 
de  Maomac,  art.  de  Lordat,  30. 
de  Maquerel,  art.  Testu  de  Balincourt, 

4. 
Marchand ,  Toy.  de  la  Mothe. 
le  Marchand,  art.  Carpentier,  3 1  ;  art, 

Testu  de  Balincourt,  37. 
de  la  Marck,  art.  de  Hinnisdal,  90,31 , 

35,  34. 
de  Marckais,  art.  de  Hiùnisdal,  35. 
deMarconnay,  art.  Gourjault,  41,  13; 

Nob.  de  la  Rochelle,  15. 
des  Mares  de  Walle,  art.  de  Hinnisdal, 

36. 
de  Marescot,  art.  Goubier,  6,  87. 
de  Mareuil^  Nob.  de  la  Rochelle,  34. 
de  Margaro  ,  art.  de  la  Moussaye,  8, 

4  7. 


Marguerie,  art.  Goubier,  17. 

Marin,  art  de  la  Moussaye,  35  j  NoB. 
de  U  Rochelle,  34. 

Manon,  art.  de  Comulier,  55. 

de  Marliac,  art.  de  Lordat,  41.. 

Maroixy  Nob.  de  la  Rochelle,  35. 

de  Marquefaye,  art.  de  Lordat,  4,  10, 
15,  19. 

de  Marray,  Nob.  de  la  Rochelle,  25.. 

de  la  Marre,  art.  Goubier,  87. 

de  Martigues,  art.  de  Comulier ,  5. 

de  Martimontyd^,  de  Gaudechart,  6. 

Martin,  art.  de  Comulier,  9  ;  Nob.  de 
la  Rochelle,  48. 

Martin  de  la  Baluére ,  art.  de  Comu- 
lier, 30. 

Martin  des  Martinières ,  art.  de  Cor- 
nette, 14,  4  6,  17,  30. 

MartineaUf  art.  de  la  Tullaje,  4  5. 

de  Martines,  art.  de  Gaudechart,  5o. 

du  Mas,  art.  Charrier,  7. 

Masearen,  art.  deTrimond,  85. 

Mascranny^  art.  Charrier,  4  8. 

de  Masnau,  art.  de  Lordat,  S8. 

de  MasparauU ,  art.  Testu  de  Blain- 
court,  4  4. 

de  Massas,  art,  de  Laiy  de  la  Tour,  4. 

de  Masseilles,art.  Testu  de  Balincourt, 
53. 

de  Massougnie  ou  de  âfassogne^  Nob. 
de  la  Rochelle,  35. 

de  Mathefelon,  art.  de  la  Moussaye,  7. 

Mathieu,  Nob.  de  la  Rochelle,  35. 

du  Matz  de  Montmartin  ,  art.  de  la 
Moussaye,  4  4. 

de  Maubus,  art.  Carpentier,  5. 

Mauderc,  art.  Gourjault,  4  3. 

Mauguin,  art.  Charrier,  5. 

Mauguy,  Nob.  de  la  Rochelle.  35. 

de  Mauléon,  art.  de  Cornulier,  33  ; 
art.  de  Lary  de  la  Tour,  8,  5,  7  j 
art.  de  Lordat,  50,  53. 

Maumarcbet,  art.  Gourjault,  8. 

de  Mauny,  art.  de  Gaudechart,  S,  7; 
additions,  5,  6. 

de  Maurans,  additions,  6. 

Maurin,  art.  Charrier,  6. 
Mauvière,  art.  Cornette,  3,  7. 

du  May,  art.  Charrier,  4  7. 

de  Mayenne,  additions,  5,  6. 

des  BiasÀSy  art.  Goubier,  34. 

Masuyer,  art.  Charrier,  8,  44. 

de  Mean,  art.  de  Hinnisdal,  57. 

de  Meers,  art.  de  Hinnisdal^  5^. 
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Mekéâf'Noh.  de  la  Rochelle,  as. 
U  Meignen,  art,  de  Comulier  ,  34 
Méligoan,  Nob.  de  la  Rochelle,  26. 
de  Mellet,  art.  Goubier  ,  36  ;  art.  de 

Lary  de  la  Tour,  1 0. 
de  MéJatte^  art.  Garpentier,  24. 
de  Mehm,  art.  de  Hinnisdal,;  art.  37. 

4le  la  Moussaye,  45. 
MénardeaUy  art.  de  G>niulier,  35. 
le  Meneust,  art.  de  Cornulier,  33,  87. 
de  Menouère  ou  de  Ménoire,  Nob.  de 

la  Rochelle,  35. 
Mercier,  art,  Carpenti«ir,  5. 
le  Mercier  d«  Bcausoleil,  art,  de  Cor- 
nette, 5. 
le  Mercier  de  la  Clertiére,  art,  de  Cor 

nette,  4,  5. 
le  Mercier    de   Maisoncdlle,  art.  de 

Cornette,  5,  4,  6,  7. 
le  Mercier  de  Richemont,  art.  de  Cor 

nette,  5,  6. 
dnMerdy,  art.  de  Cornulier,  19,  30. 
le  Merle,  art.  de  Corpulier,  57. 
du  Merle,  art.  Gouhier,  «4. 
Merlesse,  art.  de  Trimond,  8. 
Mërot,  art.  de  la  TuIIaye,  48. 
Meschin,  Nob.  de  la  Rochelle,  35. 
Mescbinet,  Nob.  de  la  Rochelle,  35. 
Mesnage,  Nob.  de  la  Rochelle,  26. 
Mesnard,    art.   de  la  Moussaye,   44; 

Nob   de  la  Rochelle,  36. 
de  Mesnard,  art.  de  Lordat,  40. 
du  Mesnily  art.  de  Gaudechart,  53 

art.  Gonhier,  7. 
deMessey ,  art.  Testu  de  Balincourt,  4  5. 
de  Messignac  (Bonin),  additions,  4. 
de  MettecoveUt  art.  de  Hinnisdal,  9, 

46,  54,  53,40. 
de  Mettemich,  art.  de  Hinnisdal,  39. 
le  Meunier,  art.  Testu  de  Balincourt, 

26. 
de  Meyére,  art.  de  Hinnisdal,  56. 
Michon,  art.  Charrier,  30,  22. 
de  Miglos,  art.  de  Montaut,  6,  7. 
Mignonneau.  Nob.  de  la  Rochelle,  26. 
de  Milani,  art,  de  Trimond,  4  7. 
Millard,  art.  Gouhier,  24. 
Millet  de  Neumare,  art.  de  la  Tullaye, 

46. 
Millot,  art.  Carpentier,  4  4. 
de  Milly,  art.  de  Gaudechart,  5;  ad- 
ditions, 4  4. 
Minardy  art.  Charrier,  7,  4  6 . 
Minet,  art.  Charrier,  4  7. 
le  Mintier^  art.  de  la  Moussaye,  26, 3o. 
de  Miosscns,  art.  de  Lary  de  la  Tour,  4 . 


de  Mirebeau,  Nob.  de  la  Rochelle,  4  4. 

de  Mirepoix,  art.  de  Lordat,  4  7,  49, 

Mocquot,  art.  Carpentier,  47. 

le  Moictier,  art.  de  Gaudechart,  Se,  24, 

le  Moine,  art.  Grt)uhier,  39. 

Moinet  deLisle,  art.  Gouhier,  38. 

leMoitier,  art.  Testu  de  Balincourt,  4  5. 

le  Molwier,  art.  Charrier,  5. 

de  Mombreck,  art.  de  Hinnisdal,  54. 

Monchy,  art.  de  Hinnisdal,  37. 

de  Moncoquier,  art.  Carpentier,  4  6. 

de  Moncorps,  art.  Carpentier,  33. 

de  Moncourier,  Nob.  de  laRochelle,a6. 

de  Monfaucon,  art.  de  Lordal,  54. 

de  Monfriand,Nob.  de  laRocheUe,86. 

Monier,  art.  de  Lary  delà  Tour,  8. 

de  Monnay,  art.  de  Gaudechart,  48, 
39. 

Mormereau,  Nob.  de  la  Rochelle,  36, 

de  Monspey,  art.  Charrier,  84, 

de  Monstron,  art.  de  Montaut,  6,  7. 

de  Monsures,  additions,  4  3. 

de  Montagnacj  art.  de  Lordat,  4o. 

de  Montagu,  art,  Gouhier,  35. 

de  Montalemhert ,  art.  Gouijault,  8  ; 
Nob.  de  la  Rochelle,  26,  54. 

de  Montaulty  art.  de  Lary  de  la  Tour, 
5;  Nob.  de  la  Rochelk,  36  ;  ad- 
ditions, 8,  9. 

de  Montbourcher,  art.de  la  Moussaye, 
4  6. 

de  Montbrun,  art.  de  Lordat,  35. 

de  Montcalm,  art.  de  Trimond,  30. 

de  Montëgut,  art.  de  Lary  de  la  Tour, 
5,  4  0. 

de  Montesquiou^  art.  de  Lary  de  la  Tour, 
5,  4,  8, 

de  Montfort,  art.  de  Lordat,  5  ;  addi- 
tions, 43. 

de  Montgommery,  «rt.  Gouhier,  35  ; 
.  art.  de  la  Moussaye,  4  6. 

de  Montgrand,  Nob.  delà  Rochelle,  37. 

de  Monthomer,  art.  de  Gaudechart,  5o. 

de  Monti,  art.  de  Cornulier,  24. 

de  Montlezun,  art.  de  Lary  de  la 
Tour,  4,  5. 

de  Montlouy,  art.  Gourjault,  6. 

de  Montmorency,  art,  de  Cornulier 
4  4  ;  art.  de  Gaudechart ,  24  ;  art'. 
Testu  de  Balincourt,  5,  7,  50. 

de  Montmorin,  art.  Charrier,  4. 

de  Montpellier, Nob.  de  la  Rochelle,27. 

de  Montpezat,  art.  de  Lordat,  55. 

de  Montrabë,  Nob.  delà  Rochelle,  5. 

de  Montrichart,  art.  Carpentier,  4  5. 

de  Montsorbier,  art.  de  Cornulier,  36. 
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Morand,  «t.  Gotnjaalt,  S. 
Bloreaa,  nt.  de  Gomidiet,  S5;  art. 

Testa  de  Bafinooort,  SI. 
Morel,  art.  de  Comalier,  So,  S8  ;  art. 

Gîoahîer,  4S,  Sf  ;  Kob.  de  la  Ro« 

didle,  S7. 
de  Morell,  art.  Testa  de  Balhiooart,  ss 
de  Mores,  art.  Testa  de  Balincoort,  6. 
de  Mioreuil^  art.  Testa  de  Balincoort, 

27. 
Morioe  deCoetqaelfen,  art  de  là  Tol- 

laye,  l5,  U. 
Morin,  art.  de  Comalier,  Sf»  S5. 
Morin  d'Aayers,  art.  Goahier,  9S. 
Morin  de  Boismorin ,  Nob.  de  la  Ro- 

ehelle,  S7. 
deàfomajr,  art. de Gaadechart,  8,4$^ 

S4,  98, S4. 
MoTTaii,  additions,  8. 
de  la  }f  osinîére,  Nob.  delà  Rochelle,  S7. 
delà  Motbe,  Nob.  de  la  Rochelle,  87. 
de  Mothe9,  Nob.  de  la  Rochelle,  27. 
de  la  Motte ,  art  de  Gaadechart,  1 4  ; 


art.  Goahier^  5  ;  art.  de  la  Mous- 

saye,  fo. 
de  la  Motte-Baracé,  art.  de  la  Tollaye, 

11. 
Moaesan,  art.  delà  Moassaye,  S  S. 
de  Moulignon,  art.  de  la  Tallaye,  19. 
de  Moalin,  art.  de  Comolier,  So. 
Moulin  de  Chtinré^  art.  de  la  Tullaye, 

17. 
deMoassy-la-Comtoar,  art.  Goaijault, 

19. 
de  Monstier,  art.  de  Hînnisdal,  S 9. 
Moyne,  Nob.  de  la  Rochelle  ,  28. 
de  MoTsen,  art  Gourjault,  1 1. 
de  la  Muce»  art.  de  la  Moassaye,  1 4. 
de  Made,  art  de  Hinnisdal,  3. 
de  Man-Sarlaboos,  art.  de  Montaat,4, 
da  Mar,  art.  Charrier,  6. 
de  Murviel,  art.  de  Laury  de  la  Tour  , 

7. 
de  Myëe  de  Guesprëe ,  art  Goahier , 

15. 
Myron ,  art.  de  Comolier,  2. 


Nadaa,  art.  de  Cornette,  S,  8,  6, 18. 
de  Narbonne  de   Fimarcon ,   art.    de 

Lary  de  la  Tour,  5,8. 
de  JPfarèifnne'Lara ,  art.  de  Montant, 

8. 
de  NasflAÉa-Ordnge,  art.  delaMoussaye, 

Itf. 
de  Nedoncbel,  additions,  40. 
deNeiBes,  Nob.  de  la  Rochelle,  88. 
Nëron  de  Longprë ,  art.  de  Cornette , 

5,  4,  é. 
de  Nesle,  art.  de  Gaadechart,  1^,  1 2. 
de  Neueh^^,  art.  Carpentier,  47. 
de  Nevfvifle,  art.  Carpentier,  3,  8;  art. 

GoTihier,  f  f . 
deNenrSIe,  art.  Testa  de  Balincoort, 

8. 
Me^ille,  art.  Carpentier,  7. 
de  Ntfràle,  art.  de  Lary  de  la  Tour,  5 
Nicolas,  art.  de  Gaadechart,  18. 
Ni^oilon,  art.  de  la  Tollaye,  7. 
Nlèbet,  art.  êé  Cornette,  8. 
de  Nisem^  art.  de  Hinnisdal,  7. 


de  Jfoaillany  art.  de  Lary  de  la  Toor, 
4,8. 

de  Noafllë,  art.  Gooijaalt,  8. 

de  JVoel,  art.  de  Montant,  4. 

deJVogaret^  art.  de  Trimond,  8;  Nob. 
de  la  Rochelle,  28. 

de  NoUent,  art.  Goahier,  21. 

deJVollett  art.  Goahier,  12.  15. 

Normand,  Nob.  de  la  Rochdie,  28. 

le  Normand,  art.  Goahier,  7. 

de  Nos,  art  de  Lary  de  la  Toor,  8. 

des  Nos,  art.  de  la  Moossaye,  18. 

Noo,  art.  de  Comolier^  24. 

de  la  Nooe ,  art.  de  Comolier,  7. 

le  Noury,  art.  Goahier,  81. 

de  Noy elles,  art.  de  H&inisdal,  28;  ad- 
ditions, 4  0. 

de  Noyer  de  Saînt-Tincent ,  art  de 
liimond,  18. 

de  JNuchèze^  art.  Goaijaolt,  8,  8;  Nob. 
de  la  Rodiefle,  51. 

de  Nolly,  art.  de  Gaadechart,  88. 


d'Offay,  art.  de  Gaodechart,  8. 
àfOffùfj  art.  de  Gaodechart,  8. 


lOgilne,  art.  de  la  Moossaye,  28. 
Hehir,  ait.  Mac  Sheehy,  9. 
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d*OilUam8on^  art.  de  Cornulier,  4S. 
d^Oiry ,  additions  ,44. 
d'Omecourty  art.  de  Gaudechart,  4  4; 
d' Oraison  t  art.  deTrimond»  4  0. 
d^Orhessariy  art.  de  Lordat^  52. 
d'Orcier,  art.  de  Trimond,  4  0. 
d^Oreoge,  art.  de  la  Tullaye,  S,  8. 


d'Orléans-RotheliD  ,   art.   de  Qaude- 

chart,  40. 
O'Rourke,  art.  de  la  Tullaye,  48. 
Orjr,  art.  Carpentier,  44. 
Orry,  Nob.  de  la  Rochelle,  98.. 
d''Oyembrugge-Duras^  art.  deHinnis- 

dal,  BO. 


Pain ,  art.  de  Cornette.  Ot 

de  Palairac,  art.  de  Lordat,  4  4. 

Fallet,  Nob.  de  la  Rochelle,  28. 

de  laPallu,  art.  Gouhier,  25. 

Pannetier,  Nob.  de  la  Rochelle,  28. 

Papin-Lepine,  art,  de  Cornette,  4  8. 

de  Pappenheim,  art.  de  Hinnisdal,  4  0. 

du  Parc^  art.  de  la  Moussaye',  8;  art. 
de  la  Tullaye,  4,  ft,  6. 

Parent,  art.  Charrier,  6, 

Parthenay^  art.  Gourjault,  6,  7,  9. 

de  Pas  de  Feuquières,  art.  de  Hinnis- 
dal, 29.  ^ 

PascauU ,  Nob.  de  la  Rochelle  >  28. 

Pasquaud,  Nob.  de  la  Rochelle,  28. 

Pasquier,  art.  de  Cornette,  4. 

delà  Passe,  art.  de  Montant,  4. 

Pasté,  art.  de  Gaudechart,  26. 

Patryy  art.  Gouhier,  2  0. 

le  Paulmier,  art.  Gouhier,  S4. 

de  Paulo,  art.  de  Lordat,  52. 

Paynel ,  art.  Gouhier,  5. 

duPé,  art.  de  la  Tullaye,  4  5. 

Pelacot,  art.  Charrier,  6. 

Pélisson  de  GenneSy  art.  Gouhier,  20. 

de  PeUard,  art.  Gourjault,  4  5. 

le  Pelletier  Duclary,  art.  de  Cornette, 
42. 

de  Penne,  art.  de  Lordat,  48. 

de  Percin,  art.  de  Cornette,  8;  art.  de 
Lary  de  la  Tour,  6. 

de  la  Perelle,  art.  de  Lordat,  46. 

de  Pëiés,  Nob.  de  la  RocheUe,  28. 

Périsset,  art.  de  la  Tullaye,  48. 

Perrëe  de  Villestreux,  art.  de  la  Tul- 
laye, 48. 

du  Perrier,  art.  Gouhier,  4  8;  Nob.  de 
la  Rochelle,  27,  28. 

de  la  Perrière ,  Nob.  de  la  Rochelle , 
2f. 

Perri'n  de  Flaneourt,  art.  de  Gaude- 
chart. 55. 

du  Perron,  art.  de  Gaudechart,  59. 

de  Pérusse  ,  art.  Testu  de  Balincourt, 


S5 

Petite  Nob.  de  la  Rochelle,  20. 

le  Petit  de  Sërans  ,  art,  de  Trimond , 
94. 

de  Peyreuse,  art.de  Lordat,  54. 

de  Peyronencq ,  art.  de  Lary  de  la 
Tour,  44. 

Philippes,  art.  Gouhier,  4  5. 

le  Picard ,  art.  Testu  de  Balincourt , 
54.  , 

Pichard,  art.  Gouhier,  56. 

Picot,  additions,  7. 

Picot  de  raulogéy  art.  de  Gaudechart, 
55. 

Picou,  art.  Charrier,  4  9. 

Piédeuaohe  y  art.  de  la  Moussaye,  24. 

de  Pierrefiite ,  art.  Gouhier,  58. 

de  Piétra-Santa,  art.  de  Hinnisdal,  25. 

de  Pillavoine,  art.  de  Gaudechart,  4  7, 
55. 

Pinchon,  art.  Carpentier,  9. 

de  Findray^  Nob,  de  la  Rochelle  ,29. 

Pineau,  Nob.  de  la  RocheUe,  29. 

Pinet,  art.  Carpentier,  49;  art.  de  Cor- 
nette, 2. 

Piniot,  Nob.  de  la  Rochelle,  29. 

de  Pins,  art.  de  Lary  de  la  Tour,  8. 

de  Pintaflour,  ait.  Carpentier,  6. 

Piquet,  art.  de  la  Mou^ye,  26. 

de  Plapole,  art.  de  Lifrdat,  26. 

de  Plaisant,  art.  Gouhier,  4  5. 

Planelly,  art.  Charrier,  24. 

de  Pléguen,  art.  de  la  Moussaye,  4  0. 

du  Plessier,  art.  de  Cornulier,  54. 

du  Plessis ,  art.  Testu  de  Balincourt, 
8  ;  art.  de  Trimond,  2,5;  art.  de 
la  Tullaye,  s. 

du  PlessiS'Lianccfurt,  art.  de  Gaude- 
chart, 8,  20. 

du  Plessis  de  Genonville ,  art.  de  la 
Tullaye,  4  4. 

du  Plessis-Rafflay,  art.  de  la  TuUaye, 
42. 

de  Pleumaugatj  art.  de  la  Moussaye ,  8 . 
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de  Plouasnc,  additions,  4,5. 
de  Plouer,arl.  de  la  Moussaye,  «0, 
Pocquaire  ou  Focair e,  Nob.  de  la  Ro- 
chelle, i». 
PoiMon  de  Sainte-Royère ,  art.  Char- 
rier» 7. 
de  Poissy,  art.  de  Gaudechart,  «»,  «9, 
de  Poix,  additions,  «9. 
de  Polastron,  art.  de  Lordat,  55. 
de  PoUgnac,  art.  Gourjault,  1 5  ;  art. 
Testa  de  Baliucourt,  S  5  ;  Nob.  de 
la  Rochelle,  99. 
PoUaer,  art.  de  Hinnisdal,  1 0,  H 
PollalioD,  art.  Charrier,  \%, 
Pomereul,  art.  Carpentier,  90. 
Pommerei,  art.  de  CornuUer,  57. 
de  Pommereml ,  art.  de  Gaudechart, 

58. 
de  Pondouvre,  additions,  5. 
de  Pons,  art.  Gourjault,  «0. 
du  Pont^  art.  Carpentier,  5  ;  Nob, 

la  Rochelle,  4,  5o. 
de  Pontbriand  ,  art.  Testu  de  Balm- 

court,  97. 
de  Pontevèsy  art.  de  Trimond,  17. 
de  Ponthieu,  Nob.  de  la  Rochelle,  5o 
dePonllevain,  Nob.  de  la  Rochelle,  So, 
de  Pontual,  art.  de  la  Moussaye,  94. 
de  Pontville,  art.  Gourjault,  8. 
le  Porc,  art.  de  la  Tullaye,  5. 
Portai,  art.  Charrier,  6. 
^de  la  Porte,  additions,  «  ;  Nob.  de  la 

Rochelle,  4  8,96,  5o. 
Potier,  art,  de  Gaudechart,  98. 


de 


Potier  de  la  Terrasse,  art.  de  Lordat, 

55. 
de  PotierSf  Nob.  de  la  Rochelle,  5o. 
du  Pouget^  art.  Testu  de  Balincourt, 

95. 
Poulain  de  Boisgourd,  art.  de  Corna  • 

lier,  5». 
PouUain,  art.  Gouhier,  96,  55. 
Poussin,  art.  Gouhier,  II. 
de  Pouy,  art.  de  Lary  de  la  Tour,  5. 
de  Poyanne,  art.  de  Lordat,  99. 
du  Praty  art.  Charrier,  5,  6. 
du  Prë,  art.  Testu  de  Balincourt ,  55. 
de  Pre'allë,  art,  de  Lary  de  la  Tour,  7. 
Preheu,  art.  de  la  Moussaye,  91. 
de  PreissaCy  art.  de  Lary  de  la  Tour, 

9,  6. 
des  Prèa,  Nob.  de  la  Rochelle,  5o. 
delà  Presse,  art.  de  la  Tullaye,  9,  lO. 
de  Preud'homme,  art.  Carpentier,  8. 
de  Preuilly,  Nob.  de  la  Rochelle,  4. 
Preveraudj  Nob.  de  la  Rochelle,  5o. 
Prévost,  art.  delà  Moussaye,  96. 
de  PréTostde  Saint-Cyr,  art.  de  Cor- 

%iette,  19. 
de  la  Prévôté,  art.  de  la  Moussaye,  15. 
des  Prez,  art.  Carpentier,  9. 
de  Procule,  art.  de  Trimond,  7. 
de  Provence,  art.  de  Trimond,  3. 
de  la  Prune,  art.  de  Lordat,  5#. 
de  Prunen,  art.  de  Hinnisdal,  55. 
de  Prunet,  art.  de  Lordat,  96. 
du  Puy,  art.  de  Trimond,  5  -^Nob.  de 

la  Rochelle,  54. 


deOualrebflrbes,  art.  delà  Tullaye,!  9. 
de  Quebriac,  art.  de  la  Moussaye,  5. 
Quentin,  art.  de  Gaudechart,  51. 
du  Quesne,  art.  de  Cornette,  19. 


du  Quesnel ,  art.  de  Gaudechart,  9. 
de  Queux,  Nob.  de  la  Rochelle,  51 . 
de  Quincamon,  art.  Gouhier,  49. 
Quittrée,  art.  Gouhier,  49. 


de  Rabat,  art.  de  Lordat,  II,  48. 
de  Racapé,  art.  de  la  Tullaye,  4,45. 
Ra^uideau,  art.  de  CornuUer,  54. 
Raguienne,  art.  de  Cornette,  5. 
Ramires,  art.  de  Comulier,  97. 
de  Rampemont,  art.  CarpenUer,  8. 
de  Rantsarf  art.  Gourjault,  48. 
de  Rancher,  art.  Testu  de  Balincourt, 
99,95. 


de  Ranques  ,  Nob.  de  la  Rochelle,  54. 
deRanst,  art.  de  Hinnisdal,  S7. 
Ranvier,  art.  Charrier,  94. 
Raoul,  art.  de  CorauKer,  44. 
de  Raousset-Boulbon,  art.  de  Trimond, 

4  9. 

Rapine,  art.  Carpentier,  4  5. 
Ravaletf  Nob.  de  la  Rochelle,  54. 
de  Ravenel,  art.  Gourjault,  4  5. 
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Raymond,  Nob.  de  U  Rochelle,  54 . 
de  Rechignevoisin,  art.  delà  TuUaye 

45« 
Reculés,  art.  de  Cornette,  12. 
Redortier,  art.  de  Trimond,  4  5. 
de  ReffÏAge,  art.  de  Gaudechart,  S4. 
Regnault  de  Lage ,  art.  Testu  de  6a- 

lincourt,  10. 
Régnier^  art.  Gourjault,  S,  ». 
Régnier  ou  Resnier ,  Nob.  de  la  Ro- 
chelle, 34. 
de  Begnier,  Nob.  de  la  Rochelle,  54 
de  Reilly,  art.  de  Gaudechart,  9. 
de  Rellion,  Nob.  de  la  Rochelle,  26. 
du  Renard,  art.  Testu  de  Balincourt, 

52. 
Renouardy  Nob.  de  la  Rochelle,  54 . 
Restier,  Nob.  de  la  Rochelle,  54. 
de  Revignan,  art.  de  Lary  de  la  Tour, 

4. 
de  Rhehde^  art.  de  Hinnisdal,  55. 
de  Bhuis,  art.  de  Comulier,  %k, 
de  Rians,  art.  de  Trimond,  4  6. 
Richard  de  SouUrait ,  art.  Garpentier, 

4,47. 
Richardeau,  art.  Testu  de  Balincourt, 

54. 
de  Richebourg,  art.  de  la  TuUaye  ,  6. 
de  Richelieu,  art.  Testu  de  Balincourt, 


de  Richemont,  art.  de  la  Moussaye,  6, 

9,  20. 
Richer,  art.  Charrier,  82. 
Rioherot,  art.  de  la  TuUaye,  7,  9,  44, 
de  Richieud,  art.  de  Trimond,  49. 
deRickely  art.  de  Hinnisdal,  9, 4 S,  35. 

55. 
de  RieuXy  art.  de  la  Moussaye,  7  ;  art. 

de  la  Tullaye,  6,  7. 
Rigaud  de  Vaudreuil,  art.  de  Lordat, 

50. 
Rigioly,  art.  Charrier,  S 2. 
de  RignoUes,  Nob.  delà  Rochelle,  54 
de  Riom,  art.  Charrier,  6. 
Rioidtf  art.  Gouhier,  50. 
de  Rippe,  Nob.  de  la  Rochelle,  54 . 
de  Riveron,  Nob.  de  la  Rochelle,  52. 
de  la  Rivière,  art.  de  Cornulier<  54. 
de  Roaix,  art.  de  Lordat,  26. 
Robert,  Nob.  de  la  Rochelle,  52 . 
Robert  de  Grandyllle,  art.  de  Cornu 

lier,  44. 
Robeyns,  art.  de  Hinnisdal,  4  5. 
de  la  Robie,  art.  Testu  de  Balincourt,  | 
54 


delà  Roche,  art.  de  Gaudechart,  20  ; 

art.  Gourjault,  6  ;  Nob.  de  la  Ro- 
chelle, 4. 
de  la  Rochebrochard,  art,  Gourjault, 

49. 
de  Rochechouart,  art.  Gourjault,  8; 

art.  de  la  Moussaye  ,    29  ;   art. 

Testu  de  Balincourt,  4  0,  44. 

de  Rochefort,  art.  de  Gaudechart,  6. 

de  Rochefort  d'Allr^  art.   Charrier, 

24  ;  art.  Testu  de  Balincourt,  24. 
de  la  Rocfiefoucauld  ,  art.  Carpentier , 

20  ;  art.  de  la  Moussaye,  29  ;Nob. 

de  la  Rochelle,  29. 
de  la  Rochejagu,  art.  de  là  Moussaye,  5. 
de  Rochemeaux,  art.  Gourjault,  2. 
Rochier,  Noh.  de  la  Rochelle,  52. 
deRodelle,  art.  de  Lordat,  46. 
du  Rodrou,  art.  de  Comulier,  25. 
de  Roffignac,  art.  Carpentier,  46. 
Rogier  du  Crevi,  art.  de  la-Tullaye,  4  4 . 
Rogier  d'Irey,  art.  Gourjault,  4  2. 
de  Rogues,  art.  de  Comulier,  4  6. 
de  Rohan,  art.  de  Gaudechart,  6,  40  ; 

art.  delà  Moussaye,  6,.  9,  4  7. 
Roland,  art,  de  Trimond,  7. 
Rolet,  art.  Cbarner,  4  4 . 
Rolin,  art.  Testu  de  Balincourt,  5. 
Rolland,  art.  Gourjault,  40;  Nob.  de 

la  Rochelle,  52. 
de  Romain,  art.  de  Comulier,  50. 
des  RondierSySirt.  de  la  Moussaye,  22. 
de  Ronquerolles,  art.  de  Gaudechart,  7. 
de  Roosty  art.  de  Hinoisdal,  4  5. 
de   la   Roque-Yallongue,  art.  de  Tri- 
mond, 22. 
de  Roquefeuil,  Nob.  de  la  Rochelle,  52 . 
de  Roquefort,  art.  de  Lordat,  4,  24, 

25. 
Roquely  art.  delà  Moussaye,  20. 
de  Roquelaure  ,  art.  de   Lary  de  la 

Tour,  6,  6,  7,  8. 
de  Roquemont,  art.  Gouhier,  2U. 
dtRosnyvinem^  art.  Gouhier,  24. 
de  Rosset,  art.  de  Cornette, '40. 
de  Rossi,  Nob.  de  la  Rochelle,  52. 
de  Rost,  additions,  4  S. 
de  Roucy,  art.  de  Hinnisdal,  27. 
de  Rouge,  art.  de  Comulier,  27. 
de  Roumengoux,  art.  de  Lordat,  4 1 . 
du  Roure,  art.  de  Trimond,  22. 
du  Rousseau,  Nob.  de  la  Rochelle,  32. 
Roussel,  Art.  Carpentier,  4  9j  art.  Char- 
rier, 4. 
iRousselet,  Nob.de  la  Rochelle,  52. 


de  Rochas,  art.  de  Trimond,  42.         |de  Rouvenac,  art.  de  Lordat,  4  6. 


Digitized  by 


Google 


28 


TABLE  DU  TOME  XI. 


Roturière,  art.  Charrier,  1 9,  SO. 

de  RouYroy,  art.  de  Gaudcchart,  sa. 

Boux,  art.  Garpentier  ,17. 

de  Roux,  art.  de  Lordat,  S6. 

le  Roux  ,  art.  de  GornoUer  ,  S4  ;  art, 
Goiihier,  4  4  ;  art.  Testu  de  Balin- 
court,  S9;  Nob.  de  la  Rochelle^  4. 

RoQxel ,  art.  Gouhier,  4  5. 

Roaxel  de  Ferry,  art.  Gouhier,  6,  7c 

Rouxel  de  Médavf,  art.  Gouhier ,  9 , 
44,  ss,  S5,  sa. 

de  la  Rouyére,  art.  de  Trimond,  a,  5. 


le  RoYf  art  de  la  Moussaye ,  S$  ;  aft. 
Testu  de  Batincourt,  SI  ;  Nob.  de 
la  Rochelle,  S8. 
leRoyer^  art.  de  Gomidier,  a. 
du  Rozier,  art.  Charrier,  99. 
des  Ruaux,  Nob.  de  la  Rochelle,  SI . 
de  la  Rue,  art.  de  Gaudechart,  97. 
de  Ruellan,  art.  de  la  Moussaye,  94. 
de  la  Ruelle,  art.  de  Hmnîsdal,  16. 
de  Ruffi,  art.  de  Trimond,  99. 
de  Ruffo,  art.  de  Gaudechart,  SS. 
de  Ruyns,  art.  Testu  de  Balinconrt,  9. 


de  Saffalin,  art.  de  Trimond,  15. 

de  SaillYt  art.  de  Coruulier,  44;  art. 
de  Gaudechart,  9  ,  S4;  art.  Testu 
de  Balincourt,  19,  97. 

de  Saint- Alban ,  art.  de  la  Moussaye, 
4  9. 

de  S  oint' André,  Nob.  de  la  Rochelle, 
S9. 

de  SaintC'Aulaire  ,  Nob.  de  la  Ro- 
chelle, SS. 

de  Sain t-Cbamans, art.  de  Gaudechart, 
40. 

de  Saint-Clair,  art.  Gouhier  ,  SB. 

de  Saint-Denis ,  art.  Gouhier,  S. 

de  Saint-Fëlix,  art.  Garpentier,  94. 

"  r.  d'Aloigny. 


deSaint-Flovier,  voy 
deSaînt-Franchy,Nob.  de  la  RocheUe^ 

9S. 
deSaint'Fuscien^  art.  de  Gaudechart, 

99. 
de  Saint-Gelais ,  art.  Gourjault ,  5  ^ 

6. 
de  Saint'-GeorgeSf  art.  Gourjault,  1 1 , 

19,  I S;  art.  de  Trimond,  7. 
de Saini'Guédasj  art.  delà  Moussaye, 

94. 
de  SairUrJecuif  art.  de  Lordat,  98,  S4 . 

SS. 
de  Saint-Jean-Pointis  ,  art.  de  Mon- 
tant, S. 
de  Saint-Julien ,  art.  de  Lary  de  la 

Tour,  4. 
deSaint-Laurens,  Nob.  de  la  Rochelle, 

SS 
de  Saint-Léger,  Nob.  de  la  Rochelle , 

SS. 
de  Sainte-Marie,  art.  de  Cornette,  7. 
de  Saint-Martin,  Nob.  de  la  Rochelle, 

SS. 


de  Saint-Mathieu,  Nob  de  la  Rochelle, 

SS. 
de  Saint-Mauris,  Nob.  de  la  Rochelle, 

SS. 
de  Saint-Médard,  art.  de  Lordat,  49; 

additions,  9. 
de  Saint'Meloir^  art.  de  la  Moussaye, 

19,91. 
deSaint-Ofiange,  art.  Testa  de  Balin- 
court, 4  8. 
de  Saint'Orens  ,  art.  de  Lordat ,  S«  i 

Nob.  de  la  Rochelle,  SS. 
de  Saint-Panl,  additions,  10,  19. 
de  Saint-Pern,  art.  de  Comnlier,  IS, 

90,  91  ;  art.  de  la  Tullaye,  18; 

additions,  I. 
de  Saint-Priest,  art.  CharrieT,  IS. 
de  Saint-Semy,  art.  de  Montant,  9. 
de  Saint^imon ,  art.  de  Lordat ,  19  ; 

art.  Testu  de  Balincourt,  8,  8. 
de  SaintrVincent, Nob.  delà  Rochelle, 

S  S;  additions,  I. 
de  Saissac,  art.  de  Lordat,  5. 
Salberty  art.  Gourjault,  1 6;  Nob.  de 

la  Rochelle,  SS. 
de  la  Salle-Carrière ,  art.  de  Gaude- 
chart, SS. 
de  SaUes,  art.  de  Lordat,  18. 
de  Salvaing  de  Boissieu,  art.  Gouhier, 

99. 
Sancy  de  Hault ,  art.  Gouhier,  90. 
de  la  Sangle,  art.  de  Gaudechart,  9. 
deSarcus,  additions,  10. 
de  Sariac,  art.  de  Lordat,  99. 
de  Samoy,  art.  de  Gaudechart,  S. 
deSarquiez,  additions,  49. 
de  Sartoris ,  art.  de  Comulier,  44. 
de  Sasssemhrouch ,  art.  de  Hinnisdal , 
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du  Sauchoy,  additions,  4  5.   . 

du  Sault,  voy.  Dussault, 

de  Saumeron ,  art.  Charrier,  5. 

Saunier,  Nob.  de  la  Rochelle,  84. 

de  la  Sauraye ,  art.  de  la  Moussaye 

13. 
du  Saussay,  art.  Gouhier,  5. 
de  S aveuse  f  Ati,  de  Gaudechart,  8, 

28,  S9;  art.  de  Hinnisdal,  27. 
de  Sayignies,  art.  de  Gaudechart,  lo. 
de  Savigny^  art.  Garpentîer,  41,  42. 
de  Savoney,  art.  de  Montaut,  5. 
de  Schabrouck,  art.  de  Hinnisdal,  S  4 . 
de  Scheilardt^Obendorff,  art.  de  Hin< 

nisdal,  20. 
de  Scbleiden,  art.  de  Hinnisdal,  25. 
Scbouteete,  art.  de  Hinnisdal,  6. 
Schroots,  art.  de  Hinnisdal  ,40,44,42 
de  Scbulenbuig,  art.de  Hinnisdal,  50. 
Scott,  art.  de  Cornette,  4o. 
de  Sebowille ,  art.  de  Testu  de  Ba> 

lincourt,  26. 
deS^guiran,  art.  de  Trimond,  48. 
de  Seiches  y  Noo.  de  la  Rochelle,  54 
de  SeigUèreSf  art.  de  Hinnisdal,  28,29. 
de  la  Selle,  Nob.  de  la  Rochelle,  4. 
le  Sellier^  art.  de  Gaudechart,  28, 29. 
Senant,  art.  de  Cornulier,  4  9. 
Senebrun,  Nob.  de  la  Rochelle,  5o. 
le  Sënëchal,  art.  de  la  TuUaye,  5. 
Sengtack,  art.  de  la  Tullaye,  4  8. 
de  Senneyille,  art.  Charrier,  25. 
de  Sepper^  art.  de  Hinnisdal,  8. 
le  Sergeant,  art.  de  la  Moussaye,  84 
le  Sergent, art.  Gouhier,  44. 


Sergent- AUeaume,  art.  de  Cornette,  4- 
de  Serre,  art.  Carpentier,  7. 
de  Serres f  art.  de  Lordat,  4  9,  27. 
de  Sers^  art.  de  Lary  de  la  Tour,  8  ; 

art.  de  Montaut,  5,  6. 
de  SesmaisonSf  art.  de  Cornulier,  23, 

45. 
de  Sèue,  art. Testu  de  Balincourt,  4  4, 

20. 

le  Sieur,  art.  Gouhier,  f  o. 
de  Silly,  art.  Gouhier,  55. 
de  Simonjr,  art.  de  Hinnisdal,  87. 
de  Sirand,  Nob.  de  la  Rochelle,  54. 
de  Snellinck,  art*  de  Hinnisdal,  56. 
de  Snoy,  art.  de  Hinnisdal,  5< 
de  SoissonS'Moreuil,  art.  de  Hinnisdal, 

27. 
de  Solas,  art.  de  Trimond,  24. 
de.Soler,  art.  deLordat,  46. 
de  Sombreuil,  art.  de  Cornulier,  27. 
de  Sorel,  additions,  14. 
de  la  Souche ,  art.  Carpentier,  6,  4  5. 
de  Soueil,  art.  de  Lordat,  6. 
Souplis,  art.  Gouhier,  4  4 . 
de  Soordon,  additions,  44. 
deSojrecourt,  art.de Hinnisdal,  28, 29. 
de  Spécule,  art.  de  Hinnisdal,  7. 
de  Stavéle,  art.  de  Hinnisdal,  59. 
de  SteenhuySf  art.  de  Hinnisdal,  8. 
de  Suc,  art.  de  Lordat,  5, 
le  Sueur,  art.  Gouhier,  4  4  ;  art.  Testu 

de  Balincourt,  6,  8. 
de  Sulmo,  art.de  Lordat,  22. 
Sttyrot,  art.  Gourjault,  46,  47. 


Tabourier,  art.  Gouhier,  4  4 . 

de  Tackœn,  art.  de  Hinnisdal,  4  7. 

Taillebois,  art.  Charrier,  7. 

de  Taloire,  art.  de  Trimond,  45. 

le  Tanneur,  art.  de  Cornulier^  4  8. 

de  Tanouam,art.  de  la  Tullaye,  4  0. 

de  Tantillon,  Nob.  de  la  Rochelle,  54 

du  Tartre,  art.  de  Gaudechart,  4  5. 

Tai^aUf  art.  Gourjault,  9. 

de  Tayon,  Nob.  de  la  Rochelle,  54. 

du  Tell,  Nob.  de  la  Rochelle,  54. 

le  Tellier,  art.  Gouhier,  58. 

le  Tellier  de  Laubray,  art.  de  Cor- 

nnette,  8. 
de  Tende j  art.  de  Trimond,  4  2. 
le  Tenneur,  art.  Gouhier,  4  5. 


de  Tenremonde,  art.  Carpentier,  5. 
le  Terrier  d'Equainville,  art.  de  Cor- 

nette,  20. 
le  Terrier  de  ManneTille,  art.  de  Cor- 

nette,  2o. 
Testu  de  Balincourt,  art.  Gourjault, 

4  7. 
Texier    de  Saint-Germaio ,  art.  de  la 

Tullaye,  4  8. 
ThebauU,  Nob.  de  la  Rochelle;  84 
TJiibauU,  Nob.  de  la  Rochell  84. 
Thiboust,  art.  Testu  de  Balincourt,  6. 

Ide  Thiembronne,  art.  Carpentier,    5. 
art.  de  Hinnisdal,    26. 
de  Thiennes,  art.  de  Hinnisdal,  59,  40, 
Thierry,  art.  de  la  Moussaye,  4  5,  59, 
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d€  TMeuiains^  art.  Carpentier,  I,  6» 

Thoardy  art.  cle  Trimond,  7. 

de  Tkotmassin^  art.  de  Trimond,  19. 

de nonel-Orgeix,  art.  de  Montant,  S. 

de  Thorigné,  additions,  S. 

Thoynardf  art.  Carpentier,  16. 

de^Thurin,  art.  de  Lordat,  81. 

de  Tinguy,  art*  de  Comulier,  IS. 

le  Tirant,  art.  de  Gaudeohart,  4  S. 

Tituau,  art.  de  la  TuUaye,  7. 

de  Toliet,  art.  de  Hinuisdal,  S4. 

de  Tollevast,  art.  Qouhier,  5. 

de  Torsajr,  art.  Goarjault,  5. 

de  la  Touehe,  arr.  de  laTallaye,  9, 1 0; 

Nob.  de  la  Rochelle,  St,  55. 
de  Toulouse,  art.  Testu  de  Balinconrt, 

9;  art.  de  Trimond,  3,  5. 
delà  Tour,  art.  de  Lordat,  46,  SO  ; 

additions,  9;  Nob.de  la  Rochelle, 

55. 
iie  la  Tour  d*Auvergnet  art.   de   la 

Moussaye,  16. 
de  la  Tour  du  Pint  art.  de  Comulier, 

45  ;  art.  Testu  de  Balincourt,  25. 
de  la  Tour  Saint-Quentin,  art.  de  Hio- 

nisdal,  95. 
de  Tourmignieê,  art.  Carpentier,  S. 
de  laTournelU, 9Tl,  de  Gaudecbart,  6 


le Tourneulx^  art.de  Comulier ,  35,  SS. 

le  Tourneur,  additions,  4  5. 

le  Tourneux  ,  art.  de  la  Tullaye  ,4  5. 

Toumier,  art.  de  Lordat,  36. 

Toussaint,  Nob.  de  la  Rochelle,  55. 

Toostain,  art.  Goubier,  38,  80,  Si. 

Touzë,  art.  de  Comulier,  55. 

du  Tremblay,  art.  Testu  de  Balin- 
court, 9. 

de  Trémereuc,  art.  de  Comulier  4  8. 

de  la Tre'moïlle,  art. de  la  IVIoussaye,  46. 

du  Tressay,  art.  de  Comulier,  4  8. 

deTreuille,  art.  Gouijault,  43. 

Trichand,  art.  de  Trimond,  8. 

de  Trie,  art.  de  Gaudechart,  55. 

Trinquart,  art.  Charrier,  t. 

de  Troèrin,  art.  delaTuUaye,  16. 

de  la  Tronchaye^  art.  de  Comulier,  4  5. 

de  Troostemberg ,  art.  de  Hinnîsdal, 
55. 

Trotterean,  art.  de  Comolier,  55. 

de  Trousseauville,  art.  Gouhier,  S. 

de  Troyes  de  Boisregoard,  art.  deCor- 
nulier.  54 . 

de  la  TuUaye,  additions,  46. 

deTurgis,  art.  Charrier,  4  8. 

Turpirit  Nob.  delà  Rochelle,  85. 

de  Tustal,  Nob,  de  la  Rochelle,  85. 


d'Urgel,  art.  de  Lordat,  6. 


U 


de  Vailly,  art.  Charrier,  7. 

Vaisson,  art.  Charrier,  7. 

de  la  Valadcy  Nob.  de  la  Rochelle,  55. 

de  Valbelle,  art.  de  Trimond,  4  7. 

Valence,  art.  de  Cornette,  5. 

de  Valence,  art.Testu  de  Balincourt,  7. 

F'alentin,  Nob.  delà  Rochelle,  86. 

Valet,  art.  Charrier,  8 . 

de  la  Valette,  art.  de  Trimond,  4  5. 

de  ralle'e,  Nob.  de  la  Roehelie,  56. 

de  Valon,  art.  de  Gaudechart ,  55. 

de  Vais,  art.  de  Trimond,  4. 

F'an  den  Aheel,  art.  de  Hinnisdal,  55. 

Van  Arnhem,  art.  de  Hinnisdal,  55. 

F'an  den  Bosch,  art.  de  Hinnisdal,  4  5, 

54,  55. 
Van  den  Broeck,  art.  de  Hinnisdal, 

6. 


Van  den  Creest,  art.  de  Hinnisdal, 

44.  jj 

y  an  den  Cruyce ,  art,  de  Hinnisdal , 

56. 

Van  Elder,  art.  de  Hinnisdal,  S4 . 
P^an  der  Graclu,  art-  de  Hinnisdal , 

59. 
Van  der  Hulit,  ait.  de  Hinnisdal,  86. 
Van  den  Rouchont,  art.  deHinniadal, 

54. 

Van  Vlucten ,  art.  Carpentier,  8. 
Van  der  Warden,  art.  de  Hinnisdal , 

54. 
de  Fanel  de  tlsle-Roy^  art.  Testv  de 

Balincourt,  35. 
de  la  Vaquerie,  art.  de  Gaudechart , 

46,26,  37. 
de  Varagne»  art.  de  Lordat,  84  ,59; 
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additions,  0. 

de  Vardes,  art.  de  Gaudechart,  19. 

de  P^arèges,  Nob.  de  la  Rochelle,  S6 

de  Varénes,  art.  de  Lordat.  94. 

de  F'arennet^  art.  de  Gaudechart,  54; 
additions,  9. 

de  Vars,  Nob.  de  la  Rochelle,  56* 

de  yasselot,  Nob.  de  la  Rochelle,  89. 

le  Vassor  de  Beauregard,  art.  de  Cor- 
nette, 41. 

de  F'aucouleurs ,  art.  de  la  Tullaye 
12. 

de  F'aulx,  art.  Carpentier,  4  9. 

des  Vaux ,  art.  de  ComuUer  ,  4  ,  89 , 
87. 

Vegus,  art.  de  Gaudechart,  9. 

le  F'elainy  art.  Goahier,  59. 

de  Vélpefiy  art.  de  Hînnisdal,  84. 

de  VeirouXf  art.  de  Hianisdal,  54. 

de  Vendomois,  art.  de  Montant,  9. 

Verdier,  art.  Charrier,  4  8. 
du  Verger,  art.  de  la  Moussaye,  4  9. 
du  Vergier,  art.  Gouijault,  4  9. 
Vergne,  art.  de  Cornette,  4  4. 
de  la  Vergne,  art.  GourjauU,  3. 
de  Vernajoul,  art.  de  Lordat,  4  4 . 
du  Verne,  art.  Carpentier,  93. 
de  Vemetty,  art.  de  Gornulier,  44. 
de  la  Verniole,  art.  de  Lordat,  4. 
le  Verrier^  art.  Gouhier,  7,  8,  84. 
de  VerteiUac ,  Nob.  de  la  Rochelle , 

9. 
Veyssière,  art.  de  Trimond,  94. 
Veziade,  art.  de  Lordat,  44. 
Viard,  art.  Gouhier,  4  6. 
de  la  Viefville  ,  art.  de  Gaudechart , 

45. 
le  Viely  art.  Gouhier,  98,  96,  97. 
de  Vielchastely  art.  de  Gaudechart,  9, 

84. 
Viette,  Nob.  de  la  Rochelle,  36. 
de  la  VieuTille,  additions,  6. 
p^igier,  Nob.  de  la  Rochelle,  86. 
de  Vignacourt,  art.  de  Gaudechart , 

98. 
du  Vignaud,  Nob.  de  la  Rochelle,  87. 
de  Vigne,  art.  Carpentier,  4  8. 
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de  la  Vigne,  art.  de  Cornette,  4  0. 
de  Vigny,  Nob.  de  la  Rochelle,  46. 
de  Viguier,  art.  de  Lordat,  88  ;  art.  de 

Montant,  9. 
deP^ilUboiêt  art.  de  ComuUer ,  98  ; 

art.  Testu  de  Balincourt,  14. 
de  Filledon^  Nob.  de  la  Rochelle,  87. 
de  Villéle,  art  de  Lordat,  44. 
de  Villemur,  art.  de  Lordat,  49,  90; 

art.  de  Montant»  8. 
de  Fillenewey  art«  de  Lordat  59,  40  ; 

art.  de  Trimond,  7,  4  3,  4  8,  4  7. 
de  ViUeneuve  de    Croisillat  ,  art.  de 

Montaut,  8. 
de    yUleneuve  -  Tourrettes,   art.   de 

Hianisdal,  80. 
de  VilleneuTe-Vence,  art.  de  Hinnis- 

dal,  80. 
de  la  Viiléon ,  art.  de  Gornulier  ^48; 

art.  de  la  Tullaye  ,  6. 
de  f^illeson,  Nob.  de  la  Rochelle,  87. 
de  Villiers,  art.  de  Gaudechart,  46,4  7. 
de  Villiers^risle-Adani,  art.de  Hinnis- 

dal,  97. 
deP^illy,  art,  Gouhier,  94. 
de  Vincens,  art.  de  Trimond,  8. 
Viole  ,  art.  Testu  de  Balincourt  ,83. 
de  F'ion,  art.de  Gaudechart,  84,  88. 
deVimos,  art.  de  Lordat,  4  4. 
de  Viry,  art,  de  la  Moussaye,  99. 
de  Visdelou,  art.  de  la  Moussaye,  98. 
le  f^iste,  art.  Charrier,  4  5. 
de  Vitalis,  art.  Gourjault,  30. 
de  Vitrét  art,  de  la  Moussaye,  7. 
Vivien,  art.  de  Comulier  ,  6. 
de  Vivônnet  art.  Gourjault,  4,  3,  8, 

8>4  8. 
de  Voisins,  art.  de  Lordat,  39,  83,  88, 

86. 
VoUége  de  Cierzay,  art.  de  la  Tullaye, 

44. 
de  Vol  vire,  Nob.  de  la  Rochelle,  48. 
de  Vos,  art.  de  Hinnisdal,  4  6. 
de  Foullon,  Nob.  de  U.  Rochelle,  87. 
delà  Vove,  art.  Gouhier,  8. 
Voynean,  art.  de  Comulier,  36. 
jVuagan,  art.  de  Gaudechart,  S. 


w 


de  Waelhoven,  art.  de  Hinnisdal,  4o. 
de  IVainonvilUt  art.  Carpentier,  7,  8, 

44. 
de  Waldbourg,  art.  de  Hinnisdal,  19. 


de  JFallenrode^  art.  de  Hinnisdal,  4  9. 
de  tVarsies^  art.  de  Gaudechart,  6. 
de  Warty,  art.  de  Gaudechart,  5. 
de   ff^asquehal,  art.  Carpentier,   9  ; 
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art.  de  Hioniadal,  S. 
de  Waumèle,  art.  Gouhier,  S8. 
de  Wauthier,  art.  de  Hinnudal,  6. 
Wechter,  art.  de  Hinnisdal,  54. 
de  Wendin,  art.  de  Hinnisdal,  S  S. 
de  Werfengeys,  art.  de  Hinnisdal,  • 
de  Wetaenhauaeu,  art.  de  Hinnisdal, 

I». 
de  Weieren,  art.de  Hinnisdal,  54. 
du  Wicquety  art.  Testa  de  Balincourt, 


«a. 

de  Wiedt,art.  de  Hinnisdal,  4  9. 
de  Wignaoourt,  art.  Carpentier,  9. 
de  Wissocq,  art.  de  Hinnisdal,  S7. 
de  Withem,  art.  de  Hinnisdal,  5S. 
de  Wittgenstein,  art.  de  Hinnisdal,  59. 
de  Wodmont,  art.  de  Hinnisdal,  t6. 
de  la  Woestine,  art.  de  Hinnisdal,  S9. 
de  Woniheim,  art.  de  Hinnisdal,  19. 


ysalguier,  art.  de  Lary  de  la  Tour,  8,ld'Yye  de  Bavay,  additions,  8 . 
9  ;  art.  de  Lordat,  SI.  | 


Zelis,  art.  de  Hinnisdal,  48. 

de  Zerckingen,  art.  de  Hinnisdal,  6. 


Ide  Zîllebeke,  airt.  de  Hinoisdal,  4  7. 
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